
Le Numéro: 1 fr. 50 

oïPas. 

UNI~ f_;~JGENDEJ : 

.l11li11a • ... l.esle el 
•é l.iale • eirli11cl 



LA FIN DE LA SOUFFRANCE 
U

ne merve illeuse nouvelle circule dans le monde, apportan1 
r espoir ~ des millions de malades : la sc ience moderne • 
trouvé un moyen sù r, immédiat, d e dompter la souffrance l 

On a reconnu, en effet, que beaucoup d'affections courantes -
rrugraanc.s, rhumatisme•. nervosité. sciatique, e tc. - aont ducs ~ 
quelques causes commune• qu'il suffit d.élim1ncr pour fauc d11pa 
raitre la douleur De l:t aont nées les merveilleuse. tablette• 
'A.SPRO' l En diasolvent l'acide urique. en tuant les m1crob.,., 

en calmant les nerfs. lia attaquent le mal â sa racine ~ rcmpla• 
cent 10 des remèdes d'autrefois Ils évitent aussi de recouru à 
des drogues dangetcusc1. 

LISEZ CES UESTÉflfO G 
Des milliers d'auesiat1ons p rouvent qu •ASPRO' c.ha.sae une 
violente migrain<! en 5 à 10 minul<!S, soulage ICI rhumatismes en 
une nuit, donne un 1ommcil naturel, bloque en une nwt rhumes et 

f"ÎPP" pris à leur début. 'ASPRO' est d'une pureté que vous 
ne soupçonnez pas. Il n'affect e ni le cœur ni 
l'e1tomac. Même un enfant peut en prendre ... 

Rhumes et Maux de tête ne r és istent 
pas à 'ASPRO' 

S041/lran1 Je c;&O/en.tt mous J. 1i1c. loi ptn 
4ASPRO' et en quelque• mua.ulu, le ""'' H•1• 

Jt.Jpcru. ~Ion mo.ri étant rentré •ruuu d• l"P~ 
dt&u 1abln1u r Oftl rapichmtnl réubl• 

Mm• Le4uc. 
l i . nM Nicole• UJ.va, H.-, • t• l·\.U1• 

'AS PRO' élimine les poisons de l'o rganisme. 

l• me '"'' lf''1.W J" 6ASPRO~ pou.r un r•Jro1Ju 
.1f.uent. )'01 prü Je~ robl1ltt.1 e\.O.nl de m• cou 
~htr. fui 1ronsp1ré a.ut: /orr '' I• ltnd#1"0•n ,. mf' 
1rouu11J v0-1mtru bi~n duposêtt, I• M JauroÎJ \:OwJ 

dtr• trop tU bien. ô 1ASPR0• . 
Mm• \..ejeunt, 

S, rue Hôttl de VIII•, Hen••·l.lh•· 

5 & • I• paqittl de 10 tabltllr~; 10 fr . I• poq"" 4• 
25 labltllt•: 20 & • le paquet dt 60 tabltllr•. 
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UNE LÉGENDE 

Julius F ... hosfe el Mé~bislo Teirlinck 
Une dei plu1 douloureu1e1 comme au,.i l'une des 

inéluctable1 conséquences de /' e1prit de con
êle 1 en parlrculier do bouillonnemenll rac11te1, 

tou1ouro été de pro11oquer d' étranae• p1y cho1e1 
.z /e1 communauté. oo;aines que menaçaient l' op-

111on ou 1implement l'infériorisation. L' Allema· 
de 1813 •·oyait dei a11ent1 français partout, et le 

- Frédbic Guillaume, ré/u11é aur /'Oder, croiRnail 
art /'Ogre corae en dépit de la Bérésina, qu'il Jal· 
que aon 11énéral, Y or/( von W ontemberg, lui fo r· 

1 la main pour qu'il admit l'accord de Taurro11en 
u avec lei Ru.,e1; la France de 1880 01Jail la 

lia. de l' Alboche •. celle de 1938 croit décou· 
r dei chemi•e• brune• •oua le 1Je1ton du moindre 
1erc>oteur. 
aroillemenl lei Wallons el les francophone• bel
' d'abord imU1, puis 1tupé/aits, pui1 épou~onlés 

r la lente marée du /lamin11antisme - aonl paués 
l' inaoucronce d la crainte el de la crainte à l' ob-
1on 11. subodorent en lou• lieux d ... moueltard1, 

1/ ouf/il qu'un bon Bel1c d'expreu1on thioi•e 1 ·ur 
1 \'ive le Roi 1 • pour qu' ila jurent auurlôl que 

cri di1simulc de ténébreuae• rélicf!n<:e• el de mé· 
nh deuein1. 
rnsi on en eal arrillé à nt! plus a' entendre du tout, 

de pari et d' ou Ire la tâche dei concilialeura •e 
na/orme en un caloaire. La faute en e1I certea 
< Flamand1 qui 1ont goulu• et que leura ince1Sant. 
mplie1 ont rendu1 présomptueux . Comme, d 'au· 
part, leur débonnaireté n'a que trop 1ouc>enl ca· 
deo patel1na1e• el du t'Ocheries de belle• dimen· 

na, /.,, U allon1, courant aux exlrême1, 1uapeclenJ 
ourd'hui tout Io monde, même lei Flamand1 lo11a· 
c•, même Ica homme• politique• wallons qui ,' aba
nonl d' cire wallin1tanll. 
da ut Jort lriale, d cela uaut d'être releo4 el 
l111é, Nou1 n'en l)Oulana pour prauoe qua cette 

léttende qui •' c!ll peu cl peu cri1lalliaée autour de 
la 1ilhouette amène de l'excellent /ulsu1 Halle, et 
qur tend à Jarre de lui, en dépit de 1e1 apparences, 
aomme Ioule plutôt 1ucrées, un sournois ennemi 
de la culture latine. De• ttens qui ac drsent bien in· 
formés - el qui aiment le romanesque - 1e de••aienl 
de placer dan• l'ombre du ministre de l'ln1truct1on 
publique une éminence 11rise qui 1era1t le grand mai· 
Ire dei conseil. littéraire• el arli1tiquea de M. / uliua 
Ho.te. /11 ont tout de aurle déniché .\-f. Herman Teir
linck, ila en ont /ail le .\féphisto du Beaux-Arta, le
quel 1oufflerail de perfide1 conseil• au neuf docteur 
/ ul1u1-F ... Hoole. 

Di1ona-leur froidement : ila exagèrent. A 11ouon1 en 
Ioule bonne foi que noua avons cru cl la légende. Elle 
était jolie. Et puis, on nou• auail fait remarquer que 
dan1 /' admini1tralion centrale de l' ina!ruclion publi
que comme dan• toute• lei oulrea, le flaminganti1m e 
paur1uit lentement mai• aôrement •a conquête. On 
noua citait dea coa, dei fa11eura impudemment re/u· 
1ée1 aux Wallon•, prod11uüs aux flamanda. 1 T eir
linclt,, nous diaail·on, c' eal T eirlinck le maut!ai1 gé
nie de ce bon 1tarçon de Hoste•. Alou noua auon• 
fait une petite enquête impartiale el nous a11on1 con-
1taté que ai la 1611ende n' ed pas tout à fait /auue, 
elle eal du mo11 Jort exa1térée. Herman Teirlinck 
peul • • dé1tui1er en Méphi1to, mai• il n'en a paa 
1'8me noirs. 

Il 
Qu' Herman Teirlindc •oit flamingant, cela n'a rien 

qui puiuc étonner; lou1 lea écri••ain1 /lamand1 le 
1onl plua ou moina, aau/ quelquu polémiale1 pro
/ rançal1 liés à leur po1ition po/itiqu~; moia d'abord 
•on /lamin1antisme n'a rien de rabique, el en•uile 
•'il exerce quelquo part ion influence, ce n'est pa1 
aupr~1 de M . / u/ius Hoste qu' il faut on chercher lea 

- /' 
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fTace1. La t>érité ,,.t qu'Herman Teirlinclt, joyeux 
compère et meroeilleux manager de sa propre renom· 
mée, flamand de cour, parfaitement décraué. sa· 
c hant le lert>ir d'un COUL>ert à poisson ef baiser /a 
main dei dame•, pa1 puritain pour un sou et encore 
molru papi.te, e•I au,.i peu que possible dan• le 
climat petit oicaire C'f pédagogo-philologique où bai· 
gne le /laminganli1me pur. L'armée noire du clan 
thioil, chauuée de pui11onfe1 godasse•, poilue de 
barbu /ollettu. frempb: d'eau bénite et ~élue de 
lainu courle1, n'acclamera jamais bien fort ce mon· 
• Îeur qui ae carre en J~• o~lcmenb de bonne coupe, 
manie le /ranço11 d ro.-ir, el bien qu'ayant dédaigné 
lu doctorot1 légaux, 1uprême impertinence ! a réuui 
d entrer dan1 1,,. con1eils du Roi, ou sens propre du 
mot, après aooir enuigné au prince, d'ailleurs excel· 
lemmenl, Io langue de I' ondel. Quels sont, auprès du 
roi noire •ire, lei propoa où ae plait M. Teirlinck_ } 
S ei avi1 1ont-ila partiaux } Bien fin qui le dira. D' ou· 
cuno prétendent qu'il excelle à présenter comme in
finiment bénins dei homm<!• en réalité forl dange
reux, tel1 !•,[.\,f. Sap et Van Cauwelaert; d' aufrel, ou 
contraire, o//irmenl que M . Teirlinck est le plus im· 
partial, le plus libéral des homme•. Ce qui e1I cer
tain, c'e.t qu'il n'a jamai1 seriJi d"Egérie à notre /u· 
liu1 national. Celui-ci est certainement un bon 
• Vlaam1chooelend w; "" pr<!occupations, ses 0/11· 
nitéa intellectuellea el e1thétique1 1ont néerlando11e•. 
Ca n' e1t pa1 un crrme. Il a po,.é par le ministère 
dei Science• et dca A rt1 de jadis, un nombre rel· 
pectable de mini1tru dont le fempéramC'nl, lei 
mœur1 et l'odeur étaient fronçai•, qui redemandaient 
du P<?in et pré/éraient le melon en hors-d' œuure d 
la mode de France; il fout être juste el reconnaitre 
que lu rioeroina de 1' Yser el de la Nèthe ne leur 
ont pa• fait un grief de u1 offinité1 gallicantc1. 
Duonnoi1, on n• uoit poa pourquoi on érigerait en 
d'1it, don• le chef de M. Hoate, la sollicitude peul· 
ijSfr• un peu appuyée qu'il manifeste aux écriooins 
moedertalien•, el /e 1o(Jt qu'il a pour l'art hollon
Jai1 ... 

No,,. diroru plu1 JI faut compatir au de1tin de 
M . Juliu• Ho.te . Directeur propriétaire d'un quoti· 

di<'n qui e•f une C'xcellente affaire, lortement d.!b• 
ro,.é dei 1ouci1 matériels, Io ue lui o~a1t rbé 
lea loi1irs pieux qui rednrent à Marie; 1/ 11 a reno 
pour prendre la part de .\larthe, il trato1lle di< h 
r<'• par jour, il s'absorbe don• la cu11ine du mofr 
ragoûtant de nos minislère1. Là. tout e1t etr1büche 
M. Ho1te représente o!ficidlcmcnt /., libbau~. 
doit dei comptes à leur association , Coll•··ci lui en 
parfois demandé; elle est antiflamingante, /'u,.o 
lion libérale, el elle ne 1e paie pa1 Je préle• 
C'e.t pourquoi M . Hoste a été ho1tile, dt• le dé 
d la 1éparotion des académies; il n'a cédé qu'à 

(oule dernière extrémité, lorsque la pres11on a 
lrop /orle . Secrètement, il aspfrait au atatu quo -
a••oit bien raison. Les loi• lingu11tiquc1 aont Id, 
périeu1e1; il lea applique. /u1qu' d pré1ent on 
peut l'accuser d·y mettre un zèle fanatique ni 
multiplier dans nos écoles le• 1<!chon1 /lomandca. 
en a créé, juste ce qu'il fallait pour que le lonn 
de Die a ne lui tombe pas "" I' ocdput. C' ,,,, 
ooycz-uou•, ce libéral est flamand. el toujour1 e 
l'enclume et le martt'au ... Paurre M lloate ! 
Je couvrir, il a donné des instructions à son jour 
Het Laaste Nieuw• n'hésite pas à chanter le- lot 
M. Paul !lénen. De M. Poul Hénen. Horm•co 
ferene 1 Et M. Hoste, qu'on dit flominl(anl, e•I 
trapé ou rnoino une /ois par jour par le. Stencia 
le Volks en de Staat et outres feuilles exlrémi!le 
pousae un 1oupir d'ailleura harmonieux, car ri a 
bien jolie ooix, caresse une barbiche perplere 
1ympathique et continue cahin-caha 10 petite p 
que d'équilibre. 

Ill 
.'>foi• oloro, nous diro-t·on. le /laminranti1me, 

n'exi1te pa• à l'lnatruction publique~ 
- Attention / Il y a certes Id comme ailleura 

oiru1 flamingant. Mais c' ed don• le• 1ou1-•ol1 
fout aller le découl)Tir, dan• ce 1ombre dédale 
cabinet• ob1curs où aéuissenl lei fonctionnaire• 
ou moins attaché• de cabinet, en tout c-o• dt 
longlemp1 nourris dans ce •'ilain 1érail, où, aoil 
en pouonl, ont passé quelques Bl011chett1'1 en mal 
nomination qui depuis /eu Van //umbeelt en 
entendu de ••erfes et de pas mûre• • 

Un ministre de l'instruction publique ne peul 
•ana ion personnel. D'abord parce que ce perlO 
tient en main toute Io technique de cette com 
et oa•fe boite; en.suite parce qu'il y a touiour1 
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au cabinet de l'lnotruction publique, une inéluctable 
~uipe de fonctlon<1aire1 qui •Ont dea • œils •· et qui 
•ont là surtout pour défendre le• intérêt. d'un parti 
dont ila aont lei homme• . Ce1 fonctionnaire•, qui re
présentent une politique déterminü, ont été choi•I• 
ooec .toin par leur• corelifionnairea; ce aont dea fcn1 
•érieux qui travaillent dur, ne la1aaanl rien échapper 
à leur aurocillance oigilante. Le ministre qui voudrait 
/.,. envoyer faire lanlaire, •aurait bien vite ce qu' Il 
lui en coûterait. Il doit 1ubir leur prés!nce et leurs 
bona office•; il le 1ait, c' eat la r~gle du jeu : ,'il oeuf 
régner, il n'a qu'cl 1'11 conformer. 

Maio la machine ne •croit point parfaite al cl c6h! 
Je Ce• • dura », de Ce• pointu•, il n'y a"ait quel
que• mou•, c' e•l·à-dire de brave• type• qui aonl cen
•'-•. eux au~.ï. repri~enter une tendance, une len· 
dance qui doit être reprl1entée, mais dont il n'est 
ptU néceuaire que tous le• représentant• aoient de• 
conooincus, du combatif•, des parangons de u1111-
lance. 

Lorsqu'on 1ait ct:la, on pardent aisément cl .e dé· 
brouiller dan• Io cartollraphie humaine de cet étranee 
département, où !'on renifle encore /'odeur de tou1 
lei uieux fanatisme• d'a"ant guerre . .. 

La clef de roûtc de l'instruction publique, ce fut 
longtemp•, c'c•I encore .W. Liégeois, directeur à 
renseignement aupérieur. M. Liégeois est un homme 
tl' une intellieence remarquable. Le /oil uaut d'être 
no!.!, car noire haut pc11onnd administratif belge 
n' eal pa• llénéralcmenl recruté dans le nid de• aigle• 
C' eot auasi un homme d'une puissance de travail peu 
.ammune. Catholique c •ni pour cenl, il veille •ur 
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Vendrecll t5 1 'Relicbe. 

1..,, inMrêlt de l'enoeignemenl libre, ce qui '"t te: 
à fait normal, el au.,i our lu intérêt. que l' ""'"il 
ment libre peut auoir dan• /' en•.,ienemcnl o/11a 
ce qui e1t p1u1 délicat. M. Liégeoio n' "'' pa• fl~m 
llantf· il penoe que lon peut faire •on •alut dan1 le 
leo e1 langue•, el la dilatation de la foi étant 1 
principal oouci, il n'a cure, en princip..,, de quere~ 
leo raciale• dont il ne peut que •e demandttr : 
hoc ad ieternitatem ) Mait •Ur le plan concret, 
eot prêt, pour con1erver cl I' E11li1e de Dieu I' in/lu 
qu'elle exerce pour le bien de• &mc1, cl utiliaer c 
di1corde1 temporellea cl des fini édifiante•. C'1 
ain•i qu'il a lrouuc! un allié dano .'\.f St<!rltent, cl 
de cabinet, qui, lui, e•I cl la foi• anticllrical el J 
minganl. 

M. Sterlteno ut un per1onna11e robu1te, ba•bi 
dont on ne copie pa1 aiaémenl le rellard; il el! 
vu de Jorle• palles el d'une de CC• carcasse• 
tanne• avec lc1quelles on a louiouro /ail pa•tout 
facilement dei profeueura de math ou de llrt< 
dei gen1 du monde. Prof<!auur, il f., /ul, en effet, 
1n1pl!cl<!ur, pui• in•PeCll!ur général: .\1 , .\lai1tna 
fit un chef de cabinet : il avait donné à Io libre 
oée dei gage• qui ju1tifiaienl ce choix. Une I 
nommé, il re•ta soua Booeue. M l/oal<! en h 
Flamingan t intégral. il mil en 11eilleuae ion anli 
ricaliome, et M . Liégeois el lui •'entendirent cl 
oei/le. • Paue·moi ce •éparati1te, el 1e 1 'ace 
Ion calotin 11... A vrai dire, pour .\f Sterlten1, 
11rande affaire c'était et 1an1 doute c' e•t enco 
réparption dei injualices . car, n' eat-ce pas, Olt 
peut abandonner Io couse de ceux qui, ayant 
Io nôtre, ont bien mérité d'être réhabil1tl• "' r 
ré1 dans tout !euro droits .. 

En face de ce duumvirat, que p<!ul faire .\f. 
jean qui, Cl!rll!" est pur de tout flaminganli1me, 
qui e•t le plua loyalement bel1e qui '" puiue, 
qui e•I iaolé clans Io défense d., la culture rom 
li 1uffit de poser la question pour comprendre 
tout à fait en dehors de .'W. Ho•le "' depui1 •e• 
décl!uf!ur1, c' eal M. Sterk,en• qui e1t le rempart 
flominjonli•me aux Science• et Art., avec derrl 
lui quelque• 1ou1·ordre1 insinuonta el bien oly/ 

Le l<!cleur a11C'rli objectera qu'il y a dan• le 
net, d'aulrl!• ~ leurs. Il y a, ..,., ..,flet, .'\.1. Gr 
qui port" à merveille !'habit el assume la chorfe 
orai•on.s funèbre•. toasta et ré1ouinance1: il 
.\f , ,\ferlent et J1 Adam, per1onna1e• inlerchon 
oies dont le 11olume n'eal pa• tel qu'il faille lei 
gcr d..,, péchéa d'loraël; il y a .\1 . .\1ennelteno, 
secrétaire privé de .\f. Ho•tc, qui e•I flamanJ 
tout cl /ail doux, tout à fait bénin . Il li a m 
M. N11n1, qui eat secrétaire génbal, héritiu de 
vant1 qui honorent Io Belgique, mai• qui ne f 
po1 de mal à une libellule ... 

Et déaormais le lecteur, aprèa a être promenl d 
celle maiaon oil noire grand maitre de l' U n11:e 
ae débrouille au milieu de mille inlrilluetle• c 
que four renouvelées, aera per1uodé qu'il n'y 
pa1 plu1 thioi• qu'ailleurs, un ou dl.'ux dura• 
ceplb ..• 

Seulement/. .. Voilà. Répétons le; lei Wallon•, 
francophone• bon• Belges qui ne veulent Pa• qa 
touche cl /'uni lé de la pairie. ont été aouCl!nt ro 
par le• flamingant. modéré• et bénina, qui, "" 
1anl d,, profond• •oupira, /iniuenl tou;ouro pa: f 
ce que 11eulenl les flamingants rabique• Qu il1 
mé/iflnl ... Flamand. et même flamin11ont, mou 
beige aoonl tout. noire /uliua Ho.te e1t ruelli 
touo lea détour• du chemin. 
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A Paul-Emile 
vainqueur du Roi Persée 

'Histoire noua ellàt'Ïifle, Monsieur. qu'ayant , en 
168 a vant Jé--a.riet, vaincu, à Pydna, Pe~e. 

Mac&loine, voue le fîtea figurer dans votre 
he, qui fut le plU$ riche qu'on eût jamais vu. 

que l'Hï.toi.re n'ajoute pas, éblouie par ce 
fait - de minimia non curat praetor, comme 
di.iez - c'est que la République romaine voua 
a, quelque tern1>9 apr~. mettre de l'ordre du 
dee Gaules, chn !ce Aduatiques turbulents . 
y fite1 une courte e&rnpai"e. a courte qu'elle 
jamaà relatée. car c.ésar lui-même. daru. ee.• 

cnbÙres, omit de mentionner IOn prédécesseur, 
là un exemple de la jalousie professionnelle à 

n 'échappent pu ka hommes les plus illus-

aaitation avait débuté, entre la Sambre et l'Es
quelquea annéa •\ll'aravant, par des discours 
més du tirand barde Paul. Celui-ci a vait élo · 
en t dénoncé lea excès commis par les pu· 
, le poids du tribut annuel. l'avidité de cer· 

tn"bus. P lua tard. d't1Utrcs bardes de moindre 
riiure avaicmt expooé des $:Tiefs destinés à exci. 

mécontentt'ment no1 tvcau. et certains druides 
, f~nt écho à leur campagne. avaient tenté 

mer la déaffection dans le pays 
n 'hé.itâtea pas. Vous mobilisâtes vos meil

IJ'oupes ct partites. Dcnière vous marchaient 
turion Deni1: Octave, préfet de.!! prétorien•; 
propre neveu, Paul-Henri, dont la !arge eu· 
était connue dans toutes J..,. :\!arches. Il y 
là é tialement l'adroit Charle,, le chef des arti-

1, et Juliua, voire tcribe favon. qui décrivait 
pa1P1e• dan• une laniiue ét' .;lge et savou· 

Achille le tribun. ,\larcus l'organisateur do; 
. d'autre1 <"ncore . Pour ajouter l'autorité 

e à la force, prè. de vous se trouvaient la 
e VC9tnle, Johanna-Emilia; les chefs des deux 

c:ollèlfe• d'nugur<"s, Camillus et Romanus. 
que le Grand Pontife à la barbe blanchissante, 
vicua, l'apôtre de la paix par les arm~. idole 
elvèJet e t dea lb~res de l 'Est 

anivât<"a, voua parlât<'•, vous agit"•- Car. 
le dire. vout parliez très bien. pour un mili-

1...e """t .,mportait vers les foules conqu'-es 
enta de \'Oire voix bien timbrée, détach&nt 

t 1)-làbe aprb sylù.be. Les hommes \'OUI 

• 

4

cnt a\·e~ gravité, les rnrstrone~ avec une 
' pleine de re6J"ll ina.vouéa, et . les vieriCI 

que par cr&inte de la 10ldatesque on avait enlenntt. 
dans la hutte familiale vous rei!lrdaient, ravie1, par 
Ica fentea du mur en terre &èche. 

Comprenait-on ce que voœ di.iez ? le c:ompreniez. 
vouo 110. bien \•ous-même ? nous lïenoront, maïa 
noua avons que vous le dùiez avec une convic:tion 
communicative. Et c'est ainsi que voa parolee devin
rent actes. Vous déclarâtes que le tribut devrait ê tro 
réduit. et il le fut. Vous abro11:eâte1 la SJX>rtule, et 
tout citoyen vota selon aa conscienc.,. Voua décla.. 
râtes que let fauteurs de dissension devaient ae taue, 
et l'on n'entendit plus les druide. téparatÏ.te•. L'un 
d'eux, un :'\lénapien qui barbouillait aux carrefour• 
les ima.cu des dieux des autres tribua, te vit pour 
aon c.h.-.11n.rnt banrû à perpétuité au cœ\D' de la 
Gaulel L.., S.:"at aduat:iaue, heUttux de voir la paix 
rc,·enu•-. "0115 nomma citoyen d'honneur. Votro 
tâc,h., éiait achevée. 

Le retour fut un nouveau Triomphe. Vow e mme
rùez - comble d 'habileté - le grar.d barde Paul 
dan:o votre c:h&r. La Grande Vestale dan.ait comme 
une P<'tite folle, Paul-Henri avait dépêché dC9 cour
riers à """ légats polD' convoquer ceux-ci à Romo. 
et • 'apprêtait à leur conter vos haut• fait1. Juliu• 
écrivait sans relâche. au bruit rotatif des banda~ 
d 'airain roulant sur la chaussée. Charles. à la tra· 
ver..;,e de la frontière. fit pétarader un feu de joie 
- le demic-r, naturellement! Le cenh1rion se redres
sait fièrement et bombait la poitrine, prenant p()ll1' 
lui toila l .. s applaudissements. Octave et Achillo 
rayounaient . T oUs les vi.<a~ respiraient une intenso 
1atisfaction. Même le vieux Soudanais prépo.é aux 
perception•. pliant sous un poids inaccoutumé d'of. 
frandca, riait de bon coeur, et ses denta bri!aient 
dans son visage d'ébène. Seuls lu deux &UflU!e• en 
chef. Romanua et Camillus. ac regardaient le ph• 
8érieU&Cment du monde : affaire d'habitude. 

~lais. les acclamations étejntes, lei eoldata parti&, 
on voua oublia_ Et les choses ne marchèrent plua 
trè• bien dans la Caule du ~ord. 

NOUA nous sommes demandé. MoMieur, e vec 
angoi~e. avec espoir. si vous n'y pourriez point 
revenir. y parler. y &gir. Vou. fûtes toujours modeste 
et nous ne vous souhaitons pas un troisième T nom. 
phe : mais notre pays serait vraiment heureux et 
apaisé 1ïl pouvait applaudir au succèa de Paul
Emi!c . 
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p..a décompoeition parlementaire en Franc.-
Au moment où nou.t met!.Olll 10tu preoge. le mlnlatere 

'Jl!um esi \OUJOUrt debOUt. •• comme le ~~u d'or. Ma.la. 
kbtre, ao n·axaii.e pu • pulaaance. On ne par;e qi:.e de 
'la mon u da • d600m;x>&1uon et ll - probable que 
.quand ce num6ro eera mia en vente. ll appartleodnr. d6Jt. 
• l'liistolle, t. l 'blatoln de la décompœit:on du réll!me 
parle.ment.aire tn.nçe.1.1. 

D est manl!eet., 1111 effet. que celui-cl ne peut plus \1vre 
eu molli& tel qu·u eet. On a dJt que le projet Blum-Spmaue 
6t&lt un projet marzl&te. Sana doute est-li fortement tclnl.6 
~· marx:ll\me. mai. de mM'x.l""e antlpo.rlementall'e (C'e6t 
J4Arx qui a parl6 du cr6tlnl.sllle parlementall'e). Mats lu 
~oyena d'a1>1>llc&t.!OD que r6cl1U11&lt le Président d<i COn· 
aeu étalent ~-ounou.ttment taacl8tee. Et son c1J.9coura 6tatt 
Ji!en un dJaooun fuclate l. la manière de Musool.Uû ~ de 
Jllt.!er. Parfaitement. L& ChAmtn en tut tout 6berluff 
~ nQlllbre de radlcaUJ: COD&temM. 

na r ...... oot b4en ''OUiu. les pc1u\Tta lfenll Q.iand un ~ 
;&lm• poluJque •t lmpul&ant t. naoudre !'.ou3 lei pro
tilènes q-;ie 1.. "fnements lt:I proposent. U faut bten 
qu'U tombe. C'• de eon lmpul&sance. de sea désordr .. et 
de aa m6dloc:rll.6 qu'est mort I• p&rlement.a:l.l.me Italien: 
ce oont lei mêmee maladlts qui 0111 tué la !Upubllque 

.Uema0011c Que ce eolt un tueat.e authenUque ou un ,.,.. 
·dJlte camouta en eo<lallste ou en oommunl5te, la IUl)U· 
blJque tra.Dçalae. la Ré1>"bllq11e d~Uque par excellenee, 
c'eo sera pu molna oon!toqJ6", à moins d'un sursaut n>dl· 
~ qui commence t. dev.nlr problématique. Comme au 
~ndemaln d•.t winentabl.. elCJ><'rlencee démagogiques de 
1848. la France demande un homme. Uon Blum ge pro
Pooe. mala la France n'en veut pa.s. 

.De 10 h. du aoir juaqu'à l'aube ... 
l<t c toulrBruxelles qui a'amuse • "'" rencontr la CONGA. 
d&ll.I une ambl&n<e tout• apkjal•, qUI a la • .sue actueU~ 
ment. O. a\Ul)rlMS •·oua attendent t. la • Cor.p. • et pu!a._ 
'4.tf bW Ilot leGlt, U 1 a l'orcht.r,,.B°' de Jo6-0bUn. Le tollt 
odana un cadre u«ique. 

1 r... eonp. • <en le Tb~ll'e des Variétés. rue de M&ll· 
'1'ell. ~Nord ). - Cha.mp&ll:le non obllptotre. -

drt.:u. ... du ce.>c:e, aut:'enlen: d:.t de d<!IJl&lldn p."lla • hi 
l>ô' et molna au CCllltr!buab:e, d'a--=t.er la IJO'C>d 
tout en dlmlnllam lei bel.ln$ de travaJJ • de doœcr e 
peaaJona • toua lee Fn.ilçaJa .ana d-• J>el'9CClle 
quoi i.. pa.rer. Pour drcr ~ ci.c. de ee ~ 
t..:Wt bJ.en l'lnaénloét.6 d'un talm~ 

Rien n'ui. cl BON 
qu'un AMER SIMO 

La grande pénitence 
Quand le projet Blum. SJ)ln&sM et cOll.90ria t~t 

ce tut la coa.sternaaoo. c ~t • ion sait ce ' 
cela '·eut dlrel de l'lrnpôt sur le ,..,..,,._ ~Ievemcnt 
le capital. taxaUOD des rentes. contr6!e lplus ou 
~> de& chanles. ~'&luatlon du atock or de la 
de ~ Cc'-.6-dlre lnl~I. Tout 1 61&\t 
projet Blum. C'-1t Tralment 1·- de la lfl'8llde 
qUI commença.1t. 

A :.. •tri~ quand an conaldere l'état des 11.nl>nœa 
~ oo ae dit que n'i!nporte qu1 eerait ob!liD d'en 
t. dtt m•'5ures analogues MAis M. Lton Dlum n·~ 
n'tmporte qui. s·u a hén~ d'une •11.uaUon qui n ttalt 
enviable, les deux 11ouvernemen1& qu'tl a presld~s 1\ 
ne eont même pas arrivés à taire resl>""t•r 1 ... 1011 
rte qu•ua avalent tait voter. oot accenlw! le d« 
n·est dooc l>U ll!>éclalement qwùllté pour le ttpattJ' 
À! moillll 00 que perueDt la plUl)&rt dee f'rançtJa lllJQ 

lementalr-. 
LA irrande ptntteneel Soit, 1'll le faut, mala l>M lollS 

t«u!e de M. LOOn Blum. en quallt<! de =".re d'11 

WEEK-END DE 
GttAN0-0UC:H t - RHIN - H&tltTOG&HVALO RN A 

Tfto:• ..1ovRs - DtPÀAT 10 "'""' 3~=> F1tA 
a 1NSC-.1H[ 0 UROU11(.( 

VOYAGES COLOMB 3.,Z~u:~ .. 

Le don d'antipathie 
li faut reoonnaltre que M. Uon Blllm a baucoup. 

talent., de C01J.111ie et de cran : eon dll!Coura do m""41 
vant wie Ob.ambre fiévreuse et houlcu..e n~ manquall 

b:I 
de rorœ nt de p.:rUnencc. M 
sement, U tut pronon<* de telle 
et d'un tel ton qu· 1 t!taJt 
table. 

c C'est extl'llOrdln.>.lre, noua 
nagu~re un CORllilOM&lre de 
B!=i_ œ diable dll=n>e tro:lît 
Jours t. dlre œ qu1l ne taut pu 
à une awemb:~ trançolae. Il na 
prooonc6qaM<e~qu~ a 
~ tout le mnil<le COllU'e 
u & le don d'anttpal.llle. • 

Et le h.tt eat que., U UI la 
rlDa qui l'entoure et qui lw \'Olle le rer.te d11 mvnde 
un 1.uace d\'1œns. 1 ... soeia!Nes s F. L O. t'llX-mei
lo aw,ent et ne l'acclament que parce qu·11t n·ont Pll 
chef c..•pnbl~ cl., le rempl...,,,r. 

A quoi Uent œ doo d 'anttpe.thle? J>..'\lt...être à ~n 
do dllettante dA!dalgxieu.• - quand U ve\lt être pO 
ramiuer. u .. : ~""codant - m&la aurtout t ""' 
m.....ura.ble ori;uetl d'U..:ellectueJ Juif ' • Mot lt'lll el 
._ 1 • Quand Il parle, c'est Io vent du dtal'rt qUI 

L'équilibre du budget 
!><'Ut pe.rfaitemeot é!n malnleDU. tout en t~aanl ... 
de aol &! nombreu1 b.e.lre'1lt. Cbola!IUz VCI ~
Piqu•.a l la Malaon Bulgare. J3, rue de l'S>fqlle lift!! 
pœt.e œntra:e>. b!JOUX. bloooea Ol'lenl&le1, tanta.:.a!ll, 
d '11.11, c:J,pret ~ 



u. nu CU 14 MIJIU~IM, lei pl111 Jolla c:adeal11. 

.ntùémitï.me à la Chambre françaiae 
111111 touts i.. bel.~ cl>œeS qu tl a accompJes depu;s 
c111i:1 ana qu'U Joue le r6le ~t da.Da la poil-
• tnu>ç&lae. w:. L6oo Blum ....,.. tt>eUlb l'an~-
• qul clepJla la ru-ne. oil 1 .. Jw.t. français ae IO!lt 
llltn oondulte (wlr c Les tamlllu a;>lrltueUes de la 

• de MaW1<:4 Buna) ualt t. peu prN disparu. 
tcl&UI JUIQu't. la Chambre oil l'on a en~ndu le vlewc 

clt suerre de Drumont: • La France aw: Fre.lçata. » 
• malenoonl.rewc Mu x Dormoy qul ne manque jamais 
pJte ayant crié • On Jult vaut bl•n un Br~n •· a 

une bel~ umpt~ AllW les gn.ndS Ju'ta de ~arta 
plua mon.lb que qultlonque contre uon Blum. Une 
dame d• la IOC!~ lsra&te s'krialt n;cemmtnt : 
le !Jk.u de notrt race • · 

existe ac111el!emen1 dea mlcropbvll<.$ de 35 il' Cpl'ls 
qu'un brace~t-montrel. D.s 10n1 Wlnlmen\ p:u.s P"'6-
que JamaLI, rendant les 80114 par e<>nductlon osseuse 

l'oreille. ONn. brochure c B • · Cie Bel~o-Aménc&ùle 
'AAl<>uattoon. 35, boui. B!.schoHShelm, Brux. Tél. 17.57.«. 

IOciété française contre M. Léon Blum 
1tlt. de-vant le ~ri! = ·nt ru. on nationale se 
tua ~mml. Et ne tikln PM Char!<S Maurra.o 
' aux e(l:b de li.Dl_ Uon Jall!'N.. Jules Ouesde .~ 

1'bbln de Ftanoe, aul>"ée de qui a, .. 1en: pns p:aee 
-archc•&qu .. de Par.s et le ptt.oldont du C<>ns'-s-

tvan&~~que d• Pàl'l.b? 
Jea terni:- to11t ~és. Faute de macn~Lwne et 

- U taut bien le dire - parce que. dllna '"' décla.ra
par le choix de aea collabon>teurs et l'attnbutton de 

taveura. U ne perd jama:S une occa&lon de proclamer 
ndame juil, M Lton Blum n'est polnt 11\l>tnme autour 

conaentlraknt t. s·aemer les ~lei.enta constltut:!s 
lediu tran~. 

'Wt ce que ne nut pU oamprend.re li.! Uon B'.um. qul 
:e t. C011tondre la France nec le parti S l" l O. 
n 'est pOC""'-"' pu :a llWDe cboeo. 

eura, Il n 'y a que le tailleur Bernard, 101, chaussée 
es. pour voua habiller avec la dlltUlCt1on que vous .. 

te campagne çontre M- Blum 
pro; , . d.- ul\l;> .,. fonlld. Oerruëttmeni. im de nos 

de p..,y no111 ooaunuruqualt lltl~ lei.tu qu·a,alrnt 
1DU1 !,_ tlablt&nta dè son lwrueux lmmtuble c·e11 ~ 
1 I<! c Chanvarl • qui en aMwne la rcsponaabUlU. 

ptit de LOOn Blum. Jwf alk01and. est-li ~cm., partlt 
187l pour VldlMe tchef·lleu d'arond!AStmcnt butaare, 

mit<' d• la 'iOUll061avie et de la Roumantet, conune 
tuteur !Jlr•ellt• LI a·y est marté av•c une demo: .. ue 
, !Ille de Le<>n Arlc. Juif buJ&are. et en 1872, lb eurent 

!Il&. à QUI on donna le pronom de IOn CTand-Ptre, LéOn. 
o Ka.rfWJkt:atcui vmrent m France en 1&7' atcc leu~ 
anta. C... reMC!;ntmc.~:a aonl oonnrm& p:ir lt journal 
p.re qul pUbllalt le 7 ju:n 1'311 •• 

SDR C". Un Home &eC"JeUJ.ant. lmpeccab:e, pro;>re, pri:s 
:gton O•rJ•na Chambres ~anquWes. bain deJ 

' a\x ahllllnp Prix gpectal pt ~)Our d'une scma1ne. 
p. Be111e. L. Ooclu <de N1velles1. Drayton Hou~. 40. Clan

e Oudena. Ba)awatcr. \V2 Bill> 52 de Victoria Station. 

LEIGAl.STES "'" agn.ndl.ssemenu au prù: du tirage dlrec& 
ch.a TESSARO, 30, J.1anll6 awt Herbea. 

Qui publiait ..• 
c v..... • a p!emement drolt d'~tr• !ln de •on lllus:.ro 

Cltoya. U~rom que COlJlln. Vld!nnola, lor&qu il Mn a po
pe' • i :âoudro certaines questlor.a OÙ le IOn et l'ann.lr de 
!& B'11p.11e acroat en Jeu. M. Uon B.wn w ra;>pel:e:a a.a 
mou>1 qu'il naquit et tu~ a:~ l5UJ' ~ ao1 buJa;i:,. et tu. 
de to<l~ e<eur tout le b:en pœgl.b:e t. la Bul1a:1e, qu1 at-4 
toujoU:ra aa:Wac:Jon de la Jiauce lntcm&Uonalt.. 

• cs!gnê> Morpter Ev. OJerJDlelf. • 
D est toUJoura p<ll$lb'.e, ajOUte le c C!Urh &ri •. de CODS"J.l• 

ter, à Vld!nn•. :es arcllives de la oommuDAut.é jul\'e, Qui 
.sont ""11no1JMment conservées. Rien de plua facile à vér1" 
fier que ce point d"hlstolre Important et. al nous nous trom. 
pona, U ru:e M Marc Ruoort. 11a.rde des a<>eawt. t. nou.a 
pouraulvre pour f&U$00S nomelles. Avec de tellt4 or'.,ginu, 
père Juif alltmand. ~re juive bUlgal'<'. 116 en B::l;tarle. rten 
d·e:onnant, qu•en Fra!l« à Salnt-Na:atre. en mars 193'7. 
uon Karl'untel.s:e;n. dlt B:um. se aolt krli dar.s un ~ 
cours : c Je oe oonna.:s qil'Un dra;>cSu. celui de l'Intena.
t1ona:e • 

ce document, r~pandu Il des mWltra d·vcempla~ Wua
tre l'achà.tD('ment de.; campa1ces menéea contre M. Léon 
Blum. 

Le uduu dt Pl4uts qui pl1ir1 J. ml•u•, une p1ire de 11nte 
da Io 

~Gonterie~ 
j~IU>!M 

FOURNISSEURS BREVETES DE LA COUR 

Finance et imagi.,ation 
Ce n ·c .t -u ~ment pas d'hier q1;e da te la misère dé 

l'Etat tn Fran<oe oomme en Be!il'lut, co:nme da?l$ P""*!lle 
tous les po.ys. l'Ancleurre ex""Plée - Jll11lu'à présent. 

i.nt. U<m Blum e: VlnceDI AllJ1ol n'ont poa tout à f&a 
tort quand l!s disen: qu'l:s ont Mr!W d\:ne situation 
dl!Jlcl!e dœit t.s ne 50Dt l>.l& resp<ms;\b:ts. lis on: &llP'l''" 
I<! dê!ldt. ma!s celu!-<:i ne \1ent paa d'e-.ix. L'Etat soci.:.1-
sant. S"10Il aoclaliste. tcrasé d'&Uleura par des armement& 
de•elllli lnd!Jpenaables. mals monstrueux. coùte trop cher. 
SI r~nerRlemont tgnorani.; de l'hlatolre Qt:e soient tea 
hommes d'Etat tssus du sulfrlli• un.lvcrb<l, lis savent tout 
de méme quo ce aont les ex13mcea exoc ... lns du t~ qu1 
on: fait craquer toutes :es socletn de l'an~ul"'- Peu~tn 
qu•lq'J~ conna~nt-Us cette p~ terrible et J)n> 
phét!que d'un hl&tonen de la d~encc romaine - nous 
C!'O)'Qns nom souvenir q,e c~ PauJ Oiwe: c Pu h.\:ne 
du fisc, Ils &ppt!trent les bart>o.res > Pl!'Jt~tre at:Ss! ooo
nalssen!.-1!$ ce •1'".ix dtc:on frança!JI : • La Oil Il tl"Y a nm, 
te roi .,.:d .ses clrolta •.Toujours est-U q~. •l féru& de ma,.. 
"'""'• qu1b 110lent. dt'! qui!s mettent le nez dai::.a le bU<la<'t 
de l'Etat, Ils ae rendent cumP'.e qu'il y a un moment ol) 
n1 l'impôt nt l'emprunt ne rendent 1>'uo. 

Qut!quea mlnis!res des Flnanr<.s : M~t Poincaré, On· 
main Mnrlln. Marcel Regnlcr. t-n·P,.,1nee, Theunb et O\ltt. 
en B<>lgtque. ont essayé d'entrer dans ln vok du bon aeM. 
c·eat-à-<l!rt• des éeonom1es, mais Tien n est mmns électoral 
qu'U!le pOllUque d·oconomie. On leur a au..aU6t reprocb6 
de manquer d lmaîrnat10n. 

ces: a;o:s qu'on a blt ap;>el. t. J'extm;>!e de l'Amérique, 
• dot vu• prodillta dea eco:~ de aoclo.0ti:;ie .t d'éCono:nle 
;><>:!tique ou • d'!lliènltux anwcl.ldacles <!o la fmanc., ~ 
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VO& CADEAUX 
r o"c•LAINU. o""CV"IUtlS.. O•.Jn• O'Alltf 

-· MARCHE·AUX·HERBl!:S. M - BRUXELLES 

fouveain historiques 
Oil cawalt dans la aall• dœ c Quatre Colonnes •. annexe 

-.crvéo de la salle des P06-P<·r<lua du Pal.ais-Bourbon 
Un vieux Jouma.118te parlement.aire, aardlen des tradl

*'°'1&. 1'8.PJ)<·!alt une co1we111&t.loll qui lui e.valt été rappor
... Jadla par un des demtera 1urvtvanta de l'Assemblée 
~tlonal... Que~ dépu~ républl=ns de l'a.sa.:mbltt 
ttmpera.Jent entre eux l'EmtAre, - metb.odes pollclbe et 
ik brut.aillé du <:C<J? d'Ete.t du 2 d~mbte. Tout à CIO\ll>. 
• &pert'Urt'nt, lourdement -.. our une banquetlè, l• 
~ Rouher. c:elUl qu'oo avait a~ le ~mpereur 
QUI 6xM.IWt leur eonve1118Uon. na le retournèrent un peu 
&*1611. Rouber se lc>-a: 

- Vo1" êtes bien s.:vcrl'.', mrs.•leurs, leur dlt.-ll. Voua le 
~ molna si voua aVl<-1' connu. comme mo~ l 'assemblée 
Clt l &tP. Son <Uoordre. son aruU'('hle. aon lmplllssance avalent 
-.du le co1.1p d'Etat lndl8penaablt au salut d e la France. 

- Eb bt.-11. continua l'évocnt~r dea &OU\'enlr.!, qui con-
~ b!en l'hlstolre parlamntalre de la F'nulce. la Cham· 
tire d'au,Jourdbui rt'Slémble t~mbtement à l'assemblée de 
au. Mae anarchle, mea:~ Vllltla qU<"nlJes, m~ ran
cunes de par..:s, même kltologte nuageuse e". fol:e dalla 
S'•~•ucbe, m!me lnccmprtMns1on boudeuae dans 
ie. panlJI dé droite. Heureusement pour la République que 
ce bon Lt'brun ne resacmb!e •D rien au prince présld•nt . 
Mals tout le monde par~ maintenant d'un gouvernement 
de .alut pUblic. Nous le verrons probablement avant peu. 
far la fon:c des choses, U suppr1rncra les Ube~ parlemcn
te.lree. et sans doute o.UOSI la lll>er1' de La PI"eSllC .•• 

Coq-sur-Mer 
les Pâques 

25 avril 
Ouvert pour 

du 9 au 
PENSION COMPLETE 
DEPUIS 80 FRANCS 

Tout ob1olument ~ l• ordre. 
OOLP 08 t:oual. - TENNIS. -
MANEGE. - BAR. - OARAOES. 

DANCING 

TISSUS DE LUXE '' NOS CHIFFO~S 
Coupca liOldé<os - 38. nie a .. ~ 

n~ mame as.et e~ à croll'e Que tout se Pl'6l<1'1l de 
façon la p:us oorr • .::e du lllOl>d<! ... du moins en ap 

En réallte. ce Mn autze chœe Ob, on o., C&llllltta 
le6 bulleur..s de vote. oa ne commettra pe.a de le.ux. 
m<nt.. les JwlJ eont ac?ua de la consulte.Uo:l 
c. QU1. nen qu'à Vlenœ. 6llmlne quelque emt d 
mille ~lecteurs La populallon des call\ll9 de ~~Llnllllll 
ne \'Otera pe.a non pl 1.m • e::c en t.s: lndline. Do mfme 
ooux qw ne pourront pu prouver. p16ce& m m&1n, 
mom.. jUSqu'à :eurs Quatre rranœ patenta, !nclualvt 
lia aont de lillaUon raclQuoment pure. 

Se représente-t.-on toute !'Autriche a.ssl~œ.nt 1 .. m 
pour obtenir Je certlttrat lndblpemable avant le. 
dea listes electoralca ? Au Ueu de cela. les nazi 
auront vralsemblablemrnt ~té """'°'" aryens d'Olt.ce, 
que les gens douteux ec aerant b<>I;~ à d'lcnatirmiontAlllll 
dllhcultœ. 

Et tutt: QUI.DU. M<lll. par de#US tout.. li 1 a la 
pr\de. dans laquelle les ~ands sont PllMls 
1la ae f acilltent du reste ~remen: les cl>Olel 111 
minant iouu, Olll)Ql!ltlan et Ils ont donc le champ 
pour s·en donner à ccnur Joie. 

A vis important aux coloniaux 

c La mœmbé • · c 1.# Capitaine à l 'Indlatne ., 
c Les Oœurs de P&lm.rn •· - c Les Choux pcal!nta141 
c La Poule aux Andlldes • et toute la pmme des 
du Congo. . Tow. tes Jours au JW,tau,nnt Coto..W • 
pold II '" dans le G rand Hotel de Bnndlco. le res:a 
~lallsé . • soua la dlrectloo d ex<ht!s cclonlaux. 
à :?O et 30 lranca. \""' lmpe«able Gr:and Hotel, B 

Boum1ge de crâne. 

Ils n'y manquent pna et Jll(>ttent m!me les boucllf<!I 
blets. Drapeau.~. fanlu.rd. COf'tt"1!t'S, discours, voyao1ea 
lanta Autrtchtens en Alle~e. arnvee en Autndie 
•Tien Allemanda aux allures cOISU<s et qlll vantent 
toua tes tons le bonheur qui est le leur dans le 
natl<lnal-SOCl&llste . envol en cor-1ië peyé, par c Kra!\ 
Prétldu. des i;.,mt-œmm'1llis'l'S d1 um;s de 1A tt 
Do:JIUi>S. proclamation d'lln proenunme ~c de 
trava!lX. propagation de pho~'Tllphles suggeal.lves de 
di. autrichiens et de clalrta habitations a!JcmandeS, 
butlon de .soupe aux pnU\"Tt?S. ou,·enure d'une IOUX 
nationale en fa\'f:Ur do l'AJ!nche • llbéree •.etc., cte. 

Comment tout cela ne lernlt.-U pas lDlpr<sslon sur 
m11SSe. Qui ne demande qu'à y cr<>IJ'e ? Le mell sera 
etre dur, rruù.s, en aUendant. ta dlte Autriche 
comme un seUl homm• 

Même le clergé a'emPl'fS.U d'embo1'er le pa.s au 
~me. en cla.me.nt .a !:délité à la rate. 

Seulement. c'était vralmtnt trop beau pour HIUu Il 
falJut que R<lire - ou on n·esi naunen~ Plll ~ -
al!At d'une pettte tentath• de coup de crosse. Qui 1 
mettre le F'ùhrcr hora de IU!. 

A ce propot1, Il est permlS d< se demander qUl eut ,.. 
dans eette bls!olre, dea ~\'f<JU<'I ou de Rome. De l*I'\ 
d'autre, on n'est pa& accoutumé à &llr avec ~!pl!& 
et U est possible que lœ prl-lats autrlchlem se >ODt 
ce langage ; c Endl8Utr le nllllonal-60Cuù!amc t rlom 
est exclu. Dés lors lichons de limi~r les déPts. en r,._ 
conue m.au•-aJ&e fortune bon cœur •. 

HtUer semble d'allll."W'I leur dœner ralSOll.. en dk 
q11e c les cat.bollquea n 'auraient pas à se tt;ientlr de r
medl&te pro!œ11on de loi de !.uns PllS:.etln • · 

Seule 
.. LA BOITE A MUSIQUE 

du Palati d.t1 B•ou.r-Arts. nu Rav,.,llltln, 
vend un Incomparable cbuL>t de d!Sques modern,. â 16 lrallll 
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,~, la •le de ,... •dnitot. 1 DELOSTRAOE et 
roYAOES parfal:.S, 50, rue O .. try, T'lêpbon• 1214.04 , 

querelle auslro-vaticane 

1 Vatlcan. on a'émut " Al .. 6quee M1tr1Cblma ~ 
1 e::i bAte de se rappeltt que, po.r d....a la rsce n la 
xW-eociallsme, U 1 tOllt de =""- _., po<lt i. 
el, D'.eu et .... fsllse. 
'Uf' _.,.t.JOn n·ai·ant sutr. eu d '6cllo, on 1 alla de 
.UU cauaer.e radio;lb<>nJQtl au- c l"&•-lemc t °"'°" 
e des ber'(era qui ne veulent PM recoanaltn le loup 
les debcn de l'agneau • · 
talt rem judlc:lcUx et l'Allemaçne avalt UR• dollM 

l5IU'e de eon respect de& enp&ementl pria - notam
t o;'l!X du Cûnoordat - pour qu'on n'eOt aucune con· 
ce en la J)l'<lOIC5le du camarade Hltln, dOOt let 6Mr
Siea commença!mt au demeurant. sana d61emparer, t. 

:re dJUlS la catholique Autriche let mttbodee ch 
111 e:. de Munich. Non seulem•nt les Juifs IOC\t de-puis 
mnlrr Jour, pr.a à pertlc, mals MJt. on ne prle plut 
1 la «>nies. des ecclb1utlques eont amtà et on col· 
e de louohel nliOtl Immoraux. en atteodant de pou· 
r111re mieux - oomme do.na la S&rre 

ement. let ch&iea !allhrent se P,ter, Hitler voulu t 
mcer le concordat qul, tout vlolt qu'il oolt quotldlen· 
en:, ve.ut encore mieux que rlen. Et le Vatican. par 
ate du pire, m machlne-errlère : la caW1Crlt conclam· 

les évêques n'avalt pu été lrulplrée par lui et n'enaa
t que le conh·rcnclcrl 

te t. vùlr sl le Reich va « mo.rcher >. Qu'U r•ill• le 
llc:te &\'ec plus de qual.re->lnit-dlx pour cent dea voile, 
aura beau Jeu pour dire : c Voilà, malir' loppoelt.lon 

de Rome! • Mals 111 n'a qu'un pourcent.ace moln· 
D pourra ar:!rmer qUP. &eUle& les m&nlsance& V&tlca

Ollt éprè un certain nombre de votants. Et. dans un 
comme dans l'autre. Il donnera.. pour commencer. un 
lour de via aux catholJquca. Et 1are t. cewt qUJ ae per· 

ent de ~erl 

lca douze coups de midi, ou bltn apric une journée 
rail, 0:.1 bltn encore aprèa le lj)tet&Cle. le ~ln 
~tente se fait &enUr. d&n• un cadre accutillant, 

ortable. Est-<e \"Ol.r• eu 7 Alon DOUi vout recomman-
ks • Exi:eWùr Wme • . 6 Bruxellca. place de la Mon· 

, eu à An•ers, 11. pl:oce de Mrir. Voua y •vow-eru le 
G raham. la Pli.lm Urqccll la Bltre GrUber . Retene& 

adresses c~ S1Jnr. !es. meWeura. 

ite protégé n 

czt que • ~· te aura lieu l!OUS la c protcctlon • 
IWll!llle~te de la Wrhrmach:, p:ua pu mal de canon.a. 

d'arlona et d'autrea Joun& du mtme r mtt. 
ra11, P=l'QUOI les troupes .~lle."n&D<1ea entrtrent-ellea 

ut!Yhe. à l'apPel dt Scis.Il!<luarU Pour tmpècller la 
dvlle? Mats. alors. c·...,., que tout le monde n'tt&!t 

auss! na.tl qu·on a bien vouh1 nout le d.re. Et. Ir calme 
L partout. pourquoi ces troupca ne ae reUrera~nt

pas, artn dt> donner à la votation une plut 1rande 
, é•entuellcment llOUI le oont.ro!e d'une commlulon 

mauonnle ? 
e PQrt'llle « humll1at Ion • on ne veut P!\I entendrr 
er, et pour caull<.'. J'y auls. J"Y l't'lltel On comprend du 
• la choee. CIU' en cas d'évacuation. Il pourrait être 

bèe lr,. aut....s Etats s'~tant entre-temps re<sal.sla, dt 
tre en praUque un rét;ullat poeltlf du plébllC'lte. 
li qu'on ne parle plu•. dana cea condition•. des tmpei-· 

Ions du projet de pléblsclte du malheurewt Scbut
tu ... 

ages-Saina 

14, nu d'Ecou• 
( Porte Lou!M ) 

OUVERT DB 2 A 11 HEURES 

30 KM. DE BRUXELLES 

12 KM. DE MALINES 

17 KM. DE L OU VAIN 

35 KM. D 'ANVERS 

le site idéal pour vos 1:acances 

900 HA. DE SAPINIÈRES 

TENNIS 

GOLF 

EQUITATION 

Hôtels recommandés 
cc LE BOIS FLEURI » 

T éléphone Rymenam 9 

cc LES LIERRES 11 

Téléphone Rymenam 32 

« LE SANS SOUCI » 

Téléphone Rymenam 84 

PENSIONS : 40 FRANCS 
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De PARIS tout tissu nouveau 
Grand h.x, on. ~ Uni ou ba, te fi.nLo.isie, se trouve Il la 
C" Lyonnaise, 44, Mar<'bé aux R<crbes, Bnu:eJ;es <Bourse). 
E n tout temp1, trt1 Nll't1 coupe1 en desSOUI du pr • 

Lea évêque1 autrichiena n'ont pas la vocation 

du martyre 
n fut un tempe oil lee politiques c ~ • eux-mêmes 

croyaient devolJ' compter llU1' lea forces S}>lrltuelles: on j)QT· 
lait même de ctti. bonne comcleru:e universelle que Io 
Ftlhrer H!ùer a *eaunent envoyée à la pouoelle avec le 
droit des peuplee et autrea nleun morala dèflnltl\'emcnt 
ptrtmèes d&ns le trolll~e Reich. La plus sérteiae dt tou·.es 
oemb:a:t l'Eillse cathollq~ i;·q1..,,. caU\ollQ1'e a tu ralaon 
~ B!.sman:k. A ura-k-!:e raison de Hlt!er dont la doctrt:1e 
rae:ste eat le con~p!ed de - dofmes e$SentOe:S? Or. JU&
qu'à présellt. t: faut bien conor.ater q•ie c'est Hl~er qui 
marque un pOlnt. et cela rr:Ue aux eatbollquel; at.trtch:rns. 
é\~~s en tête-. ' 

Ah, fichtre ! la n'ont pu la vocation du martyre, les 6'·@
quea autrk'hlrn.a. 

c D faut rendre à Cl·oar ce qui appartient à César •. a 
dit notre Seigneur. C'est enlfndu, mals Il n'a Jamais dit 
qu'il rauaJt pour ctla ae prk!piter à ses genoux ên foulant 
aux pieds le drapeau de l'Qrl!ae. Or, c'est ce que font les 
caUtollquea autrichien&, éveQuea et primat en t.ête. 

Ei pour cette ru«e à la •<'TV!tude, Ils n'ont méme pas con· 
ault6 le Pa~ quJ, lut. du mow. a prot~t<! et a.s.sez caura· 
geusement. Polytucte n 'n )3mal.a tait de dJ.scipies en Autrt· 
che. Tout dt méme !e pasteur .SiemôUer a une auue allure 
que les c mon.sJi:norl • •1er.no:.s. 

KO MOL ~. vwlez.wus de bt'aux dine 
Falt&-vous Komol!Kr 

aasutt • l'Allemacne. procurer du tnovau t t d.llp 
donner au Reich !a ))Ulssance et l'bonneur et au 
•llcmand l\Jnit.6, est Vls!blement l'objet deo l>SlMldlom 
la Prov!d,.nee. 

» 31 ml4rt1 1938 : t Hell HlUer I » 
D< pula, Il parait que Mgr Innltier a·~ &ptf';u qu'U t 

Allemand. Boit, mals 11 semble qu'il n 'eet plUI tda 
que. Elle<>nl un quJ doit estimer qu• la b&ute co 
d'un cardinal Mercler est bien lnteinpeallve quand en 
la pourpre romaine. 

Quand vous l es aurez t ous essayl 
IL SER\ TOUJ OURS TEMPS DE VO US ADR 

A LA Teinturerie LEROI-JONAU & 
FoJIJAle , • h40 

ELLE VOUS DON;o;ERA i:;ATUsl AC'l10N 

Enfin on y voit clair au Vatican 
Mala 1·01c1 la nu.;e au point; la. famo ise mise au 

qui penne d'e~pllquer toute chose : lea tv~uts 
chlena, emboita.nt le PM au cardulal lnnlttn, 
l'adM~lon av N1'2i.sme, qui lit tant de acandale 
conten,.lt l'anlcle Ier: c Les prêtre.. et lea fldelN ap 
c 1111n.s • n:11e1·ve !.Etat grand-allemand « »0n Fuhrer. 

Auss1t6t. 1· c Qssel'\-atore R<>mano • dtnonçau 
éne11:le los mHalt• du même Fuhrer Mai. deux 
aprt.1. une dfpêcbe a..vas annonçait le contraire et 
d:>lt que l' c Osserva:ore • s était dtJà démientl. 1: c 
va tore• ne .s'e-ta .. ! pas dementJ. du tou~ 11 aval: dit 
ment qu~ : 

C M 1 D était op;>ortUn de falre corul&ltre que celte oq-SUT• er I él&lt accompai;n~ d'une note Et que cette note 

Ouvert 
du 

~ 1 que la dlrlamucn ép15COPale était faite c IOlll la pour les Paques i:arantle a1:3 dro!ls de O:eu et de :'Eill"' • 
9 au 25 avril Il Jl'lTalt que cela cons111ue déJà un• reatr.ttlœl 411 

part du prélat d'Autr!cbe Le Ier &l'rll, l' c 0.>erl'U.,. 
concluait par une note au Cal'dlnal Pacelll llCJ\lfl&ll& 

PE!';S!ON COMPLETE 
DEPUIS 80 FRANCS 

Toul ab•olument de l"' ordre. 

OOLF tl8 trous>. - TENNIS. -
MANEOE - BAR. - GARAOES 

DANCING 

De la auite dana les idées 
Ce ~ lnnltur. «i>rim:lt de l'u·Au:rlcbe. qui ac 

~J)lte avec la.nt de zc!le aux p:eds du conquérant dt son 
pays est sana doute un parfait oppartt:nl:ste, ma1.> 11 ne ~t 
pu at piquer de œauCO'.JP de ..:ile dan,; les Id~. 

Le 21 oc:ot>re 1934, U krinlt: 
1 De nos Jours a •urrl une 001.11 e::e ro"°" de matérta

llSlne : c'""t :~ mntérial~ du sana et c!e la rnœ. Il y 11 là 
un. hértsle nou1el!e qui 11e répand aous la !orme du pnga
nllme. Je n't.I pu beloln do pm:i..er d'oil vlent cette hél'é-
1le qui aou. le muqu~ du matérWlsme, cherche à penctrtr 
la nAtlon ... 

• Prlona pour noe f~rea et sœurs de l'Allema.ane afin 
qu'ils ne se laasent paa dd aauvCllQrdCr l'unité et la pureté 
de la rot • 

Or, voici llOll mandement du 16 mars 1938 : 
c Les pl'êtrea et lea tldêlcs suivront sans réserve l'Etat 

crand·allemand et 80'1 F\lhrer; Car la lutte qu'ils liOU:lcn· 
oont contre l'erreur daniereu.e du bolcllevtsme et pour 

la note aumchlenne o avait reçu aucWl aa>t'ntlmtllt pr 
lubie du s.1lnt Pêre 

Brosses spéciales 
de fabrlcat1on e:xclust\·ement t>elae d"' 1e r1: lWmm 

dtale. dont tou. produit est une ean n •. 110nt ex 
L 'EXTRETI'ES MOOLR,l. 

U, rue de Loxum. a Brunu ... 
El:cs peuvent ~tre oomparees à n·mpv1 ;,c qutlle 

ttnœ ~t.raniere. 
La démonst:atJon gratui:e est !aue à toute porlClll» 

en rera la demande. 

Un Jésuite met les choses au point 
Là-dessus. est arrivée Radio vaucan. dlriféf natunlo 

m•nt par un Jésuite. L. P Socc<>nil. Le ••odred~ Je 
ntDlirre. e.t I• jour allemand de la Radio. C'eat ce .tour 
que pnrl• un Allemand. Je.suite aua>I. le P. J.lnlS. 
prosc rit du Rtlcb nazi. et qui naturellement, appuie 
Pt'U aur la pé.jale chaque fols qu'U 1·a1lt de raconter 
choses dhagréables a.u: malfaiteurs qw ont aU('lnt da 
"' i><·rsonne. la .sacrée Compaallle. 

Pour tln1r. le canLna: Inrut.z.er .. t al'.e IW·mfme l .,.. 
Nous pcM<>ns Q•e l'entretlen avec Sa Sainteté a da 
plut6t emouvant. Sa Salntete est entetée surtout ag "" 
dt ae1 chers tvEQues d' AUtJJl&ITlt, qW font de l1lt:olm 
tandis que ceux d'Autncbe pré!tont la petite vie fMI 

• TER)tlDOR • 
A.'ITlG EL P URFINA 

ProdWt nealtt non ,·olaUL 
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ites SANDEMAN, ne dites pas Porto 

.iez Ica cher1 Fila de saint Boniface 

::Otft>-l.""1111. l<s c t hl.s cle '"' c. •e Orrnallle se 
t rMlnis A t'U!œ, l'evkhé <le a~: S.llllJ'att. Là. 115 se 
t ma d'acrord pour g&tder cbacu:n aa liberté d'acuon. 
je parole Or. Juaqu •d. un teUl, le -4Juteur de Ful<!a. 
sp!açant ooo ••tQue 1ouHnnt 4hum 11 a oN appuyer 
~e aa:ie Toua 1 ... au:ret aa 10nt abeeruoa. 
curtlltmcnt. lb n'ont 11'1.0 Pll bllmoer le pléblacl~ recom· 
nd6 i;.ar leura coliques cl'Autrtcbe w•-m~. Mals 
W> a'a vo11lu l'approuver. 
le 0001 d01 cena qui 1l'ont pu ta vie raclie. et qui t1en-
1t • demeurer aur leurs pos!Uona, aana licher un pouce 
ttrraln. 

1 week-end, une excursion 

l 'lmpot... "-·· qu1 '!'ou. °"""" '."a fi ceU<l cbarmanl<! 
~du nom dt lruaudfont;W>e et dont le <:uino Com

ul VOWI oUre IOUie$ k> dlAracUoca dOI ifanda cen-
1 10Urw.quca. Au Tb.Nlans:rnt dl.strtb•Uon c1e sur
..,. et un entrain ln.compe.r .. t.'.e crfe pàr le rameux or-

de Lucien lllnch, t<>UJO\.rs en tt'.c par S<'S amLD· 

t.1 nn.alr.aux les plus recent&. - Bat AmtrLCa.tn f:"' 
.ers 1uœuknt1 à 20 fr 

i parla Zarathoustra 

t:at dol>C apra <knu!n, dJmAnc.'lt. que l:lomphera 'a 
:a:6 de N.etache, " l!!s d:.i pa.smrr d'Un pet!: vll!age 
Sue. :0: e:ache ttai: A !a Sue e: A W!pzjl ce que 

o:J H..ler est t. Bmunau-"""·Inn et à Vienne Seulement. 
n: du études bcaw:oup p:us brlllan~ que Hitler. n 

pl'Oballle q~e al HJtlrr avalt r.!uall d~ - <lébuts. n 
t dl'V~nu un grnnd architecte, tr~• l'eehcrché d"S 

e.a Viennois, t t u aurait oon.•trult pour tes 50Cialllltes 
lamewc • l>u~dlll4:11 o de V;enne QUl ont ralt !a e!olre 
le.ir munlclpal!té Mals ~: ou 14:-d, U aurait pu.bll6 

•.cpc cbose comme c A.nsl par!alt Zarn:h<>i;atra • pa."Ce 
. = O!"llJtU l'aurait empo~ contre ~ pui..sanu de 
li':'n!, comme 1 Ol'i'UtU de Nle:ache l'emp<)r .a cont·e 
;ienhs::r: el c:on:re w~i;ner. C..: qu'on <lolt ct.t:.ndre 

p:US chez Hlt;e:, ces~ que, comme N e:aehe, aon e<n:e 
uque ne le l>OUS&e ve!'S la m6plom:t.nle et le fuse 
• dans !a fo!le. La ro:le de :-lt~he ne d~ranle 

ceux Q'JI \'W'.P!lt bien sy la~"""r prendre. T>?ldls q:ic 
le de Httler menace de se tourner au.ut contre no•J.5, 

1 Un d~ C"3 quatre matlns, u est capable d'avoir 
ao~e tou. romme AchiUe, et d!' 5e' rev~U:tr au mllleJ 

t:\Jupea•1 ~'Dlantr!an:é. Croya.'lt avoir occ.a dea botche
:... CO: de.a nlhUi.s:d, !J aura sl:np~ement tu~ des Belges 
11 .. Pran("als 

pour nou.s. ce ac1' • d.safl"'éable .. 

réation • Qualité • Prix 

voc:ibles ne aont p.;s de valJlS.... mots. lis repté
tf:.nt, en ln appliquant a propos et à leur place. une 

leur ocmsldErnblc, car ces trots bw'patabl<'a " 1rou
nt hannon11..·u~·ment comblnt's dal'l6 tout. ce qut se J "t> 
ne à une prodwtlun, l~nde en réSUll.Rtg - <le la bran
• AMEUBLEMENT ET DECORATI0:'-1 MOOt:RNE.5 
s ATELIERS O'AHT DE COEN!> FRERES. &alles d'E": 

tlon. IU, rue Rorale. à Bruxeu.,., l"altea-en ,·otre 
U rn \1a.'tan: <<tl<! rtrme. 

.ui e.t le fou là-dedans ? 

~
C,'PCJICbnt, tiar une de cœ Sili:eUres qui n'appart~ent 

u Ult.'ltre de Plrnndello, ou aux dramr& <lu roman
e Allemand. t; y a un taux fou, un !ou au.spect, ..m 

!ou en!• é don, on n·es• pu sQr qu'll e.t vn.lment ro.J. 
Den.nt u duo Hit:er-Sch11.>SCbnJn, on M demande : c IA
q uel des cle<i.x est le vra.I fou ? 1 Schus..chn.14111, catbo!lqu., 
tua de 1èntral. bon Autrichien. a'entend expliquer &uJolll'

d'hUI que l'Autrtehe n'a Jama.a exla~. et que IUl-mW!t 
n'est qu'Une ombre, et qu'l: n'a aem q·i·une ombre d'Etat, 
une l•usse paJx, un raux 1<1éal! Qu'.st-ce que œta •em 
cllre? 

Le C4:-d!na.l lnnltzer ~-mlme duque ma'.ln se <leman· 
de: • Eat-cc que l'ai re'i"é? Est-ce que Je n'ai pas me ' 
Jal el<t ~nerylque <l'aoon!. ~e maulte J'auJa !'OCC&SlO:i 

de me t.&.lre c:anL.nal Merc1tr. Le monde enaer me cons.:.
~re comme une 1.ndoullk Le P.t!l<• lul·mlme me !ait savoir 
qu'U me mepria<!. Et C es: trop ''.&b!e que Hlt!er me 
meprac au..al. Je &J\.s un être r\clleu:e Je n·ai pas sauv6 
l'AutMChe, et c'est moi qui a\'a\.s coru1eWé a Schusschnlgc 
u l:1J1wux •t eat.astrophlqu<" plébiaclLe 1 Ah 1 malheur CS. 
mol •• » 

Et l'evllq.e, qui c1éc1démen1 113ralt montrer une caprt. 
cleuse l.fte de lloot:e. reve:te le ttmi- de I>o!lluss. ~I) 

un At:U1Chltn au moins montrait du cran et :e coo:raa• 
d<' ae faire auuslner pour ,.a lot Le! ai: rtsre vaut cezu.>. 
nem J q ... llii e me' •r d ieD: t:ectonJ... 

LE DETECTIVE : si~;~~· = 
RENE Tèléph. • 12 se 52 C<lri•ult. de 2 t. 5 ti. 

129 boukv Anspach li" étag~>. BRUXELLES lBourse) 

La frousse germanique 
L"l""l. .n f\ .i des \ nno~ po~ B.t~~r t!ent û 

:a cunœ.;.;co. e1. &\...561 de .:.a peur. d'une peur b1m gemu.
nique. Qlll n 'a 'PàS \'Il. à Wtc.haden e: a COb:ence. =• 
! ou:e Joreuse .., p:esser s-z 1e PlloS&S<" <!.,. 1;>ah:s o:.o du 
ch&SSC:i!'S d A:rlque. ne sait p:ia J...,.-J'oQ pe•: a::n · e 
manque de dlgm~ d'J peup:e semuuuque une quantlt4 
d'oll.,,lers lrança)., voc.s racon~ron: avec quel enthou· 
slasrne lla turent aceueUlls ehn tt:tatnl Rhenans. CTt6t 
au point que des hommes d'Etat .., aont lrnagtné que 
la Rhc!nanle n'était pas a!lemanc1e e: qu'on pouvait on 
ra,ro une >JU~e. Le.> Allemands sont nos alU?$ chaque roll 
qu'I!& ont peur de nous. Jamill.s noa olllclèrs de ta Com· 
m!s.slon lnteral!.ée n'ont vu peup'!c occuJ)é accep:er &1 
basstment l'aa~nté de l'oc.:upant. 

On pc;i~ crt:lqaer M Scllu=hnla et rearetter sa ma!&. 
dresoe S.)n p'.~'-'Clte '.lll !ut ooDR!l:<! par llùn ento~. 
<l?nt ~141t le cardln&'. bn!tur i;on pl6b11elte. apre. la 
xcne h"1IDU1An~ de Berchte5i3df'n., ltalt une erreur. 'Mai.I 
s! le FUhrer entra!t dans ~ pau lt& arma à la mau:i. 
U !allai: mettre un casque, p1tndre un tl.n~~t. et .., fall'O 
proprement caaser la ligure, !ace t. !'ennemi. 

~ Mexique aux Mexicains 

&li lev1 • qui • 'nt de r <' =ir. so~ te comnw>-. 
demem du prbldent Cardrnas. un commencemer.t cl'apptt. 
CSllOll DU pa)a <lu pé:r<Jle Cl da rn'OlUtlOO.. Si noua 
l'1ulopUons pour notre coœp!e ? Ln Bdg!que au:< Belce&. 

1 

Cette f·:>rrnulo est <lé:t mtse en appUcatlon en ce qu! con· 
cerne le Jacques. qui. 100 p c lx'Ice <l<puh ..,. création. 
t..it tt.ser" e aux uule& fmh bouches de chrz nous qu:Q 
~ale à bon compte. c Jacques 1, le Sup,:rchocolat, 1 tr, 
le a"°' bâton. 
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DE LA JOIE 
UNE AOREABLE AMBIA.'iCE 
UN ORCHESTR.,. 100 PC E''TR \ll>A..'"I' 
DA..'iS LA PLUS JOLU; SALLE DE BRUXELLES. 

~~r?~~g n LES ROSSIGNOLS n 
18, chaussée de \Vavre, (Porte ~ .. mur 
Tous les LU;)."Ots, JEUDIS, SAMEDIS •• DIMANCHES 

BETTY OLDER DAN'CE'S CLUB 
(Un nouvel orc/tutre .•• mai• quel OTCM•tre 11 /J 

Avec en au.~ : 
UN MAONU'IQUE PROGRAMME D"ATTRACTIONS 
COIUOmmatk>n< : 4 et 5 frlLllo aux c ROSS!ONOLS 1 
Mime c:Urect.JOD QUf' L~ R.-... .. 1rno1 .. &U Bo1a 4e la. Cambre 

La route des Hohenstaufen 
Quant a ruu:1~. elle se p~ d'arranger - petites 

&tl'&u'eS av.., !'A~leterre. MLn!t·nant. depw.s que ln ch..,_ 
aeurs a:ptn.s d!.1 Bren!let" OO! rendu !es bonneu.., • leut3 
no;rveaux ,·olalna en le!<4:11U. !<$ Hobens'".ac:!e:> eon: ~.,. 
nus. lea Fn'dkle la Henn. Je.i Bartierousse, qui lrlll1.&1eot 
Rome oomme une eo.orue. 1 I.e Pape et !"Empereur, ces 
deux mo1Ut• do Dieu, écnvalt le père Hugo, •e querel
laient pour dca qllesttons d'evfq1wa 1 Cela. para:t recom
mtDCer. Le mot 1Ku:turk.>mpt1 " ètê mven:.e, au temP6 
d.e Bwnan:t. par un gavant anl.hropo:ogue. nommé Vlr
choW. c·est lul qui diclar.I que lut:er contre 1"'8 cath> 
Uqaea. e·e:at: mtner c le combat PoUr :a ch .!.saUon ». ~ 
u wmpe. oet•e lutt<'. qul dura quinu ans, !ut menée par 
la Prusse oontre ln Et•~a du SJd, qui oon:~'tl•lrnt •o 
RTlllld pourcent.4\a-e de cathoaquca. et le HaooH~. patrie 
4" LoUJs Wmdhons~ ll!s d un avocat d'Osnabrllck. q1u 
aY&it tait StS Eludes à G«tt:lll•'ll e:i më:ne t-Ompa que 
B>amard:. Ce Wlndhors~ êtnlt rntrto:~ hano•"rlen. Ce•te 
un.;-té-'.& n·ex:a•e plus. r. n y a p;ua ?Jère que dea Alle
mande, dont :a mtr.:oilb Mnt cat.hollques 

DETECTIVE MEYER 
EX-MEMBRE DE LA POL "E JUDICIAIRE 

BONOIÛ DE LA CONFIANCE DU BARREAU 
81 a, r . cù la Lo1 - TtL 11.JZ 15 tC<>M de 2-5 ~ •• sau/ 1amtd•J 

lia n'iront pas à Canossa 
D est certo< 111 q ni H: ni Goe:ing n'i.ront Jamats 

• Oanœsa. A!o:a ce .._,.... la iU<rte e: les vra!a ma:tyrs 
Tieodrollt en A!ic:nlllJ)e. t:s ne v tndront p,,. en A ut ne.be. 
Nos pauvre. amll autnchlens aon: trop etoamea•Jx. trop 
amateul'$,, trop musiciens. A la m~. l:s nt vont que 
pour écouter la mua1que et ,.n •'tendant d'a.l:t:r prt'ndre 
Ti.-ement. quelq<:<' part, un de c1-s bons ca!k noyèll dans 
ci. la crème foue:·.ie. On d..rait qu'e& liru.s&ent par Pt<ndre 
100t à ee taire fouet'..·r. C eoo: • Vienne qu"a fa!! camère 
un rom&ZlCler. Dé à Lemberi;. qui • appel.i.lt le ~ac:er 
ci. Sachs-~- h 

Le Chauffage Georges Doulceron, S.A. 
1, qua.! au Bo,. dt Construcuo Bru•Pll•s Ttl IHJ 55 

La murs ont des oreilles en Italie 

On •'est étonn6 dnns le monde d1p:omatique lnU.matlonru 
du ~e rappel de M. von Hasselt, ~...,,. du 
Aelcb a Rome. L" 1 Europe nouvelle• en dODlle une curlrose 
eçllcatlon . 

c Oil • IU WI peu tard. &U mo\N part!ellement. ce qui 1 
.. ~ pao9&. M. 'fOQ Ba.tilsell.. qu1 11enl de l'....-ne dl~ 
..m. a eu la tort de ne _r;1a.s auo •'ad:t;>ter aux o.indltJœs 

KOMOL 
et rH.Ut~ du nouveau r~e. O a oubli~ qu\m 
&llemand ne peut plua a.voir son franc parler ni 
compter sur le secret du chilfre, encore moins sur la 
<le ses collaborat.eura et coll~ea. Bttf, l'am~ 
bien mal lnsptré lt Jour oQ U ee lai.& aUtt à dire, 
pouva!I eom))(a" aur M. 114ussollnl Juaqu à un oena.n 
maa qu'il ne fal.lalt J&mala ou.biler 1 uptrtence du 
ment italien en 1914 et en 1915. n tau\ croire que le 
Ciano a des amla, &!non des acenta l la Wllhelma 
Quoi qu'U en aolt, c'est un vent du al.Id et non pa.s une 
raaque du nord qui a b&layé, bora dA' l'ILXe. l'bn 
\'On Hasselt, dont le~ d~é. M von 
ee 8DUV1eOdra aana dou!A que les mW'9 œit des êcbol. 
dœ or Wes. a 

Minuit place ... 

Non. ce n·es1 pas place P ip.le, c'est place de la M 
à Brux•U.,., ou b1tn place de Meir, t. Anvers. c·· 
c ExC<"lslor Wlne 1 qu'on ae ~t apm rrunuu c· 
qu·on d~te le f..-w< Porto Oraham ou la d 
l>l~re Pilsen Orquell. ou l'lnoompanble b1tre Orilber. 
là et pu allleurs. 

L'axe Rome-Berlin fléchirait-il ? 
Otl c" Cernent. U eat p:ua solide plu ferme que ) 

Rome prepare à IOO ll:xceUeoœ M. Ado•f Hitler une 
tlon magnlt!QUe. ~rtale, ooloo.>ale Le roi d'Italie 
ma~I. comme 300 illustre patron !u!-mhne. et Em 
d'Et.hlop1e, bien enl<'ndu. ne l'appellera paa 1 Monsieur 
frere 1 pe.roe que cela n'est pe..s enoore conforme au 
oole natlonaJ«>cl&llste, mals U lui fera toute les 
llllJJlq\nables. Toua les D1ewc de J'aru:teDDP Rome 
de leur tombeau pour ae mettre au pu de l'oie; U 
que le Pape qw ne feu'. rlrn savoir 

Comme metteur en ac~ne, Mussolini, en effet, s·y 
a>\1861 bien que Hitler lui-même. Ma!.s si on ae 
l'ecoute de certalna bruit.a de p;ua en plus précla. 
observe bten ce qui 1< passe dans !es couUs.es. 
chancel:ortes. on ae ttnd compte de la IOUrde 
qui traTer>e !"esp:jt du Duce et de la aecréte 
li.Q.>elll! U a encai.et le 00111> de l'anachluaa. L' c 
asure - u prevoti :e dt-menti - qu'un dkplom.ate ~t 
reprtSCntant à Rome un pays qui a eu à dltrérent.ea 
l'occaa1on de joutr entre Paris et Londrca. d'une part. 1 
de l'aum., un ro~• d'-cent de lla.l.ton et de conc! 
c aurait fait uvou- au oual d"Orsay qut tertalns sen 
cle :\lcmo:!ni e:a1cnt .....,tptib'.e.s de .e modiAer 
ment et qu·c aera1t utile que la F'"llnoe "' .lo'i'Ùt a.a 
pari•~ anelc>-!tallens 1. 

Enoore une fol&. le bruit sera certalntmtnt démenU. 

Si les hommea préfèrent lea blondes, 
c·.., b .n la preuve qu •Jg ont de la .UI~ dans ls 
Car pour ce q111 06t de la b•<'T'e. lœ stau.auqueoo ""'1t là 
clamer la préf"fenœ marqu~ POU? la bitte blonde 
nouunmmt ))Our une b.ére superleure, telle que la 1 
gcnblt~r! 

Qui démentira? 
s..-rrcnb.er tl>lere b&&>e de densltl. ne déposant J 

C. • .bnqu~e apé<:lalem•nt pour l'exportat.lonl ne ae 
Jam&la. I!eJ's""1b1er lat UQU15e et d-lttrante à 

L'accord anglo-italien et la guerre d'Esp 
L"a<:oord anglo-1\allen ~t dooc aur le point d"ftn 

U serait. diW>n, d'une va~ plua PIYChOloclque que 
que et 114 ~ pu tous i.. pro1>1em.._ Cela nt 11 
étonne pu; depu.la vlnfl Ml& noua m t.\'Ol>S tant YI!. 
ces accords lnt.ernatlonawt qui o 'oot rien te60lu e\ 
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ARQLEA MOTOS. M•Lson !ondte en 1904 
Jean OE'THIFH, 121, ch. de Mons 

1t c1.,.,~~ .etlre rnorte auosllot aprte 11'\ir a!gnatu.re: 
ThGlry, Su-=. le c 1>enliemen "'"~nt •· etc • 

• ljlle noua n 'aH111& pics gnwde confiance. N'lalpnrte. 
ot q~lque cb<llSè que de ne pu arolr ~et on peut 
>!ter qlltl ~ rap;>rochcment de Lolldrrs et d<l Rome. en 

t à MllZ"1llnl pl"" de 1.t"ben~ Y!o4-vls de HJ!ler. lu! 
ra p::a de modt'...Uoo et pl .11 de prudence. C'est 
~.re un &(:hmtlnemrot T.,... b paix. c·m, d.Lrla tous 

c.u, un N<jue de ~ de motn.s. Mals 11 J a, dans 
a«Onl. 11uol<lu~ â>ooe de tra(l«imlque. ee sont les 
~ q·.1 wnc<>tnent IA guerre d"E.'llllioe. Il serait en
ldu que l'ltallo - qui. soit dit entre parcnth('!(-$. tait 

du fameux wml~ de non·ltltervcnuon, retire ses 
'Olontalrea >. Or, 11 itmble bien que la gu1·rre d~ 
t VTIL!mrnt aur .sa hn et que la victoire de Franco ne 
t p:cs qu'Une qut'Stlon de scm&ln<s. Le c volontaires • 
:Jtm nn Iront quand l!s n 'alll"001. plus IYn à faire 
~ten'entloo aura t!é de pan et d'autre une dupe

r. un ~" mal&, d'Un roté. ~· ~~ duper.e 
1 qnlquo. de rau•re ee ae tut qu'hJPO('~e et ra.1-
A~.ssl t$t-U Infiniment probable Q'Je, quelle que soit 

o de dl'm:l n elle sera violemment Jttnophobe. 

- pourp;>rlcn Olllllc>-l:alleno qui tournent favora
t doh-mt n~=-~menl dép'.Jûre à B<r lln. Une en

&nlllc>-ltallenne, en effet, c'est paJr l'ltalte une conu-e-
e et, peu~tre, une alllanee de redlAn&e. 

t au tond, l'alllnncc Italienne n'est l)l'la pl~ popu!aire 
Allen11111no, oü on n'a pas oublie la c triUù...on • de 1915, 
J'alll;U!Cf' all,.mande n'œt populaire en Italie. En Italie. 

n 'aime pu œauooup les Français que l'on a toujours 
. mata on l<S tomprend; on n'aime pu davan1.a&e 

A.lle:nand&. mala on n• les compr.nd P<1S. Evldemmmt, 
n·em~~ pas 16 cl!lôSlooa o!tlcle~e:i.. mala SI la 

n·a,...lt paa oombattu - ambitions. Ill e~ n'al'a1t 
OIQ»o! son ldtoloilc ~mocr .. Uque à l'ld~IOll!e 1-e. 

:.ru aurait sans doule pn'lm! •'en!<'Zldtt auc el:e 
l'A'Jenupe Et mcore au.lourd hui devan: la d ... 
des ambUtoru pongPrma.nlqul'S et JP d•nitr que 

le l'expamlon hltl~r.enne dans l'Eutol)f' orl~ntale, la 
œ aun11t 1·ncorn de belles cartes à Jo11.r •l elle a valt 

COUl em ,.mmt rermo et u.ehant bien c<1 qu'U veut. Hélas, 
:Id l'aura.i ... 11•? 

Kunaal de Chaudfontaine 

UCW'llcx rt i.:.. ·t &...._i.d - Un aocuell an
; une eulslr.ç lmP<'CC'lble oommunlcat>ona faciles 

Ll!;e. A\lX f~tes de Pài;llt"S thé et dlm-r dans&nts 
•=hc:tn ln«•mpe.rable de Lucien H.rith. - Tous 

jo:i,.. Selnn• Pn>k 

'" l'Autrldle? Il est quasi crna1n q<:e la Sudètie 
P&I :v P<>IM'r. en dê;:lt de lou• le.. tardUa rltorts 

• la •=traire à l empr~ al:e:nallM. 
Ut l't> rtiP<ins •W•ront :-ie parte-t-on pas de.là boau

lkXIS 1" mantau. de nos cai>IOl1> *""tso oil 1 on 
'eaux frais de b pnncesse un pœt~ d 'éml5.;lon radlo,aw. qu'on pnrle de retrocéd.-r sauf peut-etc. 

1 Y a &i;Sll! le c Slld-l)Tol •. QUI 1, faut J't'S~rer -
ulrn un Jour l• pn!œire ue R<>me-&rl111 

'orubre de bra•..a i•DA sont tent<" de dire : c Au rond, 

>n •'e'\ t • QJe :e FUhrer raseemble donc tout c. qui ed 
d eJ<J)n'$alOn atemande en ~ c., ne 1t"'1t Q1M Juste, 
en dHlnltlle. Et qu'il s·empare auasl de l'Ulml1lle, l'l1 1 
arnve L'AlttlJUlitle aura de la aort.: du bl6 e\ du tn.1'11. 
œ qui doMera la trall(juillltê à 11!:urope pour au mot.na 
c.mquanlt' ana. > 

OUI. tout cela e&t vrai. Noua aJouterona même que, da.na 
l'Ulo'alne et en d'autres Ueux HIUer - r~n&nt à aon 
compte le prtnclpe du droit d .. peu11lt• à dlSpœer d 'eux• 
mé:llt'<I - est IOUVent COD.sldtlé oomme un Uberateur pro
mis. comme une i;on.e de -e. enfin \"tllu. Son portn1t 
est da.na beaucoup de mal5clra. <lont les propr.~ -
ralftlt tou!dola b:en en peine d'expllqu•r oe qu·est i., ,... 

glme nui c C'e..t mieux ». voilà IOllt. On n·en sait pu 
davantage .. 

Q •ol qu'il rn IOLt, rten ne nous prouve qu'une fols sau. 
tait& à IT.tlt, IN Allemands ne ~vlrndraleot pas aussltOt 
arropn\41 à l'Ouest? 

Ce n't'\lt pa.• qu'lla tiennent tellemrnt à la Belr;que SUI' 

peuplk>, à B<>n Industrie, son oomn\t'l'Ce et aee port& oon• 
rurrenta. Lo bolsgio de Bney, si 1'1<:hf> en .xcellenl minerai 
de ter, leur ronvlendralt d~jà beaU((IUp m.ewc. Toutetola. 
oommrnt ne pas se rendre oompt" qu'Une toi& en _. 
slon d 'An•tra. d'Ostende et de Cillai.., le Rel<'h aura.Il la 
pertle ~acnéé contre la Pra.nce et 1 Ancleterre ? 

Avec do bu.a<s llOUHJla!'IDff comme en" en aura.Il. dalla 
tous lei por1.1, et de l'art.iller"' permettant de tirer l l'alM 
au-dtsaus de la !.tanche, l"Allemarne pourr&lt parler bau\ 
aux Anvla1s- Elle ne m-ni!t pu de le faire en eortant 
du coup exli:enee sur exigence ; mat.l~r• premlètts. colo
nies et tout le tremblement. Noua ne pouvons pas rester 
lnd1trl!renti1. ht'la.o. a la perspective d'une reallaat!on d 'un 
aus& ,loll proi'l"'mme. La paix allemande, ce eeralt '& 

paix de. cun"tlères. 

entre 
PALACI: CHnnaœ.u 
CJ. lloul A~ 3.lu. BNu':f'a. 
C1ft:M.lS'!Jltt ANOLAtst 
U. ru. S•a:n. Brua:f!'lltt 
•Ool n d• la rv. 8~M:""h~?I 

OllQlLS!;RtE FR.\SCAlS& 
.!!8. r u• dn "1.'>lf'U, Btil.Ult•• 
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Stocke! déménage 

C'eu est ro.11, apri& ce~ l&boa. Io cb&.mp de coursu de 
8tockel rie ~ra bleril4t plua qu'un eouverilr. Mala l'azi Pl"C>
ebaln, U rerialt.ra de - ~dtts dam un autre cadre 
11001blen délicieux : l Tervuereri. 

Voilà qui comblera d 'al&e l•a ferverita de ce coin qui oot 
adopW Pour leura aorues Io Chlt.eau de Tervuereri-Pavtllori 
du Ob.e.mparne. dorit 1 .. meriua l so trarica aorit a1 coonua 
d u Tout..Bruxellee l(lUrm&nd. Cb&mpaan .. de gt'alldee oar
tu au prix de rroa. Sorvlc• Impeccable par un pereonriel 
citlère.ment nouveau. 

:Portau avaritaaeux pour weelt~ Grarida et peUta 
ea1ooa pour ~Jeunera tt ~ 

Du côté d'Ankara ... 
E'rldemm..nt, a, . .., la ~t.loll de M. 1'0ll Papen poÜr 
~nter l• 1"Uhrer ~ de Xemal .Ataturk. toutet 
~ WPl>O'IUOlll lallt i>enzwm et ori rio ae tait paa taule. 
notammen1, d'y vw un Mrleux retour au c Dra.ris n&cll 
Osi.eri • dont riul ri'a d'IUUew-. Jamais pensé qu'il ee bal&
dalt au,Jourd'hu! quelque part avoo les viellit'4 hmea cerma.
nlQues. L"HJstolre n·e&t que recommencementa et en 11138, 
de mémo qu'l\ l"époque de So.dowa, de même qu'en 1914. 
l'Allemagne se n>nd compte, quelles qu'aient ét<! ie.. 6"1>
lutloria politiques do l'Europe, que les Dan:lanelle., al 
chùea l M. de Blamarck. rie cesaent dt con.stltuer, en eu 
de péril. une lmponarite eauvt1ardo st.raf.étMue. or, 
M. Hitler, aprM aon r6œrit 9UCCés eo Aulrteb<I et celul 
que la événementa ont bleri tout l'air de Jul ~er en 
TcbtlcœlovaquJe, ne i:nndra eQrement pu QU&tre chemina 
pour donri.er au 1've ~te Yert l'Ortent to\U 
l'k!at ~ toute la VllU•ur que Nclame 110D prestige cn.n
dla.san~ 

Détective GODDEFROY 
O' P'ICt• " JUDICIAl•a P &.H.alOHNlt 

8 RUE MICHEL ZW.\.\B Tlb.. aa.oa n 

. Maïa Kemal ? ... 
Aussi bien, le choix de M. voo Papen, si Inattendu qu'U 

ait pu paraitre, n·c~t en aomme qu'un brillant c saUsteclt , 
d l!cemé à celui qui, ayant prépo.r6 l'Alucbluss de ma.ln de 
maitre, ne ~\WIJ'a •na cloute pe., moins à persuader 
l 'entourage de Xemal Ataturlt q\14 le salut de la Turqwe 
ne ae trouve ni du wt6 de l'An&leterre. qUI fit la conven· 
tlori de .l.loritreux. nl du c()~ de la France qut hésite t.ou.
Jours t. l'endroit d'Alenodrette, n1 du cO~ de l'It.all• 
dorit l'amlU6 e&t peu adra p&r détlnltlon et qul !ait d'&U
lew-s de doux > eux. s>IU1 lnqulétdnta que Jamala. à la 
~oagosla,"le .. Alliai prWri~. le )ai est é'1demml'llt de& 
plus slmplea, au! que Kem&l Ataturk, dictateur d'une Tur
CIU14 plua J)Ulleante que le vlul empire ottoman. paae 
pour rie JIU a'en lal8Mr cool.et tacllement. D aalt tout ce 
~'Oc &tt.eo4 de lui, ta.nt l Rome qu'à Lca.drea et m.eme l 
,._ Clollt l'&Wklde ~ t. )'~ d'Allbra Dl 
~ JIU foro6ml0$ qu'on &lt ~ 1o1rt 01 que !Cemal 
doit à l'U'pllt ~ue et au ~ a6n1e pollliQUI de 
~ ,..i. -.na oonte9te lbomme de COlltlanQ8 de 

KOMOL La Rlnture modome pour chenu Cha 
les coUfeura. • Groi; A. Olftier, lfD, r, du 

Suite au précédent 

A vrai dln!, ce problème des Oe.rdanelloa llé au r6le d 
Turquie eri Médlt6Tatlée, c'eat une pngc IW<'Z oomp:ea 
l'h4tolre ~Me qul risque bien d'être r<ml.ac au 
et dorit le mollu qu'ori puJMe en dire, e'eat qu'e 
aera pu de nature à clar1.11er la &ltuauoo actudle de 1 
rope, aUMI bteo or!entA!e qu'occldentale l':xp<'dltlon 
Galicie. p6troles de Mosaoul. litige tun.v•n111Us ' 
la questlori tun!e. vl.sées italiennes sur !'Anatolie 
ricemment, Montreux puis la dlapute pour Al 
tout cela forme un Imbroglio de falta qui. pour n 'avoir 
6tre Jamal.I comprom:a la matthe de la planê~ n'e11 
pu moln4 ~ des ressentiments d., pan et d'll 
C&r, U at bien e'1<1ent que K~mal A taturk. 1'11 a 
bonne mine l mauvius Jeu cl.ana l'lllfatre do lllcmo;a, 
touJoure pu dlgér~ que la Turquie. aan• une rouitc 
~trole, en aolt rédull.e à regarder ses \'Olllns •'enrichir d 
le trallc de la précieui;e huOe mintrale F.t l'on croit 1 
JOun. sur les rives du Bosphore, que aL uri !U 
sul>tU air Landsay, ambassadeur de Grande-Bretarne, 
ma cravement au successeur d'En\u Pocha que 11 
dl.lposalt à débarquer des troupee hoot.;lt'4 en Ana 
c'est que. tout de même, U ne tallait dormir qu• d'uo 
car Il ri'1 a paa de fumée sans leu 

Lea blondes donne.nt ce que les brunes 

C'e&t polll'QUO! la bkmde ~blcr n. d<ço!t J 
Ne ae troublant J~ ne d~t pai, te 

lndénntm.ent lfabr.quée gpeclalement pour l'exporta 
Berlmb!er - eel'\'!e luxueo.isemen~ tri peWn bou'~ 
est la biù& en -roeue - la bltre de l'éll•e .. Serse 
<C'est un ~roc!Wt de !& Brasacne Zteberg d' 

Reauite 

Telle Mt, eri 1938, la c température » en Turquie, 
cet. lntelllitnt et rou6 diplomate qu'cat M von Papen 
devOJ.r s'accommoder au mieux. M. Museollnl, qUI a q 
nalr, n'est évidemment pas des plus enchan" de la 
&Ion de IOD bon ami AdoU. mai.. U ri·en lall&cra rien 
rait.ra à la veWe du voyage de Rome et Il ae aoue!e 
l'ln&tant, d'acUver dam ta m'SW"e du pceaJble lflS 
lera avoc le eouvernement de M Neville Cham 
Apria. on verra ce qu'on verra et on pourra mltwt ca 

En attendant. ?>l Hlt.:er !Qaueurera. le J• mal, a 
pompe qu·on devine. !& preml~re hcne aérltMt 8tt!:n. 
dad. De IOO c61'. OD l)ltte à M. M imoJlnJ 11ntentlcll 
dépêcher, un de ces quatre ma:.tns et l Utre naturel: 
prl''· le C<>mte Ciano respirer pendant qu<lquea JOllB 1 
d'AnkarL .. D ne een.lt pas lm))Olllble, noo p1.., 
l'Italie, apne a'9tllr auperbement boudf la -.c>rdl 
).!ootreu.z. leur t....., un retour cb&leumatment '11111 
thlque auquel Kemal At.aturlt ne urnlt 1Qremrnt Pftl 
alble. 

A1n&I. et pour aut.a.nt qu'on en 1>Ulto1e déjà préJucer. 11 
Ue et 11 Ill• Reich ae dl.sposent à rlvallJler de 
pour la Turquie et !On dictateur. Celul<I 1U11era.wt 
taucbe ou à droite? Ou les deux comperes. faacW. 
ll&ZUte. ne ~usslront-lls qu'à eo !&Ire uo tr'O~llll 
danaereiu larron 1 

Le dîner de 1" Communion 

c .. t un diner d'appan.~ que l• dln ·r de preml!n Cl:r 
munlcm. Au..sl. oJfrez.le à \'OS lllvltta dans les salocs p:JI 
banqueta de la Rbtl.ssene d'A:.ce. 104, boi;!ovard Erlll 
Jacqmaln. Le aemce est lmpecœbl.e. a\11.Sl bien que 
OUl.tlne. Quazit aux prix, un ooup da lé:~ph~ne au 17.oll' 
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~ 
,.. arintts de Franco dA!valent en iempél<! ver. !& M._ 
•mutée. >.pr~ <les mu<a et tl.s mois do piétinement. IM 
,"CJ'Sll.lres reatèB nt aur l•urs poo1tlons. Alors que cetu 

cuure commenç&lt à ns.cmbler de 
plua en plua à la nbt.re, les DAtlonAW<. 
aprN ayoll' br'.M =• offensl•e d'ILl'rit 
mtnie aar Teruel, exactemmt oonune 
llrent les ALemaJlds sur Verdun. boU
le.enant a.ln&! les pro.)e'4 des étata
ua.)ara alllê3, ont attaql«! à fond 

dans c!JlQ w 6!x sectwr~ dl!férente 
et brl.16 tm:te rés!&!ance. 

A !'haire actuel!•. :i n'Y a plua 
~ que lts pr .. des brip.des lnt~
~ - dt:. ron'rlUllC\I.\. des 

ou des d~ - qUl .., tassent encore tuer. 
1 mWdens, qui n'oot Jamais marufeaté une çande ncU· 
' ru~ré, !h ent le p:cd ... ou lea mains. Ce sont, polJI' 
0

plu~ <Ica po.1....na qUl n'ont Jamaa compris çand'· 
à toute cette luat<ilre et. qui n'ont qu'Une bàt.e, celle 

n tlnir_ 11'1mportc conuurnt.. 
1ent6t, tJ ce n·•~t dêJé tait. B&reelone sera. coupée de 

ce, et ValetJ~ de Jl!odrld: ce sera la. capitulaùon • 
l délai; mali on i;e dem~ avic 8.DiOl.SSe à quels ex~ 
-anan:hlst<•. i... oonuna:nllt<S, les valnCU6, .., Uvreront 

un de déillerplr. On aonp à Patis flmnballt comme 
lorCbe en 1811 
l'&\'llllce des nationaux ae p.-ec:iptt.e. à une allW"P qUl 
s:iipéfie. nous pour qw un 13ut de quatre ltilometrœ 

""" Joumée par&l&.'l&Jt, VOie! >1nCt t.116 blen:ôt ran~a&o 
Ayant repris lei mkhoda d'aoOt 1936. les nauonauz 

t, a.ln.si qu'lb Io ta!JAlent alors. vers la ~~tu-
• que leul'3 &Vlln~ apttÇœveot dé.là. 

pclllculea qui ruine voe enoveux dtspara.ltra sur-le-<:hamp 
l'b ulle de r1rtn ~notrera dat\$ vos pores capUJalre!, -

n PETROI..E ST AR à J'hull~ de Rlcln aura !ait un 
~ de plus. Lu 114 do Ulle Fr. 18 75. 

. te 1ém-ralt • Cll:NTRALE TOUT POUR COIFFEURS, 
t\10 des Bouchers, BR1)XELLES. tél 12 63 60, QUI vous 

•'Il le faut. a.drèSSé des dlSU'lbuteurs. 

es;. un ciateux gtntral que re oomma.oda:lt de <W;ll 
Aié de 33 ana. et que les pbotoçaphle&! nous ont 

ln! JTt.S d. huileux 11 rommandll.:~ tro:S d!va!otl6 aur 
ront de Jaca. c1aza Wl accteur ou le C3lme rei;nait de 

A le cUl><lt dte bœtlllth. A•.iUlt mbne d'ét.te aU"'l\:é, 
flcllu Io camp, ••te tout aon état-ma.Jot'. auln blentot 

.. ll'Ou!>M déi.nœe.. 
'' t. Lnchon. Il 1''3t ln5tallé ~ la. temi.!Se du m«l

T b6t.el et a commandé un apéntlf, au grand ah~ 
t e: à la GJ'8.llde lndl11r1atlon blentôt des otuclers 

\ucune aut,., o!Ie111<lw n'avait été entamée. par les na
d&n• le ltCteUr QUI était censé dépendre du 11•· 

n a dtœ.mpé 1 !XIJ'C• qu'il craignait d'être coupé • 1 
année est détruite, a-l·ll d~la.ré. l'OUà tout ce qu Il 

reste. Je 11111 I• dernier 1 • HUlt Jowi aprcs. tl •n arr1-
t ~=• et fermant la marelle, un a:itre g/oncral. Wl 
&al de ctDquante ans. c.-lal-là officier de cam~. qui 
dire : • Je lillls le dan.or •· Cclul-là ava!t une oul.N' 

de I~ mlUt&lre que aon chef de oorpa. 
Pra:içsls lllttllt le l&lnl C<l<lS18.ter à 1'1!1 et à l'auttt. 

es. les trou;>œ et les ~élm'aux ont été reexpt<i:b 
l~e NpubUC&Ule, apl't'a '"Oil" mar.U<-':.! le d~tr 

rec;er en France. La plapan d<Ji mlllcwns &thrment ettt 
lil.I à ClOlllb!.ttre Franco Jusqu'à Ll. mort. et cela q•Ja-

rante-hult heures après s'l:.re déband~. IA IOl'vem.menl 
œ·~ 1'1! en a le temps encore, leur o!!rlra l'occuloD 
de "" réhabUlltt en le OOUV!'ant de Jkltre QUlUlt au COID· 
IMZldant de corps d'a.rmoo. nous ne Ôlllller10nl i-e I~ 
~-peau .. 

MOTORTONlO 

Un autre général 
l\llllJa. le a.eut cher qui se >Oit affirme <!ana l'Ea'pacU• 

rouae. aura fa.Jt 1'1m!,l066ible pour muver la &ltuaUon. Alor1 
que B:uœlone ne fit Jamais r1en polir v1·nlr en a.Jde à M .... 

drld. alors que Velencc JO cont..nt3, 
aux plus mam·a.Js JoUl'3 d'~r a 
M.laJa Ù<'5 encouragtnlClllS et dea '"'Ion· 
ta!res é:rar.a•rs k>~u·u 1'en trou· 
""'~· le commandant mil.i!a1n d+t 
Mad."ld. d~• QtJe Franto ent:ima. sa 
~· ol!ens!v<'. knta une manœu'T& 
de grande en•erecre. 11 lanta l!lr te 
fla.ne des nat!oruian toU:...O ka fon:<!S 
dont U èispo6a1t vers Oua.dalaJa..,. et 
Teruel Ceù& pouratt trts mlll f.n:r poi..r 
I"" Blanc.s Les pn:mlon ,loUl'3. Ml&Ja 

remf,lOl't& des auccêa marques mal$ blenll>t U ., heurt.a e. 
une ~~ qu'\I ne put vaincre. Sa manœuvre, QUI pou
valt mettre k:a colonnes a.tta.QUant aw Altanll. et Ca.i>e "' 
~ mauvalae post.ure et provoquer Wl l't'tournemont com· 
plet de la &ltual!on. a é<:houé devant la !Ulst ance dca Fran· 
ciutsl«a 

Du moùu, MiaJa, abBndonné tant de folll à lul·m&me. QUI 
dctendlt Madnd sa.na ciue Barœlone lui ait envoi·e un c-... 
f.lOll\I et quatn bommes. peu\-U avoir !'o.mtre COlllOlaUon 
d'avoir !a.Jt pour la cause toUt u qui èl&lt hi:una.inement 
J.l05.'lblc. 

Et &l dem:iln, a«:n:é a la capitulation Il doit raire h!Jser 
le cll'ap<su bla,nc, IUJ' Madrid u est à •Slltrtt que 1"rt.n<O 11 
U'CL!tera en soldat. comme u ,.... do1i. 

La d~.ittll .. dt la R~e tu:quo son: en vente che• tot:a 
~ bona détal:!ant&. 8<><ph<ITT Fl'3. 2.~. C..rne ol'Or, 
Fra. S -. \'erucl;e, ni. 4 - !ea v:not. Lei uoli mazq11• 

10nt rarantles C<'Ut polll' cent Ubac tazc. • 



'1080 POURQUOI PAS '? 

Aux amateun de homard 
«Homard, homard. quand tu nous tieru ... 1 <Usait un 

all\ut~ur d'à.-peu-prè.s double u·un fin p:;ycholorue, pullque 
la cl:enWe du •Gits• lut rute •tonnament tldèle E\1-
dtmment. on n'a o;l!Je part un homard entier mayoaDJOlac 
pour 18 rrtncs. e: le • Olta 1 r6al.LIA depwa d~ t.nnies œ 
tour de force quotidien. 

Amat.eura de homard, .otre • ltcume • de prMl!ectlon 
•ou.. attell<1 au 1, bouL Ansp&ch lprèl de I& plau de 
Broucktrt), au restaurant •Gita 1 , à l'enselille du bomard 

Les volontairea 

KOMOL La teinture pour cho\eu.< qu1 C!oiu 
de belle• nuances. 

Phalange est répub1lcalne_ c';raUtAJre et rascbtr. uindla qo 
I• Carltsme est monarchiste, papiste et dke:llrallulei. 
Tout cela sera bien compliqué. 

Enfin. u )' •W't. ,., ltalltN et lea Allemand&. 

Joyeuses Pâques 

Pour vos cadt&llX. Lli"" admtr~r les étalagea du CROC! 
LATIE..'l. MEYERS. tl, 11-.nue de la Toi.con d"Or. 
Belles et bonnes chost•. de quallt.é et de prts<:ntal.k 
l.r.lpecct.bles et. de plus, /1. d<-. prl>. m0dê1 ta. D'àprb les rense!tnementa QUl nous parvlennent de là· 

ba.•, ~ aont les brigades Internationales QUI d.l.sputent le 
t• naln à Franco. ma.Io e11 .. fondl'nt comme beurre au ~ Comment s'en iront lea Italiens 
Jeu et on CO<nl)l'elld (/Ue 1 .. plus braves d'entre ces volno· 
&&!nie ... dà:ou."'&;rent. Ila ont ~· de IOll.! lea COUPI dun. Oil ~ pr~ers "°'"' '' •nt. V<nl.r le d&?:Crt [ 
a fllSl!l• lmplto;-ab!emeni œux d'entre eux qui ont e1i u"' I " montrent extrt:nemtn: prudmta. Dans un llftlt:e 
tt!lnll!A de ~tJ.llance, tandla que les Esj)aQlO!.s aff~talen: 1 Po>,c>!O d"I:.al!a 1, amphlgOllrlque à .souhait, on 
le plua aereu> des dét;ichcmer.t&. C'est aujOWd'hul aeulc- un 1ele enraordlNlire à ralmer les sotlcls ap;'larrn!a d 
O>cnt qu'on :es ap~ au.< am:.ra. qa·on m<>b!l!se de& c:-. peuple espeillol Les ltal!cru n'annexeront rien. ([j 
QU on Invite les Jeunes a-na à &'enrc)ler pour sauver la R<- manquerait plus Que cela> l.!a!.s 1!.s retireront leuu trOI 
pUbUque Pe4 florteuses en temps voulu. d'twtant p;ua vite quW 

N<.>UI ne aauroru Jamais oomblen do Bele;es sont tomb<!• seront plus glor!e-., Quant aux Allemands. Ils voudra 
là-bu. P'IAmanda et Wallona à QUl on a dJt: 1 Va dércndro quelques glsementa de fer en Biscaye_ Mau leura cJnq 
Ja d"mocratte et le prolétariat 1 1 et qui sOnt pan.!$ comme hommes ne seront retlrb que lorsque le aen~ral l'r 
pour une crolae.de du Droit et de I& Llbert6. Nous en ver n·en aura plus du tout bt.i<>an 111 Quand cela ? Eat.ce 
rons rwenlr, mutilés, Mll>UW.., aveue;les. Que d<'\'lendront· dan• six mol.! les A !km~nd.s et tes ltallens seront r 
lla? Ceux qui :u on~ enrc)lta aubr.endront-1'.a à Jeura bf.. de '1 bOns compagnona t Aloi'! l"Tanco pOUrrall blra 
90ln.t 1 letVlr des uns contre •es autres li fauclta n)!r 

Mt.a D n'y a PllS là que ôœ Bcliu. des Français, d•& Hot. ~!aa quelque chœe nou. cfü que œ aeront les A 
J.e.ndall quJ, au ~ al!er, rentreront c.h'lt eux ou ils riaQ•Jent qui, uec des capitaux. rec:uet:leront le lrult d• 1"1? 
l.out au plia quck,.les jflU.."'il de cadlot g1J.s sont p&rtls alou tnten-entlon. Le • !'<>polo d'lUllla • a beau pn!clxr 
qu11a avtJent enC<Jre des e>bl.l;:ltlona DUlltaires. Il n'en lrk demain ne reverra plus la mnin-mlse s~r l'Eli>arnt 
pu do m~me pour les Allem:indl.. lt'S Ha!Jeru des bnaadrs capn.aux etf'nger& Il raadra Cf'pendant des capitaux. 
Tha<!lman et Mntteotl qui, <'""" n·ont plus de pat.rie tt QUI 
luttent. la rqe au cœur. sentant la partie perctue, Pour L'envers du muaic-hall 
• uic. U n')' a plua qu'à mourl.r 1<-. annes à la ma.ln. PnUvreJ scna 1 

Le d•tecllve Dttfque, Membre dJpl6me de l'a.ssoclatlon 
1eoc.atltu .. m PrL:ic.: ""3 1 t ;lde de !a Lo! du 21·3-1184 

61. &Yanue de Koelelbere; Bru.<e :ea Té:. 2& 0818 

A quand la victoire de Franco ? 
Combien de temps dUM'll :a prOchalne offensive de 

Jl'n.neo T n faudra compter uu mol!11> •ix moiS, DOUA dlt
on. car enfin Madrid n"•At JJ<1S encore tombée. Sa. popu· 
latlon sera prisa par la rn1m. tt c• sera arrreux Un rtot 
d1 C&tal&n.s tentera de .. rtrualcr en Franee. sera refoul~. 
t t c. '4ra fio.Jement atfrt!U-• Après cela Il faudra faire 
• Pal% 1 ... 

ll faudra la faire &\CC les ~;l&iUOls. Ce QUl De M!r& p<IS 
Il facile, car en!l.n on ne pe-ut pas !œ fus\ller toua 1t 
tolii.. L'Etat nou,.eau aera oentra'.Jsé ce quJ comportera 
._ dl!flcultb aveo !ea Buqu• et 1 .. C.talaru. NOUJ avona 
~ lc1 la rameu.< an.1c:o 333 d• la Constitution. qui 
f tabllaalt d'o!tlce la comblnAlaon des deu.< élment• pha
IAD.elste• et carlistes, aou.t le nom de Phalange tradition· 
llAl!lt.. Cel& l'appelle marier la carpe ot le laptn. car la 

On d1t que ce io11-. 1t t '!~ du Mus'c·Hall •'es: p 
a !On manager du m:rnque d'entho=e du pubtc pc111 
1<>n ~nre de cl'.aruona C"<St alors qu'une cop:ne 1:.11 
refilé le tuyau pOUr re:r.id1er à ce. aceceU 1laclal • 
~ur OO:re à tous u:1 bon verre de Bete;ecb.er ... lia .. 
~ in• Ah! ta ~b'f'rt 

La non-intervention 

Dans les mllleux bien Informés, et Qui ont touta ni 
11<>11.• de l'être, on acqu1t•1t de plus <D plus ln ccrtm1de 
l'eiustence du Conut• de non·lntervcntion ta.nt l un n 
de moins en moln& r<'slstant. La C:omlère et 113 1e 
11u1 ncnt d'a\'Otr Ucu au Forr.jp'I O!:lce, a l1' parti 
ment '51inlllcac.h·e à cet ~d et quel~.a,.&-uru de cea 111• 
sieurs. en é~ de t<>ute consldératJon ~tm>enia 
ntttement expnmé l'a\1a qu'ils ne po:nalent l"'I Il<' prt 
ter danntare à une exhibition dont !la ne lt'ntalell 
que trop la sp!cncLdc 1nutW1t. Ils ont demandé, eh -
M!quence, qu'on \'ellllle bltn ks ddcharger d'ljn man~ qu 
s.- ré•élalt sans !Ssue et qu'on lt.s autor!$1> Il .-occ11pcr dl 
choses sérieuses. 

- Hé quoil ont-U.. fait, nous nous a-mblona Id 
polabrer avec e;rand art et dls!lnctlon gur le moy1:n 
aauveiarder la pJJx et. a:iuf erreur. les canons 
M. Franco tonnent chaque ,IOur de plU$ belle en E.IJll'IM 
M. HlUer annexe 1 A~trlchc en atten<Unt d'l:lt(rtrures en 
bulatlons dans le \'01&1nacc. les Japo!la!S et lea ChlJlOlf'. 
ront uand vac.arme :. l'autre bo:.it du momie . A Q1ll 11 
tout? Xoœ a\·ona eu pour proiJ'8r.tme t.ne .strtc•t poU 
de concUlatlon rntre les pwplrs c• J1;.SQ•':l. prism' 'M 
n'&\ ona rlen conclllé, ni r-.~nne. Alors? 

Lord Halifax, Wl peu éberlué pl\r cette a~Ut~dc, Y • 4 
au..sttbt d'un dwoura où Il &'est efforcé d'expliquer la poll 
Uque de l'Angletcnc, 111queUe polit.que est non·tntrrtlD> 
tJonnlst.e par dcfuUtlon, aauf a·u y a Ueu de ne 
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e.. c Ct n'r P.,..Jt···"l'~ pas très rlah polir l'Européen 
1tn. a dkW'è en aub&ta.~~ Lord Kallfax m&la pour 
t b::n AniJ&Ja, c t:al ltmpld€ comrn~ de l'eau de roche!•· 
;: trts pasalb!e mals le :nalh= <' œt qu., aous le soleil, 
'1 a pas qw des Anel&U et qu'en atundant. au Comlté 
nm>lntf'nt"nUon.. ori ~:ereratt que cast. de commun 
;ml b romtdle Lord Halifax œt rest~ Intraitable. 

aWeurs. on pioure. l c LA PARl'>ll,,~•.t . ., on se sent 
'°""" humtur : 31, oouL Emi:e Jacqmaln, Brux.-Centre. 
bOnnu coM<>mmat1011s dans un cadre ch~ud et 1nume. 

u, bim t n 111..-1 ce~.JJ ae la n 1n·lnknentlon. E::n 
"• U p;Lralt que ça nt »a lllt« mieux m ce qw con

la rlsulanté a•ec laq"tlle ttr1&lnS Etat.a parue!-
• venent au Coamè tour cou...uon Tant et al bien 
le aecrélalre dudit Coauté. tout d~crf&ble que cela 

tilt, n 'a pu nmpéc:hor de 1lg:ialrr que IN londl sont 
ttmtnt dans une altuat:on st lamentable que c'est 

t Juste al l'on pourra encore sub••nlt aux l rv.la d'une 
ine r~unlon . La non·intervenuon mtnacerait atnSI 

l'tffondrn d'ell...-meme, faute de &alelle Mals un tel 
nt, &I pr-lque, al convaincant qu'il lùl. n'a pas 
a ratro aourcUler Lord Halltax et aeo collaborateurs 

Portlsn ornce 
c.e n 'est pclS une question de Ct'OS sous, a dk'lan! Lord 

devant b ~ étn.ncère de Londres. qui polllT& 

er l'AnJlt'lerre i abandonntr une poUUque ou elle 
t tolite aa ntton d·t~e ... 

'opposition œt e•ldememnt lolll d·ttre a&US!atte et. l 
où noua traçons c ... u,nes. "" manl!tste tnerglque 

d 'ftre publie qui exl&e qu'on porte cette question de 
1-lnten·enuonnlsme. et une fols pour toutu. de.ant 

ion nationale. U y a i'OS à part.r que M Chamber-
1 ne s'y dkldt'ra pas et le pre.t lge d~ la non-lnterven

déJà &1 cruellemmt h andicapé, rlaQu• bien d'y lalsser 
DOUttllN plumes. IN deml~re. ~ut-être 

norable famille de Birmingham 

Nevllle Chamberlain s'avère donc un homme d E~t. 
:e •arieté .., la'Salt rare en A!li:et•rre A prion. i> 

" Inspire conn.nœ. mals I! lns;>lre connance a11.»I 1 

Ane.al.a. PAl'C'<! qu·u est c a chlp ol tht o:d b:OC:t •. m I 
:œau d 'J Yleux Irene, la farnt!e Cbamb<rl:11n 4 père, 
d'un con!anni.r de la City <!• Lond.res. lut un 1rand 

Ire d.a Co:O:uN. ma.!& llt l'eMt"llt lel de aa camtre a 
&111 dont 11 ol'(&lllS& pwasamment l'awocta:ion 

atnce lou:e. C •t auw q~ Binntncharn devmt 
Ilet, et CC:UI de aea deax li:.., Neville et """ten Joe 

rlalD, ••uf deux loi.s, se maria trola !oil. Sa der· 
1:1 lemme, la belle-mère du Prem.er, vit encore. E 1?e 

la lllla d 'un chapelain de Westmlns~er. Tout cet 
:e monde. londonJen d 'on&lne. t4t ol'(anlaé e• 

• par Btrmlniham 
f aut eoptrer que bien!Ot Nevl!!e pouma cot!Clure ., 
avec le P«t.1t F.ckn. ma.;.s ll faudra «r..&1nem~nt. potlr 

faire, attendro : .. procbalnes e:ecucina. œ qul n'am-
paa &Yan\ un an Les peUt.1 c!Ubl tClCll'slutlq°J<S. 

~
â'alra f't JU11d1Q•do. OÙ M. Ede:i ... : lormt. n'o"lt 
encore t.out à !ait tue :eur Vieux mlerobe covtn:m:atre 

uz votrt araent &\'te te maximum dr ûc:ur1tt en ache .. 
da tmmrublt-~ R,,.nsetenez.·vous Yln~ engagtmem ni 

. t. CLLl:RITAS, 2 à 8 b , - 41, a v. R. ·~i.r. Tél.: 1570.41 
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ENFANTS ADM IS 

Le maître de Birmingham 

Ne-vL. ~t- Chamber:am nt SOtttfr~ pu de ce microbe parce 
qu'L e.tt de B"1Illngham, qui J)OM6de la p:i;s anc:eMe 
bibllol.btque du ceunea e: S<>UVenln de Shakespeare. B.r
m.!l;ham prC. du W.>.nncbh!re pl'ts de S•raUOrd-<>n·Avon. 
B=ttniham, qUl comp:e WI mUllon d'ltabltanta. ®rit cinq 
cen: ml!le ouvriers en lmmtnae maJorlte CONel'\'ateu-s. 
des us:nes ou roo lab:'lq..., des aulOI en cran<!• séne. e t 
leo ate!l<'l'll OÙ de t~ anciens OUVr\el'll, fi.na, rec.s par 
de Ut.os 11nciennt"a cou~umes mettent 11x mol$ a fabnqan 
une cuUler d'al'(ent. Ces ouvriers lln11lala. dllllclles et 
eKli~"nl.6, ne trava1llent que peu db,..ures par Jour, mais 
leur trav•!J P<'Ut ètre d'une dW'c~ extraQrdlnalte, Ce son~ 
eux qui hbrlquent les meûlturs couteaux. lt$ lames 1!.ne~ 
:..,. ! "-'Ua 1nco111p.ir~b:e.; et ;04 mol•·ura dea Rol:S-Royce. Ce 
sont ~W< qui a·evei.:lent :e p:i:.< lentemmt A :a •.e lnt;,r
nationale. M•la qu..nd ils 1 vlCDnmt, c'dt •'ec méthode 
e: a.:>;.âl:é 

Telle est BinlWl&hAm. e: C alate beaucoup d'autl't$ 
c!tb d• ce cmr• en Atli.e:nn ma.a J•mal.. avec de "' 
mwéea all&al cuneu• . celuJ de Shùt$pc3re et ce:ui de 
Wat "'An-::t•t!rrt des poeteS et et !e c1ea machmes. 

CHATEAU D ' ARDENNE 
A 100 kilomètre• d• BIUX\'111 

P A Q U E S 1 7 A \ ' R 1 L 
-- D I N ER DE OAL. A 

Le surplus 

EllJln \I Chan:ber;a1n a la!t pub!le:- lùn budiet q•el· 
qu<S JQ:rra ~pr• aoo dJ.soourg aur aa pollllque e:n.naore. 
Ce b,dl;tt, apr• une ann~ trèa lructueuae, conuent <!D 
c su11>:ua •. le fameux csurp!~ • qut l"ltt.MIJre le peuple 
an111ai.. et qui parait nous !aire de.faut en Fratle<! . , 
en Belll'lque, de t.emll$ en tem1». Pour rètwlr auprès d u 
citoyen anr:m. u ra ut !Ul apportt>r un uurp:us •. Ota 
lors. tl oomsn't'nd mieux n t.$t vrat que et ac.nt ~es 1n(h i.&
:nt$ de ruerre qw ont e:é taxoes le p:ua durement. cl'S 
l.nduatr!ea de 1u•= oal r~~u..rit al no:ab'.ement !a p:aie 
du ch6malfe, 

Le • aurp!ua • est un bienfait q":Je noua 80"..thaitOM à 
to:.t.> noa ami. -. al'1<S. 

Ltt clpr~lt's d t la ReK)e turque aont m vente chez to°;.1.5 
ie;1> bozu. dt' t .!anr.s Bosphorf' Frs. 2.25 Com e d ''>r. 
Frs 3 HnldJt, Frs 4 lu vinat w trois marquos 
sont. c.ir.antles c:tot pour cent ~biic turc. 
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Le sens unique à Namur 

la lnnombrablœ tounstes qui .. rendent à Namur, 
" 'ront heureux d'apprendre que la d~moUtlon d'un lot de 
Tl•lllea bâWsses, a permtS de cri~r une vaste place devant 
l 'HOtcl des Comtes d'Harscamp, et de auppnmer du ~e 
eoup le sens un.lque al ràcbeux en cet endroit. 

Une rt.l30n noCJVdle pour t'UX d'auorder leur p~fuence 
l l'Hbtel des C<>mtt> d Han<:1unp. dont la ca'l'e et la table 
eont C<elebrea. Menus utraordln&lrea l 25 rranca. 

Œufa de Paques 

Ld parlementalra vont ll'l'olr du pain s;ir ta planche 
penda.nt :... vacanca de l'àqlle$. Le. projets flnanc\era eont 
~ ~ &el'Qllt nœ œuû de PAq\l<I&, malS noua ne POW'
rona :es croq;;er qu·• la rem.ree. D'lcl-là. les oomm!Ulllrea 
oomP6tl'nts de la Cht.mbre auront le loisir de lea c&rœ&er 
et de 1'-s pa)Der dana tous lea sens. De toute façon, noua 
eommes chooolat. 

M Soudan a donc term!Dl ta lecture des projeta de 
M. !'rire. son adjoint Le mlnlaUe lea a enttrln~ pul'6-
ment et S11Uplement, paur ne paa a\1'lr l'aJ.r de n'y 11en 
oomp:nidre. 

P:'OVldentlel M. Frllre 1 Non content d'lwolr t~ autre
fol.s le factotum de M. Van Zeeland, M Frère s'eat IMtltué 
l'Emlnence Orl&e du rouge mlnlatre des P'lnances. Cela fera 
tout de même qoelques centaines de mllllons d1ml)Ota u= 
~:l'ff. Saut que notre blen-almk oontr\butioc natio
nale de cr'-a va ~ttûr la c Mlrt&Xe mobile >- Ah 1 qu'en 
~ éléllani. la .. « est â6crll4 1 

Le Cbauff age Georges Doulceron, S.A. 
a. quai au Sola de Construction, Bruxelles. - Tél: 11.4355 

Un oun bien léché 

c .. tte sauce, pnlc~ment, que va-t-elle arroser ? n 
aomble, en tout cas, que la Droit• ne veut â aucw; prix 
qu'elle serve à l'ex6cullon du bud~et extraordinaire. Une 
aalnte trul.lgnatlco s'est tmparH de ~ mes.sleura contre 
l'OREC, robinet olllclel du dit budret. ns ~lament sa 
cllapal1Uoo ; Us ront bloc sur oette re>endlcatioo, oubliant 
que 1·~ est un peu eolant de M Van Zeelan<!. La Drot:e. 
1ncob4rente en bien de11 dom.alnaa, demeure terme daru 
eon opinion, U ne P<'Ut être proced6 à l'elaboratlon de nou
veaux Impôt.a qu'aprè• de subltantlelles économlea. Les 
m!nl.ltru cat.hoUquea ont bien dil a'lncllner devant 
l'u&Me d4 Jeun mu.ndaota et ~l Soudan IU!·même n ·a 
pu pN!lsentu eon ours • leur awrobatton qu'à la seule 
coondJ:!l)O qu'Us te Ptl&neralent et lul llmma:ent 1 .. ongl .. 

C'est donc un our1 bien :échê qut nous pOurrQna admt
rtr au début du mola de 11\&l. D fera quelque bruit dans la 
Clli• Mala lea belluaires de droite - De Wlnde, d' Aspre
mont.. Nothomb, PlUllppe.rt, Leynlers - deacendront 
ci.ci.an.. le la1dent • la main. 

~AU GRENAT J ad.11, ' · plke Madou I'& IT Ol.llO Act. U et U , rue 8Ca11QUJ.o 

J.. vï.ite du Dr Sc:hacht 
m 'POllà le [)' ecbadl.\ derecbet repa:U. .. Oom.m• 1'"-' 

..-nia, U a ~ l Bruxell• un m!Dlmum d"&lr ~. au 
cooura d4 ricepùœa ~ lnùmaa, ~ un mlnlmum de 
~ Lee .)ownaux noua l'ooi mootri, devant l1ea lambrla 
dl la Banqu. Nt.UOOIJe, face à face t.V90 M. Janucl&, tout 
oomm1 1'6t4 dom.Ier, c'~t la barbe CS. M. Loula P'ranel<, 
clanl oeti. mémo Banque Nationale, quo conwoplalt béa. 
i.ment l'argenuer d• M. Hitler Lee déplacem ·nib du 

RELSKY LIQUEUR 

GUEUZE 
IY Schacht. tant à Brwwn .. qu·à Parla, no donnent Joua 
beaucoup de Untoutn aux Journnllsteo. 

Qu'•t venu faite I• O< Schacht? On en est <J1C11r 
da.na le fond. â se le demander. Le aeul cont.a.:t 'lut 
prioldent de la Rdehànk an eu u ce noe 
pOllt.:qu(S, rut avee M. Pa~l':lnlle Janl(lll, non qu•lque 
rue de la Lol ma.15 dans l'un des aalons de la Up 
d 'Allcnaane. Que N IODt dlt les dl'UX homme>? 
Tout t.u phis, certain.. lndlacrtUon.s ont·ellee bien , 
noua Eclairer sur ce qu'lla ne se sont ll'lll dit... Sa 
qu'il ne rut à a ucun moment question ni de l'An.lch 
ni dee marks. Dl meme d·un Imminent conflJt mil! 
1Je1ccHlllemand 1 

-pu.<U .w-~ ..... "" U P. L PAPIERS PEINTS • ~ 
Tous les articles u P L. Au Dépôt, 25, rue clea 
Collections à 'l'Ue sur llrnp:e demande. - Til Il 
La ma ""n se cbari• du p?.acement. - Pl1x m 

Sur la pointe des pieds 
D•eu '-dt. pourt..nt ·. 1 .. lmai\ll&Uona ont ê\ê 

t.raUI ! • lin Krœ penonnap tel que le D" SChadll, 
SLt-on, n'a pas coutume do se dt!pacer pour des q 
de cerlael Ceot donc qu'il y a anguùle IOUS roche. 
fait de !'A .tnche. aolt du fait de certain.,. lnt.tntJona 
ou moin• tmmedlatea du Fuhrer vlS-à·,·t.a de l'un de 
voisina. ou de run dca AltM Ou bien. wut llmpl 
le voya1e du O< Schacht n'étalt·û qu·une dlvemon, 
quoi nous endomm tout béatement durant que le 
ml)otalt l'un ou l'autre tour en Europe ? OU encore. 
ce pour nous demander de l'argent, • nous, paU\.,... 
nous. dans la :s<>mbre m~ où nOU5 paia1111eon. dé.là 
qu'aux oreUles? ». 

n parait auJourd"hW q1dl n'en eet rien. Du mol.na. 
moment où now écr1vona. nous l'a-k>n lals$é en 
sans ., , tre précision. Le [Y Schscht t3t venu à Bru 
pour ae rendre compte. aan> pl~. Voyare d1nf 
sana plus I~s re!awom ronunerclalœ bd~u:tnchl•• 
6taltnt bonnes et ellee le rnt<"ront. La qut$llon des 
autr1rh1rnneo aurait unta pu eue soule•te puJ.sque 1 
belge a ll"ranu une pt.rite de 1 Emprunt autrlchlell 
1923. mala on n'y a pos !Alt la moindre allu•lon. 

Et mllà pourquoi le 0' &:hacht est repartl 
Comme Il est venu. 
Sur b P'l•· .e de. plf'ds. 

A. DE BUEGER 13. rue de la Paix. l3a T~ 12.42.65 
Po~'K>rtS flns, hu1t.rt• ., homards, ca 

L'écroulement de Sainte-Gudule ?... 
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;am:&-Oudule tlaQUalt lort de 1·e1tondrer un de œs 
:-e matins. 
llJi d<s 11.llDHs et <les llnnées que les advernllrea Cie la 
tlOn a!flrmtnt que ce tunnel paasant à quarnote mè
de notre \1ellle fll!Je en provoquera la ruine certaine. 
nt construite 1u1 du aable boulant. le c bruxeUo!s •. 
it les lffllo~. lca lonelaUona de ses toU.."11 cédc-

U y aura dea alla!&Y-m•nt.e de terralnS. des éboule
.&. 

ôtel de l'Espérance 
~ - . .UDI ~ Son Menu• 25 ln.z>O 

te au précédent 
JoocUonnards bauau.lent lea fpaules. Ils parla:ent 

ICllDIQ'Jes moc!tma. ltur1 ftudes. leurs ca:cul5. Jtur 
prantlssa~t SalnU-Oudule. Au vrai. les S<'ndJli<S 

élé :ait& qu"tl y Il quelquea aem&111ea et l>o ont r!KOU· 
!lllent confirme le:< d~ciaratlon.s dea antijoncuonn~tu 
, tn,.·aux d'études qu1 auraient dil étre terminés bien 
t qu 'on n'entamllt la Jonction. ont été menés dans Je 
srnnd myat~l'1.'. De~ pall>Sadeo ln terdlsalent aux eu

' de s'en approchtr. U ne fallait pas qu'un put \Olr 
se tlralt du sol. Un dr.a aondaacs fut lait à la Mat. 

de la PrcSMI, k.t ioumallste& qui fréquentaient cet 
t PllrtDt constater qu'on .,, extrayait de l'eau mé;~ 

peu de aable t 
ce crie !dl ! Waucquez et Bruntaut aout ""nus 
r au Conlell communaJ. au cours c:rune séane< 

'1e qu't!a filDellt \ OU!U °PrtT~ Ces œ~e:irs dhll· 
d 'abord et •Urtout d~r mirs "'5;JOD.Sab!U:és. qui 

!ourd«S. et msulte. ob'.OlUr du C<insell :e vote de 
mJJlJooa de 111i.!dea pour faire de nouvelln ton

d e SalDt~udule. fl.9 n'élalent pas !:ers 1 

VERREI! URO IJE ZEISS .• CATHARICONE.ti 
Dl!: BAUSCH ET LOMB - TELEGIC. - BUSCH 
RODENIITOCK etc. - Bien adaptés par Mallrt'
OpUclen 8TOE~'8, 13, rue du BaillJ <entre av. 
LouL"" et rue Cie Livourne>. Tél. : 48 84 02 

membr<a du conseJJ étal•·nt atterrés. :l.iax boUlllAlt 
quant au publlo JI ne réaUsatt pas, Comm~nt. 

te-Oudu'.e risquait de crouJer r 
ldée d'Une parrllle lnconsc1•nœ. d'llne telle lé;;"" 

1 D "'"'" lnttret.Sanl ti Nroce de rechercher aujour
les d«laraUona o;>«Lmls:es et suplrteures de ces deux 

1. alon qu'au Parlement comme au Conseil corn· 
al. Ill.., ponalmt raranta. du haut de ;oute leur acko

la lt&bl!J~ de ::ialnle·G'Udule 
lolu: roua les a aecou'8 de maitresse façon. vatne 

<bctlon Quant awt credli.. ce n'est paa awt Bruxel
• payer 1 .. erreun de cee meM1eun 1 ... mal.9 U '1 a 

oontr!bu&blea 
faudra d onc, ou abandonner la Jonction, ce qui serait 
doute le plus aase. ou envloutlr une clDquantalDe Cie 

ont au minimum pou1 conveler le sol, comme d~ 
' érea c:amplnol.Ma, ou Injecter d u clnlent aoua pres

tt. chaque ano~. U faudta d'autna mJJUOOS pour l'en· 
111 annuel de ce.a tn\V&'JX dt aout.ê:nement. u.ns QU1l 

l>C>SSlb:e Cl'kartcr dlllnltlve=nt et avec certitude 
ut de l'el!ondrtmrnt de S&lo~udale ! 
n&turelltmtnt, on n·t:abUra aucune responaabllltt. 

• prendra aueune sancllon et Il no:re mm emewe 
ible sfaoule on dira que c"tst I" latalttê • 

a bonotmtnlt .. u u: Jou.rn•u\ rt publ1c~1uru• DeJ(t'.a 

tl anrW. oont re~111 à l'AGE~tE DECH E..'\SC. 
clu Penil, Bru.uu.,. 
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DE 
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TROIS JEUNES FILLES A LA PAGE 

Le philoJOphe De Man et le pont écroulé 
Il ne •ulrlt pas de constater qu·un pont tombe dans une 

rivière ou d~ ..,, canal n raut encore chercher pourquoi 
le dit pont , . .,.,si mal comporté. En l'OCC~rl'l.'oce. le poot da 
Ha=lt s'est écroule parce qu'll etalt mal aoudl. c·e.i 
&lmple. on .e \'Olt, ma:s ça delll&Dde à ttre exp:lqul. Lor. 
que les sownWlon& au sujet du pont de Hasoelt furen~ 
tralttt5. M Heurt De Man rl'g'oalt sur les Tnl\"&wt pu
bllca J.I De M&n; qul u·a d'all:eurs aucune co:nplteooe en 
maUue de pc;nt.s, sinon lorsqu11 s'&!llt de eoçder dr.ix 
Wttk-tt1d. :.i De Mao s'etait eoucht, on ne wt J)OUJ<lUol. 

d'wle l!rme RCOOdalrt q:il lals&tt alora la IOUdurt auto-
1:~•. firme QJJ a <~ d'exls:er. et a•ec laquelle les che
mins de ter belges "'·aient dtJà eu dt3 enoul.t. ce qui 
aurolt dQ lui mettre la puce à l'o1'1.'ll:e. D'l"1' contraire 
ttalt M De Elrabandère. depuis lors revoq11t, qut ne vou
lait PtLt entendre parler de la firme prônée par >On mlniatre. 
M, D• Brkbandère suggéra à la firme Cockerill, qui cc:>nslrul
salt le pont ù• proposer au département dt•• Tru·aux pu
bllca ICI! bons omces d·une autre llnn•. Arcoc, qui pœsède 
une reno1nrnN> mondiale, et que couvr•nt les plua haut.
compétences J'Eoole <tes ~Unes Cie Mona. J'U. L. B., feu 
Dustin, etc 

Le fils d• M De Brabandère ttait 1nirenleur rhe• Arcœ. 
La 1ur~tstlon que M De Brabandère ~re &\ait lalte à 

COcker!JI •'tta:• fol'Dli.c:i'e dan• un petit projet de ltltre, 
rMlste par ~t o.. Brabandère lut.mtme, « que Coclcmll 
devait tnu!Smettre nu.• Tnlvaux publics ce texte exlJ(>S&lt 
la suplrlorttf de la ltrme Arcos sur !'1 concurrente e: pro
pœalt une SOllfllW!on au même prli . La maLson conCUI' 
rente eut conna•s<anoe dt ce proJ•t de lettre. ~• lt procura., 
le prodUlSlt • M. D<! Man. ht romarquer que M. De Bra
b&ndtre - ,, tt1> - ftatt à Arcœ. et de ce cher. le df:l\ 
de collualoo fut lmput<! • M. De Brab&ndtre, qYt l'on ml\ 
dehora et qui d'alll•un a et<! depuis lora rfhablllté par 1 .. 
Trtbunau• 

Il ne nous appartient pas de d!.cuter de celle rfvocatlon. 
d'ailleurs MJà lointaine. Mal.9 ce qui rutt à examiner, ç 'eat 
Je point de l&\'Olr al en prOnant la f irme Arcoa. quelque 
lnt<!rtt qu'U y eut ou non, M De Brabt.nelere n'avait 
paa rahoon contl'1.' !Oll ministre, et al cette firme o'ftalt 
pu la 11eul• capable de !aire le U"&\'811 pro~. 

L'ABRI 
DA .VC I NG 
ZI Tilt' û St :atr 

POIUE de NA.MUR 

A•·ec pla!.slr. nous appreoona J'ou. 
venure. JEUDI ~• 14 AVRIL. 
du chsrmant d&ncmg de la Purte de 
xamur. l'todrott le plus amusant de 
Bruxelles. -<>- Orchts: re 
CHASMASN et SES VIRTUOSES. 
- Co"""711114ll0114 clc l• cho.. -
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Urhaniame namuroia 

Enfm \·oie! l<'nnlne. la travaux de dépgement du ma
gn!l ique Château des Comt .. d"HatM"&lllp. La prestiaieuae 
construcuon est maintenant debarr~e des bltLYea qui 
l'entouraient. et •oit a·ouvm devant elle une place de bel
les dtme111Jons 

Bonne nouv.lle pour le• touriste> qut passent à l'HOtel 
des Comtes d'HatM'ump de 11 délicieux week..,nd. Olle 
somptueux, tMblc r•l!lnee dans un >plendide décor d·authen
Uque anc1ennetl. tout.ra n.~nll du succes sans nt.lentJ.t.
aemem de l"Hôtel des Comtes d"Harscamp, à Namur. 
~enu ;péclaJ à 25 trauca. 

Suite au précédent 

L"eum<tl d.,.. Ialta qui auMrtnt ne laisse P8S d"tclll.lrer 
œ p:-oblème_ &l.qué, !Il De Br~.-re maintmt aon point 
de Vl.ie et proclama panout que 1~ pont en tltlge, c.:.ntto 1 la 
flfllle m11le d'ArCO& l*f bl volante de li. De Man. 1 êcrou
lerait au premier Jour Il a·en ounlt par lettre au dépUt~ 
Van Heclt. p1olc=ur à l'Université de Louvam. Pula Il 
attenda_ 

Aux Pri•es avec I~ pont à souder. la firme ne parvenait 
pas a s·en tller Elle fit delller >Ut ce malheu1·eux pont 
plus de quatre-vm111& ouvraer• dlflerents, sot-<hsant spécla· 
listes de la soudu1-. auto11enc. Or. il n'y a pas, dans toute 
la Beliique. cent ouvr1era qui soient vraunent aptes à ce 
travail, qu1 est extiaor<llnalrcment di!l,.ile. En cours d'txé
cutton. U fallut chanwt'r la pro\·enance des é!ectrod~s: on 
pa.taui.teit. et, fanatemcnt. U fallut rttounr. pour temuncr 
le travail, à la malllou qu'on awtt c\IDcee, c'est-à-due /1. 
Arcœ tl1tHnfome 

Par la aullc, hl JOclét~ qui avait si bellement cafoull:é 
aur !e r;>t>nt de H.uult Cl'M8 d"t'Xl5ter, comme nous 1 avon.o 
dl!, et tut aboorb.:e par une pult.sante a!!àire qut en con
atd.la. dts la ...,p:11e, !OU~ l'llndtn :>e;>ODnel. Jugé Incapable 

On sait la suite. et l'on peut aller ,·01r où est le pont 
!.fa!.s l'on peut aussi pt'nsc: qut :\l De Man, llOCIO!Ot1ue 

et philosophe, a COllll!ÙI un certain nombre de gaffes au 
cou.ra de .)f"~ d.herbca et coûtt••• - •xpCnences. 

Hôtel de !'Espéran ce 
B RUXELLES- MIDI -o- Son Menu à 25 franc.> 

Où eat-il ? 
ou e>t-11 ? Où ut donc p~ ce crand homme qu'Une 

malencontreuse moule a déMrçonné. si nou,, osor.s dhe 1 
On ne Je \'Oit phl.S rue de- la l.01 et m .ms ~ncore a :a Mal· 
son du Peu;>.e Il est lm lslble à l.o\.S. Cet ancien m;nlstte 
des Finances &'5t volatllLsé comme le proèuit d"lln unpOt 
n a dlsperu ""°" laW..7!' plua de tra«> que Je fameux bOnl 
de 61 mJl:.Ona par quoi ae told••' théorlqaement te budJet 
de 1938. aujourd hut r.n ddlClt de q·Jelque l.800 mi:hons. 

o.... recherches ont tte enttt;irli<'l> dans l'aile du nouveau 
DllDlS~e de la JllAllcc ou M. De ~!an. pulsqu"il faut l"appe. 
Ier p&r""" nom, &\ait d<'ckltl de a l!l.>lal~er. • rapport• à la 

.magnifique rue que la place Poelaert dispense sur I• bas 
de la ville. Cert<>•. Il y R\"alt renoncé apres que l"aPP&rtt
ment eùt éte meub;~ prlncltrcment, mats ses amts éplorés 
peosùent que le dt-&e•polr t'avait peut~tre conduit dana 

~~~M~CA~l~U~ CLICHES 
DE LA PRESSE - ----

WESTCLOX REVEILS ELECTRIQ 
U9. A\'tnUo de la lt 

Cft lieux dorca promis Il son amour du confort, H~las 1 
""' le moindre atome d'Henri Oc Man, 

On le cherche partout, m~me eu Sutsoe, ou U &liai! de 
en loin, quand les de,oirs de au chars" te pe1me1 
On explore l'Ardenne &\'CC la mémc an.•lt16. Rtrn, tolU 
rien 1 Et voilà qu'on apprend, p0ur cornble d'lnlon 
q\l'aucune cHnaque de Bcl~1qu••. de F1 nnce el d~ Nay 
ne l)OU('de. aur un de se• gr.buts de douteur, un 
à pipe correspondant Il sun algn.•terueru .. N" ll'r&lWl 
poru pour l'Amerique du Sud ou la l'>omclles Gall• 
Sud 7 C en le bruit qui court Il .. i 'r.it QUI' ce &rand Il 
me " ra:t courir d<'Ja ta.nt de llrulto ! I.A. plus r 
c"est qu'il a tiré "'° épingle du Jeu et. uno lo:S de 1 
tiré aon plan_ 

Pour ia <.jUALlTE. I• CHOlX <l 1c PRIX G p 
aehetu "'" TI:;sus et SOlDUES tlwt 
174-178 cbaUSS<>e CS.. Waterloo - !Wm 

Conflit de prestige 

La Chambre et le &nat ne se sont Jamata ~· 
u.tml'a. Cc,a uent sans doute au talt que. dan.a toutt 
mUle, meme cLtns la grande- fam1Jle par:rmtntalre,, 
alnt• 1wnnent au rtlipect des cadet.! Or, ta S...Onde 
bre e:<t tort desmvoM à l"~eard de la Prtml~re 
manque aucune occasion di.: la ptQ1.1rr au vif dt• aa 
tab1Ut6 : de lui faire des niches. po11r iout dire c 
mot li y a des anné<:• 411e .e Jeu <lcire. Et Il durera 
des ann<'<s pour b rauon puempto!re Gut la H:iut.., 
bltt ri'n prattquemo:n: aucun recours dline d'•J:e 
Ira "iW<'mtnts de '" maison d'rn race A moins. en 
q l f!.e ne ..- de<:!de a fai..e patir .es f.ttt<'~ de ces 
querelles de mena,e 

La Chambre" ia ruau~iw< h:>bltudc dc rtn•O)tr a la 
nltre rnmute au senat des projets qui, de leur 
ne l)t".'IJVtnt ... ourtnr de rrtards. Cri1t"l1e altetnatl\e f 
~rt:a con5trtta retu.sent .. ils de .flnc mn dr, .. ant ma Dà 
&t>ntc d(· Ka:ntr·J eL Cte, c·e.11ot une 101 do proroga~le4:a t.
dunt " du uitneis e...'*nt eb qul ne &C'ra J*.S "°"' 
l('tnpS utlle. Cc~ memes peres con."iCrH.a a'tncltni·nt•.Lt, c 
une loi bàclé'~ uu mconst1tu1:onnl'Jfc qll'il1' \'Ot~nt a 
nwun• fatld•QUf.". la sachant le1lc Dl' lOUlf" ti\ÇOO, Ir tn 
pur~enu·m;.ure en e!it a!fect~. Mau lit. Chambre ne 1 
aoucu• point, Ht~ant au surplu~ qm• la mnnc.runt -
e'tn tst .souvc-nt une - rê~t neur fvJ.S aur dlx ~t qu"U 
a p.lS heu, d<-s lors. de latre tnnt dblato<rrs 

Q Jelques chambres b:en dlaultées tt gp.mdl<!t'lnent 
blées restent dlspc~.bl"5 pour le P.lqura l;>c:U eo fr 
COQ a Mer, a L\ t;R \.'\Gi., l aube'ic • qw est d;l!trtn!L 
li 7 fa.t bùn. chum.•m de oon goû La cuà!oe •st ! 
tt :es prc~t•.res sœ;: d.,. i•IlS de bonne humeur 
l .a (;unit a•·~rge>, vers :e GoU à Ooq a M"1'. T. :Ill: 

ProtealatÎo11$ 
~ n •-St pom1 l'avis des honorables stnateurs. Ill JI 

tc.stcnt, &\'e'C uni! el0quente éncritie. contrt l~ à,fe:ttmt kif 
tué par la Chambre . 

- Conunent 1 Encore une Iola ! c eat 1n1<>lérablt 1 
Quan.1 nt-<:c qu'on aura des feards pour nous f •• 
mt•nou.s une mach.ne a en~nner ln Uk&M"a dt l 
Chambre ? Qu'on nous auppnme, 111 en .. t alnll 1 

Alors a'tlhe :a ml• du pr<!sldem : 

82a, rue d'Anderlecht, BnD<ellea. Tél.: 12.60.90 
SOIN -- RAPIDITE -- PONCTUALITE 

- Tout 1 fait d'accord, messieurs. c'ut tnadlnl!llble 
Je proteste au ncm de vous toua, mes dlers CO~"- lb 
Il est cinq heures. el .$1 le projet que la Chambtt rient 
nous ren"°'er n·e.i pas ado;>t~ aujcrurdbul annt min 
on ?<JUrn dès demam ou.-rir de nombreux mqas!nl 
rayons mult!i>les Qn-en -z-vous • 

l Tout le mo::de, saut M. Van Fleteren. tro1nt qull 
lDd.&lJC de la BaJte A.s.semb!,-e de c lwe un ex..npll 
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M • L'endroit amusa..,t. un accueU verne armx charmant. 18. r. Ch. de Man, Br. 

IC&lt llnaltmcn• p~udlclllble à la collectlvlû. Et 
d!Jcute finalement datu la hl.~. et l'on v~ dam la 

ptlOD. c~ndant que M Van P'leteren appelle ln 
fdlcllona ju Cl•l •t de la terre aur tou.s les coupable&. 

dépl.ltea n'oublltnt-lta pu trop lacUemmt qu'ils aoot 
foll tru h•ureux dt trouver un reruae au Sénat f 

A 100 lr.m. d• Bruxelles. iea meilleure. routa. 
Dana un parc unique 

SOI' R<- .. rant • prix !\Xe et à la caM. 

Loi:Ja V. (!. c: parU. atec .e mtt. unique m eon 
et Crtt P<>W' lui IOUt 1<.'111. de -tt:attt d'Etat j• 

" du R4L fi n'en \';ulUt Jam.OC$ d'a:itre. C'était 
jurl&t.. H·lnneur à luL PuJsse.t-U trouver dam la car

ad:nlntstrao:.lve de nom.b:-eou.x trn~tateurs. Nous vtvona 
1111 ~mpe oil le recruttment des fonctlonD&lres l&l&se 
:ument à dtsltt1 où ~aucoup aont commis parce 

aon: en bon.• trrm.s avec de.> dt'putéA. QUI eux-metnea 
IOllL dé9utta que parce que, Jadis. Ils ont éU! révoquéa 
ir !ncMsme ou pour anarchie. Le Departement de 

octlon pub:\que tat rempli de l>"ti~ peraonnaaes _... 
une lmtnu:tlon. Les m1nta1rea lea plus d.-;mtére&>éa n• 
""Il nen conttt çea tourml:h\rc. Les autres mlnlstrea 

tent .Jmp:.-men: d autrea fonctionnaires. 
t1P!1t n'y eat p;us. lt 11rand eapr1t léopo:djen de l'éi>->
éoonome del iranda cenalt&lre&. qal donna aann:na. 

ont. et plu.s ;>rW d~ n.>u.s Wodon. Y. Loua Wodon 
un t..-Uvuslta~:e, arand a.mi °' feu liaut'.ce Wau. 

, <rJ: ! •~ un mlnlS!r• dt;>.orab!• mal.s un bommt 
t et un 111n.nt authentlQ 10. D s·attela à la ad<nce 

pl:ia enn<11ellM du mooc!t • au Droit admlnla:ratif, ce 
ltmo!i!l• ét'ld•m...,..,t d'un caractère. 

chacun son métier ... 
ral&ser sclentlflqurment eat un meuer Qui ne«Mlte 
conac1ence proltaslonntllc ... Oscar l'a eomprus 1 Oscar 

k gan.gi>tr du Oarage Orfü; SOUS le Grand Hôtel 
Bruxellu •cntr~ rue Orétry>. Ce garage elficlent p0s-

la meUleurc atallon de graissai• et de la\'age du pay• 

• 1 lit merveille. et le Roi A;t>crt !'appe1a pres de :ut 
• tl!le ps!Ie d'll!llla L<' R.11 ne la.-ns:: p:u.s. Ma~ 

Wodoo !tzmao~ îO:OnUers la p1;ie. e~ le ~lU".che. ... 
le awid.alt aou•rnt ;irè9 de lui. en prec!s.ln: que c• 
1 ••oc aa pipe, M Wod :i ab0nda1t en an..,do!es. q·11 

re:rva.ent plu.s o 1 moln.a de :a Jur..sp:-wlence adml· 
~ ... En prenant de !'lie. Il y a.joutait sa.n& c.
~es ~:au.. comme :œ v•eax ieoera.ux QUi raoont~nt 

:. batat!!ea. N°' df'WC Souveralna n'ont eu qu'à teuu. 
œt excel'.tnt d1ctlonnaite. li a toujours répondu, 

Na api)t!aa Llttré ;1• !uyal 1ervitcur. et U ~e oonsu!talt 
C""1<'. M Wô<l~n •tait le Llttrê de l'Etat. 

•ar •urcrolt, ce Juruite n•av&lt paa !& manie du droll Il 
ldveraalre de tou!es lea aonecrtes aaugrenues de !\e 

ère et de R.olln. qui enclun~rent la lltterature PaU!· 
ylrnne. n o~n ait d'autre part la machlne de l'Etat et 
Malt. ausst bltn que le-a dtfa.Ulanceo, les ettorta heu· 
; c'Halt ce qu'il •i>:>els>t lea Uota de résistance. Homme 

't et charitable, li 1.ra1:1 Ica matlùra les ;i:u.s ennuyeUSt'a 
'* l&mllls h.re ennuye-.:x, ce QUI eat vraiment le melll,ur 

de la ~randcur 

•a de!A de 1· .. enut A.atrld, au Heyvl de BruxtUes, H 

l'ucuclllant • Chslet du Oros TiU<'UI ». que nous 
CliitTona comme bu1 de promêll&de (tr. 52 el L). 

Champagne 

HEIDSIECK 
.:r Monopole 

MAISON PONDU 
SN ma 

IO N V IN TAO• 
l , J • 

- "' ......... i. . ..... 

A~rit Olftlrol : 
l.I. HAUMAINI, 

INull• 

Le 1tatut linguistique de l'armée 

Le e~éral Denis est aux prt.ses av'° la CommlYlon de 
l'Armte oil sêvlt M Van Boeck. <Uen• remp:açant parl&
menta~re de M Marck Un nouveau •tatut llniul&Uque es' 
lndlapenaable, paralt.-U pour assJttr la atabl lié et la cob6-
al0n de nos !n.atltutions nullta1re:t.. 
~ pUbllc. tn gtneral n·a:ta~he qu'un inthtt mtnlmum 

t. ~ di.eussions qal peurent paraitre olaeuses. O:i '1 dklde 
le llOrt de qc;•lques cent.aln., d• rut.un cfllckn de l'KU•·6, 
dea candldata à r..,ole mt>aaire et aux écoles d'armes qui 
se prtaent,.ront da.'ls ,.,, années qui vont 1111vre SI 11 •ta.
tut qu'on veut leur appUqu~r ne leur convient pe.a, qu'l.la 
nnonrent t. 11 aloneuse carrlhe dea armea et qu1ta ae 
r.-nt tplcleu. employés ou receveurs de tramwaya Oil 
en trouvera toujoun assez POur occuper lea places vacan· 
tes. SOlt. 

Le joaillier-orfèvre G. AUREZ-MIEVIS 

125. bOulevard Adolphe Max. Bruxelle• 
expose toutes les dernières nouveau!~ en Joatllerla, 

borloerr•e. orté..,..,nt à des prix lntéroaaanu. 
Tou.s les bibelota pour cadeaux. 

Gare là-deuous ! 
\la .11 1 » .ns deJi fait renurquer, c'eat touJouro 

par 1 armee que nos Claman<beurs on1 commencé. Là pnt
mlére loi :lniUJs!1que mettant les Wallona et lea Bruxeilola 
en ti..t d'infériorité vts-à·v:.s d~ Fit.manda. dai. de 1929 
et fut une lot aur l'emp;o1 des langues à rarmte. Lea autrea 
ont aulvl tnse1inement, adm!n!Strallon. ma111Strature. 

Aujourd'hui commence un nouveau cycle. L'armce d'abord. 
Les auiru auront leur tour. 

Les dîners de Versailles 

A J•hNrr df-6 diners. écrit !<.tmP Campan. on nt rt'ncon
tralt t. Vtrsallle>i que bra•"t.-s grns qui, oprra avoir vu la 
Dauphine maneer •a aoupe, aUa~rn: •'O:r les pr!ncr.t man
~r leur bouilli e: couraient ensuite, à padre haleine. 
voir .M~mes man~r leiur ~es.st·:1. Crs amat"1rs de be!· 
les ir.an,ee.IUes :.,.,.:~nt ;>l:ll.6t aujourd'hui t b HOtlss<-rte 
d'Ata:.ce, non pour c voir • !TUllli•r, mals ae délecter a•·ec 
ln menus Il 35 Fr. lts plus cop:ein. les pl11$ llnement cul
&lnk. 7 ans de succo, sans Interruption - !CH BJ, Emile 
Ja.oQ!ni<ln. Tt!. : n.ot 7'. Emp'.&C\:tnent pour au\OI, 
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;Au littoral 
A. cette a. lson. l'idée de rno!r I& mei- dam l& lumière 

lrllée du p."lntemP6 !aJt m-e:r d'\ul ooruortable iC!Jou.r au 
Palais dea Thermea t. Ostende. 

De llO!nbreux: babltut\6 aont de cet avl&, pulsqu'\ule bonne 
JM!tlé de l'hôtel est dt!Jà retenue tn \'\le des fêU& de 
Pàque.s, La l3bon d'hl•·er fut d1ûlleura des plua bnllantes 
dana œt établlssemtnL, et chaque ,..eelr.-end bh·ernal a 
amené à l'H~Ul du Pala.la des Thermes, de nombrewt 'fialteurs. 

Ceci dit. preosez.voua de retenir pour les vacancea de 
PAquea \'Otre appartt,menr. Tél 616. 

J..e. base. du projet 
Quel es.. :e pr;nc;..., de ba.se ~ la nouvelle lég:bl&

tlon ? S<ull loo Flaman4s d ·ong1no sont apt4 t. com
mander des urJtés flamandes. Le Wallon ou le Brwtellola, 
ayant méme une coonlt.Wante apprvfondle du néerlan· 
datl, ne J><!Ut être mJa t. la têU d'una unlt6 name.nde, 
arande OU petite, qu il a'aglsae d'une HCOUade OU d'un COr°' 
d'année, parce qu"U n'es! pe.s v:aam.chiezi.nd. 

Pre1n1ère ccnsèQ;;tnee : le recruteml!Dt des ot:!ciers aa 
r~ra en tenant compte des néceuJ téa UnrWstJquea de l'M'· 
mee. IX..ormai.. donc, aolxante-clnqs can<lldata flamand.a 
pour t.rent~lnq candld&t& !rancophones. quelle que aolt 
la Ta.leur ln!eUeetuelle dtt un. et des autre& 

Lonqu'oa en viendra t. Hèlldre ce:te léelalatlon t. l'l!D· 
.. icnement. .. l'admlnls:ratloo, .. la 11\&Clbln.ture. Oil 
~t.era. que aoU:. les professeur., les fonctionnaires, les 
moiil&u-a~ fltunands, d'origine flamande, pourront encore 
e tre nommés en P6YS rhunan<I et qu·u faudra, dans leur 
recnit.eml!DL, ten1t rompto des n6calo!t.oea ~ues <I .. 
dlv~ admlnlsl.r&t.lom; ~ conaéQaer.ce, =·~ F1"' 
manda coatre trente-dnq Wallons. 

Rien ne vaut spécialiste 
• V!Oburo lxlll reeist.re. 40, rue c!e 1a B1eniaaance, a. oent 

inttres à puche <le la aare du Nord. apéc!.all$te du reats'.re, 
Le plus vaat. U&Ortlmcnt <lu PB>'I- Cs.t.a.!o&'Ue iiratu!t. 

Et le bilingu~me au aommet 
En outre. Je projet estime que, pour cert9Jn.s postes, bauts 

conunandementa , in.s1><..:tlons <l'armes, bautes fonctions 
dans l'étal-major géni!ral de l'armte, la conn.aia..a110e appro. 
fondle <lu fr&11çals et du n«Tlan<lals - l.ndlspc.-ble. n 
1 aura donc au 1<>mmet do la biél'Bl'Cble militaire quelques 
bilingues. Et.ant donné la façon dont l'avancement doit 
ttre règl~. <l'après cet te loi, n'arriveront en sltUAtlon d'être 
nomme.< à c" bautes charges que deux f'rancopbones pour 
quatre Flamands et on peu t être ce."U>.lll que neuf fl>is aur 
dix i<S franoopi:looe.. .., feront reca1' à l'~pre\l'\"e por
&az>l sur la comiawance i.pprofonclle <le la laniUe néer
l&nd&lae. NOua P<>llvona. à oe IUJ•L. faire oon!!&n<:e aux 
tnmln&t.ura qui seront • •laamacbiestnden ». 

Hôtel de l'Espérance 
BRtJXELLES-MIDI -<>-- SonMl!DUà25tranca 

Chacun aon tour 
Et, blen~t. on imposera les mêmes règles t. l'a<lmlnll

tratlon, à l'ense!rnement, Il la ma11lstrature. Cel& tait par
tie d'Un plan d'ensemble. <l'un plan mûrement réflécbl 
d~tin4 t. usurer la <lomtn:i.t!on dea é:i-ments !lamlnpnts 
1ur toute la Beli';;iue. M. Ph!Hp;:>e Van Isacker, a lors q:l'll 
.D''l&lt pu encore aa\o;I par la tm&nce, en a fa.il l'aveu 

:, PALE WHITBREAD ·· ALE . 

L. De Smet 
triomphal. Voilà t.roi.. an. déJà qu'U déclarait. t. un 
ifès de la droite fl1UJ1ande : c Noua <l~V?Ona flllre en 1 
QUO toua lt,. levteza de coauna11.i.. èe l Etat IOleZlt 
en nos m..Jns. à noua, Flamands. Noo.s <levons f!re ma 
des sc1.,..,.,., dis U'ta, dm admln!a::ratloa.., de l' 
l'enselgn•ment, de la maclsil'\\'ure et de toute l'ècon 
iu.t1onale. • 

Voilà quelques Joura a pt.lne qu& M. Van Cau"el 
reconnalM&lt c l'appqJ dO.'Ulé aux K V. V. par les oatl 
listes flamand.i POOr la conqu&te tt la !lamaDd.lsatiOi 
! 'armée •: et U a;out.alt : c l'oua aurons encore b<aOlll d 
dans <l'autrea circonstances et pour de nouveUca conque 

Nous sommes préve.nu1, mals noua faisons exact 
comme al 11DUS ne l'tllolll> pu et à l& Comml.l!ston 1 
taire. de& Wallons obtw comm~ Jennlslea. ~~ 1 
roue et app1auc11sscnt au projet Marck-Van Hoe<I:: 1 

La photo chez soi 
C'est '1 V•'r\tab:, UliOUOmtnt pour la pboto t. 

prt:sent que Poly!oto voua pbotogn>pbe cbez vous l 
et Faubourgs) et voua livre, pour W> pnx fortal 
50 francs, alX photoa dUférente.s. 

Ad.reoa<S-V<.-ua au &tu<llo Pol)'foto le plus proclle ou 1 
pllone& au 17.91-29. 

Un bon discours 
ll y a ~ucoup d~ vérités comme bteuœup Oe 

UODS lnt,rtu:ultes dans ce <llleoUrrrappc.rt lu ne 
t la Soci~ des !niénleur. et Industnels par M. 
Beraer Ceci, par excmp:e. qui concerne l& ré!onne <les J 
ta et du parlement: 

c Notre tempérament éprlS de llbertê et <l'lll<ll 
!lame demt'W'11 attaebe aux pe.rtla tradltlonnela ec au 
p&rlemeatalre . 

ll.ta.!a U est néee=Jre <l'apporter aux par-tu et au 
des réfonnos profondes. 

L'édifice lé<ardé <les partl.s ne \lent plua que par c. 
qui l'habltenL 

La eran<le - clfS électeurs le rf!PU'de comme 
t.émolll des temps n!\olUS; eUe rdllie d'y entrer et Il 
cepte plus qu'en redllgnant la culslne qu'on Y prepare, 

Car lea parti.. continuent à être gouvernés par lea l<I 
les préJUi,.. d'a1a.nt-i\1Crre et lcun lronUéres ne réponj! 
plUS à la réallt<'. 

Un caUloT1que tradlUonnel est aujOUld'hul plus loln d 
activl.ste ou d'un démocrat&-ChréU<'n que <l'un llbûal 
déré, et plU& d'un llOCl•llste national s·enten<lraJt m 
avec un libéral avanCI! qu'avec ccrtalm extrémiste 
puche. , 

A. médit •r ... 

POUR VOS FLEURS 
Sa devlae : TOUJOURS MIEUX 

hYI avenu. Cbevaler!e. - Olnqut.ntenaln. 

Officiellement 
M. Dlercla: a été reçu ot!iciellemfont à Eupen. i. 

Vltb et t. M&:méds. Par o1r:cielleml!Dt, i: tr.1:t ea· 
• par les otflcJ<!,!a >, pu :es personnages qu1 ~ P<>U'l'ale, 
ft.lJ'e autrement que <l'aller l'as.>lll'Ol" <le :eur parfaite cœ 
<lérat!.on. 

Le public. comme lec conseUlers communaux et les U1I 
mi.tes. a bou<I~. ostenslblcmi'llt. M. D.erclo< en est me.ne 1 
\'ènu .._,. ll'll'tDIS. Il n'~t sana doute pu à etre por 
.,. tr.omphe, mals U a'attendalt A un minimum <l'entbo 
alasme. n n'a uouv6 que VIS3iea et portes oo bola . 

Depuis dix-huit """- la prop&p.nde. allemande tra.vall!e 1 
cantom r('dlméS. Jour ~ ,lour IOUllgnant nus e. 
llèll fa:.i!es. nœ unpa!rs. Q'.,._.,: a IA nlltre. de propapnc 
e::e a è:é tntXS.3.Jl:.O e: noo.s avons :o:r. tait ?O'"' DO 
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A CARLINGUE JUJTJ 90UI rece,.,. 
t, rua dJt la Pip!nl!n!. 

1'1ltr Ica arm.-~:es que noua pouvlona avoir là-bu e1 
uraeer ~ p~aa chaUda par.!aana. 

N<>tni ac:lon 111-W.. Pf"-'t se Mumtr en deux mol.a . 
f'allies'6 « mAladretae.. > Quant à ano!r Il nous avooa 
~ plu.. talblra que maladrol:a oi. p?ua maladro:l6 que 

4 cela n'oUre a:x:Wl !.nté~ 

OL"&lltle puro, provenant de l'krlm111e d.e la.lt tralS. 
L \!Tl.RIB LA CONCOllOE 

ChallSMe de Louvain. t.èl~phone 15.17.5Z, Bruxellea. 

DQuJs cr.irlQut'S ' • ~ ...,, .,.., -ln nombre d'h:storleo.s 
• condlll: pa.r .e r.0>m:e Tu1!ndo:i. prtchent par 

~· u:ui nouvelle cro:s:.de. 
ll •&iit de démontrer que la s,,~. lll>re, !lire. lndh

ie, lll.I C<lllllUt d<;>al.; - Orlilnta. qui remontent à 
.. arott œ l"mJlS. qu'une seule et unique domination. la 

aUon française qui lle\it de 1794 t 181t. QUAnt awt 
•11non.•. f:l'·1>>1>nols. Hollandab et autres Autrichiens, 

llt t Jttllt pour noua des tuteUn blenvelllante, éclair~ qui 
re;n-œtnt.al•nt l'autorité l~tb:ne. Pour tout dlre, Ils fll'ent 
nolnl bonheur et ceia qui 60 60\llevèront contre eux futtnt 
de mauvala &li;cs mêrttant 1·e~rnel m~pna des bonnftes 
p%lS. 

l'ouo en concluons qu'il faw., au plus vite f&lre d.ispa
;re les &taLU<:s d'AiJ)e6Sem, d'Egmoot et do Harnes et 

attire à nlYé&U la p)sce des Mart)"rl. d-ptlSer œ1l&d. 
~I quo Q'Jrlqua p:aœ.. er. ruea dont ceu .. qui portent. lea 
llOln4 d• Ch rt.. RoVJ.er, Vooct. TiXrcl-. De!~ etc. 

Don Juan ... aens unique !!! 
Lr ...,.. i.n<i1. ltynonyme de bon .. ,na ... l men. les Mem· 

llrtfi do ce Cd'clo •era le 2~. ru.. du Ptp1n. Porte de Namur. 
• BrJ.ellee. <;e Uru accueillant cat lul·mfme &ynonyme de 
Vo;ue. La erice 7 prtlllde en la P<'l'WOl\lll da Mme Joset.loe 
daœ le 00\l?U"e - çnonyme de Joie. •• 

J.lllslque ... clANCS •• dnnks aavanta, et taut et cou;. .• 

Encore Waterloo ! 
La dcrolèni •n date de «S oonf~ren- porta sur wa

tnloo. A rn croire l'orateur, l'armt.: natlonalt bf!lce y brllla 
h6rolqurmcnt contre l'oppr~ur e:... dc>elda de la. vte
tolre. A Waterloo furent Je~ lee ~mitres bs3ea de 
l'ar:ni..Ue Bell:Jque: libre. fière. lndt1><'nd&nte. NOi aoldats 
~.altnl anun~ d'lmc ha.tne farouche contre l'envahisseur 
e: le cran de nos Ja&$ d...,.,,t ~ en 1914 ~t de la 
ro::;Jle de ll&OIQllllet en compan.loon de 1·~ des 
lla:a1llœa et ~ belies aux Quatr .. Bru et cl.ana la 
mome p1alnel 

O'fllt lA une !aÇOn de roœn:..r l'hlal<>lre, du mot.na au.sa1 
~ que cel:e des Wll!:Jniant& Qui 1'0nt ~:ert.ner à 
l'Algle bl<'M6. 

Lt4 Belaes qui combntta1ent dans l'nrm6e nterla.Ddl.1.!e 
du Prince d'Oriqe ttalcnt de pauvrea bourres ~ huit 
moi.. aupara,'Ult, ~lent trançw et qUI entl'6-t.empe avalent 
6t.! Q'Jelqu .. ll"U ir.u:;sicns tt autr1clùens. car en 1814 !'Au· 
lntM TOulut mu;>érer nos provl."le<'S et y ltn des contln· 
CCll.I et rtc!mtnta, tanda que !es ~na roula1mt les 
a=er et ~talent n.;s alt'UX à coups de bt.ton. 

Ils .., battaient ton bien d·a!llel;.n, aana trop a&YOlr ni 
P>'.l!' qui, ni pour quoL En !ace. U 1 an!: des ~ges e• 
~ dta Hollandais. qui se œ:ta:ent tœt aual bien, pour 
l 'Emptmlr, l<'QC"l. !>">'..:- eu.i. t<>Ut aa mo\na. re~talt 
que!cr~ ch~~. 

Et la Il<'lgîque fut c donnte au roi de Hollande à titre 
d'eitl<'n•lon de terntolrc •. Gul!IB1Ume d!'Venalt nol;e eou-

1 l eraln lqltun.l et de droit divin. n r•nait meme aur la 

pr!.nclpau~ d.e ~· - un trrai Uer& du ierrtt.olre actuel -
qU! n'avait Jamais fait part.!4 dee P .. y ... Bu espagnols 0 11. 

Mttnchtens, nl du duché de BourvOille. mats qui, <ie !ra.nch• 
volon!À, 1'éla1t donnée à la France. 

RESTAURANT DU JARDIN PAON ROYA' 
ZOOLOGIQUE D'ANVERS '-
S.a "'' "'" à 2S •t 35 fr .. - Cu il1ne 1&qui11 .. - VHox vln..t. 

Et 1830 ? 

Et en 1830. les Insurgée ~.. prirent leur fusil pour 
bouter debora les repn!60Dlanta et leo trOUJ'.)1!11 de notre IOU· 

verat.n lta\Ume et bten!alsant. oeux qui .. valent combattu 
aoua •ea clrapeawt t Wa~rloo, ne fureot pns les demlen 
à couru awt annes. 

Waterloo tut une afflllre t laquelle tlD8 a!eux furent 
!.nclua c oontre leur coOt •. Ça ne IM lnth-ll plua du 
toui. Le& analphabetes Qlll.. en m•l= parue con.stlt~t 
l'~ du Prince <i·Orange IM' oomprenaleut nen ~ ce ~1:1 
• pam&tt.. On leur dlsalt de arer. !la tiraient. Pour 1 .. 
autre.. leo oUlc:len. l'issue de la bataille devait en faire des 
Prançala ou des Rolland&la, mala oerulDement pu dN 
Be)Ceo. et la plupe..rt d'entre 01JX &valent volontairement 
aervt aoua !eo At&les. 

Seule, la balne de la France peut expliquer. sinon JU•tl• 
tler, cette campqne fanatique de oonterences qui noua 
arrtvent comme dea cheveux 1ur la 1<>upe. Noua ne aommN 
PM de ceux qui estiment que Waterloo lut une défaite 
belle. male noua croyons motna enco:'fl que ce fut une ,, ... 
t.olre nulonale. ~ uns. 1: y eut 1830 et oeue ann~-lt.. 
nœ an~tra aavalent au moins œ qu'lla voulaient et ca 
qu'ils !aLa.ent. On ne peut en dire a utrull de cet;x q,;t w 
cou~nt de Clo!re, sous lea ordres du Prince d'Oran0e, 
qulmo ana pilla tbi. 

L .. clp ttlltt de b. Rêrt• turqut 10nt m vente choz t.oia 
lea bon.s detaUlanu. Bosphore, Fra. 2 2S. Come d'Or, 
Fra. s.-. l'fnldj~. Fra. 4.- Ira •tn&t. ~ trol.s marquea 
aont raranllM oent pour cent 1ab;io turc. 
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Place Royale 
OJa.soM par la Commialon des Mooumenta •t ~ su-. la Place Royale ~ lmlnuab:e. 
Que diralent cependallt les ~ux habitués du c Globe• S'U leur était donné do péo«.rtr da.na le cadre à la tolJ lllodllme e• lnllme ~ d~re I& akuWn façade 1 Et pour le dire eo J>LSS&llt. toi de c l'Ourquoi PU 7 t. le =u • li fr. du Globo lllérlta à IUI Nul u.ne VISlto au 5, plACe aci:ra1e. Emp!&oementa gptciawt pour autos. 

Le. projeta financiers de M. Barnich 
NOUI avona "'ocontrc. u.n bomme polll.que d• DOS amll: c Vou. avu blagu6 le aénatl'l>r BArlllcb et aea projeta 

l'inaoctCl'I. c•esc votre droit et peut-.!tre votre devoir. Il 
Cl'~ si-a lll&UVala de rappeler de teDlpe en UIJlpa aux 
~wr. qu'ils oe ~ pa,. ln!allhb:eo, ni c tabo\19 • Mala en l'occaalon. vous avez 6tAI Injuste et vous vous êtes 
r-t~ aveo l'ille.rrable citoyen Buaet. écooomlste du ...,.._ tantalll6i.. Or, 1.1. Barulch a ttpondu de bollne 
!lrlae à..,, bOn camarade Bu8et n ll"est llullerornt queslJOn CS. c detl&tlOD • à la manière odieuse aux 110ClaU.!ites dana Je Pl'OJet BamJch, lll8à d'&lllênaae=t. d'écOnonue admllllatz&Un. M. Banllcb a·eet tni;êni6 ê. d•man<l•T le lllOIJU pos&U>le à l'lmpOi.. A\'Ollez que c'est louable. AJDlltons que e•u 111& vrai qu·on a sollllé à oltrtr le mini.stère de.. Flna.D· 
- à M. Oeoraes Barnlcll. U a'est lncllné av"° beaucoup dt oornictlon et d'UM!nlt6 d .vant la <'alldldAture de M. 8ou.dan. aveo lequel U entrt lent lea meilleur& rapports. Croyez-mol, Bamlch eet u.n homme à tt•nlr en réserve. Il ealt i. FlnAnc ... et tll appUq1 .rait lea lois aana prêten· Sloo ni pédant '-•me. • 

lllolla avona pr15 acte. 

c Voua qu1 ~ ans me ..o!J' .... • 
dl t la c:bllnaoll. 

c Arrêtez..vous u.n llOUl lnsta.nt l>, 
ajoute le ~ - Bern&rd. 
des Cbocolata Sucbatd. 

qui, r.dNement, vous attœd. 
pour \"OU& dOllDer, 
Forne e4 Plal&.r. 

C6ories Vaxelaire commodore 
lloin am1 0-- \'axelalre t...:t cl<.)à aU!A!ur dramaU.,_ M OOlla\11 r~nêral de Pologne : le voilà commOdore -oui, lllQn anllral. commodore, c·eat-t.-dlrv présldent du Brus,. SOJal Yacbt Club Cette él~vauon DW'>tune .., de•'&lt Ml6l:Jr'W ell WI fœtln 1 ad boc ), plact· 80l13 le Slilll de )feptune. D eut Ueu a.unedl denùer. dans la vaste saUe 4u Royal Yacht Club. face au.z vaul&nts petlta navires _., .,... Lu crolMes. avec, en arr!•·r•p!an. la fwu dea -.c 1'6tlrallt vers Je Nord. ~mblée de choix, de s\IJ'o ebolx. Tl>a& cbann&nt du oom.modore ... Le toa.st de Oeorgea ~ dit d'\lne n>ll< dl!ne. rau de riens clwmanta. ...... 9' à !', d'\tn traU eul>Ul, fut applaudi pour a ~ cr&ce. ea meaur.. sa dlatln;:tlon. C'est .._., dire 

~la lldnlltre M&rclt qui parla après 1u1 et tlt de la ran- &A....U. pendant u.ne demJ-Mure., contn.atalt du _. M - aHc le ~t ... Pula U 1 eut M. Llppeoa. CU' pu1a "" flamaod - si-a bien Jonitempe - et oontillU& a ~ 1 et M. Bout.art, cntln, qui avait le IOUrlre. et r. proclama blen!bt. que le RoJ'a.l Yacht Club, pour mettre 
a ttt. M. Qeoraea Vuela1r9, ll'a"'1t ~ belotn de faite ta.... 90q...et. ci. c OOllllllodore ou d'lnoommOdore •... t Nous a. aro)'œl bleo 90lonllera. .. 

jL. t;s la({ Înms si~N~:· à è
6

oRîEfieËP:6 ~ 1'0l» attend .t. PiQUfe avea un t.rt. bon ttj)V 
.. ..-~ - meta ll'ICCUI~ e$ - cball'.lbrel ~ 

ln4uslr1•ll, pourquoi \'OI escomptes à 5 el 8 p c.1 Soc:ol«• procure dœ taux ln!t"l<'un. 89, rue d~ 'A Lol. Tél 11.iu 

Propagande allemande et publicité 
M. le ~ur Goobb ..>. · lll&'.A t.• la 1>1~ d 

R~1cb, n'a paa et6 aatls1alt du tout de oottt n umero d ler avrll : c L "Elnl><'l-eur •. D parait que lùn txcell 
J.t. AdoU ne """~ Jl&li tire eJDpCttQ; 
Le mlnlaltt p:ér.lp.>'.<'nUalre <Q'.l&M • 
n.·t·U amba.ssad<"UT?> qw tt~nt1' J 
Rt>lch .t. Bruxolln t commen~ s·a i.u doocl, n·a paa été )llaqu'â aam. 
le couvem.roent bclie de nous P<lUI 
llU!Vre p<>ur out 111ge à un &OUV•~ 
êtrangcr. !\lais Il a enjoint ê. toutes 
mall006 de commt'l'Ce, qui ont 
attache> al:éu1andea. de CC66f!r to111. 
publlclt.e dans nolre a.bomlnablc )0111 
IW. 

D'..svn.:e fro\idement. rien ne po 
nous !aire p:ll.'I de plaisir. n n)' a 
Jeo; peùta bommea qui crallillent 

pei.lta écrit&. La frande Allemagne ue Eeral~lle qu'Ullt pe;tie na•.lorl? 

STUDIOS P. à T. (ultra.cl\lall, S. de balnl a~nanteo. -
~ eur cumm.113. r Souv• 1une, (&Y. Laulae). Tél li.JO 

La juiverie et l'hygiène 
n n'y a PM de mouv""""1 · xénophobe ni anu..émlte a 

Belrtque, e"4lllt. ent.endu - et œ Journal ae déft:nd de 1Du1o1 
prè\'entlOQ contre la race JU1<e. rüt.elle penecutêe dam Vlnl\ paya, au COlltrall'e. ce nous ecnlt li.Ile ra!aoo de Ill défendTe au nom de l'llumanlt<. 

N'empêche que l'envablso< m«nt. de Bruxell<'S - pour 111 parkr que dAI Brux•l!c.> - p.>r les rêlllilL> laraélltea veaa d"All~ ou d'Autr.che, dOlt èt.re aurvel!lé, llml ..,.Jle, 
JMat <Ill poun de vue éoonomlque, \1l la concurrence d-. treu&e qu·u !Alt. ê. la malll-d'œuvn nauonale, mal$ ena:w 
au po;nt de vue de lbniène et de la lii<lltê publloquea. 
~rwru quart:era d• Bru:iwllea sont -po1110nnes par aa 

atnux groulllnnt et, du1ons-1e rrotdement, tort m.al odotallS de JUlfs &llcman<is Les paragtS de I& place Rouppe et c» 
la rue deo; Bocards. no1&mment. n ~· dans o.. d cours et c:eruunes mabons de ce quart.h:r rècemme11t oocupf par lcs émtaré.s isra<!lu.cs, u.oe saleté dont on peut. dltrlel»ment ~ lall'O une idé• 

On de"°' leet<!Un a vu rtcemment. dl0$ i:aml"-' ;ulâ) ""' au footrbal~ eur le pavé, a\·ee le pain que 14"Jr& pa.ten~< i. avalent envoyés acheter chez le boulanier du c<>ln. La ~ 
- arrivée au milieu de la rue, fourrageant la Tenolal de aa cbe<9lure œtureJ:e 30us la penuque dont s·arrub1'tl& les ju1- polonalaee du peuple, a dl&trlbué quelqueo ~ 
qu111 et roims le palD qui, ayant~ de servir d'llls:.rumai& aporUt. a ...-n à ncwru- de petit<I tua atlaméL ~ C'• un prçon.boucller QUI amtiie, sur u.ne bro...U. 
11uuiw. et puanta. des tripa.ille6. ab11.tUs et ~ pro-t des ab&tto.rs. les l&i- t«nber par ml!s- <!Am 16 rul6seaU. les ttJetta dans la blroœtt. et l<ll Une lela Q,.. .t. I& consommatlon. Allleun mcore, c'est t. la devantun 
et·~ mlaérable boulJQue, u.o chat qul dort sur un pooqull cle aau.cWea r~ d\>n badlls lnn<lmm&ble .. 

Oe q1foo trouve dB.na lei poubelJ;s de cca fll4'1lel et • qu·on y Jette ... par lee renetree dans I& rue, U vaut miem le passer aou.s allence que «>us le nez du promeneur ... 
Pour ne PM 6tn a.nwéml:., œ n·eo 0$t - lllOlna ..,,. toeur de la iro1>retê c·- pour cela que DOu.I dem&nc!Cllll aux &erv>eœ d'hygil\ne de veiller à oe que la 1ltuat1on que noua ve11ona de sllrnaler ne devienne PM plua déplorabil encore, à mesure qu"aupM oteront les roota>rrnts qui c!6-

barqUent et· A utrlcbe. 

LOl'BDES, 8 J, 1.060 fr.; ITALIE. 20 j 2.&50 fr. t. compr. 
H mal, Vo1aceo Auloo. :S:t.Uooal TOWll. 1111, bd. Ad. """° 
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LA CARLINGUE 
Motorûation et renouveau 

N·A cava.lle~ motol'W.s. J.ca huuuds l quatre roues, com
- on les a baPWés, font de l'el<M"C!C• à pied, de pttf~ 
- par konomle 1 

Et ce n'est P"" là un des &SJl<'C1& les molli& cuneui: de la 
D)!Or!Mt!On. 

Un ch....al. qu'Otl Je monte ou non, m&llie son avoine. 
D 8"t d'•llleUl'll tout Indiqué d.e Je aortlr; si on le lal.sM! trop 
~m'?I l l'kune, U devient l.mpoeslble. Boo ~. mal 
~ QOI cavallera a'entralna!ent t.ous les }OUrs. 

Lei moc.oe qlll restent au garap ont œt ~oorme avan
iare. !'"' les chevaux p:dQ l l"kur1e, qu'elles ne COnlOl11· 

~ pea une i;outwi d t.&1n>Ce ou d'lr.n:e et cpe l..a PDl'1a 
• s'me1lt pu. En out.re, elln ne n.quent pas d'~tn accro
cllkl. dans quclq~" &C1Clde:i: de clrcUlal!on. 
-~ écooomle 1 O:I 1ts =i>lole dOllc Je molna ,,_. 

llble. parce que rouler re\1mt llOJ) cher et ~ trop daoie
~ une dolAtlon mUlmUm en .....nu et en h~ ~ 
prfvu•. J)Af unité. 11 s'agit de ne pas la dé;>a.sser et, al poa.. 
lllble d'en ronaer\•r q~<lque pell. 

Et c'est J)O\ll'qUOI nos cA•11llers vont à pied et devlen. 
ûOn! de modestes fantaulns. Us mot-Os ne aortlront que 
Dili lea erand•a circonstances, J)O•U" la revue, les mouve
~t.s lmporUlnlA et lei! compotltlona sportives. 

AUBJI J<>n1ttmpe qu'il n y aura pas de guerre, ce ~ra 
~emment l)iil'fall, Ecooomle et sècurtlé. 

RALLYE SAI NT-HUBERT, à Genval 
/161rl·~~lauro.nt 

- J.ŒNUS A 18 !"I' 25 lRANCS ET A LA CARTE 
Nouvelle OU"ecUon. Têl~hone : 53.61.21 

M. Heyman et la prene 

n 1 avait quelque l<mll5 que l'on n·a··"'t p!U$ pari~ de 
M. ll"Y?J).UI. oe bni.•c petit lnaUtuteur du Jl8Y• de Watt., 
a t les bUard& de la pollUque firent pendant QtJelque 
1tmJ>S un mlnl6tre do 1 lndustl"le et du travail 

t.t He;man a laissé au mtnisttre 
le aou•enir d'un homme qui complt· 
qualt t.outes choses ei. etalt un J)(lr· 
!ait modèle de désordre, 811 n•r.a1 
plus ml.nlslre. U est n~anmoln.s ttalè 
députe et U se donne \'Olontlrra de 
pci.lte alrl> de chef de la Droite 
d~mocrauqne flamande. Pour 1 • 
rappcler au sou,·en1r des joumalJi;. 
tœ, M. Herman a pris la parole 
dimanche à l'~blée d<S tranll
lcurs chr(tlens. 

__ .._ __ .... <11_ Il czt ime ch°"' qui ne peut 
pJoQeJ' Inaperçue daru. O(;n dl.<COUl"S 
L'allckn ministre a ftnls :e vœu ql!e 

l"ar. mette fin aux • alr.ia de la Pressl! •. Sans dO'Jte, 
ce...e-ct n'a Jam<llll tre>SC beallCoUI> de couronn"' à l'ancien 
ministre; li en " ronçu quelque amenune, et il en veut aux 
jnunuillSl<'a qui ne l'ont Jamais pris au séneux. 

La e.bua de la p,_ 7 On sait ce que ~la •eut dire. 
C'1St l'<>l>Ug.1t1on pour les )<1ul11'lu.~ de p•ib1trr tous '.N 
rommunlqu<'s omnibus envoyél par les c.hefs de part!S. et 
l'app!.1ration d'une crru;ure aux tuUcttes qHl voudr.\lent 
tnanlfeattr un~ ct>rt&lnf" 1nd,.pcndance. 

Peut à petit nœ i;mnds homm"" en an1wnt à ne plus 
&uJ>l>Orttt la moindre Cl'ltlq-Je SL on a :a t;;mt'nt;; de dire 
Q'J'lla ne IO'IU paa tloquent.s. C• ~ làrhent. L<>l'llQu'on ka 
b:acuo, l:S 1'll'TIM1t, et lon>QI:" par hasard on lait leur 
é'.oce, Ils trou\fo• qu~ l'on est beaucoup trop mo<'~rê 

La huit dixièmes des mcmlms du Parlement l':ll'Ollt 
troaoë fort b:en le 'Vœu bnla par :.t. Heyms~ des:-~~"-

Les nuseres 
d'Wl père de famille 

~ homme n'avait ~ pu de chanoc!. n eouttrslt 
dè oomllpatloo oplnlàtre, d'arthrite d&na Ica Seoomt .. 
de mala!U eénéral POur son bonheur et eelul dè 1& ft.mllll\ 
U aon~ aui: Sels Kruschen. 

c Depuis que J'en pren&, k:l1t M. A. D ... presque '°1ltel 
mea mlùres ont disparu. Aussi Ja sui• le fervt'llt ~ 
W.ur de vos aels mervelllew<. Toute ma famille en prend 
chaQJO .)our, ainsi que llb nombreUz amla. • 

Les Sels Kru!chen !ont dlsperaltTe la constipation, lea 
rbumallsm~ lts maux de relJU, d• foie et d'~ ~ 
qu'ils obligent tous le:s orpnes fl!mln&!~ à faoctlanll.er 
normalement et l chas5tr du COJ1>1, eu jour i. Jour. l'acide 
urique, '"" dèche\$ et les \lllpureU:s QUI l'eml)OL'ODDID' 
°r""1:..S pbannacies, en !lac>oM l 1 fr. 12 !r. U et :!:! tr, 

Deux amis 

C'é""'• gra.nde lies.se. dimanche, d&11s Je t.ortueux local de 
la rue Plétlnckx. Le$ démocrate:s c~uena étalent en tta1D 
de tenntner leur qulnzlème Con\:Tès dirlgd cpntre l'état!• 
aatlon soclallste. Un déluge de dl!!COU?S en Oamand et en 
fran~als avait envahi l'ass~mbl~e et tout le monde IOJl• 

gealt à l'lnatant oil n serait pcnnts d'aller 'boire un bOcll 
à la gloire de la Ligue. 

Mals M BehOille se leva. voua connA~z? ... C'Nt le 
~rétat.re wallon de la dlte IJgue : petit per30nn&i;e qui 
t.ua!e en vain de se pousser au pre1D1er ttne. délâ occup6 
par le mJnu.scule Rlk Heyman. Ce fut l'ami et le IUP
porter de Jean Bodan. aujourd1lul n:Clu du put! pour 
""' excentr1c1th. En ce ump&-1'\, MM ~ ~ Bodan 
menaient le co:nbat contre Il<'gre!lc. Tendreme:it unla. en 
les vu, à CbarleroL Jl8rtlclper à cc f aJmax meeting con. 
tradlctolre d'où l'apôtre J"1ln sort!~ q~clque peu euout06.. 

Existe-t-il encore des traficanta de nègres ? 
Les archives de la manne nous apprtnncnt que cet 

Ignoble trafic "'"'-"" en 1860 avee la 1111 du bat.eau cor
saire c L'Aibatros •· 

Nous pou,ons voir ce curieux et palpitant épl!!Ode dana 
c Le Dernier Négrier•. un film rtmarquable Qui nous 
ronte. en belles images, cette l)a6Slonnante hl•tolre. 

Une nouvelle mission 
s na rop ~ taç.;n.s donc, M Bebor.te mlt lu p;ed.s dalla 

"' plat en rdal.sant l'!ûstorlqu• de rexclusloD senaallon
nelle de Jean Bodsr-- On se mlt à bailler sans plus de 
retenue. Q'11 ça, Jean B<>dart? De l'b!stolre anc!enne, 
cela. parlez·nOG.S d'autre cho...., 1 

Erreur M Bodart se rappelslt au ban eou··~nlr d• aes 
ex-anus en les avertl'53Jlt par ~lt1rramme, qu'il porl .. :al~ 
p:atnte contre QUJeonque œera1t se répandre aur lui en 
pro~ calomniateurs. 

La wle pourra de rire. 
- Ça va J Ça ,.a ! 
- Ce n'est pa• tout. poursulV!t 1• petit B•hogn• Bodart 

•:<lgè qu'un congres •xlraordinaJrc a<> prononce &ur son 
cxclu1t1on .. n n'est pas sa.tisla1t. 

M Bodart esL si peu &atl.s!alt. tn tllt't, qu'll annonce 
un• nou.-elle otrensh·e. d•na un noi.;vcau Journal à lu!. 
<on'•e aea e.nclen;; coéQ•.,;.;i ers C est .e tr.;ila!me dada. 
.iu'U an:a enfourché en l'e$!>8Ce de trol! mols, d~larant 
l chaque chute que sa 1 mission • tt&lt terminée. Mu· 
tyr et prophète ... 

BLANKENBERGHE R ~Ot~t « LA Pl AGE » 
1 

51, Dlrue de Mer, 5! Un chC% IOI tnt.anie et cvwort 
mulmwn. Ca>e et cutsllle rccom=ndtes. Chaulfiie ccmral, 



1098 POURQUOI PAS ? 

Quand le ciel sourit 
.. c·e. •u Chi." .,u de Ten1.1e~ - Pavtlloo du Cham.

pagne - qu'on '"t le mieux. Cadre d'un eoOt parfait, ambiance ratrlnéc, ..,r.1ce lm~able contribuent l l'agré
ment de ce aéJour cncbanleur, Toua lea amat.eun de tlne cuisine r.tOUvent dans les menus l 30 lranca une Incom
parable 10urce de d• Jectauon. aans compter Jea champa
i;nes de erand!'.S cAnes vendu.a au prix de gros. Ne eoyez 
pas embarTasS"s. pour votre prochaine sortie, &11'1> au 
ChAleau de Tervuercn, voua en ae= enchantk 

Forfait avanta~rW< pour •e<>k~d. Grands et petlta 
aalons Po< r dé Jeun 'n et banqueta. 

• Dana la lune 
Renu> d•puls quelques wmalnes Corn.me Pleulllm, 

1Jolre de SChaerbeek, n·a PM enoore qulttt! le aeptl~me 
Cltl. Il vit dans la lune ... 

L'autre Jour, la Drolle, .otennollement pr~dk par le noble comte de la Chaussée oe Cbarterot, parlait de chmes 
t'k sértCUSt'S. Parfaitement 1 Il ttaa question de la dlset
pllne da111 le par11. Des voix autor!aées vonalent de eoull-11ner la néct...,ité, pour les membreA du Bloc, de ne prendre 
aucune Initiative parlementaire sans l'uatntlment pr~ 
lab:e du ~nhédrm P< =anen! aux dea:J.neœ duquol •el!
lent Tutur Vertus: 01 O:ovam> Hoyo~ 

- Je demande la parole 1 lnt.erromplt CorncWe de &:haerbcek. 
On la lui donna et le Jeune martt monta aur sea IJ'&Dds 

chevaux : 
- Mr>1 chers oo~~es. Jt vieil$ d'apprendre qu'm 

11roupe de porlementnlres catholiques, libéraux et aoctallstea 1·•$ conamué en vu• de taire aboutir rapidement une 
proposition de lm rec·:l$Ult de moitié Je nombre dea dépu
t& 1... Je m'é;e,·e oontre parollle procédure... Le Bloc 
devait @ire pressenti ... La dlsctpllne, MO-'Sleura, l'U1uon .. . Plu3 que Jamais ... Mes am!s et mot. .. 

L& •olx de l'honorable oonfUeur s'étranalatt dana un 
Coller angolsoé. quand une lm• cbsrltab!e fit ttm&rquer 
que l'lntonnatJon en question avait pani le Ier avrtl dans 
un Journal exLtêmement séncux en temi» ordinaire. 

Corneille ae ra.Wt •=ltôt : 
- Ab? SI C'est CO'tllne ça, Je n'a.! rien dit. 

Les étangs de Bierges-lez-Wavre 
HOtel-Re<' IUrant l ordre. - Su IJ)tcl&Ut&. T.: Wane 378 

Henri et Paul-Henri 
Une !"LI d · pl' , Henrt et Paul·H•nrt ae sont affronté&. Non pl\iS a la l\1allOD du Peup: devant compèru eL com

p< no~ mal!! au S#nat Face au public et sous l'œll aoeue
nard des chers collè«Ues de la 
Droite, les citoyens Rolln et Spaak 
ont •idé leur aac. Ils ne l'oœ 
pu \'1df à tond. leur '1ellle Ini
mitié politique reMembilnt &u 
phenl• de la !able. Ils recommen
ceront donc à la prochain~ occa
SlOD. par oxemplc quand U 1'a!Pra 
de reconnaitre le nouvel Etat 
Espagnol. 

l;'our l'lnatant, Paul et Paul
Henri ae chama!Uérent l propos 
S. M. le RA>! d'ltalte, empereur d 1'. • ...<>,. On eut chaucl. Hrnrt en tient mordlcu.t pour 

Je Nèglla, t<Mld1s que son contradicteur s'en tient aux sul> 
tllltéA aenevoL'°s Pour le tond. beaucoup peu~tre diront que le premier a raiacn, mab que le second : ·empon• quant 
à la forme . En tout ou, le prol0$S<!ur'Rolln ne lkhe pas 
faclle>Mt sa proie et quand Il a une Idée - cela lui 

KNOCKE sur MER -- HOTEL BEAU SÉJOUR 
1, Place VMI Bunntm. - Faoe la mer. - OW.lne IOJIDl!e. 

KLEPPER Le Roi dta Canota Pliants, t. p:u-tlr de IJ!OO r,, 
ROYAL SPORT l~, rue Roynle COOID r. OU!o:iÏ 

an1ve, d'ailleurs, plu.a d'Unc Iola par semaine - Il la 
dHend a.vec une belle énergie Ain.si donc, Io Jurute Rollla voulut-U taire la leçon au ;ioll!lque Spaak, Celukl ta 
reçut sana plal&Jr ei ttpoDdlt d'Un ton pin~; :·un et l'au!re 
lurent al>l)laudl$ nwpecth•ment par une tracUon de la 
aauche IOCl&U.5te et !*r la majorlt~ de l'assembl~. M. dt Fraipont, qui est de Ll~ge et r•xlste, savez-vous, opinai& du bonnet et Jetait d• l'huile sur le feu. 

- La mlnorttt! est avec Tous, mOl!Slell le Dlln!sU'e 1 
Et le mlnl&tre d• mettre flnaloment Jea rteW'I de IOll colt en répliquant l l'lnterpeJ:&teur par une l'Olllerto uim. natre : 
- De m@me que J'ai l'h<•bttude d'tcoute Ulla Ill. leçon du prof!ASeur, de même nt-Je l'habitude de lui rtpou. dre debout ... 
Pub Il monta l la trtbune. 

BAFl'L,EBIE TIRLE.\lO~'TOISE - T ffil.DIO''T 
Edcea le •acre 1d&.ran1• • ., boit.. a. 1 li.llo. 

Déjà on réserve te& tablet au 
KursaaJ de Chaudtootatne. - i:.... 17 et 18 a\'J'll procl-,afna t. 1 occaalOn des f@~ de !'>Mlues un dlnc·r danant sen. 
aervl dans Je Pavillon des ROie &u pnx exceptionnel de 85 fr . - L'exceUent orchestre de Lu~en Hlrach saur& ~ 
de la Joie pour tou.t le moode. - L'apr~irudl t. partir de Il heures \hé-<la.nl&nt et diltt1but:on de Jola cadeaux. 

Clair logit 
D n 'ea• pout~tre pu de paya OO ta ch.arlté lndJYk:uella 

- nous roulOns dire celle q'.11 cat oral.llls<!e et allmen~ par l'lnltlauve privce, soutenue, au belloln, par Ica pou
\·Olrs pubUc& - s'excrco sw un champ aUUI étendu qu'•ll 
Belgique. 

Mon Dieu. ouJ. cer:aln:; Brwcellols, cer..ins Be!ita a\la1. 
ae pla!gDent de ce que. plus eou,·ent qu'lla ne le VOJdralent, lia trouvent, dans leur courrier une lnvlt•tlon à \'Crser 
au oomp1e cheque postal num~10 un t•I. leur cotlaat:on ou part1cipallon à tolle bonne œun .. à bqu~Ue lia .., IOI'..; 
lnttreaséa: mon D1~·J. ou!I. .. al on a pu d1re qu'à la suerre ce IODt toujours les m~m~.1 QUI &e font tuer, on peut 
dire que ce sont touJOUI'$ les mêmes aussi qui, sur le ter· roto de la btenfal$ance, se font taP!'r; n'est..U pu vr&I. 
par contre, qu'il ~ daux, QU.'\Dd on le pe:~ dll tain! 
du bien autour de IOI tt qu'il est meme acr~ab:e de ... a·en plaindre? 

L'lnépu!Jsable esprtt d'entr'alde qui anlmr. notre boufieo~ 
ale fait d'4 miracles Vo:CI une l'\lla 1po.druse. altnan~. Invitante. moderne. c:on!ort&ble, aireablcment planttc par
mi des fleura et dea arbres, et au\Our de 11.quelle le vtlours des pelouses étend son tapis moelleux. Son nom ('&t aussi 
Joli que son aspcct. C'est le c Clalr Logta •. a•t'nu~ ~ qulme, n• 2. t. Rhode St-Oeclae. Elle est le résultat d dforta 
lonct.emp& peurgu1vls tt lngu>:t-US<ment conjugua, ce::~ une maaon de repœ pour les dames el les ieuncs Ullcs. 
Quell!'.S dames et quelles Jeunes filles ? c Celles qui travaillent », d!M!nt les 1tatut.s. qu:ind la vie courante les a 
tatlgutes ou que la ma:ad1e les a atralb:.cs. Il su!!lt qu'e!la 101mt munlta d'unp rt!rrence hooorablc et d"un ct"n1f1Ca!. 
m~lcal attosta.nt qu'olle& n'ont aucune maladie conta
alewse et qu'elles ne souffrent pas de troubles nrrnux 
pouvant outre aux autres pemlonna!rcs. 

Pour 2S lnincs par Jour, l'ŒuYre ne se oont.!nt<'ra p .. de Ica loeer e'. de leur ..-rv1r qu:ure repas par pentes table$, 
elle le3 choiera, d~lralra cell .. a q111 s'attrWrnt, réconfortera 
celles qui ont besoin de !!Oullrn. fournira de la let'ture aux lntolleetuelles ou stm;llem..it à celles quJ alm..it :ts ~lld 
htatolres, brrt :...,. d"'P<'Dse111, sans compur, du aourtn. 
de la oontlanco et de la bontc!. 

Les noms dcs plU8 Df'lles ramllll'a de Bru.-lles .., retrou
vent dans la compo !lion du Conseil d'ildmln.lstratlon do 
c Clalr ~ •. coo;iell qui ne comporte d'ailleura cro• 
dtl damea ... 

Le • Olalr toila » étalt rœuv' à l'orlilne aux uule$ 



U1Cel. auxQtJnllts la Facult~ &Yalt Drdonn6 un" cure 
rep>o : la .oolllcltudo agtssan~ d•1 Conseil - et no!Arn· 

la produit d'Une r~te do !'1 Entr'alde • qui rappOrta 
tn.na. pcrma d'y accueUUr dea Wn~tle!alnos de 
uœ pNel en d•bota du corpa e.'l.Mlcnr.nt. 

de ~ oelr. U faut. dQt !eur modeat!e en .auUrtr. 
~' :es bll!n!aiinccs du cOILlr Log!s». 

blanchiueur, Meuieura 1 

cheml!eS. '" ooi.. ses pyjamaa, '" caleçons 1 
OALINO.U:RT t, le Blancblssaie 1 PARPAIT t 

rue du Pouiçon. !& lU'-85. IJvralaon domJcile. 

mllllon et d=1, à ~ pn:..., p..r joll:' - par jour, DOUS 
DO<IS lre!I:pona pas - tel • fl6 le dMdt de notre 
D.FA pmclant I• mols de révrter demie:-. A ce t&UX· 
llSI connaltf'll un trou d'un bon d<'ml·mllllard. à a}ou
llllX autrca troua qce le bon con:tlbuable est prtf de 

r, ~l"n la coutum•. c On • s'émeut. birn entendu, 
les p~~nta chefs !•rrovla.lrcs; on pousse des hur-

ta; on s'lndJ~.,,, de voir 1 .. dii>t'n..•œ monter chaque 
dans d"' proportloM ettrayant,.,;: on lance d'élo

clr<:ula!res, on ordonne aux chef• de proYlnce de 
prtrner •: on l•ur pr=rlt lmpéraUv1 meiit de se 
tr lntraltablts, ete, 

1 ril)oodtnt ln petto lcS(llt.o cbe!I d~ province. 
TOUlons b!en. nou.>. rldutre lœ d~ autant que 
pounoru: nous oe demandons qu'à raire de écono
H<l3a, oellrs que DOllS pou\'OIIS !Lire ne oont qu'<!<x>

do bouta de chandelles. Tandis que Tou.s-mmes. 
ta chef a •• 

1937, toUI les aenice& des cbemln11 d• fer ont reçu 
maanltlque b~hure de trente-11lx P"itll ayant pour 
• c Dénomlnat ton.. nouvelles d<'S oommunl'A O•mt111des, 

"' et anloml'TntJon bn.a.ellot•e. t Cette brochure 
t que quaton.o cr.nt$ - 1.400 - communes belges 

TU S.,,,r nnm modttlé par la désormais cN~bre ConunJ&. 
cultuttlle. t. Ir.quelle le nommé Flor.mond Gram-
COMacre !1' plus clair de sa brUlante activité. 

1"m>œ d~nnals ~i,;.,.. ot qui se eompl~·~nt 
r~.t. AnlmaUo..'1. confort, ambiance armpalhlque. 

ucellente, eon9"m. rcnornmlu srn Ica dlllls les regles. 

bien. d.ana Ct3 <; ·'·"ne cents communts. ce fut une 
• un arta de tO<LS les diables. Quatorze cents 
f8. c:elA rai.au quatorze cent.a i:are clc..'1t les noms 

t àulngts. dont li tallait par com<!Qul'tlt renouveler 
panneaux, i.,s lnscrlpUona des locaux, des ai.ellrrs, de:s 

donl U tallall tau• modlller les cuhtta. les wnbres 
<KI l'on deT&lt !atre Imprimer d~ nouveaux COU· 

de nou• taux a!xmnrments, •:<".. rtc. !'out cela. na tu· 
t, rontre !acturta représentant des rentalnes et 

Cf'lltA1n"" de mlll••ra de francs à !!Oldrr rubis sur l'ongle 
la 8.NCl'B. 

111 à Cc'S b1>nn"' petites pla!SIU'llerles qu• 1>11-'5<' l'ar· 
C'HI à ca~ d't•lles que la S.N C.t· B ~· verra pro. 
ment - la mort dans l'lm•. bien entendu - obU

d'augmrnte eDrore unt PtUte !ois ses tarlt.s, de rldulre 
fmolummta de ton penonlld M d~ llecn<"ler une par.ie 
oe P<nCDD•l. QUI Ira g:osour no~re armée du ch<'nn.&1te. 

ce n• llODl llftS lrs ~m!es de bouts de chandelles 
do • peUta • chet• c;ul C()ntreb:lbne•rcnt i .. mu-

.,. d• r- ~ ' oulu._. par les lou!oqi.:rrlet l.ngulsUques. 

- Lis deux toutes bonnl"> mal!om -
'"'Sud: cGambdllUI•; au Centre 1Wllao1u 

Lea devoirs de l'homme et la sexologie 

Quand l'bomme volt app1<lclltt lee &1anea &van~ 
reun de la vlelll=•. et le plua vrrtble de loWI : l'lmpu18o 
sance. trop aouvent li ne ~~ pu. n redoulAI de regarc!ef 
en raœ 1" probl~m• de la ecicnoe .wto?orlque. et pomtant 
oe --11 oon de\'Olr de lu~r. car la '!'le n'w. au~• doocè 
pour l• ra:bl.,., 

D taut alinaJer à ce aujet. r~ du prof_,. ll:l!SJbt 
teld. un dee snnds maltr• de l~ o6. Il 
d~tre que l'!mpullsance n'est nu!!enret une maladl" 
mal& la OODHquence d'an œr<.aln d•sré d'alfalbllssemen' 
Pula Il expœe en krm"' ecleJltltlquea. mat. elalrs. I& t .. 
meuae thtor\e dl!& hormones et. leur mervellleu.so proprl~ 
raJ.unJ.saante. 

D taud.rait eplement citer c ln ext.en&O J toutes ces ~ 
oQ le prot-ur Hlrscb1eld o!tudle dallll aea détails J:n~ 
m .. et avec cet~ trancbl8e décon""l'l&llte qui IU! ~ proo 
pro. I"' probl~m,.. ae la sex.,lolle el ltur rapport, ••ec i. 
bonheur d,.. époux. A lui aeul. ce chapitre est un manu. 
ment de 1" euolog;e, 

De.ns la d•mlèrc partie de cet opu_'CUI•. C011.acrée aull 
o!tud.. cllnlqu... le l<!Cteur tt>'l-mr. la Joie de ces bomm°' 
qui, au oours d'Une cure de ~ri .. ntut, ont rn leur force 
remonter clouC<"ment, rég'~lltremc:it. au-delà de toute esp6o 
rance, et. cela, "8llS que l'organlmle fllttllat.re la moine 
dre rat111Ue dans n'lmp0~ l..q1.-1 de se5 organes. 

A utre d• propagande, cette étude documentaire, aveo 
de nombreuYS planches en couleurs. °'t envoyée en ce 
moment. à Utre entièrement gratuit et aous pU dl.scttL. 
Ecrl"' au Laboratoire d'Hôrmonoth~r.aple, &o, rue des Oom. 
merçanta. Bruxelles. en d~ndant !'Etude doeumentalre 
n• Tt. 810 Ne lO!Ddre naturellement. nl tlmbl't'S. n1 arger.t. 

Grammens veut soulever la Hollande 
Le chef de notre école de peinture flamlnga!lte, !e slcur 

l"lorlmond Oramme'\S, '1'1ent de ~ la front.!ère - an'O 
esprlt de tt:our malheureu...,mcnt. ll ~ allé exp\lquer aux 
Joumllllstes d'Amsterdam pour quelles rals<ins Il pa..o;se son 
t<'mllll à barbOulller 1"6 Inscriptions trança!a<'i; en Flandro. 
Et 11 a :acon~ a•Jx jouma!Jatœ d'Ams'erdam :es or.i'.nt'S 
d• aa VOC3tlon '. IJ parai: Q'-'C le pcup:e fta.'11aDd ffl de pl,,. 
en plus op;>r\m~. qu'il est pro!pnd~m•nt et de p!·_,,, en plia 
malh•ureux aous 1 ... dcmlnatlon des fl"ILI'~ :i:Jons, que cea 
demleni oe veulent pas app!:qu~r les lolo votfes par b 
ml\J<>rlU du Parlemmt.. .. Et Il ee:-alt b!en br'.JreUX. :m. F1<>
rimond, s1 ~ HC>ll.&Ddais comicntalent à le IOU!enlr un touO 
pe'1t peu 

n faut r~a!•rc que les Journaux holland3ls n'ont pas 
ronMcré beJlucoup de liernes à ornmmrns. On est allé le 
voir, Jl"r curloollk. et l'on ~'<'$t dit que los flamlngan•s 
cnvoya1rnt à l'ét?11Jlitr des ambaasode·1ra qul om un !X'•lt 
air loufoque .• 

C H E~l•En l E·RO~~ETERIE 

P A T E R U, placr de llr~u··hrr - Tt.: 17.64 '5 
Le 1 • spéc1a~:C de IA robe de 

chair"-'_.. ·~ d·_? ~tn de f~1 - Exts~nt en .. t- tailles .. 

La propagande flamingante en 

Flandre française 
c !./Ordre • (de Paris) a}'llnt "'Produit la lettre d'un 

de nos lrc:<•urs qui dénonçait la cam1>3rne M"·paratiste qae 
les f!Amtnpnts amorcent en f".a.'ldtt trnnçal.sc. un organe 
du Pl\t"lln· dont nous ignorions 1 tx!Stcnce. c Le JoumAl 
des Flandres t, 1lOWI cr.g .• avec \Ille 11 lnsl;ne maladréSM 
et une al po.rfail• matn..,.lse Io~ qu 11 donne p:irfaJt=ent 
ra\soo à no!rc oorrespond:uit occar.IGntlet 

NAl\ 'IUR - Le relai du blen·ma.."°"er -
l.l' Re.-taurant du Park Hotel 

Le c~dre 1dfal pour le "'ee•-<'nd. 
PARK HOTEL, l4, avenue de ta Gare - Tél.: 3038..J9, 
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par tflf1ramme : t NORMANDY 111 PARIS• r6se<w1 ou 

lllIIOO~lil~lIIOODll 
7, rue de !'Echelle, PARIS av. de l'Opêr• 
Chemb,.. 1 pera.1 H•• b1ln d1p. 4S Ir.; evec b1ln "4p. 60 
Chambrn 2 ,.,., H•• bain depult 65 Ir.; nec b1ln d1p. 100 

Un jubilé notarial 
ta llOt&lres do Bruxella ont tetA!, en 1& pel'30ano de le<1r 

eon!rtre Pierre De Doncktt, un Jubilé proles.\lonnel ~w 
CIOlllP!e. D 1 a deux cent c~aquante ans que l'éWde De 
DoDC&er l!llt dll1gée de p6re en llls par une dynastie de 
tabelllona bru.<ello:a dont l'an:lqult~ pourrait aln.51 faltt 
en'fle i plu.a d°Unl' noble 11.mllle Deux cent cinquante anal 
C'est donc une bonne part;e de 1111.stoll'e lntlm" <le Bru 
llelles qUl ttJ)OO(! dans Jr:s e&rt.o!l$ de l'étude De Doncker 
l.a notaires De Doncker cnt connu le rtgJme esl'&IJ\Ol, le 
ttcimo aut.rlchlen, le ttctme trançats. le rtaime bollandals 
annt le rrgtme belae et Je rtp~ntant nctuel de la l\in~. 
le sympe.thlwc Pierre De Oonckor, represcnte une loncue 
et vénérable tradition. 

C'est ce que M . Albert Oonny, vlce-préS!dent du Cell:Je 
Onulola, a lait resaortlr dan.s le t.oast qu'll a pronone<! nu 
banquet que au amla du Cercle ont o!f.i1 Ml Jubtlalre 
Celui-<:! a repondu par un dl.9c0urs plein d'humour et de 
bonne humeur. R•pp<"lant que, ll'\ftlll les arclltves de l'ètud~ 
IS'! trouvait celle des 1 Apt.opè'h"" t. le fameux c"rele 1 d: 
zwanzeurs • êrudlts, dont Ch"1on êtalt l'âme. Il a lu un 
petit pœmc de \'tfS C &fQtopCth!qU<'S t 10'1t la g&uJo!>rne 
~tait t.out i 1"1t de clrcooatance. Pour po."le la redmsote 
la cravate blanche et !ta cô:elttkS, lu noall'ell bruxellois 
d'll 1 a $Olunte ans n '•n almalent pu mo:n. à rue. LeUu 
peUta-!ils n 'ont pu d~mtnt<!, ama1 qu·u est appuu • la 
Joreue té~ ootanale et ~t!onnt!le du Cercle Cau!Ol& 

Au bon vieux temps 

Jacquellnt. - Alo11>, c'••c vrai, bonne-maman, que lorsque 
tu étais petite, tu allumala une bougie pour monter dans 
ta chambre? 

Bonne.maman. - M•la oui, pctlt.c cherle. l'électricité 
n'était Pit:> encore uUllafe dans ce temps.là, les eacaUera 
étalent tout noirs. li n'y &l'ait pas, comme à présent, les 
belles appUquea ou les b~ux lu.urrs des Maitres Fl.5et Frerca, 
1011. rue de 11D6truct!on, Druxellt .. Mldl. Expœitlon de 9 
à U et de 2 à 6 heurea. 

T out Bruxelles à la page 

L& JuUtnc~ •por!.I\ " de aamtdl lut une Jol.e Journée A 
Oroenendsel, rn c~te aalaon, le p•norama est iouJo:us 
ap!endlde. La &rosse a a aire tta!t te c M1:1tary •. Pm de 
W.tU! de Hae!en Le Roi Jl'tla:t d<!ranae. pour voir ploper 
cl.eux olhcirrs do aon r~imtnt cl.es lr.n.sldlllng. Mua :-.•1 
Ang'.~:b. comme tou1'iura. montl-rent deplorablement des 
chevau~ magnlnques. 1.c conc:.arrf'nt a!~emaod monta con· 
venab!ement mala IJltu> auccca L'armee belge l'avait lnv!'-t. 
Au dernier moment, l'armee allemande ftt savoir qu'elle 
pouvait envoyer deux olllclers Mai.s Bruxelles decllna do·•· 
cernent cou cet excca d'honMur o•; cetle indignité ... •· na 
cralgn3lt :"" rt actlons de ta Ioule Heureusement, le pe:t1 
ca valler de P.>t~!L1m tut b•ttu A ce moment. U fallait 
examlnor la phys:onom!~ du m!nLs:rt d Al!emagne. ~L vn'1 
Rlch:oren. n t ut un aouptr de soula&ement. parce q•i. 
vamq;,;eur, U nsqi:slt f Jrt d a t traper que:que.s coull" d• 
a:l!!et. Vaincu. li •on R~ch!t':l!en ~ mit l pfa.s~ronner, 
ce qui lui "': uaez nouveau. Dep~i. deux ans qu·u habitait 
BrJ~lln# « dip1omate ac !.a!.s.,': remarq ..... tr par .son ln.si· 
r.unance. Dcl)'J!s que!Q'Je tu!Jl8, Il es: ;>ro!!xe e! male. 
tUe\!X. 

.Au con:n.t.re, M. Roublnlnt ne ac montre plua. Il 11'• 

One bolsscn moder· 
ne, aalnt, naturelle 

plus qu'une ombre D.ins le rcaanl de ehll(un u 
la queatlon • •Comment? vo .... n·~~. pu encore f..u:.t 
n ne vient ml:lne pas aux courses. parre que ls ca 
aovt6tlquea, en revenant, pourraient 11 mettre l a 
des crimes, et lui •USSI à en avouer. Ent!n, la ar&nde 
mUlt&lre lie !&'mina le mieux du monde... Un P'r 
la llll'fna, el comme le cours du franc françala e11 
rieur à ce:ul du Betce ... 

. /' / 1~1:1. Puaace du Non! 'Nt 17 C/ OL 0~ ne Yeod qu'une quallt<! ~ pra - ;;!'- --- LA MEIU.l':l'R! 1 

La aervante au téléphone 

- Dtmand~onc lbew-e ~r " • phooe, dll ma 
sa nouvelle "UV&n~, w:e ur1·ante un peu dure d art 
maia qui aalt t.out •t ne doute ~ r:eo. 

- B.en, Madame. 
- Numtro 11 90.?0, dit mad:une. 
- B.en, Madame. 
Et madame entend, quelque$ lratai1!4 apr~. de la 

bre l'Ol&lne, ou elle vaque à d'autrca occupatlon.1, la 
Va.DU? qui parle dans le cornet ; 

- Voulei-vous me dlre !beure, a'll voua plall ?,. 
ment dtte&-vous? . Parlez plu.a haut. , J• ne compr 
pu.. le tro1.11eme top? ... Conuncnt le t.roia:~me top? 
Je ne voW1 parle pas de top, Je vou. d1·rnande 1 b 
talloez..mo1 donc parler. a la 11111 . • (WI ll!ence un peu 
Ions'. Ma.a ne parlez PM tout le tempo. upr\atl 
~que Je vow. dl.s •• Quo:? ... Encore vca top li Ahl no:i, 
ftea un malapprt.s!.. Je va1a me plalndte a mada:nc 
se plaindra a •otre admlntstratlon. 

Et la bonne, WI peu dure d'oreille mals qui ult t.out • 
doute de r:rn, • clache • n.geuaement le cornet sur .., 
elle elle ne 1·eut plu.a nen savoir 

TABLEAUX (stgnès1 à vendre <de 2 à 7 b 
têt 48.9t 26. - Rue de Venille, 63 !place Fd COQ> 

u Chagall or not Chagall ? 11 

Oroa branle·bM. depuis l'autre malin, da11.1 le landt 
de la peinturlure. On s'aborde cllez lea ath~tes, ;. 
tcau tlre: c Etes.vous pour ou contre Chagall? 1 

pflùn, ttonné. u reDSelgnc et on IUI dit ceci. qui mt 
un aombre drame. 

Vo1e1 peu de tm>l)ll. M. Marc Ch&Salt aruate pdn 
e:. M·,ntp&ma.Mit"D t.rts 1!.!asttt, exPo&&it u.o.c col!eclkin 
1e1 œuvres au Palal5 d"5 Beaux·Azt• )1 en était, de 1 
dea connalllcun. de parfau.mient bUaranta t. cou 
qur1qu ... un1:4 QUI n'étaient point sana talrnt. quelque 
tunent qu·on éprouve à l'e~ard des haute prlnc1peJ1 de 
dit • 1•!vant t Bref, à la Com.mi.slloo d"5 M~ on J 
" ion eu a raison. qu'un tableau de M. Cboiall 1 
lJ'ca blcn au Mu~ Moderne On Cl'loi•ll et on 
au.ss1161 une proposition d'achat au mlnlatre comptiam 
M. Jullw. Hoste, en l'occurrence CoOt : 30.000 lranesl 

- Fort bien. ftt M . HosU?, mals par le tempe qui 
trente mille francs, c'est trente mllle lranra ou je v 
bien que mon maroquin soit chanié en cornet de tri 

- Certea, réiorquêrent C"5 me,.,.eura de la Comm 
Illon dt!! Musées mats un Chagall. c e.t un C.1 
Bruxellea pos.1tde un Mu.stt Moderne et on n·y 
mémt pu de Chagall . c·est Indigne d 'une capltale qui 
rf8l)ecte. Voyez Londres Berhn Paris. •. Toua. lis orit 
Chacal li 

M Hô.<te promit de rfnéchlr. 
Et li réOkhtt. 

HAS•I LESSE, 10 an11. Oo•ut. HOTEL « DJ:\L\4'EJ0 l .. 
Dlnel'-eoocon 24 fr. Béaen·er t.ablea. Tél 71l. Ch~. 
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Centrale. Lal!<rle - H6tel CENTRAL. 
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bm cxmtortal:lcs cuwne ao:gné-r Tt!. Rhode 52 01 te. 

~te au précédent 

1 rifik hlt que, bl•n rertalnrmrnt, on penserait ce qu'on 
flclralt d 'une Ubo!rallt~ au&." Importante envers un artlat<o 

rr fût-li M. Marc Chagall alors qu'en Belflque 
mal · d 'artb1tf'S. M. non drs motndres. n'ont pe.a ençore 

bonnoura du M'~ Mod•J:nc et ne ks auront vraiM'm· 
mmL jamAls, 

tt111clllt aual qqo le bo~tl dea B..,.1L~-Arts n'MI P",._ 
m t pu balint pgr le Pactole et que ce n·~ •urtout 

le mommt de Jl'li>r les 1><-lpa per lf'S fenêtru.. aJo, _ 
J a mille fa~m 1mmkl a tes de les utlll.ler. ~.,. trente 
tran~ ei autrnn•nt que po-Jr le &.mplc plal.slr de 

anncn«r au monde qu une compœ,-.1.ion ët Y. M&.ro 
eot '1slble au MU&te l\.lodtrne 
t que M JullUll lioate ainsi tt1léch1.""81!.. •ch~
• d 1 an!l<ha Il •nt • a embrochalent (trm• 

la prœse et d:>n• 1,.,. salons voués au cnlte de l'mh~ 
pur Or, Il .,. 1 t qu• 1 œ ivre de Cbapll, chollle 

la comm1&.<1on dts Mus •-'- mUle 6 pru prts ton.• leo 
i •&. si blrn qu'•ll• ei<t dnenuc un acc.,..,,.ire dano la 
que et quo .,., lr in r llônnoh•ô do ~1 ChagnU fait 
1~ fnta dr. l't•mpot r.ad1• Si~lf' drs lE'D"IPSt 
Host• ronsld~1 l" tuut C'«'l'1 d'1Jn 1'P11 as.~ sceptique et. 
urt ou nous k'rtvnns. tl nr. s't':!'l P'l!i\ mcore prononr6. 
"''" qt 1 prrt•ndcnt qu' 1 n'y a plus de courent artl,,.. 
à B rilXrllr -1nt d $1>:"D18ls à quoi s·en tenlr. 

es au Rouge-Cloitre 

I• mor.. -· __ ,_IUls d aU•r v;;:r ce qui se puse au 

FAITES 
PLAISIR 

' On ae disait aussi. .. 
On k d1.1>. · •U. que. pu1sque les t"Oln du "fT8oi n'll!!r

trent k> ftl du bol.o, >orga.nl$&Uon d'une ~rit de repr8en
t.at!ona de cta 1 reconsutuuons 1. ••N: •n'rtt au pnx fort 
au 1x·o!I\ d,.. f1nances na!looales. eû~ tu choee ID~we 
t• utUe . la Jusuce SttaJt ftnue au .coun de l l!:tat, œ qui, 
à tout prendrt est sa nuss.!on socia'e! 

!lt&:a nœ lll&C~t.• !llbt.ruc:turs ne semblent PM 11! aou. 
clt'r de = COllSldérauoru qUi IOU<:hmt à la fols à la miae 
t11 1<<'nl' t t à 1 adm;nJstratl<>o des flnao(ta publ quea. 
Pourvu qu 1i.. aient éwbl; dan.< l'a!ta.n- Bru, la «iulror des 
~ a roc l•qurlle chacune des Vicumca de ce demlrr a t1é 
a.'911Uln•"' ou, dans l'alfa'Te We,deman. quel OSL le re • 
porsatblt! de J't-c'("hrm{1se que port4:' au genou ta Trko!; le 
l'MtP ll'llr ,..t lndiff~!'i'nL. Tout ce qu'ils veulrnt, c'('$t que 
1<'8 nccus<~ f.M• µrtscntcnt amt a..o;;.<;l'·n., devant M,.'5.lt"Ur& Je.a 
Jun"ar a.un.~ qu'un bouton mdnque a leur 11.cc011trr.tnf"nt. 

Cf' n'f'-3t pa~ Qllf' <:ela pU ~"t' tnnufnccr ~n r;C"n I~ \'f'rdict. 
'" noll8 n'aunflna t1tn à y rt>d.1re !!l, au lieu de- rapport~r au 
Trtsor, (\(lmmf'! nou~ f"n 1nd.iqm'1n phis hau· lt' m,,,,l"tl, ces 
c n"<"Onsutut oru • ne lui roüta ent. 

l Or, Pllf ces temJllS dt> ptn.tence du rontrlbu3ble , 

an~ ttab'......,,•n' - parfalt<ment géré - qu""t LE SAVOY 5" '""' d·m n• apr~ ., ~i:tt•aele.a 
1, d'J R<>ur...CJot•re. pemte en bl<>nc, à Auderghem- Pe· - e· .r .n..s ""Inn• paur banquet.< 
_ Toot r osi frais et pLmpruit. la nature e•t ~ne 1 H Bou1eurd d e W 1terloo , 47 

o-ux chantent on ms;; re le be:lu pr.n:tm;J6 - oo 
de b'lnne humeur - <'t on y dtgll<te la f.n• eut.ln• La • • d • 
nt• !'tllc!e et ""n cxtrn Cnft Kram·r~. et iout et tout. __ rep_re_a_s_1on •1 terrori•me 
r• du Roug ... clultre Tt! 33 11 43. Trams ~U-3!>-i<l-45 

Pnpn#tn.trf! • Mnu• V,..,. Dupret·PJérard. 

cnmea Judie 1ir1 M>nt b "n moms tntéressant.s dans 
Utê- que dan.a Jo monde U11aa;illairt ou les aatur·nt les 
olo:ni. 

cOt# d'un bon rocnan Pol.c!fl', une 1nstructl0n J~d.c1a,re, 
q.e l eotondt-nt nœ mag>strllta. n·e L que de la &ll<r 

q ·.1&11d Il 1 arlt d'enltttemr lbl~~r~t d'une cat11e 

.. CC!le •ll•lr• Dru. F.ile était magn!llq~ement p&n.• 
a ma t.:ns, on dlcuuvrrut. à charge de Br 11. ou quelc;l;e 

teaa crime ou qut>Jque d~taU YT:lllDent :1ensauonnel atir 
h• de •1i'•1llltt &c3 \1C'.unes et sa laç"n d acc>m

• le'.11'3 rC31(':;. De ldlll" m l<'mps, le juge tteon.•tltualt 
quelque tp:aode rur.eux de 1 ~n ou l'autre de .es crl
On fll"Jr•lt. la \1ctun1, par une pcmpiée ou un m.ii.nD\.'
; OD ait rf"ndalt t·n C'Ort"·t:f' .aur lt-s lieux du crime, 

dt qut-lqnra photogr":>ht-... , Mu., Cf'la se pa..s;.a1t on 
ra du Jl'llnd p1Jbllc, entre 1nt:.rnr,, pour ne paa dire 

lile. On •urt11t dit qu• c'tU.lt uniquement pour amu
l'M>C\W'. 

P'Jblle, qui app:"na1t le l•ndl'malo, par les Journaux, 
a'ftalt amuit aana lui, la trouvait mauva.1$e et ne ae 

t 11&4 pour le dtre Otll'.t un :•mps oil les spectacle.a 
u ae font de plus m plus rares et où tout le 

et a la red:i•rclle de aen.s.~tlons fo!'t..., Il oemblalt 
q_. la curlclCllt~ de la foui• - malsain.,, peuW!re. 

ac:·~ Mt a<l\61 d~t.•. 

SHOP-Couturier-Fourreur-le Zoute, Bruges 
riMrTmt., Mldama, ltUn DERNIERES NOOVZA'OTZ8 

On na &u<'" parlt. s~mb!t>-t-il. d• la conffrtll<'• que l·t. 
l'autre aprè'-m1d1, au Palais de Justice, ~1 Vesp•'ll•n Pella, 
"11111.hfr~ plf•nlpolf'Dh8;.!t> de H.4...lLJ &n:e (, f • \Ir dt• ar 1l 
cr111·11nr•l à 1 Unn:ers1te de r -..... ..:.... <'t r 4' ·.-.u 1 ur d'un ar~· 
Lt-m,. dr- rt:loprti<..~.on 1mt:i·nr onale d1J h 1 r >tnf' li l ave t 
la, •n ~alite, •SM"Z peu de monde. mols c dt1 Jratln •, d•· 
pui.. le cotnl Ca ton de \\art. pr"Sldem de la Confer. ·e 
intnnAtlonatt-'! po; .. r la reprf'.ss~on lnlf'rnnuonalt d·i trr~ 
rorlame, Jusq1.1,a M Godd1Jn. PreSJd!!llt de ln Co\lr de Cas
cltoo, ~n paasant jl.1r :e S<>nal<1 r !leur Rol<n 5pk..ihste, 
cornm• on sa t. des qu..,,uons jundlques tnttmat ona I'.$. 
Cette c:onftrtnce lit. Il(}~> rnons di: lô<'U c1r bru t chez 
nous, mab on <-n p&r a da\·antage à 1 ttra.n;tr •n Rou
manie t:t W:1Gut à Gtn~ve. 

c De QUOI • 118ll·ll' •. romme d1':llt :e mark'h•I. F.n 
gomme. d'flaborer un >tatut tntem1<11onal qu pennf\te h 
<~ aux t•rror.stu '3n.• que les lrorUer •y opi">'C t. 
eL &Ur Jt mod~lP df" la conyenuoo qui Ptnnrt actu~cment 
la ttprt..ssion tntemaConale du ta11x...monnava1e. Fort bien. 
fort ba•n la projets de M. Pella prern:ent: •n outre, la 
COl'\Stituucm d'une C-Our intr·rnationa~~ stêg'tant à Lfyde, 
et d~vant gui .eralent déférés les coupabl"3 qu• l•.s Eta~ 
où lt>.!l t<'rror•&lf$ se seraient réfwtik n~ y(')udmtt'nt pas 
Jur•r tux·m~mtt. Petit exemple : un "rronste aMll.Mlne 
M. Slalln• et se rHugie en l.A'ttonle: le •uccr•8"ur de M. 
Staline, au mépris de route reco!Ulabsance, exerce aur la 
Ll'ttonle une violente pression. af1n que le coupe.bic lui !!Olt 
ltné Pour ~vlter un confut, la Ll'ttonle dHttt l'usa.a•· 
de M. StallM à la Juridlcllon de la Cour lntemattona:e 
de ~·· Et le ~ - jou<!. 

AUBERGE DE BOUVIGNES 
Ou\ rrl.e' toutt" t•annk 

Dtnen SS •t •s rr.nn 11 t elt....,.d l 80 ,,.,,.._ 
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Courmets! Amateurs de vraie cuisine italienne ! 
Allez d• iu -:tr le exqub rt abonda.ni.$ hor.< œu>ce- .les 
r.avoure....-• spttlalltb chaud.,. et troldeo, leJ! t>onnts 
pâle$ tralcb•A, ltli dt- rta $UCCUltnl.$ et leo H&I$ vina 
de CblanU. - dana la Joli• salle ttalcbemem crnménairtt. 

RESTAURANT ITALIEN 
~:f.~~~: WEST-END IMPERIAL 10-12, Boul d'Anvers, Brux elle• 
Plats sur oommande. • T. 17 55 811 

Et le droit d'a•ile ? 
Mala. qu• drvi ·ni. d ,ns cette a!!aire, le droit d'asile ! 

Le droit d'a&lle? Hl!l.I .. le cnmte Carton de Wlarl a c!«:lar6 
c qu 11 ne tallait pu le aacn!1tr à la !edre • talc> Et 
d 'évoquer l'lml>"SSC du Boochenvelt. ou toutes pourauttn 
éta:Pnt lnterdlvs aux wv11oru de 1500. MœJrs bonnes tout 
au plus pour le moyen àJe h1demm.nt 1 AuJOW'dbul, on 
cbercl:le aunplement c le mo)rn de ne pas le sacrtfltt a 
la létrere •. 

Par ailleurs. 1,.. orat~ra qui ont parlé ce Jour-là ont 
~ à établir une dHinlllon convenable du terrorism• 
Belon eux, le terror1ame se ramene à c tout acl:A! de vie> 
Jenc.e qui, dirtaé contre un Et.a~ ••rait de nature à prove> 
quer la terreur parmi lea C<>ll...,t!vltœ humaines, el à trou
bler les relaUona lntemRtlonale-s • En conséquence. on 
attend d'eux qu'ils noua dl>tnt en quoi les agis...,,ments dr 
M. Hitler. s'envoyant l'Autriche en deux oou~ de cul!lc.r à 
pot, dl!f~rent d'un acte de ~.-rrortsmc Ju.stlciable de la Cour 
International• qu'U.. veul•nt établir a Leyde. Et •D quoi -
ce n'est qu'une boutade. entendue à la &ortie, et dont DOUi 
laissons êvldmun('nt toute la "'"l>O!l$11b1llté à son auteur -
c l'&Maalnat dt> M. Hitler atralt de natu.re à troul>ler le5 
reiat\ona Internationales ._ 

A ceux qui souffrent dea hernies 
Un consc-J de prudence : Avant d'acllettt un bt.naafe, fi.Il .. 
l'essai du nouveau NEO·BARRERE, premier bandage SANS 
PELOTES NI RE!<."-ORT qui ait été breveté darts le monde 
wt1er. Le NEO-BARRERE SANS PELOTES contient toUtl'll 
les hernies. quel qu'rn aolt Ir volume. comme la main postp 
à plat sur l'oralico; 11 ne ~• déplace Jamais et n'occwonne 
aucune g~nc. Eto.'IAI erntutt Mil$ engagement, Etnbl du 
Doct. L. BARRERE. J . SAIJBOUA. Or., 98. rue du Mant.li, 
Bruxelles. et en province. chez MM les Pharmaciens 
bandaa!Stes d<'poolt.alrea de !A méthode BARRERE. Bro
chures çatUltes 

Bijouterie JULIE:\ LITS 
lnstallte ""'~•liem•ut 51 "' F en 
Attention : AU NU:\IEHO 51 

Entendu au Sénat 
M. du Bus de Wama!!e et autre,, lieux, mlnlattt 

Ju.tloe, a émis cette sentence au coura de ta dl>cu 
budget : c SI tout te monde s'entendait, !A 1·t• devtc 
moche.• 

M. 1tarm1Kn1•s daru; le débat sur la Santé publtq 
reconnu que · c Mont-aur-Marchlenno n'eoit PM une 
dtlle qui fait le prtntempc • 

M Moulin. dana le mbne débat, a déclarf : c U i 
eo<aper es alles à oo nouveau canard qui menace 
rtn\"Oler • 

Ei. 0na le débat sur la prorocaUon de !A loi de 
pour Ica &:rancis ma&8SillS M. Lh-~ a profé:-. eu 
df!tn1·•- : • OU nous voteroru la IOI. ou bltn. œ 1 
• minuit, nous noua troul'erons d-.ant le néant • t 

PASSEZ VOS WEEK-ENDS AU 

CHATEAU DE DEURLE 

On aura tout vu 
:-lotrc excellt'nt Premier . M. Paul-Emile Janan:i, qui 

de «a Wallons opumtstes qui votercnt l .. Iola de flllÎll 
dJsaUon tntegr~ • da.nA un but d'aJ>&ls<oment • i 
r~UMillll propœa;t. oomme correcw. le b~ 
sait comment cela a reœst. ~ la direct.on de Gra 
te l>ubouU:eur 

.Mals notre tmtnent P:-em:er n·a c•rt&Ulcment pes pa 
10:r que l'lntra.-->111eance actJvlate ln.lt Jusqu'à sa 
à aon atmab!e \olont.anat l!ngl:Jst,que. C"at cepcndaai 

l qui Tient d'amva- à An\·ers, en matlùe purçmmt jg 
dnltt. 

NO\re Métropole a été t>;en mallral~tt par la lt;t 
unillniue. On s·1mac1ne œ que la proc~ure, dans ce d 
rabta doctoreAQue qu'on appelle let Ned•zlandach. a pu 1 
vlr lea armateurs et commerçants étran1rers. tore« de ICI<> 
prendre les e.ploll'5, tes rapports d'expertise et IN Jll 
ment& d'après des trRductlons. Pour atmpllncr 1111 
Je aroupe prlnc1pa1 des avocats marlt!m~ et commtr 
a pria l'hnb1tude de Jomd.re aux aciea Judlcla!r..s, ob 
rem•nt en hOQl'·vlaamsch. une traducUon en la~ 
ç&JM. Or, alors qu'll semble que ce!A ne pouval\ <!$ 
à pm;onoe, U a'est uouvé dana le Bamlau an,eno'• 
oUbrlua qui a voulu abollr oot usage, et pour p:aldu 

Wallonie au lion ! le Tnllunal de Commerce la nullité - non de la trad 

1

- mals de l'exploit flamand lul·mbnc pan:e q~e 
Le bart.o.._ ur d Enghien et autres lieux vient de Mll· pegnt! de la <L!e traduction 

ller que:qu~ J~unes et lntzfp!<k'a Wallou à ta nouielle C'é:ait L'\ transpoo.lt;on dan& le domaine Juc11c!alre 
école de peinture flamande. ca Je= gens on; lr&TI la ceste de Grammens b~t l~ plaques de ruea t( 
butte de WaUrtoo et .,. aant appltqurs à oountr le p1~ uw:npUmia ~ que blll.ngues. 
destal du lion d'ln.SCrlp~na à la couleu.r rou;e : c NOUI Le huanl - toul:A! la vle eat~lle autn ch- qu'llne 
voutona le rattach<'ment à la !'rance. La Wallonie aux cesalon de ltAsards? - a fait que ootte énormité a él.! 
Wallons, etc. t. Il y eut de rrand.s cri. et vociférations m•u t\ une chambre non tnveot:e par I• V!Ac.macb 
Mau aucun san~ ne H•t mele à la couleu.r et le ~ar<11cn mlach Verbond du mandat de rendre la Justlre cultun 
de la butte •'••t hAté de refaire ta toilette du fauve. Une avant la Juatlce tout court. 
heure après la 1rande m•nlfNllstlon, li D'y paraissait plua. D'ou 11ne décision - en flamand d'a.l.t.teural - •n•ci,a 
N 'empêche que toua le• Journaux anrlats OOL signalé l'évé- le dJ4clple de Grammens le nez dans aan ... tncont 
nement avec c manchettes • sensationnelles, car tout ce 
QUI touche à Yprt.a et à Waterloo est du plus haut Inté
rêt pour lea auieta britanniques Et maints Anglais g'lma· 
cinent a prâent que la Belgique est en pleme rtvolutton 
llngulsUque D autrtA eo:.trlent et racontent que l'on a 
ouvert les portea de q~•lquea c maW>ns de repos • afin 
de permettre à l<'Ul'I P"!ll!Ocna!res de St' d:straJre que:que 
peu en falaDt de la Pdlltu.re. 

~ le RESTAURA~'T de l'HOtel Ju PHARE 
tss, Bd Général Jacques, XL. Lunch ou 
dlntt, 1' et 20 tz. et à l& ~ SIU>Ube W:rasae oouvett.. 

A propos des floralies gantcise• ... 
On noua ''illl'"'e qu'il y aura • G .nd pcnune de IOI 

m•nt.s, !A c capactt<! • des hô:e!.s locux é 1n' .. ~:.tee 
C ts: pourquo~ é!ant donn~ '.e trajet m.ID;.me de al = 

u-a que pl't'nd le fl'fquen: rallny. U dt oonadlJ de l'tt"" 
de ptt!.' rence sa chambre à Br.u:e::ea au c O~·RM 
c Bd. Ans:>Oeh > oil ron W"OUTera :e su:n :n U'U de conlor 
de ecrT1tta et d' oommoclltes. t. de. prt.:. t:œ C:O"-t. 
Ex~-".DI reat&urant à J'h6t.e: Garare JIT&t'.llt r J.1 f". 
A ~u6llesj préfé."ft J,. c C-=. :f:..,:oo ~, Bd.. A.nif" 



POURQUOI PAS? tlô l 

ORMANDY 
ltendu que .. 

aou ... 1 pr~ Hértnlhala • Campine 
1ru.t-End . • Lunch .• Ca!é cramique 

:ia Ju.· " ~ dc!clarêren: en etret: 
• A\UnllU que ~ dl!<ll.l<'llr oppœe à lt.lrt, la nullité de 

lo!I du s dktznbre lm t:rée du !.&!t que l'bullller quJ 
1 raete m llttrl&ndab en ttml~ une lnduetlo.'l fran· 
au et~ et men!:onDe la dlle rtmlSe <bna ll<lD exp:oct 

ce a:o:s que Je cité Mt domlclll~ d:lDS la ~ lln8U1&-
1'1* par lartJcle 2 de la loi du 15 juin llW; 

1 Atltndu qu'U appon cr;e ror.glnal de l'•XJ>lo.t 1.Dcrlmln~ 
1 rtdl86 ln~al~ent en nttr:anda!.s el qu·u répand 

eniJ~rement aux exigences dt8 an1ci.. 2 et 37 de la 
IURftf'ntlonn"e: 

1 Attendu qu'll Nt acqw.s qu'Une copie, en né<:rlandals. 
l'<tpl<llt a éi.e dffiTl'ff au Cl~; 
A:tmdu qlle par l'o'boervan~ d• cœ formalités, D a été 

1 aatt&falt aux preecnpUQ:la de l.& lol du 15 JU!n 

Altmdu. c~:nmer.:. qi:'tl w trttlcvant qu'allant 
c!e!à da formait~ exl&'OO.. l'hUlaln- ait dl!lvre u.oe 

uon de t~lolt ttdjgée dana l'une des au•m lanrues 
la. tTrlb. Comm A:1v.ra Cap.. Elrurea. s.·s 
ca •.cl Soc coop. • Brat>n •. 9 t6n. 1938!. • 

n est PM mouvala de remnrquer que le dHcndeur est 
1od~te maritime n<> trava!Uant que pour des entrepr!SeS 
r•rcs. 

Alml le chien enragé mord la main de IOll nourrt.seur. 

dll dans le œau monde anrerrots 
Dia-moi OO eu manrœ, Je dlral qut w es • • 

n·e.1 plus ,,..1, l notre avis. et c'est pourquoi tous 
ftlll d• bon ton dln~nt dé;ormals nu • Centuey •. en le 

re tt llOmpturux restmi."1lllt d.-s r Amb,...deurs • 
UT 1 est let plat& rin.. le •N\·1cc l• c~dre rrten de 

l en Btlflqur .• &ans exag~rat1on1 1<111&1 que le beau 
qur l'on fraye, Hôtel Century ! 

bel:es t~ chaudea Joorn~ du pr1ntempo h.t11'! n·om 
été penlues par la cent agaçante. mordante, \"Otte dan

dt'S mous'lques dont :e pJl!ulement oorur1tJe pour 
~•onola un rtrltable supplice 
1111 a cœ aa lœ bêtta que l'on doit cctk! .l\l'He M~ Pol· 

qui frapPfllt quiconque sêJourru111 dlllll la campa1me 
aoiae, et l•ura ravagea rcndal•nt I• N!Jour dan.< les 
d• notr< l'<'<!ull nauonal lmpœs1ble • quiconque n ètaJt 

naur de la rèaton. 
ls la démolition d'une partie d• l'encrlntt, les rossés 

fortl!lcatloaa. non rornbl'" et mal aliment~ rn eaux 
es. à Il fUMll' de l'lncur.e dluu la Cestlon des etanis 

PAtt. le mal a'œl ét<tldn à la Ville mé:n• tt a pr:.s des 
aom Yralmr:nt redcx;:ab?ea. De.3. m_:_en c1 Anh rso:..s 

donnent p!us qu'à 1 atn Jt mcu•l!qual:iu colonta:es 
ntsl plus ruùe pœglbl<' de se ten'1, une loll le crépu.s
e établi, dana l<S Jardllls. r;r let terra.,,,... ni méme a 
1'neur des chambr.. non protégea par dœ c~is a 

métallique Lr3 d•iner; aux Jupes cour~ et aux bas 
sole aont lt3 vlctlm~ pré!érée$ dt>S peUta vampires astu· 

et ~. au point que nombre d'entre elles r.'lté&tent 
il enrouler autour de Jeurs Jambœ dca 1<11:<21 l'pai....~ ou 

l't111••tr dans <16 .. es! Morsures d~mrrncc:iisot.s. pel.:13 
et tnémt, quelque!o!.s. dt redoutablts accta de rlè1Te 

t la rsnçon d: touce n~lli;ence en cette mat.ère. 

d'Un million de rou plus grœ que notre terre est 
dll!t 113 mllllons de focs mr 1n. gros que l l'tolle Antarès. 

ble, mal& vra1. La cire SAPOLI brllle 3 fois plus 
!l'IOO qu'Ulle auttt. Incroyable, mala 1-nU all&\11 

Société boraine de littérature wallonne 

A l'lmtlMlve de quelques Jeune. lll~rat•"" pato!Sant., 
une • Soci~té Bora.Ille de Littérature Wallonne ,. Vient da 
.,, oonautuer aoua la présidence d• M. Albert Llb!ez. a\·ocat.. 
entlque d"art., tolltlo!1$1.e dl.sllnru~. quJ a"e>t oonsacré, aveo 
auccta, au ooura de ces dttnlhu ann"9. au recueil des 
r.•Wea cbaruon• popttla.lres. 
~ DOU•eau croupement •"nt lm~ la tache de ~ 

Yer l'Uaare du pato\8. d"~ le.s Uttérateurs QU1 l'uU
l.lsttlt comme mo:;on d"apr...Wn. l.ollt en leur !al&an\ 
admettre C<'rtainea règles 1Usc•pUblN d'amlUoru l'krl:W'9 
dN p&tol& bora.lna. n a·etrorcera enaulte d'enrichlt le !OlkJOro 
bonlln par l'apport d'érudts de .. A membres lea plus qu..U. 
liée. De plu.a, la Jeune société en~nd attlrer l'attenUon du 
rrand public &ur les écrivain& et lta arllstl.'s boralns qul 
oe<:UJ)('nt. comme on le sait. unt place remarquable dana 
le moU1·em•nt littéraire et artistique bels•. 

D'or•• tt d(Jà, le poste d'émtsslon Radio-Binche a bltn 
TOUlU mettre llOll mlcro a la dl$Jlal1Uon de RADIO·BORI
NAGE. orpne de propacande et de TUlgartsatlon de !& 

Socli~ Borame de Llttfrat1~re Wallonne. Qut!ques 801rks 
radlopMnlqua au cours de>Q•Jellos s'est tx~-~ le p!:t..s 
P'11' h~mour bonun, permettent d'aururer d'Une actlvllé QUI 
··~larglra clan• le double domaln,c u:tttatre et du folkl"re 
boratn.. 

Les J)('rsonnes soucleuus de !IOut•nlr c• mouvcm•nt !nt~ 
reMant, peuvent obtenir des rcnsclcnemrnta prec!.s 'n 
s'adT<"SSanL l M. Oérard Snmatn, aecr~taire, littérateur 
'"!Ion, Grand.Place, PâturageJI, 

Défeme aux moustiques ... 
LA, "l'ltn:.S~at.·in ..:om::nuna:.~ d'A:nvrn et da commu~ 

~v1ro:z.::a.nt.f'8 dont 11.Dcune a ettta.nement c,,-ntrib:1e :t 
l"extens!Qll, alncn • l'lntroduct on en ville du néau, a com
mencé la Iulte contre les moW1ttquea en plaordant d~ 
proclamatlona el des conseils ttlatlfa à la datruct.on des 
moun1qura MaU; a cela s·eat arrc!t~ l"•t'lort U aaral~ fallu 
prendre dP~ meaure.s matérielle~: auppr1mrr Je.s rtaqu,..s 
d'eau.< &l•i•1Antes. les pétroler. etc. N a-t-on p•s réu.<sl au 
Br~sll • ratre d:sparaltre la l\hre Jaune en arrêtant net 
la rtprodutt!on dea mou.stoques? 
Evtdemm~t. te c \'Oml~O necrra • tSt u:ie plre calam!· 

que 1• nntt po:dér.enne. Mals nous avens le en•: d exig1T 
que l'Anv~ls et œlul qu1 vient Vl&lter b vU:e O"J y ~..-r. 
ne aœt pu Un\! • la demangealson à b malad!e fCHl!t 
bo"\nl;;m w habitants et '"" résidents d'AnYers do.vent 
pouvoir léJoumn à l'a!.r libre sana ~tre ob;.iré.> de se co:i, 
vrtr de to'!t·.s C'L de tiss~s b!mdts - tel.\ tea n·;e:am.; des 
eaux equator1&les et lllSalubr...a. 

Vos vacnncet de Pâques au 

Strand Hôtel Co1-s.-Mer T ison 
Lr lU a la D11t-•. - U,1 IOUie 1 a=ée. 

Alerte à Charleroi 
QJand o•, .pp.1· a·; Pays noir que dt 1;rande< manœ•· 
~ de dd.cn.e pa.ss1.ve contn: une o.ttaqU'e ae!'"'.er.ne 
8'Jra?ent Ueu sur tou:e 1. reir.or ck Char"'" de Pont-à· 
CelirJ< Jusqu'à A.i.,cau et de Go: ·•Iles Jugqu·o Ham·•m·· 
Heure, <l:>n.' la nult du 31 mars •u ln Mrll on pensa toa~ 
d"•bord : c Non, c'esL une b.aeue est ene<>rc un po!.sson 
d'avril .• o·aut11nt plus qu'on .'a\'"ILlt ap;irls par ks joumai:..x 
locaux et q"e l<'.S annees precédmt<S, tO'.lll :es quat:e 
s·e:a~1 nus d'accord poa:r mon:cr a ttt:e dat.: !atid.<;.e 
l'une O"J l'autre larce. 

ceti.: rota, c'e• a:t blf'll ,.,..,, Tous k3 c:o:nn11.lllqu<s pub:its 
é\a ent on ne peut pli.;.s o!r1<:1eJs, et to-J: m atrec:an' de 
lœ prendn t. la ~~re. Chacun se prëpam * :ee respecur 
D abord, parce que des èvenementa c:ommt l'annexion de 
l'All'r;che en deux temps et trois 0\0\1'cment .... de troupe 
avalent eu de profondes répc:cualona d~na le& espr113 e~ 
quo cllacun ~ ; c deWt prtc&11tl011a valcn~ mlelllt 



qu'une ~ un homme averti en vaut deux 1 . En$ulte. et 
peu~tre llW'!Out, partt q•1e i.. commuruqu~ pubU~ par 
les Journaux èflumtnt.lent, entre auttts mes•Jres pr;:>'ues, 
1e$ amelldœ auxquelles n·~•P!leralent pas ceux don\ 
la niauvabe vo<>nl<I, l'ln<lllferen<t ou ce sa::,s-iène e~nera11 
la ma.nœune. Le lai\ est, d 'a.IJ:•ur&. que !e so;r ~ ce~I. 
dans certamta communes. la POlice ~ montra parl1cail~~ 
men:. <;("\·ère 

HOTEL Tout confort. - CUi.<ine K N 0 C K E 
WELLINGTON renomm~. Pm: de pen-

1on. 40fr., tout comprl.S. LE ZOUTE 

La première victime 
Mais, la prem1~~ vieume, comme dafl.S t>eaucoup ae 

ch-., B)'&nl un cara<tèr~ omc1e, fut. une lois de p.w; 
la langue lrançaL'<'. Ah 1 cette pau 1·re tangue trança~ 1 
On la prœcnt d'un ~te 11<1 la trontlère lingmotlque ~ de 
l'autre on la m.art)'Ti.c.r 

.Pour cette manœ""\Tl" nou.Yt-.le. on crut bon d\n\'enf.er un 
nou\-e&J mot et 1 on rtrommanda a qllloorur•e. sou.. peme 
d runende, d' • occulter • I<'$ Jum1tres. touus ..es lunuèa'S. 
ce~les <!"5 phares d autœ COllUll(? ce!J<os <les ma...ona 

Et, bon fré, ma: grè, on dJ: faire de l'0<cu::.1...nr. •mon 
de :·occ~tqe ou ~ roecultatlon. 

c Ooc:.èter •. pourtant vou..a~t tou:. simple.ment d~tt : 
vo1:er. cacb<'r, maaqutr, atW'nuer, .es mots ne manquent 
pag ~u!emtot • OCCU!'~·r • de\&lt !rappe.r d.a\"B..llt&&e :ta 
e..pnto. Et l'on dut • 0<<::1\te: 1. 

TERVUEREN H ôtel L A VIGNETTE 
Rr1taurant renommé -

Perl.Sion solgoee . Chambres tout conrort - ChauJfage central 

Le grand aoir 
E: puis nnt :e Pr •na sotr, &U Rfl.S te plu.. comp!et, te ! 

p:·J$ concret, le pua matenel dJ mo<. On n·a•alt paa 
menage les frala - det<x cen~ cinquante mJ:!e !rana • 
cba.rge de l'Etat ~ 4"' tunmWl~ d1t-<>n . .ans compt • 
1e$ autres pulaq"'- une ~ule .-errene dépensa pres d 
c.nq =.::e francs pour aicl\< r 11<$ 1"11: - 1lla.$ !e t<:1;illt.at 
t.a rraun~.,t s.urpren!lnt Jamais Je Pay:; no1.r n·av-alt e 
ai nol.T, pu mtmeo aux p:us aombrn n:Jt~ de la cuerre et 
<!e .'occupat100 quand <·n ~ conl~Jltalt de vo:ler la lwruere 
des re\·erbf~ d 'un coucht.• d.: pemture b:eu~. Cette fol& 
l'ée:.Jrage public lul·mtme etalt complètement supprime. 
Et i'autre ne J'~ta1t pu moins. Q Jt; q:.ie ftit ~e pr~Jud1c,. 
<JU,I., dus..<ent en •ublr et qu'il rublrrnt effectivement.. toua 
les magll.l>lns. toua Jea cafk N.atent rennes. PB.$ un rais de 
lumière ne fl' tralt null~ part. 11 faL•a!t lugubre et s!n1.Stre 

A P ARIS : 

L'Hôtel Commodore 
12, BOULEVARD RAUSSMANI\ tOPERAl 

250 chambres av. bWn. ""- b depws 60 francs 

RESTAURANT GRILL ROO!ll BAR 
Ad.reMe télégrapblque: CO!>IMOOOR PARIS 108 

VARICES On oou•eau 
oas \Dnaible 

tl.ERZl!T 

11 Mont dt la OD 

dana es rues, ou l'on ne 90falt. 4., loln en \otn, car 1<7.n 
monde o·J peu &'en faut et.ait rentté chez oo! q.ie le 1 
d"i.~ <ll:IU'ette QUI crcul&lt t. hauteur <l'bomme ou qlll 
bat: d.a lrnetrea deg ttagœ le.• p'.u.a eleVt.J OU <l<-A CU!1f\ 
4ut ~·ou~attnt rotr Cf! qui a.mteratt quand lca a v1on.' st 
la trompaient leur Impatience en fumant. Car d~ al1o 
dern1cn~ >'enlr survo.er toute ta rer!on et lancer des !lJll 
ccnseca representer des bombes. Et oette lmprçi\."on 11n11t 
et luaubre s'accrut encore quand Ica strincs ~ mlrenl 
hululrr partout et que les cloehca sonn~rent te tocalll. 

En avez-vous goûté ? 
c·e- la Ql - ~!.. 'D Que tout le monde ~ pO't AUJoUn!'IM 

11 •'lli·t des déllc:eu..es P&SWles Rlcql~. la ment~ lor 
QUI réeoerorte El~amment prétientkl dana un e1U1 
trQ prati<r~•. 1-. P&suue.; Rlcqlt. 1<>nt tr6.s appr4clka • 
fu."Tle-un. En \ente partout. 

Mais lea avions ne vinrent paa 

C'r•t en vain qu'à l'heure B, entre la c prè-alerte 1 et 
« poo;t·alerte •. lcs guetteuro d.à&émlnta aur toutea \t•a 
Mnces. sur toU& tl'.S • terrt:• 1 ei. <!ana tou.a i.. cl 
clochctoM et beffroi - au smgulter. car U n·y en a qu 
ce:ut du nouvel Hôtel de Vllle de Charleroi - c·~ en " 
qu"' tora lfos rue~teurs tencllrent l'ore1He pour ptrcevoir 
vrombi.s..-;itmen1 et scrutèrent le c1e: pour cll&tln1ue: • 
f~ pann~ les mm~e=-~ d'etoi1es q=Ji brtaettnt Ct> 

P•rU. de l'a;,ro<lrome d'E\tne, les cmq avtoaa qlll de\ 
P"'ndr• p&rt a "' manœuyre et IUJ donner vnument 
llln ceract~re &\aien: re.ncontrt un c rtel t>ouch~ 1 au 
sua dt ~nf'L!e.\ et. sans !e conterter. mais aYeC tn.smib e. 
CU>Q f(!J~ .. ava:ent !ait denu·tour pour "" rt'1!0ll 
comme par haaard au~uo de la font de ~ 
ttiarntr leur baM <!.ans un ordre de vo: unpeccab:• aln. 
Q•C Io rappor.a "n d~ nos con!rereo caro:a~c1ens qui an 
dél~ie un de ,... co:labora·eurs a E\ere. 

Eit-tl vrai qu1'l v ava.• du brouilla~ aur la cite dt 
Aclot.s? ~ cM noua garde den doui.er. 

~1111.~ 11 eo: non mo111.S certain. et d~ cenlalnN d• ml 
de ptNIOnnrs peuvent l'attester. qu'il n'y en &\·ait pu 
molndtt !race a Char:eroi. ni même a Luttre, qui "t 
b:.-mtnt plu.. proche de Nlve:les Car. dan& cette ~g;o 
rauon pôpule~ <le quatre à Cinq cent mil!• perao 
rar~• etll1ent celles qui s'étalent couch...,s, d'abord 
que ~ bt'llt aes s!renes et des cloches ne ltur aurait 
pènnL! de dormir. ensuite et surtout parce qu'elles voula 
voir tN avion& et les fUSées. 

Coup de bambou ... 

A •n hOte """Ptlque, un COIOD racontait , 
• J élAla a la chas."' quand faperçua ll'OIS Ilona. 
1 Un autre t:n eût tremblé; moi ça ne m ·a rtm !1.tt: 
• Dun ~ul ccup de IUSJI. de tou• troia Jtua rauon. 1 

Déconvenue 

MORALITE 
L'H6te nt, Colonial. 

E:'*-5 en fuient évidemment pour teur •'tente Et pl• 
1on1rie rut ce1.e<1. p.us """"" lut la de-convenue. M11: 
pliez cette décon,·enue par quet;iue.s centa:nq de mtlll<r 
de vmx. et vous aurez une idèe du beau tapq• q'le lœ !I 
le lendematn q~and on ttou•-a dans .ta Journaux la co 
matlon de :a eattnce dP$ avion.s. Dans :es Journ2ux loca:n 
tOu\ au molnS, car deux pzettes bru,tliOlsel, touJou~ IOll 
c1•JM1 d'l:lt<ilt donnèrm1 dl'.S dtta1!a 1ur l<'s cou:eun cla 
r~ que i.ta avto.ns av~nt l&ncêel~ 

Ah• ou!, ce lut un beau ;apaae_ Et tot:a les vrombla 
~n·..s rtunts de tous nos aTIOns mi!!tatrea n'auront J* 
emp6cbé, ce Jow'-!à. !es oreilles dta aYla!.eW'I °' oei:a 



t' 1•uc1Jœ. <11amb:ts, cab. de toi'~ T .SP. ~2S tr. 
hftMANDY 41, r du Beri•r, f'te de sa.m,.., les p.'la beaux 1 Vieille.se prématurée 

VOU. tlat ne .. ra q:;e -·Il TOUJ le YOU!ea. Votre 
;.n clldS de Lln:tt loricu=t: li'lla ne aont paa venua. or;ran!Rn~ a!!Lbll pu 1a MUrU.lh~e, te ~· J>hr• 

!w& ps.rce qU'1.a ava mt l'on1re de ne paa '°n:r • On a'eat s:qu• ou tn~ecturl. la maJ&dle ou t.ouu autrt Cllll$0 de 
~ œ,~ s·...a ne 10nt mème paa capab!• de ..,i.r 1 dfprc&ton, ztclamr des forces nou•·clles. Oes dl!léren!4 caa 
S rui<Oln Jlll(jwà ~Iero1. a qaol aert d avolr una de dtt&lllance de l'organlsme eom ccmb&ttll6 avec Je ma.

iatlon mlUlalre lia ont po;;.nant des app&rci:S q\11 le11r xlmum de 91J<:Cea J>l\l' Je tn.ite=t c TITUS • qui procure 
uiu de Yokr una vla~l!Jte. Q~el:e oontl&Dce peut- rapidement. torce. énerile et vltallte oouv~ Le l.Blt.&o 

encore avoir, . ml'!lt c TITUS • - en V<'tlle tout8 pbarmRCles en tor-
CJS en pe&onS, et de plua dures. Ma:.. d'une f açon llén~ mule lll&ICU!lne ou t<lmlnlne à Cl3 tr, la boita. 
t~ •t b~n de oom:at.er que le prœiJie d.e not,.. 

iaUo.o mJll!a.lro n'a 11.tn Pini ce ao!r·là au pays noir. 

OTEL NORMANDY 
ordre - ALBERT PLAGE.KNOCK.E - Tél. 620.26 

S<rvt! la •c c:e ~tic ca~ et de la cl«onve:i"e q:!'tlle 
IA mllllœuYTC! de d.tr~ c paa:.e • n·en a paa 

partal::cm nt re11:~ 1, y eut bien, de cl. de là. el 
Charleroi nownment, !'Un ou :·a 1..tre pétard qui ne 
n p;>a l"nl.r. Mals tous es ac:·I.cœ ofl .. c!ù ou bécr-

q·JI prtrrnt part à la manœu,,.. é:a1ent à lt'lll" poste. 
c ;ne<Dd.re • Curent c ~te:ni.. • d.ans le mln.lmum de 

et :1;3 b:c.Mta vuur rJk1 f'n!~vés et emJXtrtés \'tr'I 
poo~es de aeooura 10'3 plus pro<:!= IO'~t au.ssl rap!dcmcnt 

t à l'Obocurlt.i. nous 1'avorui dit, eue était vraunent 

ce:te d11Clpl1"~ qu'auc: au a'lmpœer toute une popula· 
VJ:Ont.ers lrondruac, dc quatre à cmq cent m!l:c hab!· 
l~t bie.'I ce qu'U 1 eut d.e plus n::narqi:ab:e dans toatc 

c. ~u.'tre Vralmtnl, on at?r.'!:. q:.o."e!le ava:t pri.a 
a ao."l<ux et qu'c!:c a'y ftalt prt~ de bo.noc e:àce 

é'te p:uw, le eu khtant, i tot:le tven:ua!i:é. Et tl 
anon.s ttaltnt \'tnus. lin.ftuen:c ~e ce.:.:e ma.::.œi..\":'C eiU "= p:;:a c:ona:d.'rable CllCOl'"" 

HUBERT. HOTEL DU VAL DE POIX /':;~~~~~ 
~. Rrpas. • Pkhe à la Truite. • Tel PoJJ< 8. 

85 ana de Lo. Légia 
rtg.on de Llti;c, comme le üonn•ge, reste te p1ya ai-a 

aac:,, ehorn:.,s. P.irml celles<~ la Royale Leg.a ''"n: de 
1ca q1mtre 't1ngt-c.!nq prtntemps. C est un terme! 

Lé; a, c est un peu lb1'to.rc de UPite. lblsto:re prl
~ rranc.s. talentueux rt Jo)<'ll< lurons! 

nc;<N M' 1<>uv1cnnrnt des lu' ei; fameu.•cs et de la 
• nl'a!J~ Ml~ • les d:sclplcs de Ortt.-y •· En ce lemp&. 

il n'J a;a t p<>a de txiw lco liport.ves acha:ncu au~ .. 
celles de ProtJn et H. Houbc..'I, et t0ute l'atte:i~:: de b 

e •• ;>Xt.>lt '"" les chorales. 
1s ~. lca 6)1ntn Dupu;s les Fnli?lCUX .. Cl S:r=>-

u les Jl!n'imc. Ici Tirllrd, les GU!et. ~es W1cru. 
~. leJ Rencn, lœ l>Xlc~ I"" Malhtrt>c-, les BA· 

les \"oncten, •Cl RadoW<, 1C9 Usrar Remy, les Polaln, 
J t.=r.a. Cl tant d"~tres Ollt l"'t un i.ra•all enonr.c. 

dt luttes, quo de Lalcnlll, que d\nltœt ves et. aUSSI. 
ck beaux voyage'! 1 

cite. à propos d'rux. une nnecd~t~ quJ reste fameu!IC. 
~;.s. 11 y a b • .,t;ll li..inat.ecru>e. on a'~11t d.Pmandé aux chan· 

de Lil Lê& " qut \'COtllrm. c1 e:~ku':<'r unpeccab!c:ntnt 
M1r6Cillal!e >. do c'ô' wu p ir «! .. • Brnbançonne '· E' 

Gl.1.U\"31'<:3 lalli'UCS 54étt:nd..;rent que lfs Ug1Ates nfJ !U· 
Que l't~ttr K.ll' la mœlque. c Pl>m·p:Om ploplJml •. 
r=pticc I~ paro"' ab&entc. des m= ~ 

RHUMATISANTS 
ins de Mousse « SANDOR » 

' t cun.ll certain. &&rf..__ .... ,..dt. 
e. 40, r~e des Mal!som, Bruxe!:es. . Téléph. l~ 6Ut. 

Du bon travail 
Qu<' ,,.,.. la aa.lson toUrlstlque? Nul ne aurait le dire. 

~all. en tout ca.., 1 .. S ynd;.cat.s d'lnltlaUre c: lta l"W,.... 
llO!l& a·f,eJ:lent avec le pr.nt.empe et mult!Pl!•nt dflà 1 .. 
morena de pro~ D est "'1dent qJ'IJ 1 a quelq\:e 
ctJœt! de cbanll•. apéclLement daoa les AJ"denn ... o\I roo 
eu:LJ'e lie ttf&lre ~· terTaln perdu pendant tam d'années. 
~•Ion& • ce llll<'t la bel!e act.'Tlt~ de la f°t'<lmtlon 

Toul1r.>que de rOurthe et de l'Alate, Jeune rroupemon\ 
parUcu!Urement entreprenani.. n a dfJà, au dernier iour d• 
man. coavoqu~ .e amla à une rtunlon qui 1·e11. tenue à 
Ana.eur - en ce merveiUeux Hôttl conununal am~nli' 
dlU16 l'ancien château de la marquiac de Pt!l'All& - et • 
Til!!, qu1 deumeure une des per)œ de rourthe. 

Aprè& un excellent déJeuncr , à nuue d1Jquel on entend!\ 
M. Dtlhnye, président de la FMéralion. Walot, aclnun'.stra
Lcur du Tour.ne Club, Co'las, Elchorn •'t Wantr.nn• ce der
nier, d<':c;ué du Coouté de !'Exposlt.on 1333. on rendit v1":te 

' 

aux chanU1n de la nounlle r>utc du Condren. qui partira 
d'An11:eur pour .,,,,. 1ader l'éperon .13uva;• du S1:t Tllmllll. 
fpc:.on que Uon Souguenet auna et «l~bm al aouveni.. 
De là, en uravane on lit •lzlte au mat:nlllque eoll du 
San. OO Mme Pr1on reœ<alt Puis l'on l'eD fut i Ttl!f, 
oa le Syndicat d1nltJR!lve. rtprl!aen!~ pu M. Otl!'11!110US
Uer. président. et Odet.ert:en. l<Cfétalle, exposa ~ d<Sl
d.erata Pt\ttnt la p3ro:e MM. le i>rta!dent. C<>syn, coœei;:~ 
't'nhal du T. C. B. et :>1cJoux. de ~ndcux. Exccl~nte 

1 JO\lmtc oQ l'on a bien trnntl~ pô"1' le tourisme en Ar-

1 

d n li •~ a grand beSoln. car l'année s'annonce dure. 

LE CARDINAL... Germaine vous y r~cvra à 1·~~ro d,ns un e 
ambiance de bonne humeur. .. 59~1.r, Orttry, Brux 'r 12 46 85 

Des arbres ! 
L'Expo' 1t.o. 1nternat:onale de l'Ea~. qUI s rame sur ies 

nvr.s de la &tue-Meu.se, etaa mrnactc d'un lund..c::ip: 
CCl\11 du cad.re d:rect. comme le tu1, htlaal 1 Exposition de 
~êge lil30. ou la ve:d"re ID.lll<j'JOJt nauntnt d: taÇQ:J ua· 
c•rte. Personne D '1 '"a:: peD.91! à t=po. Ma & po~ h39 
li n·e:: ..,.. plus de mëme. r:>epu:s plua d un mois deµ ·~ 
tra1111tx des Jardina Mnt commmcts c nquantc 111ot1,,..s 
procedc<>t 6. l'e.menée cl• terres •ésc!•alcs. On a proc de a 
la planta!lon de 250 pJa:anes et d" ns:a rldeau~ ® PC'.l
plJen qœ d"""::nulerom !es mai om de Corom::cusc. l:$
qur les ne sont P"-' d"5 chel' d Œ:.1.'t' d aJT1'. tec:ture rr 1e 
u;1os arbrt:. u:ront. en outre ;> a.nte.s D<'essa.:nment. e.; r ?e 
Omnd Palais et .e Poo1 Mar•xhe oL l'on procl<le c!galen ent 
a 1 amtna,r:nent d'une rosera e de dcu• llettlltt3 et demi. 
Bra•ol 

Cc ~ouc1 de la dccorat.on v~ctu!e c!e 1 E•IJU\it1on cte J E111 
honorl' r<·UX qui la d.rlgcnt. O~ '1 .. pt·U , en ''t'f•lt• 1ni (')... 
rls<:r ('n cettc;:r m.:1~:~tt. surLout. su: Io i.crnln si :•péc .J.l u 
5'P!èv<"nl ln c Wor~d-Fa.r >. terra!n art1f clt"l, ob~tnu tn ;cr.
bl&J'll.ll; 1 .. anclrn.> bl'tls du !le~vr qui cnS<rmlrnt des U'3 
OO .t:l V.eux Ll~eo1$ a::~rent Jadis mana r Io Ir t •• le 
po.&Wn ,:>1&4 l«;uel d entlT eu.~ rcta:.na1•r11. at.Jourd,. 11 
le pa Jb.e et •crdoran: dteoc toue Coronme111t et J•ipi.:le? 

0 Rfen de • Gra nd Hôtel f>l'au IUnt~c 
D IP de Mer · ChauJ!a;;• c ntnl Lift • nu t" ~·c 

'>lluatlon ldt3le cen.re D1;ue Pace aux ba ns 
Re.tauran~ >'Ue sur la mu · Prlx modérea. 



lî04 POURQUOI PAS? 

Que contient le petit aac de$ dactylos ? 1 FRANCORCHAMPS J;I<;!~· ~'!o~2URC 
c·es1 une •.; ""3tlon que ne • nous llObUDes ~ bkn 

eou"ent. Otcidés à la Uttr au cla:r. nous nous llOmllle& 
llvtt.s à une f'llQU~lc de large envertUte. qw grice Il noire 
aouru-e trél c Robrrt Taylor• nous a livrè faeUemenl ce 
çaod secreL. 

Voici donc le con1enu-type du eac t. main de ces demol-
eellea : ... 
l • Un blton de rouae et une bette de POudre <ln~vttablol; 
r.to Un mouchoir mlcroecoplque OO cm. x 10 cm.l; 
8• Des phot.œ de Jeunea hommes • t~ comme li taut •: 
, . Une bonne dizaine de lettres oom.mençant toute.s par ... 

(paa d'lndl..:réllonl; 
.. Ceci dénoie l'e.•prlt pnit!que de ce.s demol.<elle.s; On 

gros bAton de JkCQU'9 .. 1 Fr. choi.sl dans !& aamme 
si vanée du célèbre Superchocolat, 

Uége qui se souvient 

Le c Souv 'n1r Wallon , "ll!ae depuis bon nombre d'an· 
Me& un pt .x\naie aux tombes dea écr1valns du lerrolr 
Touchante mlaloo l Wl~ ~poque où l'on oublie si vue. 

Ce groupement CAr- le proJ01. de faire construlre. danl 
une des sr&ndf'a nécroll0l111 ll~eolses. un grand œnota pbe 
à la mémoire dœ autE"11ra dlapal'UI, cénotaphe qul de\o'1en
dralt le but prlnctpel du !*lennaee préclt~ 

BELLERIVE, l'HOtel charmant de WAULSORT. Sa CUl$1ne 
tln•. Son coq au vtn. Sea écrev16oes Pompadour. 

.•. La Ruelle 
C'est 1$ 21 J 1Ulet prochain que leg reiv."' du ma1eur La 

Ruelle. _,né l ~·en 1837, recevront enfm une sépul· 
ture pl&C• X&Vll'I' :>.ultan. LE' corps du POPulalre beur&· 
D>l!IU'e M>ni dépooé dana un e&•eau bétonné recouvert d'un• 
&!mp!e dalle poroant une lnaerll)UOn c:omm.émo,...l.lve. EJl• 
aen. eotoUréf> d'un Jard:neL. 

A l'OOC...loa de la tmn!l&tion d"' "'51eS, - ceux-<:! repo
aent a<:tUeJ.ement dana les comblca du Musée CUrl•ua. - oo 
orca.nl.aera une .. " on d ·œunea b:bllographiquea. 

HUY N I Hôtel du MOUTON BLEU 
Dernier confort. • ~ataur. l" ordre. • Pension 40 et f 5 fr. 

Sur Marie Walewska 
On a parlé b<-..uco p de Marle Walewska. Celle quJ tut 

l'&mle de Napol~n lntéreae les romanciers et lts clnéu
te&. Marle Wal•woka, apm :ts Cent JOUI'$. épousa le SéM· 
rai comte d'Ornano à BeuuUes. Le couple &lia s'ilataUer 
à Llége dana unt &lmable m&l<0n &ltuée rue Mande.U:e. 
c·est lt. qu'en 1111 . .!\l&r.e mit au monde un tt:s. 

La propriété d'Ornano tlll$le encore. On peut !& vo:r sur 
!& rauebe l'll V1'n&n1 par chmiln de fer vers I& gare d111 
OUlllemlna. Grande ma1'on un peu délabrée, mais toujours 

J10llde, l l()lt d'ordol!e. Le Jardin allait autrdals - an 
I& création de ta \'Olt :~ - Ju.qu'à la place ~ 
~ \'c:san1 de Colnlt a.vau d'al:JCWll é:. le lieu de lift 
lectlon de plua d'une Camille en renom AU)ourd'hlll, 
t>I prta entre le.s rum~ de.s locomoUvea et dca Wlln 
Mata Il & pourtant prdé on ne &kit quelle rrt<ce anclilll 
quelles Urnes charman~. On y volt encore de C<'S Jl&• 
loaa qui 1'appelall'llt c v!dN>outellJN » du t"rnPI des 
blea moeans et dont l'un POrtalt le nom pha ~al 
c plnct-<:Ul du Prlnce-Evêque » 1 Cttte construction r. , 
toudro7ée Il 1 a quelquts années. !t l•a lm., bltn.p 
aan~ en ont conclu que !e t<'U d•J Ciel était ~ -
retardement - rur ces lieux de dét- che. 

SENSATIONNEL 
P 45 fr actionnez \'O're T s P'. à d~ance. 

OUI • au Télérupi.ID' H.O. de IT.cL Il lDk 
&IUI Vlriablr, 62, ... Tolaon d"Ol', Brull ~ 
ou OODIZ'O remb. R~.s dans i jmini 'Il paa aatW&Clll 

Le comte de Kerchove quitte Paris 
r..e oomte de Xerchove de Dentergbem qui a d~JA 

aea letc.res de creance à Rome, a lait, la at'rnatne d 
ata adieux à la colonie belae de Para. n a reçu d'a 
l'aMOClaUon des correspocdan~ de Journaux belges 
!"rl!.llce qui avait envoyé è. Mme de Kerch•"e une m 
tique acrl)e de !leurs. Notre ami de Oobl>rl, préa!dtM., 
prono~. t. ce:te ~ un pet!! dl.!coura émouT&nl, 1 
quel l'aml>a..'&deur a rél>oll<tu aYec une ~·~ tmotlon. 
i.,ndf'fnaln, c'était la oo:onJe belge toa~ enUère, nprtsc 
par lts p:-é3ldents des aoclé:.és bel&os et un cnnd n 
~ J)C'T'SOIUlalltcs de la co!onle qu1 allait présm•er aca r 
1'0lra, e: d .. adresses, à !'~. 

R«fopt.lons uoez ~lRncoliquts. :M. et Mme de 
naleot fait de l'ambassade dE" la n:e dc Surtne, Q"J'lls o 
~nagée "vec un SOl)t pe.rfal t. et de •es o.nnexœ de la r 
de ~. de ,-éntab:cs mai.50116 belies où toua nrc 
tnotœ trouva,en: accueil I1$ a.-a1ent t.rou1·é moyen de t 
~er l'entente entre toutes les soclt!t~a belll•~ m•mr. 1 
aoclétft d'l!.llcltns combattant&. ce qui n'est ~ oommo< 
113 lalA8cnt autant de 'f<1P'Ct4 parmi loura compet rlotta 
Fronce que dans le monde part.•lcn, aueal bien dana 
monde ortlclcl que dans le monde tout court. 

Lc1 cinquièmes de la Lotttl• C'olonlaLe 
<on l v•odus au profit dts Grand .. Œunts :•iallon3lea. 

Lu petits jeux de société 
Toot Le monde connaU ce Pt .t Jeu qui consiste t. 

une oonvenaUon dam !&quelle ne IJCllt entrrr b lettre 
On de cea clerruera 8t'trs, à une min!on d'amis, quelqa 

le - n tut ~ d'emblée. mala dul etre Tite 
donné En r!fet, presque tous le> lm1~ étalent de te 
automObll!stel, et C0<XU:1ent voulez.vous qu'ils pUlasent 
de leur •POrt favori sans clttt la Renault. la 1 olture q 
fait !11.'na&t!on, et dont !'Agence Belr;e dea Automollllo 
Renault, rue 1.eM. 42 Crue Lesbrou!\.S&l'tl t. Bruxelltt, pœ!k 
!& ramme complèle, 

Le aucceueur 
Le auc-..eur du comte de Kerchovc. M. Le Tell1rr a 

sana doute un diplomate tort dl&t:ngué et < :! t 
dc aon mieux pour continuer l'action diplomaUq e ~ 
œunu de propagande ra!looale du com(j! de KtrcllOt 
mata U arrtve de loin - de .!\1'0!'00<1 - tl li a wut l T 
dre en main. Cdll>3tal.'"e et 'Ula p-a:lde Cortun~. oo .. 
qu·u nr dHlrat1 pu ~ peste exUfme:ntnt lourd de Part 
pu p~J& que .!\L de Kercho•·e ne d~lt 1" qUJ•ter, DIS 
11111 tol.s de plua de. mtrl/'Uea d.e c..ur et de b<L"'CllU ~ Il 
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I~ lu laegues Vlvant.1 l !'Ecole Berlit:a .................. ~ 

son butret trold renomm~. RMal11'Dt. 
Conaomm&tlona 1• choix. - llf boulevard 
IH. - O&llœ pour .réunions et bazl.(ueta. 

•"<XII tu rocc-100 d<! l:&'nalf'f le l}'Illp&thlque arou-
1 d.&:ICIUS TOlo:it.al.rea beJsea de la psnde 1\1..,.,.. 

aprls l~ bo6Ull'~ ae 1ont llx• en France. Le 11• 
ll<CtlCn parl&lmnc de ~·e LUOCl&Uoo ae crouve a:tul 
a.mldltu derrtm rC>ptta Comique, noc loin de la 

natale d'Al.:xandro O-..unaa li:.. On 1 roncontre ~ 
~.à lb<"Uro •i>!t1U\c de nombr<"Ux Belges, IJ'OU

lmlr du pr&lclt'nt Piron et dœ d~ v1ce-~ta. 
:.rc Henrl An&pactt e1 l'lnduatrlel Pirot. 

ne brl\·ea a'lll 11e montrent Mlus par le d~ du 
de K•.rchOVe de O.nurshom qu1 fut. pour la oolonle 
~ Parla. un admtnible animateur. et s'l!4 ~t.ent 

mclna le c<>lon•I R•quoz, l'f'Xc•ll•nt attaché mllttalrc, 
t partlcull~rem•nt touchfa par l'œtniclmle qui trappe 

bon et c<>rdlal cl\marMI•. le capitaine Van Helmont. 
mllitalre •dJo:nt. Ill ont tait part de leur t.rbtesle 

fg3rd l un de not collaborateurs QU1 croit d<'Volr <à 
Mlttu • rulvante) nou.s en tn1nsmet1re !'kilo. 

du VIEUX LOGIS. à 13&,....wt •'O .• y seront ~ 
- Culslne .al~ • Cadre Intime. - Pr1.x dou.x. 

.ii par1ft en auto pour le weet-d. !IOfez prhoyant.al 
<a m6dlcam•n~ JudJrl~ment cbo!.11$ peu;ent voua 

Il llUlto m couro de rout~ - pour le oonfOl"t. pour 
r.t pour parrr • tout AYatar, - un.a compter avec les 
la. b~IAS touJouro P<>IO tble• 1 Vous troU\·crez, ~

ni ou en peUlu t.rou._..,.. pnillqu ... tout ce dont voua 
btœln. à la Pbam1arl• OERl"EVILLE. 65, Bould de 

<Car" Porte Loul••l qui vous iUld•ra utllemeot 

état. de service du capitaine Van Helmont 
up •e Van Rdmc ot n·- plus un tout )eUDe 

li ~t ni' en !Ut taii XVU• a1tc:e, lorsqu·on 8'alt 
' la quarantaine, on était tenu pour un barbon). D 

q ace on lllOO e\ la auure le &urpnt en qu&lltt! de 
r. ae battit rnWammml au sU;e de Liége où. le1 

l la ma.ln eL poruun les galor..\ d'adjudant, U tut 
ri.onnl<t 

l'arm!.'!Uce Van Helmont fut rob)et de prome>
zn 1919 l'Ambusade d• B<-]Jlque ae htt.acha Sa 
'1~ dan.. IOlla le mllieUJc bel&ea de Pans, éwt d~ 
mronwtab!~ 

e>ommf' nC>U& ~r1t not.re collaborateur: puisqu'un 
1 attacilé mllltalre »• ~tre nommé à Paris. rien de 
lu.te que de lut la!Mcr rholslr bbrcment son coad
r 

commrnt ne point a!ma!for les regrets unanimes qui 
t le Mpa?I de cet ••c•llent Van Helmon:, si plein 

L'lllté et cl• tact ? 
"'!onta\rta brllœ de ruerre !nstaUé$ en Franœ exa. 

1 qu•!que peu en dmnt que \'an He!mont t!talt un 
• d:plcma~ • 

c:L'T"étt m!l!:.alre et la carr!ére d!ploma:.!que ae al
~ tout, aur c1(ou.c plar.a c1lft!renta. 

UR Luxueux atudlœ. t'"' commod. 25-30 tr , radio, 
etc, •Chez Ulle•, 43, r, Edlmbouri, i.. 12 au· 

Meadamea, pour être plw joliea, 

Pour OOna<l"Ytt '1)t1e ligne. pour a'fOlr une Fa• parlai•., 
pour d~nlopper -.ou. eex•ppeal. pour la re!>dre lm!s!. 
Uble, pour YOtre ~ne aeruelle. pour fQS anlclea Intimes 
en caoutchouc, aetns an.it1c;els. œlnt<U"Ca ttcluctrtcta, etc. 
pour toutea le• apkjal\té$, acceo.solrc8 et pro<lulta de beaut6, 
apparella de m&Mage, correct.eur11 pour nt• dltformes, er.e. 
dem.t.ndez au)ourd'huJ m!me le œtalorue Uluatnl n. 15 à 
8anl!Ar1&. 70, boule'P&Td Anapacb, 70, Brwccl\u-Bourae, au 
premier ~tace, oil aont en vente toutea eu ~clalltéa ln· 
lroU•abtee aWeun. 

Una l"llle quallt6 : la meilleur&. - Jamala de d~QQ 
à l'U.la( .. - MalaoD !CIDdée t111 llm. - Tél~ph 11 tlM, 
Pour 11 Coneo, Ul'édlt1on par avion. Voir wu ~ 

La mite des souverains anglaia à Pari1 

Oet lndust:f!toux Par'.a ?Olt .ai> oomm•rce dalla .e mara.!!ne.. 
l.Dd6nlab:e OOllll6Qumœ de la folle ~:.:.qi,e du l"ront popu. 
lalre qut ne •'7 ~~ paa m:.ewc pr.s 111 1't:alt pro~ de 
rebuter le tour1sme ~. HO~.,., ca!etlera, '8!&Ura.
teura, bouUquJew de luxe. ~ d1mp0te et n·arant !)lu. 
la main tur leur penwmne~ eongent avec n~ aux 
beaux Jount de l'EJ<po écourtée. En matl~re de compe.n.
aat1on. on leur promettait (mali que d• prom- le ven\ 
n ·a-i-U PM empon.6esl) une c ~ 1 1938 part\cuttmment 
brlUante. Le tempg a•y prête, le pr!ntempg ~ radlcux et. 
déjà, lœ llla3 aont en neura. Le6 e.opr1te. Mlaa, reatent >OU
cteux, Inquiets san.. nourrir trop d'Ulua!ona, le comm•rca 
par11len prêvolt cepmd:uit une rcprll!e relAU•e d"" atratres 
l l'occaalon de la Yi&te otr!clel!e, qu'en )üln, lea Souven.!na 
bt1tanniqu8 rendront à Pen& A l'occa&lon de cct·e 1".slte, 
lu Chambre.. ont TO!A! un aMtt de bu!t mllltona. A•ec une 
parem., aomme cm ne ta:t paa CT&Dd'chOM a1lj0urd'hul. 

OSTENDE · HOTEL WELLINGTON 
Lr: ~u• 81tAU COIN FACE AUX llAl'S n AU KV"!AA\. 
SoN Rl!.STAURANT 11ttPUTt A LA CAlltTt CT A. 19ft X F'IX~ 

CAVlC f'L-ATS AU CHOIX ) - TERRASSE UNTQ\,IE 
AUCUN BLUFF MAIS SERVIC~ tT QUAL.ITt 

Au Quai d'Orsay 

Cralcnant d'être pris de court <dame. avl'C u1 rr~»ea qui 
&'abattent &ana crier garel>, le m.tni..tre dea Atta:rca etran
ièrea, M . Paul'8oncour. a so!Uc!té ce crédlt de huJt mû· 
Ilona pour amorcer. d'ores et déjà, l<s p~parauta de la 
r~ptton. Et l'on est en t.raln de rat18toler lea u!ona et lea 
appartements du Quai d"Orsay Car c est dlxldwu·nt dana 
ca pal&:& <quJ abrita Jadis le roi Edouard vn tl la reine 
J.1ary) que Je couple royal descendra C<' qw alin:Jle la re
noncl&Uon aux f&Sl<$ de \"ers&U:ea qui, d'allleura. COl'.l:.e
talent aop. E; pu:s . .- puis h·oir le cancan 1utvant1. 

Lœ cancana n·e:aor. d"&lleurs, aouvrnt. que la ~èrt~ qUl 
llltre 

RA \ ' ISSANTE PROPRIETE A LOUER 
Av.• w de U:•plnette Cent.rai< 21-23. à Rllode St-GCllo~. 
Rtru e:rnementa rue Marte-Tbérè.o;e, 5~. - Tel. • 1135.43. 

L'ex-Edouard Vlll réintègre Versailles 
A l'annonce qu• son lrere et sa b<'ll•- >œur de<cendralcn: 

à VerJAUles. le cl-devant Edouard VIII et aa tomme qul 
&\'\\l•nt loue un chà teau dans l'ancienne cité <!ta rots e· aient 
pertls pour ta Côte d'.Mur. 

En MtM d~treUJc de ne point être ene<>mbrants. En ce; 

HELIOPOLIS HOTEL à PARIS 
14 IUl GONDORCO JOO ~Otft C.at - •• Hu4 
VO Of 1lE UJ\ril ACCUE L P~ A.Il ('! __ 
CHAUC. .ES lUXUElJSES t.i;:".E VI> ~·c ~· ~i..;...)(, 



ltoe POURQUOI PAS ? 

~Quelle lroicheut' 
.....,__.. g arde l'exquise 

moutarde 

~L'IMPERIALE 
... ___ dans son pat de 

gr• a au couver. 
cle breveté aù 

flo:gnemmt, le c duc de Wlnd.lor • montra d'autant plua de 
d olitA et de tact qU<' MM. WL'Uton CIU1rchill 94 Uoyd 
O-Se Vl.s.l~t Pu1.1 et 1 ava:ent des entren1es dlplo
matlques. 

Or, ces deux bomma pollUqu•" f11ttnt :es plus emprewa, 
au monwit de l"abdlcllUon dTdouard VIII. à en.coun.aer 
ce derruer à ne potnt donner 1utte à ce dessein et à COll· 
.Utuer un c parti du Roi ». Dont, bien entendu, i!s eU&Sent 
6té lea aouttena Oe qui, en pol11.:que. sJgml!e les pro!lteura. 
Edouud VW qui conn&J!aatt l'opul.lon des Dominions <dll
f avorable à aon bymen1, préf~ra abcllquer, tenant motno 
oompte de oe que pouvalt ~t.re à son ~ard le sentiment de 
1' c Intérieur » que de .son .souci de maintenir l'unité de 
l 'Emplre. 

Le duc de Windsor avait, durant ces conversaUOD8, quitté 
Versailles, trop proche de Par\$. li revient maintenant, aa.
chant que sa priMnoe ne pourra plus être l'obJet d'inter
p ritaUons t.>ndanclruia. Et c'est blen lA oe que DOUi pou
\ 'OUS appeler un ~ \Tlltment royal. C'est-1\.dlre chic, 
eouveralD. wplré pa.r ~ aenumento supèneurs 1 sa propre 
personnallt~. 

Comblam. -La-Tour IAro•nnes) 30 km. d• u EcE 
HOTEL DU PARC 1"' ordre 

Toua contoru. - Pue d• 2 Ha. au bord de l'Ourthe. 

Grève de bureaucrates 
Dana la banlieue parWenne, ces nouvelles oceupaUona 

d 'uslnœ (des ustnu nauonal!M'œ, s·u vous plalt, et col\3&
eriea aux travaux de la deten....: du pays!) ont UDc ortgtne 
bien trouble et nJ lea 1oc1al1Atcs, n1 les oommunls!èS, n'œent 
en prendre la tt.opoll.!ablllté 

Quant on Interroge lndtvtduellement les grévistes, U •'en 
faut qu'lla se pla11nent de leur eort. ~urs salaires .sont, au 
contn.lre, excel.Wlu. AlOl'l! quot? Un mot d'ordre "enu d'on 
ne salt quellra cellu!!'A ré\Olutlonnauu, qu'lla swvent sans 
bien savoir pourquoi. 

Oont.re ce ~mlciowi: 1111atlclsme des oumns. les emp:<>yU 
~ USlnee Pe\lceot ont oriant» une cont:re-mant!estatlon 
amœpUble (VOU' nlte> de f~ ~néchir les fauteun de 
~-

Hôtel Gillard, Comblain-la-Tour s/Ourthe 

Prix spéc. pour vacancca de Pàqu... Restaurant !• ordre. 

Voici ce qu'ont fait cea bureaucrates 
Qu'ont falt CM bureaucrates? ll.s ont tout slmplemeM falt 

(nous vivons en du tempe si paradoxaux et si de..axü) la 
sr~ve contre lœ ... arevlbt.<-.a E><pllquons-oous. Ces bureau-

HEIST et DUINBERGEN 
VACA XCES DE P AQUES 

HOle1'. Vl lla> AP'l&l'tem•nts 
et Oott.qea oonfortllblu à des pru: lllOdAens. 

Savoy-Wenduyne Rœ:e Ro,a1e Ptns1on 4S tr 'I" to 
Cu.lslne di'1ne ei ambl&nce <1111 

cratea ne 11<>nt P"" dea ro~ d'admlnist.raUOn& 
bl!ques, tt1a que ce îénlal auteur comique ~ ~ Oo 
teltno 1 .. a tmmort.aJ18és. Non, oe aont comptablra, " 
deura et courtiers act>.fls. gnke auxquela l'automoLlll&ln. 
l'avlauon frança!A trouvent leur rneilleuni debouch"'-

Or, votct leur ratsonnement quant aux uunl•ra grf 
c S•Dll noue, que pourrtez-TOWJ? St noua crol•loM lu Ils 
que pourrtez-\'OUS faire, comment éeotth:rlezo\'OUI llO 
production? Votre rre~ ouvrtere es~ alllurde <'t notre 
bun:aucratl(lue et admlnlstratlve entend !&Ire la d• 
tton de œtre abourdlté a. 

On pru comme qui dJ'alt une ~Illon du 'l'lell a 
dœ • Membrrs et de !'Estomac • Ma:.S. en •~e. iout 
moine à cette heure tcette heure trac:quel1 le bon • 
.. t en veWeuse 

KESTELEYN 
le •l)kl 'Ille de l'équipement col 1nlal, $-7, r . Namur, a-: 

li eat phu que temps 
de res•rver vos cha.mbm oour lu Pàqul!>I au &)"l'llpe 
lfol<'t Memunc, Le Zoute, car cett. annte IR demande 
coMld6ruble... • P.-Pa.s ?», qui a·i· conn.•lt en fait d 
d"'<:lare <toute blague à part>, que le ~ltmllnr est c 1 
n• 1 • du littoral et qu'un aeJour est 1ynonyroc de • p 
c..trrostre • 

SI donc vous enVlsagez KJ>ock~Mute, ecnvez 'f'li. 
111 A O.. !Cen:Jt • la proprtéwre • aous no& alla 

On renfloue l' lmtitut Curie 
• Pou.rQuol Pas 1 » n·a, ... - pu - 10UJ 

rrancte mbèr'e contre laquelle se déb:lt J'lns•ltut cum,, 
Paris, qui aauva tant de "'""' hWn:llnu m~ z,., 
ntau dœ eanttrl et des rumeura. 

C'eott - nous l'avons déjà dit - pan-e que loa 
commanditaires de cette grande tnsUtuUon h 
aont maint.tnant fauchés et ne peu•ent plus 
leura v~m•nts. L& !allllte, ou P""'QUe. Pour con 
celle-cl, la Vllle de Paris vient d'altnbuer A l'ln&tltut 
- h.tstolre de payer ses dett.'6 le.a pl111 uri•ntes - un 
aide de d<'UJC cent mille !ranu. 

Quel$ temp0 tragiques que les nOtres D<'S mllltardJ t 
111ouu. pour les tndlspensabilitœ de la d<'f<'llle natlO 
et de11 ktlnomles fon:ée$ en des maU~res aWISI uri 
que la lutte con~ 1"'5 maladleoi quJ menaunt l'npke 
matne Qu'y pouvons-nous blen !a.itt? 5 uon consta·.u 
d~plorer. !\fats avec çà et six œne, comme on disll 
tempe rel~tlvemont b~ d'a\'&n\-lllJl'n'e 

ROT f'L Dl ' f .\n:t:'l!, 3. !".!<' Ar'..ols <p:Xe Ann 
r: u "' ranre cbaUl'ag• centr Pra m~rél Ttl. li 

Anthracite 20/ 30 spécial 

Un anthracite mixte convenant à la fols pour ll'S 
continus et la cut.sllle au prix de 30 fr. la tonne, rani 
en cave. Sac <\'essai de 50 k1los à 18 francs en c,.e. 

Cbnntlers Delol 95. av. du Port, Bruxellu. Tél 2° Ill.li 

Le centenaire c.e Gambetta 
Par. ~ •bre en ce mom<nt le centième anruversaltt 

la nataaanc<' de Gambetta. qUI fut comme on 1&1t. un 
nent orattW' Mmoc.ratl(lue. un • lrlbun •. comme on ~ 
et en ~e temPS le grand animateur de la r~• D 
Llonale trançatst! après le cruel ~ire de 1810 D Gu. 
botta rut aussi Lt princ•peJ fonda'<'llf et Ol'illJllAaltll? 
?a ~~= Republlque trança!!e. laquclle, ~ 187S. ne r 
totff qu'à un• seule petite ~olx de ma,lorlU. Et aeat 
1enue et d~u·loJ)llée depula 1et comment!). 
Uon Gamlletta qu1 llllT.UUt en 1888 - d 'ime zn&D2: 
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IC HELLES ll:SCABll:A OX. I0\.11 modtles. 
S.A. Usinn LIGOT COULEURS 

1 l 1114. cb&uute de Wavre. Audcrshem. TtL 33.06 49 

t <JD ne aaunJt dln! qu'elle ne demeure point mssU-
- .. vit l'objet de toU& ~ honneurs pocUlumea. n 

i Yllle en Pranœ à ne po:nt pœa<!der une a venue ou un 
OambeU&. Pace au Louvre, ae dresso aa $:&lue 

..i. d"allleUn. de l'~LiqUe la plua affreuse sen cœ1'f 
aa Pail~ 

ce moment, UM ron ln~ttS&anle exposition. • la Bl
e naUonale cl.Dlaaes. manus<TllAI. le~ ot docu

~ noque llOft IOUVeDlr qui De dlt plua cnJ>d chœe 
)rl:n .. 1• n~rat tona. 

128140, 

1 Leon oambe' :a naqwt t Cahors C\'\l!e du Midi et 
IOll ~re. petit ép1C1or de 80D état. était un enfant 

otoea. On Italltn. un macaroni. tout comme MUMOlml 
a'll rerue Oambelta. cet ap01re de la démocratie, n'en 

La Selle JVIeunière 
Rue de la Fourd1e. $1, BruxeUea 

-®-
MENUS A PRIX FIXE, 30 A 40 ~ R. rr A LA CARN 

- ©-
LES SAMEDI ET DIMASCHE:, Dl.VIR-CONCERT 

ans augmentation de prl't. 
Mtnu: Mal:a11 à ASVERS "" AJISl<'lmaiu. 11. 

n y a bien longtemps de ça ! 
Le Jour de b S:.. t•-<::harle= gnc est tou)oun fêté a<eo 

beaucoup de céremonle au tycee du tnbne nom : des dl&
coura 10nt prooonocs. des poèmes tua par leurs Jeunes 
auteur> 

D y a df'Jà blrn !Ong\Cmp$, Un éltve qui d1'tançalt tous 
su ca m&radC$ fuL couronné pour do b<'aux ateundrln.t 
dont voici les q'Jalre prenuen • 

c;., Jour·là. !'Empereur, à la barbe d'l\oU'e, 
Charles. ••.c!<llieux des Ootlla et des Ulll\bards. 
Sa JOJCU!t! à la main 1>3r<OUrolt le3 rempar<..s, 
O'Al.K la Reine du Rhin. rayonnante de gloll'e! 

Q:II donc. dcman-ier<:z-"rota. <St l'auteur dc ces vera 
sonores. où 1 ox: croit entendre le cllqu.US des armes, le 
bruit des batailles. la clameu1 des •·tctolres ? 

QUI • ~1. U!on Blum ... 
ue pu molna, au nom de la conaanrulnltA!, ut au-nau: ~~~~:i:~..i. eau.sa quelque tumulte rn Franu, BELLE AURORE ~.~::·. d~~2~~r;:, 

qu'U aoll t la mode auJourd'hw d'at:<'llbltr de ma.-
~ Ut>tra:11111e et la d~mocraUe Gambetta ne Le régime humide 

pu moins un• t1rutt caracténatlque de l'hlstoOre 1 
a:iœ w lmpruden14 qd rê<:'.ament l'abOllUon d• la loi •"1' 
DOOlS en r<parlttons prochalDement. au auJ" de aes l'alcool denaient bien m<!d1ter la composition de mora!e 

aec:tttl» avec le prtnce de Bomiatcl:. sur les ramies de l'alcoou.me d'lir.e t:tve du te derT6 
1 au mol.na. Oambetta ne &e lt.l&.•·t-U DM • llna.s- d'\Jne do no:. écol"5 prunalre> : 

>. td un Brl&nd devazn S~m&nn En toUt ces. Lorsqu)in homme e..t a!coo.lq~c et qu'il boit chaque Jour 
l• bonheur de mourir Jeune et non point Càtt'tlx, tel un petit \'rrre d'ukool. on dit qu'll "' 1111lc1de en det.aU. En 

e de Locarno et le claudicant pèlerin de la pa.:x. effet, u rait comme s'il se donnait la l~pre qui tue géo~ 

BELVETIA HOTEL - Dl~• de Mer - Tél. 200 
r. mod! ~- Chautraii• centl'L. &.ln menu t 28 !ra.n.·.s 

Pla!AI au chOlX Cws;ne exqulle. Vieux ~UIS. 

'hti:•Jtto TPmonte à que!ques ann«-s. ma:.a elle pou:
ttre d 'a uJourd'hu11 
Lucien R-Omler teoutalt, ce Jour-là U-On Blum men.>r 
1nbune d• la Chambre. une charve Il fond de tral.'l 

te mknLlt~re. A un moment donnt. v1vcmen~ pr.~ 
te aur certaln6 bancs ,e leader &OciaUate leva hau· 

pula l'r.ba\111 avec passion aur le rebord ~ :a 
e:. llxan\ aes tnterr~p:eura. Jura • 

Q-J'U a.) alt tn mot aucune amert--penskt, auc:u~e 
tloo de putl. aw.s seu!ement le oo~ de l~U!

de moo paya. <~Ill '.e :enez pour tncroyab:c n·es:<e 
? et puunant l~ le Jure, Je :e Jure. Je le Ju'c 1 

ute tmouvante 1 Mais secouant c<'l te emotlo:i, 
L :cltn RomlH. à l'oreU!e de oon volaln, chuchota 1es 
~mpll& de maltce ; 

Aprêa tout. <>' al peu~lre vrai l 

BANQOE DE BROX!LLES 
Bocll!H Anonrm• 

Olmp,.. & ~ et t terme allll condl\l<>a.a 
les ptus a.-anta~t"".aet 

uarde de tltr e 1 
Ordre& de Boune 

llltc• et 1uccunales dalla tout le paya 

ralemont au bout de 1ongues années do eouffrances. L'al
cool 1·n fait autant Exemple . Un homme qui boit toua 
les Jollra trois pems •erres de hne a 5Qot a, en un Jour, 
ab60r~ ccomptoM ie petit .erre Il un dœllitn 1 2 : 
( d:. 1 2. Ai: bout d'1n an : 4 dt h3M=l.6'2 dl, 
oolt 1&4 1. à ~ ou Il!! 1 à lOIJo A~ bOU\ dt GO ans. !J en a 
&œorb6 82" 60 •4!r-O L S.! en a rc)e:~ les GO p. c, U 

U20x40 
en reste • - - -~9'&8 litres. 

100 
Alors lm•, ,e.z ·eµonge unblbte d'alcool que font lœ 

tis.Sus dt! cr\. homme et comm~n~ ~oulr.z·vous qu•il résiste? 
On pt'\ll dh• que ch<1que \Cite d'a:cool est un pas vers 
If' 111beau 

GLOBE i ttnu.• a !UO. 15 e: tO Ir 
621. AVL'IUE BRl:Cil.L\:-IN, 821 

Petit conte berbère 

UCCLE 

Pour etre ancien. Il n·en ca: pas moms t la pqe : 
an Jour le Uon le lo1'p et le renard w~::e..'lL à la cba.sM 

un san.:;.:Jer, une gaz.e1:e e! un hh·re. 
- Loup. panage !~ produll d, :~ ch:ust', dit le lion. Le 

loup dl\ c I.e SMiHer est pour vous. la gazelle peur mol. 
le Uèvre pour le renard. • 

- TU ianorea 11'S r+g:es da parta;e, 1'6cr1a Je !!on. et d'un 
coup de pau~. Il lut fraca.<sa la tHe Puia 11 !nVita le r~ 
nard à di.'ctder d~ partage. Celui-cl di.'cbra 

- Le ains Ier YO".lS sera 6el'T! à de.Je.mer, la gazet.:e au 
dine: • .,i le lî~vre entre les deu repaa. 

- Q.l t'a al bie'll awr.s les rèi:es du partage? ck le 
Uon 

- s. 1 t le reruird, c'est la t.lte ll'llC~ du loup. > 

L Casbah OaltA!. Intimité et agrément dens .m décor a nouveau, r. Grande-ne, 20. Brux.-Bourse .. 
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Un bock avec Esther Deltenre 
dont on va fêter 

les quarante ans de théâtre 
--.----

A LA VI LLE COMME A LA SCENE 
Dthrn~ 81 Vf.' br H~. hon et.P et senstble Deltenre ... 
81 la moo 'le. l. p Ob•k profrSS1onndle, la joie au t.111val! 

M< anlstte mtdlt\aU.• pcu•·rot se prolong~ Jw;qu·en nos 
troublra Jours, c'rst dam le .sein. dans le vaste setn d'Esther 
D\'llt'nte QU elles ont élus dom:C!le. yezti;s d'antan que les 
al~lra e•llent, et qui aont P= eomme des miroirs mls en 
~nltcnre dons un sal~n au• role•s clos. 

La .M'ducUon d Esther lkltenre !pourquoi sourlez-•·ous ?> 
c·tst d'tt.re à un Incroyable d ;ré rêtracwre au.• dHorma
tlons morales qui cmpolsonntnt à la •1lle le carac:ère de 
toua ceux que nous applaudmons à la sœne. Aucune tare 
prôfeM;onnclle, a eun œbo nage pa.s la momdre raruté. 
EsUlcr est ccnt~·.e d avoir rt'.1SS1 Ma;.s son ron~"'ntemf'nL 
est modrste, U l'St llml>lde: elle se réjouit de ses pl'rfonnan. 
~ aur un mode en quelque aonc artlsanat. .. e:re r;t d'aw!r 
éte ap;>laud:e. pmdant quarante ans, comme un ébcnl!te 
d~ Jadis a tabaudlra t d'a•o:r LtvJi de bcl!PS et bonnes armo:
'"" ~ d'a•olr été rellc :é par les patrons par les clients. 
tout le lonr d'll~ no déJà longue. 

Qu.arante ans dt\-ant la rampe Quaran~e--t:o~ ans e"t&e· 

tem•nt. !:sth<"r lk'tenre dE'<"l:ttt â q•il Yeut l'entendre: 
- Jal so ••nte et un 11ns et fat d~buté à <ll<-hutt oru rur 

un • vr111 • thM•re. Mals bien en~endu. j'a\&IS déJà des 
pl•nrhes; )'nt touJ.:>ura ch•nté, Je crois Dans des ca.és
conr•rtl, d'abord. 01' ana de café-concert 1 A huit ans, chez 
Dfolvlrne, d•n• une eour, au co!n du boulevard du M!dl et 
de !a nie du Remblai, J'ai dit ma prem!ére chanso:'I .. 

Je me produtsats pour une • œuvre • et, aprè$, Jal rait la 
quéle ... 

~ 20 ami, lol"lllU'<>n •"l~rera son • quaranutine • 
~tnalr., ot:lc!el, aux P'oll~Btt1ùe. ello quttera uns de, 
encore. ~ta:s ce ne 5"1'11 p<>:nt pour 100 bénHlce. ee ...,,. 
pro!Jt dea Invall.d<'S Prémyanta, et b bOnne ~r 1 
une bonn• !'f«lte qui g n!Cl'lra aux gnndo-Un'ta de lot 
:es tt~tat.lons qu·ene a donrite pour alcttr ck pau\ 
diab!C3 dt"- ln•aJttt- .. _ ,,,.. ., 'tsonn.1ft"L.. 

COMMENT ESTHER VINT A MAIGRlt. 

- Pelldant la c t1 r lnnt:c &.•ll.:r f 
\'O)'Bts comine Ça dea ta& de c œl.ou!t" • a ceux de ,cl 
noa.. qui étal•nt dan.. des campg. Les AUon:lnds, ça ' 1 
par Ira embête.r .. A!o~ y m'ont ttt\~é en oonectk!nnell 

- En correctionnelle? 

- Ennn .. t. la command&nw • Alors J'ai oomm.,,~ 
matgru-, 

- A m&llfl'.t? Voua av.~ fü mise CD P:IMXI? 
- Non, h..uttwseme.n~t Mala Ica A'kmar.da , m &1'&lt 

tellemtnt énervée quo Je m• 1u;a m1ae à lood.rê. 
- A tondre, tat-<e poS&!bJe. &.1.hct? 
E>ther me reptde d wi air ça1c. 
- Je SUIS d~cndue Jusqu'à Q\l:lrante et un l<:Jœ. P<m 

donc! pour mon Jire, quel malheur c était làl 
S.lence . et a He un soupir • 
- !nltn, J'ai reprb. 
Oui. elle a rtprta. Elle tto.ne sur aa poitrine conaldfrat 

le man:eau de ta~pe :out a:mplc QUl la r cc:ic Sous le ma 
:eau. Il y a un 'entre. des appa.-.,u. lactogmœ, UM 
&ll1.6 doute d"' Jatnbcs. le tou~ Il 1 t'ai •~jle?ll()IC f Ei!ll 
est une femme, et non po m un s:iu = . 

C e$t'. une rem.me. m.eux qu'1ne ftmme, t.ne force dkb: 
ntt de la nature. une Mme Angot brab:mçonne en qUI n 
mitait l'âme dea Hal'es, un JOlll<r oQ rauqueraient ou ra 
couleraltm toaa le$ cm, toutes "" l'Ullleurs de nQS 1\15 

Un vieux ooup:et hu re• 1cn1 Il la mémoire Elle l~ 
tore, •ur ce reriatre de contralto bUs.lc-tallle. qUl ra.t le d 
espoir de l'orchostre Et elle éclAte de rire, •niant Inam 
que le goût du lr<d •n ne quittera lfl'Avcc le dernier aolij>! 
•'le pas."' dr là au rrlraln d'Au temps de• certU$, onrhAlll_ 
de nouveau avec une romance de Oeortca Oamtr q 
vanta Jadis, aec une .t'rt'rett' nal'lj1101Be. aux BruxeUoll 1 
l~. 1.,. plaisirs de ln Mtatmn pour qui sait, c6te à al 

aveo quelque ondine, rxpertrmrnt th'cr sa coupe, tltet 
sa ... cou-ou ... pe 1 

Mata aoudain &.ther cc.>ae de lire Son petit chien. Il' 
l'aocomparne J)tUWut, et a q111 eoo man acrt de ll()Urrlt 
att.enUve et mutile, Vl~t de p<>1w.,. un g6nJ&semcnt d'lll 
pat 1•nce San.< dou, .. qu• 1inten1ew l'lmportu"". Et d• 1 
façon dont F.sth<·r lu! dit : « Titna-tol bien tranq11Ule, DIO 
p'tlt coco! •. on "' rend bkn compte qu11 n'a Jallllll.! f' 

1 

quœuon d• donner une kçon de brux 1101.1 a tél.te r•mmo
rn~me quand •l:c av111 huit ana, à la vért"· c·es: elle 'Il 
l'eOM"irncra au. it'r.Pl'lltl<>a.. ruturas re 611\'0UN'UX laos'ar 
qul est toute une cpoque e: que 1 ttole. lentement. 1"attlclt 

j 
• détr.:re &\'r<: tout ce qui nous rc-ste de na! plttorl"Yjtll 

Et pourt&ll~ - ttlOmphe:, amateur de la petite h!ato a 
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1:8'.ber Del:e.'U'e, oymbol• '~vant du b8$ de la vUle. n'at paa 
Bruxello1ae de aawance. Cl• e&l Wallonnt, p&rfalwiment. 
Ales&lnlrs, Wallonne de L<s&nœ. Et com.me je lui demand•. 

- Où da:lc a'tr..vous appra I• marollien, le l'lamand ech!A! 
Vlaamsch. et. P:I< surcroit. Io! dlalecte de la rue de Flandre? 

- Mala à l'éwle, naturelleme<it, me répond~Ue, à 1 kolo 
et dan_, la rue.. Mala vous Sl\vtz. pour le ech!A! Vlaamacb, 
le beschavtna Vlanmsch, J'Y comprends rien du tout! ... 

Et e!Je rit de nouveau, •DYeloppant d'Un reprct glauque 
e t affectueux toua ka ~treg qui l'entourent. Le chlen, le 
mart. I• report.<·r, 1<'3 ami& qut asslSlellt à utte ~no. Sana 
wnin, &ana Jalous.~. elle mér!IA! vraiment aon nom, qui, 
d'ailleurs. est aon •·ra! nom. et que jama.ls personne n·• 
pron<>nœ autrement que Deltendre ... 

Car lea Iola de la pbondtlque, dont Esther se tlche CXlllUM 
do son pn:mler p:uitalon, ex~nt qu·entre le n et le r, • 
lement 1lcr.::dts, a1nte:-cale l'exp!œ!on d'une dentale : 1 
AJnQ Ea"Jlc aua tend:-e J:iaque dail$ son patro!l,fllle, m&ls 
l.a pétulance ) aura une , :.te p'.ace ... 

CURRICULUM 

~ nous a•·ona repr1a aa biographle. (Je n'ai pu 
employ6 ce mot-là nJ encore motn.s c cun1cuJum •; elle 
&W'alt compna : c carlcole •. et ça l'&uralt fait trop rire ... > 

- Eh bien mlll\, eflchalne Est.ber : après Delvtrne. j'ai 
tté cbant<'r au Doulllon JacqueL. J 'aval.5 douze ans. Et 
pu:S à Mon.s ... J'nvnltl 14 an!, Je me produ!saltl rue d'Havré, 
chez Havelu,y et a~I dans un autre boUi.s-bou\3, rue Ms 
Cl ,n·.s. rn tocc dousqu'11 y avait une plSSOtière ... 

- C'ét&lt la plus belle de Mom. Esther. Elle était mow.
sue, odorante, ~ m\IIS al!alent du vert céladon à l'ocre 
Chaud ... 

- A Mon.s, Je PCDAls tout de suite trente franca par 
in :S. nourr:e et Io;~ Je ,Joua:. troi.s foi.s par sema>ne •• 
C'ét-: un oommenc<m•nt.. c éta:t 111.lOCe. Mala la malaon 
ft&.t léneuse . .Défe:'.ae do p<>rltt à peroonne dans la alle. 
a.ino.l!&llCe de tous lts lns:an·s ... Convenabel !. .. 

Mol>&. poortant, n't-'t pa.s U.'le Vl!!e ou l'on pulsle 
fowe carrl~re. A qulnu ans. E:s~her re;1ent à Bruxe;les. 
rentre chez Jacquot Boulllon. Elle a ra&né du galon, elle a 
le drolt de llftMCr deux !OIS par jour dans la salle, et d'y 
collecter a son prom. 

- J'&\'ala enfin, dl~l!c flérement, deux quêtes par Jour. 
Ce n'ét.o.lt c1 pendant qu'une étape. Le OM!no de la 

Bourse, aujourd'hui Brnu•rlt Flamande, l'allréte à trola 
franC3 par Jour; elle bondit de IA au Panthéon, rue dea 
Bouchers. Ce Pan:.hoon est un c vrai tbéltre t, là on paie 
aon en~rtt; la oon.ouimauon e.sr en sus ... 

- Alol'll, Eatber, plua de quttes .. 
- Si,.._ natnUement; le què!A! en plus, et wut et tout. .. 
C"&lt la glo~ ..... 
Ou a·rn était p:::w: If' inarch•pled. 
D :ut. en erret, au Paal.Mon en la b:enheureuse ann~ 

l!IW. que Ma.;iertUla dé!l!ctia la future é:oi:e du fraoe nre. 
Ge<» .ee Oamlr, P"U à peu. en f&l.sall sa l'ldé:e lnterplite 
C:e ae taUlalt un franc aucc~a dans sa parodie de a 
c Bohême • q•ll, m effrt. é!all d'une lrréslstible et Jeune 
&ait.; et, d6oonnal& lancée. EsUler ne quittait plua les plan
che&. !a!Mnt la navet•e do l'Alhambre à la Scala, de i. 
scala aux Galeries et drs Oaltrl•s aux Foll~BerJ~re. alaea 
en ce temp...,lâ bouk'vard du Nord .. 

Pula vlnL la J'Jtrre rt l'amalgrtssement, btureusement 
temporaire, do11t J'ai pnrlf. Esther reprit avec la reprae, 
comme bien on iw-n...,, Elle joua à Parts. tut la p&r!A!na1re 
do Maur•co Chevalier, coucha avec lul <aur acme, bltn 
entendu> dan.a un ektt<'h lnénarrab~e oil on la blslllllt dans 
un moote-<'luuge, en un rOle de servante burlesque. Elle 

SOURDS 
ENTENDEZ 

~ 
00soN'orÜNË 

connut !e labeur d:i s:udlo. &'<asaJ"ll mtme i:ne to:s l 
la comtdle, pouf3U!Vlt $Dl1 pet;t IOlll' de Bruxilloa, 
cha VoltetTa ou ies Van Stalle, tantôt chrz Qlltlque 
P~neur de apectac!ea molna connu. AuJourdbUI. la 
Chos c Mons>eur • Ven;·cken, Ir aJ'ltlpathlque d recle 
Foll..-Bergtte, c Mons:eur • VOS'T)'t••n est b.•n 
ccmme 1'6t&lent Mons:eur Vt1lttrra rr wua 1 ... au 
Eatber nt aocommodante, opum:ote. toujouni d'aCC<!in 
lea MeMleura auteurs, dlrecteu~ m;inosrra et c 
quaoU •· 

Que de soin, que de l!Olrsl 

- Ça ne vous •nn~!e jamall, Es~· 
cela. df'l)U1$ toujours? 

- N•Jn, jama..._ !'.tona:eur. En rln• foub:'.~ 
souc1.1. Et tenez 1 J'ai d<S rhumallsm<S. J'rn•re en 
fini! Je awa cuéJ1e, Je suis p.,.... Je m'amtl!<l I 

Un ami commun, qUI !a connait dana ln colns. 
la paro:e: 

- Oui, E.sthtr Vous vous •muat'Z al bl•n qu• lo. 
sc~ne VOU3 embêt.e. ou que vous ne la aa vrz pu conve 
ment, voua vous mettez à rire, l>lllS cherchor m:d1 • 
t.>rze heures. Et ce rire est tel, quo la o:.\!•, dcaopU. 
tord à vous regarder rire 1... 

DEMAIN ... 
Ce sera la oonsêcration of; .c Ut le mM&Jllon. De : 

que de subtiles aftuutes hnJU~"'l'•"' Wl:sKnt a la ''" 
artiate, aere là pour tuer dans le bronze œ pro!U Il 
la:re, Ir plus popu!aire [)«lH!tre de no•re tbéitre c ' 
bruxtUoa •· Esther acœp:e cetlé mJac en Jll.i• ao 
comme ellr a pna dans sa longue carntre tout œ qu'll 
d'U&ale d'~eo<er ou d'accompllr. Oh! El'e ne M r 
paa la ttte. la tre•'1L11Jeuse Q•JI a aau\6 des dlz.a.n• 
t~urs at de dlrecteurs dans l'embal'Tl.S, et qw puae o 
aujourc1'hUI dans su: fe'\"Jes par an. El:e ne ac prend pu 
Sorel ni m6me pour M!StlngUett. Pourlanl.. aon art 
lt.IN. d'une formule qu~I •t convenu de cl,...<er o: 
tacUe, vaut, par aon naturel, son d)'n&mllm•, peut-ttre 
roi.. mteux que les pénibles con10rs1nns de telle ou 
pseudo grande actrice du tout dernlor btlloau Le 
1011. qui est assez mauvais public, no a'y trompe 
mte nd~le à celle qui l'a si lonau-mpe dlvenl. c • 
Qù 'li la aent Infiniment &lneère, 1nr1n1men~ et te 
éprise de aon art. C'est &U&lil, taa. dout~ parce que 
dlall!#, le bon!~ d'Esther De:tenre ne aont [ldS f 
pub:lc !!nit toujou...,. par :rouver l'homm<. la lrmm~ 
d•mere le masque de l'acteur. n dertne qu'ici D n')" 1 
du bien t penser et à dll'e; U réptte. t.vec mol: c B 
breve, bonnt•e e; aen.slb:e Delttnre I • 

APPAJU:•L 1 SIBLP: - !"SSUS GRATUITS CH!:Z 1 
F.E. BRASSEUR, 82, r. du l\1idi, Brux. T. 11.11.94 --..... -_-n_1*l'f_ta_n_oa- 1n.er- .- .. --a-.-....,-,-paa-rt-ad--.-,11 



POURQUOI PAS? 

SANS SOUCI/ 
tJJJec UJ1, ?nJ)fR.uJr, p!Opl'I. 
v oue moteur moderne, pui•=t Cl préci<, comommc très peu d'huile, mais il la soumc1 

à une dutt éprcu\·e. A cc régime, l 'huilc ordinauc •c décompose : elle calamine, clic 
gomme, elle encrasse le mo1cur ... ELLE LE FREL,c ... C'cs1 pourquoi Mobiloil s'impose : 
En effet, c'est la sculJ huile débarrassée totalmunt de tout élément indésirable par le 
fameux Procédé Ocaro<ol. Sous le plus dur sen-ic:c, elle assure un graissage riche ci sub
t<anticl, to1•t en gardant le moteur rigoureusement propre ..• 

Adoptez-la dès aujourd'hui. 

PROCÉDÉ CLEAROSOL 

1111 



ÎIÎZ POURQUOI PAS? 

PROPOS D'EVE 

Incorrections, pataquù, ignorance .•• 
tu programma 1 "' Jtl, - dat-on. l'accrot1.ent tt H 

compliquant d• j®r en four; le1 tt~1 se font d'anMc 
"" onni'e J)llU ttenduu, on u!gc d'm/antl de dauu on•. 
d.'adalt1«nl1 de .Ctt d'f connal•.oa~1 ri mule1J)lt1 qut !tl 
oduue., pi.ln• tic pltlt, 1• demandant avec angw10 com
tMnt do Jtun<1 tllt1 pourront 1a111 l!clator digérer ~t'< 
.uraltmental:1on, co111mtnt de /eunt1 e<>r1>1 en crotna~ 
pourTont '°"' dtfo11/anco "1P/Xlf"lor ce. con:eauz alO!ird11. 
Fore heureiuement~ rkn n.'elt s>lu.r soupl"'. pltt1 tlartrque 
qt;'unc cervrll• enfanHn•: cn.i ab.•orbe avec une lntpu""" 
bic oomJ)lal.fancc ce (IU'on r<'l't bien lad ~onnu. Et po11r 
le C«Pf Z. 'fXJl't ut Ill pour oomgtr le toTt que pOMrrall 
lut fair• le lllnMnOO• ICOlcire: """ bonne partie de /ON· 
b.lJ!, de hcckey, de patta ou de crawl a u:tc /ait de àtt 
~tr rcrpnt de cc ~ tr0p lie gtomttrv, tr0p ac 
fi'«:, trOp de pllJIJlquc ou trop de lat:n 11 arcncnt cwe11mult 
de """il"2 ~mnu. 

Q•'on le dtJ)lorr °" (lli'on l'en r'fou111e, Mlù tomm!I 
c!ollc au.torut~ 4 •8JJfrn- de et Ja:t une 11tT>ératl0"1 d ! •"· 
t:Ontl ou du mocru d hommt1 C1'1tlllt1, 4' c honnttu htm> 
"'" •. comme on dûttlt 11• Xrlll• 1t•cle. H•liu ! IOlll Il 
monel., OPJ'rend le ltrttn ri le vrtc tt p/U$ ptrlO!lnt "" I" 
1.nt, C't$1 un ftlit Ct n'"t pl.., l'tlt'rncntauc gtograplll•, 
twec 1e1 no1l'~laturt1 de contrtt1, de ,,,.,.., de flcuvu '"' 
de oapl, orleratt1 du Nord. ou Sud, If faciles 4 r tt.cnir, " 
reptrer sur lr.1 cartt1, oue ,.on en..setgne a11:r gouts, t:"tat, 

dt• l'tco/t primaire, ltt QtW!'oplrit t'<'On<>mique, c humatnt t, 
comme rim dtt, quj, o~rc 1<1 rtatt•t11111es comparatari<'•. 1•• 
tabltau.z 6JIJIOpliqlU1, 1t1 lncur.rlon1 cl tnu't'7"1 l'hllloire t t 
la preh&to;.rt, u1 éelaira aur le tral"arl d4 llomr!t~~ vnt' 
tire pallfonnante f'Ol'r d.u npnlf di1à /onnt1 et mnù>I~• 
f'IOU ne ~t que ,.,,.chorgtr li.cl CtTV<!au.z r.YTgtl et lei.r 
lîl/1111er conJ~n t! t>IP>lll. Le rtnùtat? Il est fTappant. 
{'n ftUnc garron dt •'lrl!lt aru, tntdl1gcnt, dèf/Ut1'Z de con
•.altre. et qui a pont brillammt1lt d.cJ aament unirern 
rairu. 4 qi.1 Ion parlait det'<l>U mot l'autre tour d.c la rl'le 
d• Ftt, acOIUllt 10111 con/IUlon "" JClt'OU' oV la Jl.rtr IUT 14 
carte du monde. Mali oU rlgnoro~ octuellt t>t le oln 
1tnnblt, C'tll li.an• la con<-.rJCltion coorante On a comri•· 
qut la bonnf. vttllle gnlmmaire, 011 a fatt 1.t 1'0'1011/IC log1 
que - q11t ttatt d.'un mh'<lnllmc If limp/c, li allt. tt luml
nt1'Z - un ca11t-Ule chl11o<1, dan1 lequel le1 éc<>laer• J>'l· 
taugmt en bdlllant: tl n'ett pas d'htbdornaclatrt, dt fournal 
de 111odt1 t'Olra de q11oltd1rn, qui ne propose a ... ltcleur< 
quelque tnlome grar11mat11:ale, qu<lque rtlnr1 linguistique. 
Et le langoge (><;tuel dt1 cla3'e1 djU.J culti•~tl est ~ plUI 
pauin. lt ph• ln~tatn, le p1..., malhabile (11'1 toit. Cette 
paut>rett. celtt maladrt11• 11'e.rclUC11t J>lll d'allln<rl la f'Tt • 
ttntilm, c.·!a m ..,11.f dire. tt ltl qui tribuchc rur raccord 
d•• ltmJ>I de t'tl'bt•. rougirai: d.c dire bc.~n,.menl • der 
nier ,. comme tout le monde. rt r te dt sc:m ,xii-t c vlttm.! • 
~Jt fait plus riche. li n'ut pa1 flltqu'4 la pro1lO!lCl4tton 
r•adttion."-tlle du fra~IJ qui nt 1'alttrt auc rme rap1<1;tt 
é.tconctrtante J'ai pu eni..ru!u. et en plU1it•1.r1 oc::ccnon<, 
1arltr d "" homme • tra!IZI » d.e troot. d'un /trOCI! c gt.,,_ 
ber> (à (l'U4lld u~ plqéon 1) et /aùt 11Uvre une tnumtra 

lt<m d.'un c eocdcro • bitn tattt. W>ttt (Ille let 
Q'lil m'lnflfgto,.,,t ce en.cl rupplfOc auraient ""'VI 
noncer l~tcr.cmtnt le tJlre Il• d.trll!# /oz.mxt 
odn Oii du dornkr '4~ (11'(1tntl1l, rt <11<'tllt1 
ton C<rkr tn entendant lt J>OP•lo parltr dt c 
tn onlcvlanl tOMttl lu consonnes, ou tnO!l«r c ""' 
comme c partogor • . Ct1 mcu111creuT1 a. fran('Qil 

d.'autre part /aire """'"" d.t dttlinctlon " ' Cllarg 
liai-. ""4r tlocutlon cm.rantt. Ltollaru danger~ 
rtrrtnd.Te un ft1' de moll facflc tl tant llOlt Pt1' Il 
/ont ,.. multlprttr d.oru lt1 entrttlen1 /ami/lm ln 
lu vtlouri et lei palaqld1. 11 mf/ft d.t aon1u1rer Liii~ 
•'tn convo.tncre: le trarn;ai. corrtct tzlgt fort Pt1' dt 
s<>n1, et fi en °'""" peu tligant d.c parler dant la oit 
rant• comme 11 l'on déclam<ltt un potme. 

On me li.ira que te "'" •tlltrt. ciw etl lt0tr1 
mtnt1 ne '°"t l/Ùrt que <U ~ttttl /ar;11u noui 
d.ant l'enHmblt d.'unc 61frrl;>h<mlt, (11''011 1Urpl•1 lt1 
note• d llkr dtt11tnncnt rite lu amW111nl#1 
d'CUfOl<Td11ul, tt lu llarmOll<'I C/41~1 dt cltmatn. 

En lta·...,... dr 1 P0<;r unc oretllt dtlJcott , hilM j 
/1J1J.11t nntt rute """ /au.ne noce. c·m-4-daro "" t 
pt:11 ,,.ppli<:c ... 

L'ère de& grands nettoyages 

Le rrand nettoyage de PAques ""t une t.radltlon qui 
PR! pr~ de pt'nr. Toutai les temm" .. ,,. rxrcpUon 
mtucnt, mLa la plus grande pan!e M le aul)!Jr1m 
!>"UT rten au monde. O .-01u~ de l'a.stlqUl,fe • ou 
Au tond. le plus à plaindre dans c .. lnOOlenl.$-là 
mnrl. Il le peye cher, le plaisir d'avoir un.. m&faoa 
Pendant qulnu ;ours la ne lui eat lnt.mable r:t lt 
tort. c'Clt q-Je a1l cbo:..lt c:ttte ptr10de-IA pour , . 
I& femme IUl reprochera tt~ement de l"aro!r 1 

do:lnte • dans de perelles c1rronstanc ... 
1' t"Ull• cla.ssique pour cc lmtt de U'&•·aux. c 'etll 

vieille robe. la plus vieille potllb~. dfs MYat.09 M 
che»"WC m l'air ou en mêches pendante1 IUJvant 
tures. Grtce au clel. au moins m cc qui concerne 
nues mtnactre& la Jeune génklitlon ~1., le 
clwle. Lea a!Jnples blouses de ménar• qu'on ••nd 
11<>nt toujours la tenue la plus almple et la plua tm 
POUr les beeognes ménagères. Mal• Il arrive que M 
ne rrullle 1'9-• avoir la même !Rnue que Il\ 11·rvan~ D 
une mode pour le,, costumes mfoaaers. Cfll dtt'oln 
n~ la NJopette de ~!clen avait la plua ~ 
Cett.e mode-là <6t un peo )lll&lh. C'eat une t«>Ut 
i por'er. Elle exige un chic prçonnJer ~ m;,e 
d·a11wu qui ne sont pas à la ponk d• tout le 
puis lrs salopetieo. les .-ra!ea. sont &OU\n>t b'.ni 
clr-'•LWS. trvp lar&es ou trop étTJlte• ow»ant le eu • 
tenœ l la talopetle. U faudra la talre faltt IW' 
~ coot~ qua a le p:us de laveur, é'cst la robt 

de <Oton laV11l>le; on peut porwr un chandail en 
mA!a 11lulle de bras étant pour lea net:.Oyqe1 un p""211! 
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Serre, 
91. Chaume d 'b t Dea. 

prfo,..14 • 1plt 11dlde coUetllon de 

pr1n!Qapo, • d .. prb tr+w ' ' • dllia. 

n6ec&l'f. on a ;>lu 80U"l'eflt 11"1> cha~ que tr'O:> 
• Cetta robe lllllt I• tonnes à la moœ, lell !orme& 

r.atun:l:emmt; ~ n"alle& paa .x~ter des dra
a ftn\I en Ylchy à carreaux! L'ldfal. dana ce lfC<ttt, 
la robe chcmlalrr à Jupe a.s.= ~ tt assez la.rge 

• YOUI donntr toui.• l'a- de vœ mouvement& 
pai!:om d• vkhy Il ca.nnwc; c'eet l'élo!!e cou-

• pouce qu'rlle Nt à la !ols llOllde et crand lelnt.. 111als 
• <le dmrman!<S ttoti ... " neura qui IOllt gral'ld teint 

t. PourQuol ne pu sulne la mode ~ ce dc>
amme dam lœ autres ? n &1 t'OllS prélérez la 

.. • 1a n:iœ. vous poun-ez :a tatre " ~'"" n~"'-
"""" d~.lllCllls la b~ blan<tle d'ln!l.mllb 

tut un t<"mpC à r.i mod•. C"..,t ttts Jol1 la pnm:~ 
• mala Ica t:aoea de vœ d~4renta travaux a·y 

en: tm "'1>:.lement. 
connaissons uoe charmante Jrune femme qui !ait 

mén3;e en short. C'est év!demmœit t.r+a a11Tée.ble à 
mata. c"œ~ un peu emb&m!.'1!1&11t en caa de pAlabrea 
les toumloscurs. li est peu~t.re LnuUle de donner au 

ou à l't!plclcr une oocas!on dt ae rln<'<'r l'œ11. 
llez peu le madru ooqu<-t•=rnt nou~ l)UI p~era 

et ainsi pa:tt \'OUS resterez a u.s.sl lliriab;., à \"Olr 
1'llt:o mabon scm po:'Opl'e. 

e, votre jambe est bien faite, 

elle 8t'ra plus Jolie enoore en la plnant d'un bu de 
naturelle. tm !ln. Quand roua tonnnltrn la valeur 

1 Sheila C11nadlan Pacil!c • en aote naturelle, qualité 
lne, d'une rxtréme finesse et. en plua de cela, d'un 

modt'ré, Il ""'•· MadAme, vomo bal prt-léré. Le ba.s 
' Can>dlan Pacifie • e>I en vtnte t. la malaon 
L, cha1t~ d "h ell<'O, SS, à Bruxelles. 

gloire dea dentellièrea 

arom Mjà parlé <ln blouses de l!llCf'l"!e Pour com
la rétrœpecthc qu'est la mod• de ~ltt MlllOll, on 

à nouv<au des blouses de dentell• d"Irland~. 
en ft\'onl Wut<'S Quelques-unes au fond d<"s vteUlf'>!. 

; nœ mi'rua rn onL porté et l'on gardait prcc!eU1e
L ccs c mt'nemcs •. Helas! comme bta11coup dl' rcu .. 
!amUlalt:1, rcllt&<I oont uiutilliables aujourd"hui. Lrs 

d 'l rlandq que porta!én' DOi mtrre oont ctnérale
d 'Une œupe lm;>oo&!b~ X... men eillcU!C dent•lli- est 

m •.=!lOmbr&blea pet..•s morcœux et U TOU& !au. 
lalsS<'r dormir la ullQt:e au fond de sa malle. 

Il ,.,,.,a vOUltt une blouse d 1 rlan<le. u ne •"OCs 
plua qu'à m command<T une. Celles que nous por

ne aonl. b<tll'~ment ,,... faites d'Un puzzle de pe
eaux; d'hnb lu 001Titres les tnval:lmt tout d'une 

A TOI m<.'O\ll'f'a. Elles sont heureusemrnt de tonne 
&Impie. et falt..a lndlflfremrnent de fll blanc ou tcru. 

voulet. ~'"" pratique~. cho!Mlssn une forme chemt
raas po~l'rl'Z la porl/>r longtempo; Cnr, si l'ltlnnde est 
bJe IOn prix f'St !<>tl.low's lm élt'"é 
pn:teoa enro.'"tl cet été des ranu d'lrl.and• quoique 

fal'C"Jr Sllt moins crande qu'aux Eal&ons pr~t< ' 
l 'on rttOlt dts cola cflrlande. tes OO:. QUI. •ar u· ~ 

de .-eloura no r. ronstltualent autrdola la tem;o 

cle tous 1.... P"Ul• eazwns. 1 
« NOS CHIFFONS » 
CouQeS aold~& • 38, rue oreuy 

Vou. ferez, un jour, un euai 

au Dôme d(S ))alles 
M~n !on~ en 1883 

et rtput'9 pour la quall~ " la dlstiilC'lon de oee ~ 
"'" m"9W'M. SOI prtx oont borul~ .i eoa oholx en haUi. 
nouftalll-6\ pure !&!ne - le plu& *'1 du ~ 
89. r.~Hwt·H<rllœ <P. awt OaLSl.-HUl>6't) T . 1144.11 

Jupons et frou-froua 

Vd.cl que l'on reparle dts jupons. ~ amples Jupo!l9 
comme en porta.lent """ grsnd'rn~tta et qu'on a déjà 
tenté do ressuec1ter à plusleun ttpN<.>11. 

Le Jupon tlrnt une place énorme dana la Jlttérature. 
Que n·a-win PM 6czlt sur le jupon? C'<6t le jupon qu1 
prornquslt re f&rn<"UX c trou-fl-ou • qUl a tait couler d('1 
nota d e.'l<'re au temp& OU Il Y &Tait r'D(O?O dts mes.5111'.:?'I 

pour mvre les !~ dans la NP Eh bien. u tact en 
taltt l\Ol.re dcu!I : U n'y aura plus ni frœ-!rou.<. ni l!tt6-
ratun .sur le Jupon. Q'Ja.C.t &W< .Wnma. c·ein une race .,tl 
YOie OO dlspanUOn. 

Ca.r quelqu~ ef!orts Q"Je l'on !....., pnor lœ remettre à 
la mode, U y a P<'U de chance que n""3 "'IJ0'1.!on.s des ju.
pona à moins QUe la mode ne ehan;e illbltemcnt du toQ\ 
au tout. 

Le jupon n'a de rai.son d'être que llOU.• une robe extrê
rncmrnt ample et bouffante, et, e.xcéJlUon lalt.e pour les 
r~ du rolr, no1:a n'en sommes pu encore IAI 

C"est donc aou1 les ro~ du "4lr que l'on met ces ta.
mf'UX j1q>Oll& lia sont de oole. b~n r~ndu ct lm omt:s. 
La ~e du ju::>on d,. :a!!etas •"« c ch'-"'U'êe • parai~ 
un peu pasgk>. Les p:us joli> J\ll>OO! que nous a.-ons ros 
étalent entlhtmf'llt Pl"'-~ •~ t. rayur;:s t.lyadè::'cs pr'.
dans ùt 1argeur. llOU6 une robe unie et très olmple. 

Chez Natan 

D•ml~:e acma:ne de pr~nta•lon de 1111 col!ectlon de 
couture rt 1.1\llleurs. eppropnée au C!ldre !aatueux de sea 
nou,·eaux acrandl.ssement.s. 158 ne:iue Lo1116e. 

Le& adversairea du rire 

Sltt-<>n que le nre a eu smwent d 'D ll'OCtl ad1·erna.tres ? 
c:ement d"A.cxandrte êcrtva.: au IU•• a:O.:;,, à il<)ll ct.<c!

p!e Ongtne . c Rire e~ !a.tre r.re ne con~tenn<nt guère 
a de.. chrétiens 1 • 

Le du1x:l'me ConcCe de Cartl\ai~ ét.1lt du m~me av:& 
et les p,.emièrca loi& mona<:ales dtfcndatem tout nu en 
géntra:. 

I~ parait qae Caton l'Ancien ncn p:us n·a janur.:S 11. 

Lemper~Jr C2lipla, à la mort de ..a aœur Draoli..-.. 
d!'fencL: à aes aoJc:a de r.re 50ua pe:ne de mort. 

0:11.r.r crom .. •U al!llait à :el po.m la ioombre ~v~n:~ 
q:.l."..! <!ef - .. A:=;:a..s dtc r: 11.manct:e. 

Le Te intur ier DE GEEST 
39, rue de l'Hô pi tat. -- T~I. l~ . . ">H.78 - E .... NEITO\ AOEi:. r1,1 ... 1;010N1::;; 

~ • ~ BELLES TEINTU!{F.o SOUDES 
\1 U DETACHAGEt; RAPIDES 

Fable express 

Ar.>:it per maladresse, nnven6 aon icau, 
Le JC01Ulte ramasse a1·oc ~ ,,.,au !'tau. 

MORA.LITE; 
c J-.!panche, donc fessule 1. 
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Un poète 

Le c Tiare • n't. pu toujours eu la dent féroce. 
Aux temps beureux où Il a·exerçt.lt, à tra••ra lea m.i.ni. 

tèns qu'U dévtns<>lalt comme capucins de cartel, à un 
ateepl~ qu'on n't. pu oubUé, Il était le p-and amJ 
d 'une adort.blo comMlrnne qu'il comblait de menus et.
deaux. C'est t. elle Qu'il t.dr...a, da.na un écrtn renter
m&nt une plke d'orfèvrerie d'un travail délicat, ce qua
train, pastlcb6 du XVIIIe lllècle : 

• D'un c/larmant f'l'lft coquetier 
» L'Amour pour t'OU! a //lit emplette. 
» Mali l'll vouz manque la mouillette. 
» lrû, on ~t venu la donner. » 

~ .. :X:~~n.~ .. r .. e:~! LEROl-JONAU & CIE 
exécute elle-m~m• l.OUS oes travaw: de 

TETh'TURESetXETTOYAGES 
ELLE VOt18 DONNERA SATISFACTION 

Logique 

On parle devt.nt Lulu de menaces do guerre, de conao
!ld&tlon de lt. paix et l'on en vient à Clemenceau et la 
première séance de lt. Conférence de la Paix. Lulu 6ooute 
t.ttentlvement, pull : 

- Dia donc. papa, c'rat.-11 vrai que Clemenceau a aauvé 
la France? 

- Mau certainement. mon petit. 
- Comme Jet.nne d'Arc, a.lors? 
- ? ? 
- Alors pourquoi donc qu ·on ne l'a pas brûlé ? 

sltne MAILLOTS et RAQUETTES :;, J~d: 
Quelquea peméea de Georges Clémenceau 

La suprfme »N'l.U est le. patlrnce de vivre. 
Ce que noua dénommona verllA! n'est qu'U.oe éllm.lnatlon 

d 'erreurs. 
n ne peut paa auJ!lre d'éin minorité pour avotr rataon. 
No troublons pu l'homme Qui remplace la vie par un 

rêve. 
QuJ pense publiquement agit. 
n est aao do ttpandro un peu de son bonheur pour se 

le taire pa.rdonner. 

Une spécialité 

Le lieutenant ~"Ill britannique Sir Tom Brldgot, ra
conte qu·11 .-en tut wlr Veruuios. après !"attentat quJ eut 
lieu à Pana. On al'alt tranrporu! le b:essé à l'bl>pital de la 
rue Oeoraes BUel. Il le t l'OU'l'a dan.\ le lit quJ reçut Clemen. 
ceau. ap~ la ttntaUve llmllaltt que l'on sai:. 

- Noua ao:mnea ~lal!s61 dan.\ lœ a.s.'8.M:n.ai. de pre
miers mln.latrea. d1t la Suptl'lt'<lre Innocemment. 

A. BOLLU 
&CBA.T AO l'LOS BAOT PRIX 

GROS BRILLANTS 
'l'IEIL Olt 

Le lendemaln, U appela la SU~ et IUI dlt 1 
- J al r6l'é cette nuit que J'~ mort et ~ ~ me 

acntala à la porte du Paradis. Saint P!~ IM d~; 1 J 
<onna!s, tu es Clemenceau. pas de place po11r '..ot Id< 
l'état o(l tu œ. n faut retourner lut' la lm'e ll'IUI 
confmaf'r. 1 

Le ~· de la Su~ ··~oul.!lall dé-J/I, mw 
menoeau oonunua : 

- Je dia alors à sa.lnt PJerTe : c °" n'eat P&I centll. 
Je auL.• \1t•W< et fatigué, U ne faut paa me forcer t. 
ce long chemin. Ne pourraJ.s.Je me conr-. devant la 1 du P•radla? • 

Saint Piene acqU!esça et s·en tut à la rtcl\ercbo 1 
conr..saeur. H~lasl Révérende Mère! Filurfr,\-OO.. qu'U 1 
trouva paal 

La SUptrleure poussa un lonf aouplr et n1nslala pl 

Le Narcisse Bleu de Mury 

le parfum q.d ca;itive l'àme ExtralU, ~. 
poudre r~rd •mn. etc. - En vente part<>ul. 

Un problème du racisme 

La ville de Langres a>'&lt pour aou ... prHet un to 
nalre qui comptait des hommes de eoultur parnu 1e1 
dnnta. On l'appelait «le Nègre•. 

Or, à Langres - c'était pendant la aueno - d•• 
ricains vinrent s'installer. On sait leur Intolérance s 
les noirs. n fallait déplacer le aoua-pr~tet. 

Clcmenreau, pour le demettre de ses tonetlona a 
traUvta, d1t à son cher de cabinet : 

- Allez. Wtnter ! Ce nègre, ra1te1-le d~ndre de 
cocotier 1 

- Mala, monsieur le Prés!dent, c'est un excellent 
c't.St un toncuonruure trts sùr, c·-. .. 

- Ah 1 Alon, qu'U remonte aur eon cocoUtr 1 
Pourtant, trou senwnes après. le c N4re • tut 

ClemenC<!au anit trouvé une oolutlon qui Io cornb 
Joie. n avait nommé le c Nèçe » eoua-prtfet à Lo 
(Indre) 

Au MOULIN d'OR 3'f ~~sTPl~~-~'11 
DINERS COPIEUX 6 · DINERS BOURSIERS 8 

A FR. A 
Rtputé pour aes diners de noces et bt.nqucta Cdem. 

Humour soviétique 

On rrn.nd éditeur de la rive 1aucbe, ayant 
\'O.cl qutlque temps un ouvrage sur Staline. Mir.a 
exemplaires en oervlee de presse à MM Rad~ et 
amlo de l'auteur dJ.ap6rU, lequel n'était aut~ qu 
Bart>ime t! 

On aalt que les d<'<llt anciens cocnutlSlsalml du peapll 
N.ê c:onclamnft> demlèrement lora du tamf'UX proc6I 
Mœeou. Et les Tolumes en quE1C1Uon oont revenua à 1 
pc'dlU'Ur avec la mentioo sul.-ante : 

Adresse Insuffisante. 
L'éditeur a trouvé un peu rok'• cet humour .,,., 

Nouvelle méthode Simple et sclentlllque de tl~ V 
ROROSCOl'E aut.omatlquement, 1rràco t. la menre 

La « conversion >> de Clémenceau l BOUSSOLE DU DESTIN q~ = :e.c~c 
• 1-rllc. ·~ trala d'envol: Ir 5.70 à ver:-er au C· ch. p 39 

Le médecin de cette même cllnlque raconta un Jour à Sir Sa<!olne, o8. Galerie du Co:1JX1erce, B-uxel!ea. 
Cfom Br1dget l'anecdote IU\V&nte: 

Lea intlmutte. re1tre1...,. a'lnQulêt&lent beaucoup du aalut , , • . 
de !'&me de ClemeMeau. al bien que la Supérieure se r.aqua L art ep1stolaire 
un Jour à lui demar.dM' a'U ne ae <ou!esser&lt paa, pOUr 
faire plaisir t. la communautA 1 Tout le monde n'est pas Mt.dame de SéV!in~ C'est ce 

- vous ~tes ioules bl<n 1enUI~ pour mol. rép<>nd1t le ;><rue la JeuM trut:tt<trlœ QUI a reçu r~eot ce 
Tllte. et Je dt\alre 1-ivmient l'OUll c!tre agréable. uwa U faut c a. v p. Mar~Loui.se a pria une Pl1n<' a. v, p 11l c 
pie laWeT dorm:r uno nult IA-dtf..>-us. demande nour al!er t. la cour, voua allez b!en allez a. ' 
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ie hiltoire de La Fouchardière 

d• a 1'• "' · -rdlm. ch. n_. • r de 1 L'ŒUY?"C >. & 
• une ç;,.n•t!e en Be:Cl<l'J<'. C«la a·exp!Jque pu toutH 
• c:e rabona. •~ d'abord l"'ltt qu'U a l:IOaucoup d, 

• Ct't b~moM• met de l'h:unour ~ d.&na .a '1~ 
:1 c:ie c:e ..,. !Ual<>lrel qui rmionr• au lend..nain de 
rJelT<' t't <rJI. croyon&-OOUJ. e.!t icnorH ~ lec~ 
• do l'oxcellent cllrol1'quf'llr de 1 L'Œuvn >. 
1•·a1t appr1JI q~e l'tv~ue du Mans, par une aulte de 
Ditanu9 qu'il ne chercha paa à approfondir. ,. trou· 
t•11e :e proprl~talre œ p:ualeur11 d"' rn&illôns holiplta· 

s de :a Yllle En réa!!~. Sa Or&Jldeur ne l'an.!t pu 
upru ~ de aon pala" pu la !ot d• elpan· 

, el!e aralt nçu. d'un• d.- - ouall:.S, un b<l lmmtt· 
e: dœ mabons de raJ)l)Vr.. prk!Mrntnt ce;'.es OCC"Jpffa 
..,. damra L'nêque, ne Mebant oil ~r aa t~ 

la donation. '""" l'in~tk>n d'txp\LMr au plua 
la peraonn•• lt11èree qui OCCUPfllent aes lmm<ub:es 
emmt, la (lJerr• arriva. Le iuerre •t le moratorium , 

que. .., 1920. l'é'v~ue du M•na continuait à !'<'Ce
l5 k>1V'I difll ces personni:"S qUl f"xercent comme o, 

ane profession que la po:lce 10:~!'<'. ma:.. que ta mora!e 

LLERIE St·MICHEL :;-è:,~~u.~73 !: 
ux _ dentelles véritable• à partir de 6 !ranca 

te au précédent 

Foucl • ns en d<>nner l'ex;>:lcatlon. rapporta 
anc quc:.ques commenta!:• for. joywx. 0·011 

a L'locrlvaln comparu: ck'vanl la j;.&;:u d• aon pa)'i. 
Vo ni nom? demande :e pr...ident, se:On 1·uaa11e t: 

la P'oucharditre. 
Oul, m.lla votre vrai nom ? 
la Foucharditre. 
Cla:mtnt 1 oe n'es: pa.g un pseud"n~-m•? 
Héa.a ! non. Je a= b1tn M. dt La P'o:..'eha:'dlt~. ft\.I 
. ri de Mme d• La Foucb>rd!ttt 
Bon Vottt profesolon? 
Th~!Ml 
Co'llll'.en\ ! thto'.otrlen 1 
P~rfalt•ment. Pcraonne ne peut m·•mpêcher de m'in

' IA thloolorte C'est ma principale occupation 
Pa.»Jn.s Vous rf'connal.&: .z bien a\•otr ecrtt :•aru.ctf' 

e ~ 
N;n. 
Comm~nt' non 1 

No:i : J al Dl<'fl '•nu :e ))(Jrt~p!um•, ma:S c'ea: UDl• 
quJ me l'a dict• 
ant qu U ne p.>U."l'all rlrn tirer de ce pbénom~n•, 

' ent pa<sa le plu.s rapld\'mrnt po..slb!e au d<'b•· 
P'ou<h•rdl~re lut condamne comme U s'y attendait 

une l<mM• "" ""'H1ra manqu•r d'aller admlrn- la 
~ rolltc:lton de printemp.s, QU• :'>latan. mod~·· 

te '1l co momtnt, •n IK'JS ulona. Pour •Mter la oop·~ 
èl03, lla ne IO<lt pag expooios tn vnnne. 

7', rue du Marelle-aux-Herb<"•· 

Lende qui tant ttrl\'\t up!ralt trcs krt à ta 
dt la !'°'fion d'honneur •t mocnn • os l'a\·otr Cb 
•n IP2~. die uaa o!~ p~e pour c olf'<~re 

eon PIMl•B• • ta \1«-prœld•~• ~ la Soc1•~ d• 
de L<llr.-e. 
'* plalaantalt, au demeurant. tlle-m~me là-dctlllu.s • 
and J'o~vre 1 l'OUlcl•I •· d!Alllt-i>lle, Je me rtclte • 

nne, allona TI>lr 11 la rosette 1 ... 

A vaincre aans péril, on triomphe sana gloire 

Vottt pht i;: oo bien et le pl Dl' na<>!. t'est YOtre •1• 1 
A!.surez-.a 1 Dt. .;., moœent. p:u.s de toue~. ni pour \'Otla, 
ru pour i.. n>tmi 1 1'.a~ pU qu•.J 11'>'.t i.rop tard ! 
Comul:~ une aoclêt6 ~ tt spk-.&JU~ 1 .Elle YOUa 

documentera Ulla fra:S. De plua, \"Ola pourrez. en Clla de 
1->in. lmmPdlaC<ment ~voir clo l'argent à 3 p. c. pn>
ponJonell•mrnt au cep11.a1 !<OWCrlt. 
SOBELG~:C'ODI', 16, a'eoue R/>rlcr, Bruxelles. 
Bureau de 4 à 19 heures. Samt'dL de 9 à 14 he11tts. 
Agence a u,,, Rue de la CUqurtte-. 31. 
Ag-ence à G • nd : Rue Courte du Mar&U, 3. 

Et pourquoi pas ? 
Leur tUhrer ,. mei du eoton dana les oreilles, chacun 

aalt qu'il a te Dell, la gorge et les orellles senslbie•. 
Est-ce à CllU"" d• cela que. tonqu'on lui soumit le ttm 

Italien de .,. pmentatlon au peuple de Rome. li s'krla. 
furtbônd : 

- Capon, capon. Je ne pl&,,.., croire que MtlSSOllnl tra
duise ainsi mon Utr. de Fllhr.r 1 

- Capo, l'ai d'.; Capo, ~ayalt le ch~ du p:O:oco!e, 
MDS a.rr1,-,,r à ae faire entendre. 

- Qu'on am~ne I• profc.,~ur bel~• q>JI <'!t en ce mom•ut 
à B'îUn, tl me trouv~ra une rormult latine qui sera corn· 
prise des humanistes du monde cntlrr. 

Le prora""lr, que l'on requit a11r·le-champ, prenait le 
cale dans I• hait avec une Jeune ptl'IOrme qui avait une 
toute petite bourhe et de tr~~ trands Yf'llX, et qu'U p:é
aen:a : • Ma aecn!t.alll' •. 

La chemise brune hê<lt.a. puis ln\'fta : 
Arr;\'é<! prbentatJor-'. salua, exp!.c1.1 ons, d~loru aa

nnt~. Tout à coup. au beau m!U~ <:es hès1U1tlona dt.\ 
linruJstc•. la pttlle primaire hallrda • 

- S'il faut une !ormu1e qui !!Olt comprise du monde 
entier, pourquoi ne p:i.s dire : 1 Je 11111 le c !urore teut~ 
nlco • !Il .. 

VOLETS 
REPARATIO:-Oti 

JALOU~IES • STORES RISDOUS 
J \'AS Hl V ·EOHE!d ET P'I:..S 
151 rue Jourdan - TeL: 37.28 3~ 

Publicité américaine 
Daru; :c, Jardina du v.,ir.1n Le pa!)C! "" :ro•Jve en com-

rasr~ue d·\.in AmCr1ca.m . Un l!Aidl.na .. ~es suit e~ écout~ :~:u 
~V<'?'& t.on. U t"nrend 

- Cent mllle dollars! 
~lai& le pape aocoue la Ut• L't•ra~e: cr:e : 
- Un mll:lun de do'-1'5 1 
Le pa;>e :eate mJtt. Qoe:q •~ acoond~.- a;>rès un• onre 

no~,·e:.:e: 

- Dix mllUona de do:lars 1 
~ais te P•P<! ea~ "1.>branlab!e. 
- Mal.&. S3ln\..Père. sot:.pil'e te rardlnal, po'1rqUol ftu· 

Nua s; s~vére? Pcn.aez donc ce que nous po"rlcna faire 
nec ce tas d'argen:. dea eco:ea not:•e ~ dee bôp:•a::x e'c 

- c·e-.a1t lmpoos:ble. Il me dcmandalt d abo:;.r 1 «Amt·n> 
l :a !m d04 prttrea et de :e rem;>acer par :e :no:: c She:J 
011 •• 

~~';;~~~lt:; ROssr;-ELS LETTENS 
Succc..our ln"" VM ><EKKl!OVE 
l"~ 31. &Vt'nU~ tjf' Ch \'j ·rtf" Tf 

P4~11.1n1" ur..-,.~J1r=. .... h#f ru :r 
Pet1.:1 IOlt"J d't.tN ,, Ruoou,,. 

' ~ ,, ~tn au nu:rt tt llanJ 

Actualité 

- Au loin c cat l'Anchelu.sol 
- Quelle heur. œHI 
- Selz.e un qWU1. l 

33.32.37 
,,,, ,,._r.,. 
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~ "!_G~o~L& AMBIANCE -------1 Les beautés de u La T œca n 
UN ORCH!:STRI: 100 PC. ESTRAINANT On dem~r.. con!o:>du • la !..:tur.. du llvm t1e • 
DANS LA PLUS JOLIE SALLE DE BRUXELLES. 1'olca •• des enortnltes qu·u conuent.. Eoou~ Sa&rp!a. 

~1;.NGc'\":g • LES ROSSIGNOLS . ~u~·co"::~~. canon 1 
18, chaussée de \\'avre, (Ponc ::-..amur) Entr.. :es M>rres loi.tau me at1'MI 

MIUS U lai.ss• i;ne p~ ••• 
Tom los LUNDIS. JEUDIS, SAMEDIS et DIMANCHES Heureuse 1 Un èventaU 1 Q uoi complice 

BETTY OLDI<::R DANCE'S CLUB Aida sa fuite. alnon ? ... 
(Un rwuvcl orcheltre. mat.t quel orcM•tre 11 /J 

Avtc •n au.s: 
UN MAGNIFIQUE PROGRAMME D'ATI"RACTIONS 
C<>n.•ommatlou: 4 et 5 francs aux c ROSSIGNOLS• 
1.nme direction QUI ''°"" ftfKtil1nolJ au Bola de ta Cambre 

D demande une augmentation 
Dcrand. \'Oy.opur de CO="....,.,. a detIWlde une pet.:te 

audlmœ au patron : 
- Monsieur H~. J• nia vous d:r• unt bonne ch~. 

n y a trol.S a.n.t. alors que la vte ttalt bien meilleur m.arcM. 
~ vous dem1LDdals quatre-~ta francs par jOur; \-Ous n" le 
trou>1"1: PQ.s exœal!. 81 auJourdbtU Je \'OU.S dtmandals 
toujours quatro-VlJllU franu, ça voudrait dlr.. qu'U y a U'Ola 
ans je vous 1·olals En vous dem..ndant cent vingt tram~•. 
je vou.s dorme la prouve que je suis honnête... Vous y 
ê tes ? 

M. Honor6 a fait une aale tét.e pour convenir 
- Evidemment! 

Ah voilà ! 
Pourquoi prefrre-t-on pour a tU1" un sot qUI a un nom 

et une .situation à une homm• d'espnt ? 
~ • Ceat qu• les avan~es du .ot se partaient et 

q ce ce:.x dt respr:t oont :nconunurucab'.es : un duc fait 
une duche:!.Se. un b<lmme d'ell?<lt ne lait pas une femme 
<l'cspr.t. Œ1varoLI 

AjoUtoDS ' V 'f: 1"11L 

1 IBRAIRIE LIBE RT Y 
PAQUES : Jolqnant l'utlle \ l'arréable, un beau hvre d'rn· 
tants, une édition ortrlnalt, un abonnement de lecture 
(nOU\t compr.). 
Atelier de reliure, 69. Marché-aux-Herbes. • Tn 1244 25. 

Un modeste 
>. 5"$ <l-'bl•'• un courTlfrlau lttUralre alla demander .>D 

jour t. Montherlant quclqu.. rense1cmemen~ 1na1rraph!· 
ques CelUl-cl. qui v~lt de publl~ c La Rcl~ve du matLo"I • 
r•"llOnd•t • 

- Je 1ui.. ~ t. Par.~ le 21 anll 1896. en want ma mèr• 
c·éwt ~ jOUr annlvena:re de la !()lldat1on de Rc:ne. tt 
IOllS 1" "1;me rocllae&l du Taureau : le taurenu et ta louve 
ont souffle d• chaque oO~ de mon btrceau. 

J'ai !ait mea Kudœ t. la mal..<on. avec un abbé p~ 
teur. pull! à l'&ole Satn~Cro1x de NeUllly. J'ai ~ cinq 
fois mœ •RC&ncea en ~· oO fa1 vécu M<ec lœ bouvttra 
et appns la tauromac.h«!. J y at tué. à quinze aru. ceux 
taurillons. et à dlx l<'Pt ana trola taurillons... • 

- Je me f ... a du bon.heur Je ne le repousse pas naturel· 
lement, mala Je n'•n al paa bcaoln. Ni besoin d'étre aln1e ... 
J 'ai bœom de la ST&ndeur. 

Tout ceci ne manqualt point d'allure, &! la modestie 
11.vatt quelque ~u à en aouffr'..r, 

Autographe 
Une dl<M• s .1wroche ck· Maurice Detobra. et lui tend un 

ll")·:o. E::,. 0011rct.t0nM ~ ... autoaraphn Deltobra p:-end e 
•·v:O et lmcr.t. sur Ir carnet. ce•:e phrue d~Jlnlth·c 
1 Le ch>en a les pue ... l'homir.• a ln !=es • 

Le p:'!I.> .).>:J de l"h:sto:re, c'est que !a dame fut ravie. 

Je tlens la. >oie 1 
An11elottl fit sa pro:• 
Du ao\lpet d• aacr..a·.atn 1 

On peut maigrir sang danger 

1 

rut ·~ Dr R<">. Sa.,,.el dans eon uù tn~l'ess&nt l!>-r. 
voua aera .ldraeé çateltement lllt r.Unple demande fa 
aux Labora:.o;res Cosmos. sa. boUI. !ll&W1ce 
8rJJt•lll'1 <Raf~n X J. 

Un bon petit cœur 

Annette ne s·accommode nullement de l'heure d'élt 
a dkrété qu'on n'a pa.s faim le soir pour souper qll&lld 
fait encore clalr. Quand on pe.rle de se mettre à t.abto Il 
nogarde d'abord par la fenêtre. wta dit: c Il fait un " 
no1r!. .• 1 et son appétit antve 

- Mals pourquoi donc. fait-li clair plu.a tard 
nant ? dlwlle fort mécontente. 

- C"est parce que le soleil se eouche plia t.ard; D 
lève aussi plia t6t. dlt Bonne-Maman. 

- li .. lèv• pica t6t et se ooud1e plus tard? Mala akn 
esl<e q11i1 peut <e ~ un peu .•• de lt'm;>s en 
Pt d la Jo<;rn~ ? 

LE FAMEUX RESTAURANT 

CffLo_ P.oiJl)) 

Vocation 

59. 1!.UE Ut, L 'ECU\'t.K. 69 
Orchestre tous let 1oln. 

f6l. 1 
11.15.41 
11.61.9' 

Une v,.., ton n'est pa.s 1<>11joun bien marquée. un 
Mt'Dt •e prod11tt., on tenrtverse. on a1nttrroge, on ae 
puis. les tlrl:Ons'..anœs aidant, Il !au~ aouvent pe~ de 
pour ai déc!1cr 

Un jeune homrn• a~lllt BlllSI lOn&'.emi» h~té enut 
peinture e• la mMecl.n•. Finalement, U 1°ét.al: antu 
l"'dée qu'Un jour U .eralt ao<:teUr. 

Des amis lut demandèrent les raisons qui a<alent pu.,.. 
nrr unst usez aubtument sa détermlr.ation : • VO!d. dJW 
dans la petnture. toutes les faute& sont exJ>C)Stft • Ill ti. 
tandla que dans la mMecine. elles sont ente •,. atoc: 
malade • 

1.UNETTES APPl'IOPRll!:l!:S 
-- A CHAQUI: VISAGI 

7 ~=J~.C-~ 1. on ONUo'i.~ 7 
Albums de photographes 

He< n DuvtmO'.- anlt 1·appreh.rwon de la mon dcpll 
1 ses trls Jeun<s ann~ C'est atnSI qu'il n< pouYalC ia 

Y01r un album <!e phot.,..,...pbles. 
l.o album• ck pho:o,,"l'Bphlea. obllel'\'aJWI. c'M cc= 

l"ll ail~ de rlmetlèr... les gens y aont allanél cOto: à ~ 
pour l'etrmlté. "'"" se t0nnaltre 

U 1 a du na.! dar.s ce::.: rd.won macabre. 



~ la pttmltte !ola, Aru:cUe est &dmlse à aller dlDel" 
, son Graccl-One!e Adrlm qUI eat 11 p.!. 
nnt le d~part on a lait l Anncu.e lrs recommandauom 
"'Ir• &1IT la manltre do 1C tcn:r A 1&b:e et à Bon-papa 

1 i... loroovfonlml.'I des rrpu t:op oop1"'1X le soir. Vok:t 
le monde l tAb:e: 1~ snind•.:X::e Adrien et bon-papa 

: rols!n5 do IAbl~ Annct•e est as.Ise à cO~ de bon-
1: elle IC tient de l11çon lmpecca.ble; les deux me .. 
rs a·cntmd•nt A mnwllle ; lls metfA>nt les bouchtr_, 
lœ et leur gœln stmb!e Hrc devenu subitement t.res 

i pente • co aolr. ll,m.p.i.pa tat trea gal et Annelle coml
avoc awperad.lon œ:t.e n1tltude extraordmalre e• 

1" A laQue1'e ~ne n'est pas habltuée; ausal quand 
r la n. ~me lob bon'PClP& vtut l<"'er aon verre. 
r11e lu! ~bit le b1'11J1 et tut dl!.· Alrt'.e! arn'.e! bon

p:irœ quo TollA "" qu"ll 7 &tl111 li tu eont!n~: bonne-
na:i ne d<>rmlra P» ..,. · ni.. · 

g~ CANARD SAUVAGE 
de la 1'1dellte r a Bo icheru Tet 12,54,04 

l<>I rtntrant dToul1~M d'amon Mlchlels. U tch~oou 
, .. , qui vout lé une blague po 11>ruml d'avrt, raon~ 

qul rcvon~ur, qu«m ""t rn Ll'aln dè rapehJ !ne 
à pont d·ousréc; et tot !'monde y dare Il pWI 

Clll moumlut d nt 0113\lHC qUi g'\·out rtnde compte 
ls:lltat dl a'mtntc 1 a'rltO'.ne; mna toi vryant rn,ub• 
el dl d~m qnl n'a n A pont • c Ma l•re, <hsse u, tot 
d'Wlc IO'Jr, JI m'J Til aw: on aàttUt bln pO d•n!. 
mut• e vraie aprb tot. • 

M. P. 

ÇllLLES 'POUR L'ACHAT D UZ..ï!: BAOOE. roya 
Il le cbotx quo VOU$ prt..-nte le Joallll<r 

U. 38 rue du Midi. 38, l'RUXELLES <Bourse1 

c .,,..,.t;u • Un subtcTlu11e de l'homme pour !aire 
e qù'll s'~leve 

t. trorumort.a l"n c.ummun » • un endroit où Jœ gcn.e: 
rd1•nt H\'t'<' l'e.xpn•ss1on de IR commune rancune 

ont contre Cc'W( qui ont dez moyrn.s de transport par-

• :"lUYlr.s • l)('s i:ens qui a&\·ent qu'il y a d<'-' t1chet. 
c rlcnes 1 : L"'5 cen. qui ne suent pas qu'il y a dc.1 

numtro o·avr11 de cct:e cnuide re,.ue arusuque de 
oomncré l P:!qura et aux modes de printemps, en 

nte partout ~ prix rl>dult de /r 7.50 

AUCUXE DESILLUSION 
SI \'OUS VISITEZ 

LES NOUVEAUX MAGASINS 

ROBIE-DEVILLE 
PLACE ANNEESSENS 

Exposition permanente de mobtlters 
modernes et rustiques 

Pac!UtO de paiement.. aa,,_, maJoratlon nJ rormalltû. 

L'humour à l'amphithéâtre 

LA PEAU 
• SI Peau d'Ane m·étalt con~ 
J"t Pi-.ndral.a un pla:str enz~e •· 
Pul<Stez ... ·oua en dlr• de mMie 
Loraque vous m·aurez toou~; 

Avant de l'a>olr mlse à un-e, 
V•Wons à nous gardor t.ou)ours 
~ prtt.endre à la !>e*U d<'-' oura : 
N·-.œ point rien qu·t1~rnen1&1r1 

La pt'au d'Espagne reviendra 
A la mode. en guise d'e..,once, 
Et &<>n succès comme on le pen..t, 
Etant espagnol, grandira; 

SI quelque •ertu se dëranee, 
Est-:! humain de g'en l;aUJ<~r. 
Alors qu'il su!ht, pour Clisser, 
o·une pet;~ peau doran;e 1 

Blm qu11 fail:e ~r un !rc:n 
Aux appels de la fantaisie 
Qui nous !a~nt Ume ml"Ul'trle, 
A ;:reuie !a Peau de Chagnn. 

Saint Lus, 

Le. plu1 jolis articles 
POUJ ~adtaux • ache:ent en conftanct au 

Magasin du Porte-Bonheur 
43 rue del l\Jowuna :>alllt.-Josse - l ,.nu ~9 "° 81. 

Philosophie 

M 'l ... rprend ses pc:t~cs-: Des dic .. tant gn.Hmtnt: 
- Mol. d...,.lt l'ainée je >W.• pc ur ._, valse al deux t<'mps. 
- Et moi. Je su:s POUr !a valse à troLs tempa. 
- Ah mea rhf'l'I eruants. ~nter"1rnt Ja bOnne 1:and"mf>re. 

croyrz-mol. la aeule vraie c'est la n.!Je à \"lnfl am, tt voua 
avo1JN.,. un lo1.r qu·en reali:é elle n·a qu'un tempS. 

Une faute d'orthographe 

Un jour. unr de nos art.lstes organl$a chtz elle une !éte 
splendide. E:lle avait dèJà envoyè des 1nvHatton1. 

Ln vrille, ello rrncontra une de se& lnv1ttc• 
- Vous avt"t reçu ma lettre ? 
- Oui. mals Je ne m·en explique paa bien Je post.-marktul H1nden ... or1 ne manquait p113 de !Ines« >erlptum. 

1 IOus cks ap;iarrnc._, ~ lruste1 Un tn;nl.stre, un - Comment cela• 
a11 cours de la dLscuAlon d'une qu.,.:ion pohtlqu~ - Out vous a\ ri m;; : con coup(',.• •• 
Ilote. huarda : - On &<>Upera, roultz-\"OU. dlre ? 

Ne nou.. perdons pas dans trop de subUll:és. Lalsrom - Mala non. li r a b:en : con coupt'ra • et t~z. J'ai 
l• bon ~Il! 1 votre Jeure sur mo:. Von•z plutôt. 
-bourru. doml-Jcl\1al, Io Ylrux markllal le coupe : La Jolie actrice rt'i•:de e: .,. met à rore • 

bon sens 110 aurtlt pu tOU.)ours. S11 n·ecou1a11 que - c·.-a1 ma ro: \rai. .. con coupera ... • J'ai oubl!é la 
sens. P3S U" IOldat nlralt ! la g1erre... ctdllie. 



ttTa POURQUOI PAS ? 

Un amusant putiche 

C'est un m~ !e D• L. Robert. QU1 oc l'au~ ~ la 
~que vo:cl: 

LE VER SOLITAIRE 

Ma vie a aon 1eCrrt. aombre et plem de mys1~re 1 

Entowaire olllcur dana l'lntattn conçu, 
Je vis en t.apmota: cralntll. Je dols me taire; 
Celle qul me nourrit D'en a Jamais rien su. 

AiN1 Je pas.serai pour elle Inaperçu, 
TouJoU1'3 à. S<'3 cotà et pourtant soht.alre ! 
Bien que loCé aam lrala chez ma propriétaire, 
Je langw.s aa.na amour ni donné, D1 reç1L 

Pour e:Je, quoique Dieu l'ai faite rra.sae et =cire. 
Elle ira son chemin. dJa!ralte et sans entendre 
Le bort>ory'ltlle sourd cr11 tourmente ses pas; 

E: qu'un Jonr Je m'tnde en :Onr~-. lcyne!!es, 
~ <Cra rheu.se en con:emplant a.. aeu-.: 
c 'nell.!I! dea nouJUce! c'est drole!.. • et ne comprendra 

lpu! 

Avec l'Aae. J'obts!~ empàte l'organisme; 
le Thé Mexicain lui rend Jeunesse et fermeté. 

En vente wut~ pharmacie&. 

Histoires juives 

Deux JWl• ar 1• nt a.u Para.cl.a. et sont arrêtb p&r saint 
Plerre devant lea • a~ld·m cates • \!œ portes d'or). 

- A:tendez, d.11 :e aalnt portier du C1t! Je vals voir 51 
l'on peu1 vo.i:. admem·e 

S.unt Pierre a'élol;rne un lna'.ant, puis revient, prtl à 1 .. 
la<re en:....,r, 

;\Lats ;.,. deux Ju~ sont partes. 
Et :es p.>rte6 d or atwl. 

f ? t 

Un pasteur rencontre un rabbin· 
- J'ai rtvé. dit le PMtcur. que J'étais au pan.dis Ms 

Juifs. Un bien alfreux rêve. C'était sale, ça sentait mau
nls, ça groutllatt. Un vrai llheUo Et quelle Ioule. Dœ gens 
pressé$ !C3 uns contn• !Ill autre., Je pouvais à peine avan
cer, )'étala bouacule. El ce dl'eordre, et cette saleté, et cette 
odeur ... 

- Comme c'est curieux. repllque le rabbin. J'ai Juste
ment rtvé que Htuls au p.uadls des protestants. Oh l que 
c'était c choll •. 1 y avait des parfums suaves llottant dalla 
l'All'. et des mtlllques cé!esto. et dt!$ lieurs mlraeule~ 
et de r.ands ~es lumlne~x Et tout etall clair. et \oui 
è:a1· en ordtt. et to1&t était piopre. Seulement. Il n'y avait 
persvnne. 

BERNARD 7 , R UE DETABORA 
Tn. : 12.45,711 

H UITRES -- CAVIAR FOIE GRAS 
OUVERT APRES LES THEATRES Pu os • uccu•••u.e 

Ainsi parla l'autombiliste 

Si vous roult'Z avec certitude. sachant que vous êtes aur 
la bonne route: 

S1 vous ne devez pas, toutC3 lea cinq minutes. !aire atten
tion au gu ou à l'eoa<'nce; 

S; "ous pren<'Z c<>rre<;l<-ment tous le;; virages, juste comme 
l'lnd1qucm les pancatta: 

S; \'OUS rou!ez à la bOnne \1tes-~ qul donne en m~ 
\emP5 plats:r et lkunte: 

si vous ê~ certain qu·u n'y a ni grincement.a ni rat6s 
da!l.S vot.re mo~.-

Oh a1on ! Rc&ardl."Zrla.. Elle dort .. ou TOU$ l'avez aemée 
GUelque p&rt. 

Api" la lt.•rre un peUt dtt.acllemmt de ll.x ooldala w 
tannlQU<S et un caporal furent latsMa dans un 'ma,. c 
la OobrudJa. dans une par.;e de i.t-mlo~ rncore 
par la Rownallte et la Bulpne. Un oflic.er au~neur, 
aur tee 11tw: pour se rendre COIDPI<! de la altu .. Uon, ll'Oll\ 
le caporal en toumee d1nspect.Jon. un l:*bé aur Io bru 1 
au!vl de quelques paysans. 

- voua parlez leur l&ngue? demanda l'ol!lclcr. 
- Oh non l Mals nous noua comprenona trt1 bll'n 

de m~me. 
- Avez.vous eu des ennuts? 
- Un Jour seulement. lorsque le brult courut que ka tt 

l"IOO!a apparuendnuent à la Rownanle et que la pn 
rronuère al!alt passer l'eau pour lœ emmentr. Toua ' 
hommes se rassemblèrent sur la plaot, annta dt.- t 
et de vleUX rusw. 

- Qu'a•·~vous fait alors? 
- Je IU\a monté aur une chan'ette K Je kur al 

• PM d~ ça, mes amis! ». i.. foule a'<5t dllpcl'We et uq 
monel~ •' rentré cbez sol. 

BIJOUX OR 18 K.ARATS 
MONTRES EN TOUS GENRES ET A TOUS 
ACHAT OR. ARGFJIT - ECHANGES -REPARATI 
1.%$, RUE DE BRABANT. - SERIEUSE OAR 

Entre confrères 

n y a un peu plus d'un an. M. de MOll'Z!e fi.ait 
l Parla aptts le peruble accident d'auto dt>nt li Nt 
n employa - k>is:rs l<>rœs à ~ et ~ut A re~ C: 
alllll qu'il a roin-ert 50ll Dlderot. 

- Entre encyclopédistes. n'est.<:e i-s! dlt-:1 en 
tt Il ajouta : nen de tel en somme qu'1ne rrvt.t:.re 
amener <1.- rapprochement&. 

Un chançard 

- Je suia un setr..nade ma.n, dit QU"!qu'Un. 
- Vous avet; de la veme! Mo•. Je sula l'ouvrage ren 

corrtaé de ma. lemme et de mes 1111~. 

Cette année 
c'attendet; phis, raites du ctnema d'am.~lellr tA 
8 mm EUMIG à moteur électrique r<t ~xpoc<'e à Cl\ 
48a • avtnue Louise. Conception nouvelle. Pnx : 1,s51 
avec obJ1 ·ut P. 2.5. 

Raffinement de politesse 

Quand ..,, édlteur lrança!s ou belle re!l:M' un 
cnt. Il le rait génrnlement avec poli-. ma-a aana 
ch~ l persuader à l'au~ qu'il a falt un chef-cl'~ 
li n en - pas de méme en Chine ou. •n tout<"S c1 
ctt. on a·~ttorce de ne pas b'esaer la stUC«l>l 'b1llte de • 
Interlocuteur. C'est amsi que noua avons eoua !te ~ 
lettre qu'un Jeune écrivain Cantona.ta v!•nt d• l'«ft' 
du dlr«:teur d'une grande revue à qul Il avait soumll 
conte: 

c Nous avons été encha.n~ de Ure votre manuscrit, 
écri~n Nou• Jurons. sur les cendres do nœ o.leux, ' 
noua n'avOll.!I Jamais rien lu d'aus.;i élevé °"3 perlts lit 
ralrea de c~te sorte se trouvent à pell1e Wle Iola LOlll 
mille ans SI nous publiions ce texte dans notre tUOde( 
revue, Jarnals nous n'œer;ons donntr autre choie i e6 
et Il ne nous 5<'ralt pa.s pol!Slble de M>Ute:Jlr ~ 
compr.ra!"Oll atec une producuon auw remarqWlbk'. c 
pour cette raison que DOUS prenon. la l!btr.è de vOQI 
retourner • 

En quela lermes galant.s. .. 



n u7acear pttnd le traln dans la banlieue de Londres. 
ie !'<'Jouissait d•Jà d·~ seUI dana aon companunent 
IJd un autre VOY&iC'Jr •urvien~. s'!NtaUe eo lace, ))<)$! 

n.llae l 11<"1 cl>ti'JL Lr train part. 
11 blut d'un mome.ni. :~ second voyageur ou"-re sa o,. 
, en 1<1rt une ool~. ouvre la boite, 1 pmld une pmc..~ 
po: :!dre, baWe la vitre J~t~ la poud."(l par la IMICtre. 

la 'lltre 
mmmc aprb.. I! o::vre """°re aa n.IU,.,, rn ao:t :1J1e 

.. ou= la b: !te, 1 ~ une ~ de poud.,,, b.lls.!e 
Ire Jette la po;;are par "' fenHro, ro <ve la v1tre. Ft 

mtnutca plus tard, c'est eocore le meme m1LD~e. 
;i:rmler ~r n)• tient pll": 

- J e vous demande pardon. J~ ne 4'1IS PM d'une nat:ue 
<uoe; mai.. vole! Lro!o lo:s que Je voua voi. ounir vot:e 

en sortir une boite, y puls<r un•· plne<'e de poudre, 
r la v.lrc Je VOll4 dcmand• pardon, mal.I Je vou
b.en a•U'Olr ce q;ie c'est. et pourquoi •ous accomplis

oe nt<. 
C'es~ du c Ll!Hop •. n:o.'Uleur. 

- D-l • tlp-t<>;i t • 
Vo.:s ne connallsa pag !e c i.:p.~p 1 • C'$ pour !a 

aux é'~phanù aauvages 
- PGur la ch&SV ? ••• Mal$ royons, mom!eur, c·es:. .m! 

11.lntene lSoua IOlllm"'l à que:qu<s ~es de Londres : 
'I a pa.a d'tlêphauts sau•·n~es .. 

1 nutro. trts calme · 
Oh. ça m fait rien. monsieur : ce o'esL ~ du vral 

p.t.op ... 

1 
Jlll8 d'a!:e TOU' les e•on;1antcs l)dltes cameras 1 

EUM!O i l'etalaie de CL'.~'!\, 44:>, avenue Lou.Ise. 

e jolie réponse 

emotstll• de Launay, demoiselle de compaillle de la 
.._, du Main•. fut anêtre en mêm" ~ml"> que celle-<:! 
de l'échec de la conipirat>on Mrd10 p u- Cellamare 
renvt•rvr lt- R~rnt. Ellti! montu. un .•ad courage 

cou rs de ! 1ntlructlon de sou proœa •t r n n• put la 
manquer à la lldéll~ et à la dlscrêUon qu'elle na.t 

à u maitre..., 
da magi..uau chnrgts de l'wtenocer IW dit, un Jour, 
tan séTttt • 
\'ous aa\"'1 toute l'al!a1re Vous pukrez._ ou vous 

z 1011t;, •otre •le mlermée à la B.utllle 
quoi M • de Lnun!ly r!Sposta avec autant d'ei:prlt que 

rouraie 
Eh bien. M01i.lrur, pour un fille snns lortune et sans 

tllP,. co1•1me mot. c'eAt un a\·rutr a~ure 1 

Tout à crédit, au même prix qu'au comptant ! 
Vous &\ex rivé de !aire des &l)qll\lltlons multiples et dans 

toua le& domamea : Vêtements. cbausaures. !lllgeries. chemi. 
ser1e.s, ctmpuux. lmperméablr.., 1a1o•aeo. t!Mus. S01er1es. 
mtubl~. 111pls. lll8tre.>, foyers. ap1>11retl• de photo et cioémt., 
ra<liœ. v~los art:cles de sport., art!c!ea de menaiie et, •n 
~6 tout ce qw esL néce.osatre à la 11e moderne. Maa 
au n!>eU. \'OUI voua aperœvez que •o~ bJ""'t n'est pu 
&DS laree oour donner AIJ.Slactlon à 'l'OS désirs et l'OUa 

vous d~lex Cependant. <eus pou\~ ttall..'<'r ce rèv'e, car 
d3ns plus de cinq cen:.s lll&j1UJ.m de premier °""""· vous 
pou~ acheter au comptant tout ce qui •OU.S plalra en 
Pll)'ILDt au mo;tn de bOns d'achat don1 •ous ne rembour
serez le m~ntant qu'en <IL• meniualltta, sam aucun wté-
rh ou lllJtlu'fl vtngt.quatre mola de crédit. moyennant 
quelques p.•ttl& lrw. 

Soyez donc lntelll11ent et décidé. [)(!mandez auJourd'hul 
mmr Ja bnx'bure gnnui:e. qui vous donnera tous les ren
selfnemen~ concemlLDt l'obtention de ces bom d'achat 
et la 11.ste des maraw-.s au Comptoir d" Bons cl'Ach•U. 
!>6. bOt:leTard Emile Jacqmaln, BnueCC1 

Un loustic 

Un compal'\lmen~ de cbem:n de fer ot'I p!U$1eurs b.otnma 
d'affaires khan«ent des propos: 

- li voua faut rouler qum<e Joura pour lalre quatre cen t 
mille francs? 

L•auttt• ae toumat surpris : 
- 0•.11 ... Vous lrou\'ez que ça ne vaut pas le déranl!O

m<'llt? 
- Tout Juste! 
- Oh! 0!11 \'0"'1 fies :rès fort • Vct.ia faites sam doul e 

beal..CIOUp IDCt'UX' 
- Q JSJ"llnle milltons ... 
- Par an? 
- Xon. par commande 
- Pàrdon. Monsieur, si Je aula lnd!Mrel. Vous êtes dlllU 

quelle pnrUe? 
- OQmPQ~nle Transatlan~!que . 
- Jl• n,. sa1sl.s pas ... 
- C'est blrn ~impie. Je venda d()a PllQUt'bol8 complets. 

avec l'tq1;;p11ge, un Jaz;t.band et la furnte qui sort de la 
clmn:nki. 

Et nnttrruptcur. <!'un a!r de grande satWact on. cooa;. 
dtra le M()llt.-8:.0c qw sen~~dr•"' dtlll' la lcnéue. 

Sardint9 

Saint-Louis 
les meilleures du monde dans 

cc-Am. •6a. a\·enu• 1..ow.se. ia 1 la olua ftnt des huiles d'olive& 
nou\-eaut~ et c ....... ~n d"amAteur... La Camera 

..__ _ • mm. 1 lllDt<-c t._-c:r. ~1e, petite, lmbat:able. Superstition écossaise 

'-lliUel de Unamuno avait deu.~ 11:a. Un Jour que leur 
recevau. !u Vt..s.lt.e d'un .iutrt> att~ra~ur, Alfonso 

ls. IN •n1a.nl& ae qu<'rel.:èrent a.sacz Vlvemmt. A:tonso 
prrlllUl: à pan. le p:us Jf'Ulle, a·dlorça de lui ~ 

:-.r qu'il dè'l'lllt obéissante a ""n aln~ 1 

- Tu M aala donc pu. J:;i; dlaa lt.-U, que ks cade•.s 
'= ~er 'e paa ? 

A!ora le peut. accoUAD: une tête rebelle : 
- .!'i"'1, Je ne aa\'ills p&&. S. Je l'aval.I rJ. Je ne aera!.s 

'""u au mollcle Ul ll~o a saberbo antea. no n~ ! 1 

A~dbUI on a. h .a. I, <le scrieus"' -a;s.in.s, en Espa
e, pour r~péter ce mo:. 

On raconte qae dans c:cna1nes pal"Uœ de n:eœse. Jama;.!, 
pour un empire, oo n·a11umera1t t.ttlze cl11arettes avec la 
rru me allurn t.tf' 

Pensées d'un homme d'affaires 

Po u A!li mand croit-U à '• 1r r1té des i>rodulta 
alltmands ? 

L Anglab à la au~riorlté des prodUlts a.nglai• ? 
L A:nérlcoln à la da·=~ des produua améncaln.s ? 
Le Bel.ie à la \erb d~ produlta étran;ers ? 
5"1'1'1!.-Ce que le Bel,;e est Je molna orgucll'.eux de tous ? 
Non, matt sa vanue n'est que peraoDlleUe, il est modeste 

pour aea C001pat.r!ote6. 



/\. BRUXELLES. UN BON HOTEL 1 t -----
----A BRUXELLES, UN GAR.AGE GRATUIT? t 

Wme direction que lïmpecco.b!e c Atlanta • de eoq..., Mer. 

Un souvenir drôle 

Q i••lqu'un quJ fréquentait chez Mmo Corthla, raconte 
cettct petite hist-0ire, vieille de deax ana: 

Thé r.h" André Con.Ilia. la romancière de c Pour mol 
ae • • <'t de c Soledad •· r: y a là Maur.ce Donnay, Geor
~ L<comte, Rene BenJ .. Dlln M.r'C~:e Tuiayre, PhlLppe 
H rht bien d'a;i::es. 

Q .e:qu un a approche de la maltr=r de ma :.son. et ~J 
d~ande us projets. 

Je termine un nou\'"ea.U roman: c ~a Chouette 6ca.? .. 
telko •. 

La ch?uct:e ? Comment l'entendez.voua ? L'olae&u? 
- :>ature::rment. l'olaeau Qci• pmatez.voua donc? 
- f.h ! Chère madame. on prut confondre ... Pour peu 

qu·~,n aime l'argot. e• qu'on ta.~ d~ Carco sa. lecture f1n\)
r.t•. une chouette écanelée, une l<'ant:"" qui est chouette_ 

s and•'l5te. ~.!me Corthla n • nrn répondu. Mats noua 
d ons. noua à ce m nstnr. QU U a l'es1>nt b.en mat tourné 

Anthracite 20 30 spécial 

t n anth te m:x m\enant à la fols pour 1ea feux 
C1 l'.'lnua ~ Il\ cul&Ule eu pnx de 345 fr. la tonne, rem~ 
en ca.e Sac d'C'-<al de 50 kll0& à 18 francs en cave. 

Chantiers Oetol, 96, &\', du Port, Bruxelles. Tél. 26 98 96 

Très horrible 

Q t reprts('nte Unt' Croost femme tn l.annœ ? 
- Olle belle en pleurs (ampleur>. 

' 7 ? 

- Q itlle est la ville prt!~r~ dts vttux mess!eun fat!· 
111ti',. •'1 des femmes em~tantca ? 

c·rn Nante-s ... Car on u.tt que 1,.1 vteux meqleurs 
l<lnl rondutt.s par leur go01 vers N&ntes <gouvern&ntet 
ctl qui• Ir• femmes em~tantta sont à Nantes Ct.anantea> 1 

You1cro.,.1 ••-li,. 
leChocele\ 

Mo" J 
Si YOUI 

QUALITE UNJOUl AU MOHDl 1 

Le peintre de batailles 

!Il ntrant .., dernl~rt' œuvt'1! : 
- Vot-' •·oyez 7 !·ennemt .. trouve dana .e fond. 
~ Vlaltt ir amateur . 
- CcsWl-dlre qu·apr+. avoir bien recarde, Je ne vols pes 

d enncmü, pu!.>Qu'aocun Mldat n·y n1r.1re. 
Le peintre. - I:a son1 derriere la fumée l 

Jeux de mots 

Elle proteste: 
- Quoi? n'êtea-voua paa heureux ? 
- SI. .. heu .•• al • certe• mats Je pourrata a.ana &UCUI 

doute l'être davant<ig• en~ 
- Comment 7 fait la fa:,_ \n,;tDUt'. 
- Dame! 
E't. tri!s. nettt.mt-nt.. ramoumu txp:-tma &On dts!r. 
- Oh! ... oh 1 ... vous a=t 1 \"OUI ne m·u~ pU ~ 

t6t dlt que Youa m·aun1tt et U fau:. q:.~ vot.a n:ewe 
aUM1t01 les p!eda daN le cœur". 

Le mot n·~ta11 po.a Vilain. mals le Jt'Ulle crtt.!q~e fllt ~ 
à la :1PC>$!e : 

- Voyons 1 dlt-U aur un ton de centU reproche, a~ 
a.t-U Pa.s assez longtemps que mon cœur. à mot, Nt 
VOIS pieds? 

BERNARD 
Huîtres - Cuiar -

93, Rue de N 
<PORTE DE N.US 

- Salon de dégu.sl&Uon ou•en. ap~ 1 • ., spt<'\J .-1,.. -

Esthétique 

n y a deux ou trola ana. un prince Qui publJa na11utre 
la Cour des t.>ars un ltvrt> de .souvenirs vivait dana 
almab!e vil:a de Bouloan•..aur-Srme, qui 1>~a11 une ~ 
ttte aaUe de spe<:tael<'s ou ae donna:en: d'txcc.:cnta a. 
ce~., dont :e prince arrê:a11 luJ·même :es p:-orramma. 

Dl'S amate:i."$ nwcs romposa:mt l'orches:.re. ~l:(OllP 
fllUr&lent dana :e Gotha. D 1 avait :e p.anis:e. le Y!olo
nta:e. le 11o:one<.lta'"· un chan:eur, une ch&nt<".isr .. Et 1 I' 
l'talrade, au Dll:l•u d'eu.x toua. t•a!t as5'5e une Jeune mie 
..C:nurablement œUe mats QUI ne chantaJI i)F"4. QUI ne l<Jtl&ll 
d'aucun Instrument. En •rnl<'. el:e ne faisall a~lumelll 
ri<'n. 

c Elle est si belle. n cat..,e pas ? dit un Jour le pnnce Jt 
tut •l dit de se mettre :11 pour que tout le monde Pll~ la 
rt'iardtr en écoutant la maatque. • 

STOPPAGE R<-tournai;e Réperation de i.. '~temenù 
Tl' ull aot~né Prix lmball&ble. 

Ttlnlurttle du Ceolre, 105 rue du Midi. Brux, ttl.12811 

La logique même 

Ent.endu dans un trl\:n : 
L'ouvrter deperise tout... Voulevvous que Je •·ous dlle 

qui est re.<pomable de la vie chère? Albert Thomaa. MOll
attur. Pourquoi a-t-U auirmcnr~ lea salaires dans ces prvl>QI' 
t.Jons? SI les gen., d'~ ne voulaient pa,. faire les obUI, 
li n'y avait qu'à Ica remp 1cer par ceux quJ en rec~ 

Affaires matrimoniale1 

- Ma flll• a cent kua ed'plua qu' çot• prs, mère Ducoar
Uou. 

- Pœs!ble 1 Mala mon aara a c11~ ana dl>lua qu•ta CUot. 
Y vivra ben motn.a 1 

La acience chère 

- Je n'aurata lama.la cru que les ~tudes coQtuMnt • 
chtr ... 

Et rtmarque bien. p&pa, que Je auls de oeux QU! ~··· 
dlcllt 16 motna. 



POURQUOI PAS? 

'Il' question de clreuage 
111 .. UICmObl~ u trDUva t.out li COllJ> tn pr'5enœ d'Un 
up<'Clll do vnchea, au dèt.ll1lr d·un chnnln crt!tlX. Il frt!Ila 
ftlllllt'l\t et cr!A ou gardien : 

_ Dct<S donc vDUs 1 Vous no pourr1f"T. pAa l"Ur appren
• t>e:ii!c:-, <Una des p&SMies comme cclUl-d ? 

Au Palai1 des Beaux-Art. 

L'eX])O<lltlon du pelnf.re Arn6 Stern M pro!oogera .Ill> 
qu·au 13 avrU 

fAl"O~S l'.N TOL'R A LA CUISINE 

n 1 a aœ ~ qui disent n!loler <1U bœu.! erœ ael. 
Cll3cun aon mauv&la 800<. comme ~ t V:ctoitt, et ce n est 
pq EclJAIOte qUl h:! donnera t.ort. On n·a!me ça que 10ua 

retteot d'Un tn'1lÜ:ement J)Uremollt Utthtl.ltt, a:rum .. i.-ell<1. 
Autttment Quoi qui! en l!Olt_ s1 ron \-OUl du bouillon, U faut du bœut 

D'Un ttqi:lallo!..'t! : c Un vo:eur de cette taU:e a be9o:n 
ae den.nier u.ne oonte:lance &\'8C un psra.p!u!e >. 

J e trouve cet arru:nen: dans :a boucbe de 11ens cr.U 
perdu I& Ute. 
Mon advenalre Joue sur !es mot.a, 1urtout sur la 

do la demt~rc phrase. 
- Toœ eta.ent bien port.an~; un gcuJ 6tal1. malade. 
- C.:tle tille a1·a11 Je doub!e de aon Age. 
- L'cn:re-vo!o u: un dœ d·àne qul acn à rec<'..-o!r :.s 
~ 

celui qui reçoit 

'en va ... 

1port<1 trola pMaplu!es. 

1 
- Pourqu<>I !11!re, gra.nd Dieu! s'écrie sa trnune. 
• Un pour bisser dans le 1.ra:n, dit tra.nqu1l~mcnt Je 
agtur, un poi..r oubller dans le tax • et le troialème pour 

emp'o1i! en eu de plu:e. 
Connal&-tol toknbxle ! 

Blllllue do France <l<vra~t surveiller aon lanriage. U'l 
u:nent QUI <bte de l époque ou elle crh lq b~:e:.s dt 
:Jllll\e franc.>. portait cette phra..sc étr•n-e · c C<-s bU· 
h.•bltucront :e public à latre un uaa~e plu.s trequent 
papier et l'aideront d&Ds ses belO•nu. 

::x a:tlstni de latent Mmes Clau<!la A!tr<>loi:o, \iO· 

, et Jtn07 6olbeld. planlste. donneront >endrMI 
rant, à 20 h 30. au C<TC!e Arcstlque de Brtlxell05, un 

ta! au programir.r duqael llgUrent des œu.-res de 
Mozart Fnuré. Pntras.•! et !.O.ll 

t.:011 cllCll \'rtunont.. 2.;, rue de b ~cnce 1Té!. 
121. 

et le réaultat ,.t le bœut bouilli deva.nt lequel presque toue 
Je monde IK\t irise mlne et surtout la Jeunesse. Echalc>t.0 
con.seille le clasa1que miroton, un peu modll!6. 

Miroton 

ce.,_~~.-< le bœu! en tranches L"aU m!nc<a. Fait.es ?Oll&

a:r l~t des oliDOns d&lll du beurre. pend.a.nt ce 
temps, dalla une autre pœle, !œ tranC.'>fa de bœu! preo. 
cent rouleur tgalement da.na du bt'urn. On re:ourne la 
trancM$ et lonqu·ei.es sont dortta d<a deux côta, on les 
r;ie.'t.e dans la chapelure fine. On les l>08é en.swte sur les 
oignons et on ptU.>e deuus llJl Jus de citron. Fal.re encore 
bten do1er. Rellrer les tranches, les ranrer aur un plat 
chaud, dNayrr dans une tasse d·eau une pointe de Bovrtl 
et un~ @roue cullleree à calé do bonne moutarde brune 
amsl qu'une eull~rée de !anne. On verae le mèlar.ge dans 
la pœte, on n:muc t / l Jusq1fà ép&~ment. Cette sauce 
cansi..tani., c.: •ers..e '"' m1J1eu du plat, dans un creux 
Q'l'on • réservé tout ""1>* On peut acrtmenter de tran
ches de comlch~ 

Beignet. aux abricota 

~rt rxqut., entre tous ceux de ce senre ! On se sert 
de ce qui c~t vend\l sous le nom de pulpe d abricot.<;. Ce sont 
de belle~ mo1Uc• de lru•t.s qu·on mrt a tremper dans de la 
bonne eau-<i.,.v.e sucree légcremcnt, On ;01.nt quelques zes.. 
tes dt c.t.ron à la maronade. !.u b<>ut de deux heures. on 
m.re Ira alll1col4 et on les pa.sse do.na une pâte • be:gnet 
laquelle ocra grandem•n: amellortc par radd:flo:>. a la 
tanne de 2 ou 3 p:nc:ées d< BoA1"1< ·a &lune Po....aer. On 
fait frtre de belle couleur ~ a m=rc. on poee les be!gneta 
ctl!l3 aur une plaqu~ de tôle bien chautrtt. Saupoudrer 11!
néreu.semrnt de suc-re_ Au momcn~ de IJ"rvtr. ~ dessœ 
la petl~ rOIJ~e po~ caramèllur le aucre On peut ar.r de 
mên>< a,.,.,. l p\llpe de pêehes. de potre>, de prunes. 

Confiture de poires tapées 

Prt" • t -- 1><1.,,. dem:-po!rta qu·on trouve dans les bon
nes 'picutc•l. Pour une IJrre, U faut trol6 q~ns de litre 
d·eaa, 2 en•eloppes de zea tComptou- BolTll> et 2 llnes e\ 

demle de &uere râ~. Fa!tes boulUir l'eau. a)Outez aloi:s I& 
poudre en p:ute, rem~ et ta•!4 encore bouU!" une DU· 
nu:e. !.Jout~ les poires et !a!tes mijoter doutem<nt sur le 
co'n du feu pendant deux h~urn. !.m..,ei alors à ~bulh
tlon. •Joutez le ~uere et laites cuire encore pendant 3 mi
nute~. dta que le sucre est ent!~rement tondu. Menez en 
pots. &balote. 

BRASSEUR 82. rue du Midi 
•Pl°U BOUR.\iEt 
Nlbe 1111 IM 

Bas pour Varices · Bandages Herniaires 

Ceintures Médicales et Vestimentair~ 
E:rtcut1on scrupuleuse dei ordonnancu mtdlC4lt1 



POURQUOI PAS 7 
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L 'agenda de l'auditeur 
Le dlmnnche 10 avril. I• grand on:hestre symphonique 

de l't, N R donnera un concert publ!c à Namur; ta d•ffu
~!on en Bern laite à p:1rt.r de 15 houros. L'L N. R ~mettra 
le JO, à 20 h. 25, le c C<lbaret d• la Bonne Antenne • a~ 
les ttdct es Reine l.l>rtn, SUzannc i"eyro'•, Jacques D"rtal 
et Paul Oobort. - La quatneme ~e du c Panorama 
de la Mus que Bet;e • ser:t donn~ le li avnl, à 20 h. 45 
et 6<'1 a rorlZ3C'.cêe à Cés.'lr Franck, avf'C le roncours du 
grand orch~• symphonlcpe dlrlg~ 1xir M, TMo ~jonc
ker et de l'>Ule .Marguerite Thys, Mlle Gabnelle Tam'bu;-•·er, 
M. Mertens et les chcr~rs de 11. N. R - Le 13, à 20 h., 
gkuJce • Radio J>Oiil' Tous •· - Le 16. s<'lf't't 'nn de la 
• Sr"""'t" U•itre~-e • ~!11Mlmlquc de Pergotcsc. - Le 
Hl, à 20 h, « Radio-Jadis •· 

Musiciens impressionnistes 
L 1. N R a entamé un crcle de co~•rta fort lntt!'<'1158llt 

oons.'lcré aux mus~c1ens Impress10nntst.es. accompacnc d'une 
brochun..commentau-.. due à M. Rene Lyr. Parmi c<'S co!l 
ccrt.'I on remarquera celui du 10 ami qui sera «><1sacrè à 
un prt"curse-.Jr un compœtl<'!;r de chez nous : Eu;•ne 
15:.m ·Il<> nun. On entendra c La Jr-.me fille à la fenê
tre 1, œunc !"cr.te t"n 1886 et qui. par aa tE'Chnlque, '°n 
or"1Dalllé, armonre a!ngul1eremrnt ll'<:ole musicale qut 
a1:n1t prtndre tant d'urnpJcW' par ln suite. 

c est un l~cthne et fmomant h• :nmage rendu pAr 11. 
~· R. li <<! artLS e de 75 ans qui, ap:~ uo.r ounr\ une 
\ce_ à su l'U:•r à 1-«An d<'S manifestations tapageusrs 

Petites nouvelles 
D puis quelques jours, la rad!O an;lal$C talt fonctionner 

un nie< d'ln!orma'lons en espagnol et en 1><oi1u11alJ d0$
t ~ &IL~ a::d teun d Am~rlQUe - L'Uruve:s1té de M.<'hl
r. n vlmt d ll'-'CI'. re I~ rn~lo el les tmWJons radlophonl
q C'S à ron proerammt" d'etude.-". - Unr. St>C~e1e alltmande 
Ya <0~stn1lr<' trots st31 ona d'ém1"8Jon tn Grt"ce à Athè
nes. à Coriau et Il S3lon que. - En Prnnre. Un<' lutte ùn
i;3g,, eotl'f' les P T 1' e~ le M:nJs•lre de la Prop9pnde 
c; E<! d putent le monopole et k3 n-srources de la rad!o. 
- LI N n. vient de ttprC1'1è.re les fmlss:on.• d1ntormatlons 
drsr éœ aux cotombophll<'S - A\lx Etals-Uni• on compte 
er•ucl 1emc11t 20 mll!lo11s d'npJ)O.teils rr<:eptours. - Le pœte 
d Et t que le Pr!'S1dent Roosevelt proJrtt<' de Caire con
g ri re aux E'ats-Un.a aurait une puissance de ~ à 
J 000 lnr - La R<lur'..!Lllle ta taire rons•nure un" sta!lon 
à Cblslnan. 

Radio-Luxembourg 
L ~dt li &\Til, à U 1" 05, la pianiste Louke Waeke.man 

J 1 ra des œuncs de J,..S. Bac:h. ~buuy, Darius 1'lllhaad. 
a n:cs Fnesco et Franz Mmter - A :?Z h 20. la Chorale 
~ Salntt•C~Uc • de la < a!hédrale de 1.uxtmboure chantera 
Ja .,, Pas.slon r.r.!oo Saint-Mathieu ». pour solistes et chœurs, 
cl 1 ru: C"SC » Suruno. - Mard1, à 21 h1•urrs. c R~utrm 1. 
de Verdi. Mec tes chœurs e~ o'on:hr.!tre de la Station. -
Je odl, la Cl\ tatrlce .M•"la Vos cha.!lttra Il u 1" OS des ~lo
d Il<? Chr binl M<nart, HoUel>roœk. Cl\th. -an Rmnta. 
•"c - A Zl h Oô, des mtlodtes e~ nlrs de V•lverde, Johann 
!:Mauss. orrcnb>ch N Mfts:enN. - A 21 h 30, canent ll'JO
ph n qu• wrr le p•an1.,te b<'lge René Dclporte. - ltndredl, 
t. l; h. 45 ' Daryton Ouata"e Simon chantf'ra des m~lod:es 
n.. li. do J s. Bach Ull Boulan;tr •t JP&n Clcrcue -
t< :d ~l h. 15, CODcert s_roJpbontque a.-c<: le oon:oui> j 
de la p:nruste 1 rançalse Oernuune Leroux. 

Pour meubler la nouvelle 
académie flamande 

0~ continue d MU$ pTOp<>Yr df'I œndlda!uru pov 1 
nouirlle cu:adtmk flamande. Vv1on1 au do111er lu 
tlltOnJ tù cette 1rmntne. L'a6airt n'ut d'alllturs peu 
Qu• ceuz tù '"'' ltcteuri qut connaluent un ou deJ 
demfdenJ tn putuanct>. nov1 ettt"nt JeM,.t noms d I 
tllrtt. i'IOUJ pobll<TOJU /!!'Urt ltttrt1 •= ü pliu 
p/alJlr Ceci dit, la f)Orok tl't cl no1 CDrTtspoll4antJ : 

Votci d'abord une /titre ""nue d'An11C'1: 

Mon cher Pourquoi Pa.• 7, 
Q'J'on n'alt pas rncore ll"na# à Lui pour l'l<'ad~mle 

mandt nouvelle manl~re. cela M- lea .. Bonn& n 1 
oa plac• marqu6e avant aucun autre. N'eat·U p.a prof 
ac~ de son état ? Quand Il allait lau-e ga cour l 
taumc n. à Berlin, Il arborait une belle • bWlf 1. li 
la re.sortir pour aMlster aux $/<an°"' acad~mtqu"" &t 
n·cst pas de lui qu'on pourra dire que c'est un Pla 
grognphlque_ 511 n)' ••-alt qu"un c teille Vlam1ng 1 , 111 
!«rait mdemment lui. li titrait proprement lnllnqmûll 
qu'il ne s1~eàt pas à la nouvtllr académie flamande. 

Mnxem. An\'era rt la thlol.-rte wut enlltrt. des rl•ei 
du MoN·dlJck jusqu'à ce lolntaln Transvaal oO le rlamlGd 
res,rmbl• à du mauvais a.ngla.b, se pttparent à un •Bo.
huld• 1 bien senu à l'occa"1on du ootxantlème annt•~rsaln 
du •Rot non couronnf ce Flandtt t. U ta ut q~·on (>Ulm 
lut otfnr. entre autres cadeaux dt' c1rconstan<'~. sion tir. 
\'t\ d'~lectloo à la nouçe!le araMrnle nam&nde. S'Ii n·m 
ét•lt PM atm!, la mère Flandre prendrait le dtull et li 
ml>#rnble Belgleltsk• mérltl'1'1t, une !013 de plus. d"tllt 
vouée au mépr•• du 1enre humain. NnU& 1'0\llons QU< Borw 
>lège à l"acadcml•, et U y s~era oO U '1 aura du n:.Ja. 

HOU Ztol 

? ? ? 

D'A ••v•. e<>lle autre lettre de 1t11l• mor"' tClltt)(/4: 

Mon cher Pow'qllOI PGI 1, 
Des hommea éminents pour at~1er à la nouvell• aai~ 

mie flamande, pour la meubler, ('(!mrne vcus dites trmf
rr nrlru..,ment? M•I~ on en trouvera tant qu'on vou'1ra 1 
J'en vois deux, déjà. à l 'élection de qui toua 1111 Flamandl 
applaudlt&le:it. J'ai Cité Frana Van Cau.,.elaen qtl! Ill! 
bo1:.rgmestre d'Anvers et Kami•! Hu)'lmam QUI l'est pour 
lbeurt ~lui-cl n'a pa.. moins de tltrea que celuJ-11 l 
orrup<·r un ""llC d'académlcltn La pomme d'Adam dt 
!'un n·rst guère mom., déooratlve que la belle cravate 
rouge que l'aurre doit à la muntfleence du rounmemenl 
de la R~pubUque r1'nt&Ue. St fooals parlor dra vertus dt 
tela hommts. je dlr1C$ que l•.s leurs sont <0mpk'mentaln9 
le~ unta des autres. Une acad~mlt flamande oQ Ils n·aa. 
ra.lent pas chacun leur fauteuil en bonne place, ne llUlll 
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'une caricature de œ qu'elle devrait être. Jamai.s la 
cire n 'admet.trait qu·on lui l!lCUgeàt un tel al'lront. 

voyons. Kamlrl 11uy•tn8Jl&, qui a tant voyage, a 
'ockbolm. en Esparn•. et atlleu!'1, •St r.out Indiqué pour 
~r la claaae de ~aphte. li préside si bien ! Quant 
~. n ul n 'ignol"t' ecs qualttea excrptlonne!Jr.s de llnan· 

et <l'éclonoml.ste. C<l &eralt bien le <liabl• q~·on n• trou· 
1 pea le moy•n <l'uUll= ...,. competenc... au ""1n de 
docte compagnie. PeTIOI'.ne ne comprendrait qu'il en 
fc&rté. Lombttck&inle-<::ltherlne. oon patellil nalal. 

t fou. n 1 a déjà usez de for•n. d'incendie dam 
monde, à cette beUtt, pour qu'on n'évi:e pas. par loua 
~ que celui-li Tienne •.nco"' s·y ajoutrr. 

i>OIJVO!r compter w r \'Oire ln:1nence. mon cher 
1 Pu ? •. pour que Kamltl et Frans soient <lus 

clena au plua •111', el Je \'OUS en remercie d'a•·ance. 

' ? ' 
Et rotct unt l~ttrt d• Bru11c1, la lettre d'un Brugeoi• 
1 11'a pa• ratr content : 

Mon cher Pourquoi Pa•?, 
œ l<eteun de Flandre orientnle vont un peu fort. Qu'on 
"'°ute et U n'y aUl'll que des Oantoi.s et des Oantol!ll:S 
nouvelle M'adcmlc tin mande Je trouve lndêcente cet te 

de Uru d'avance toute la couverture d'un seul c!ltê 
, par uemple, le caa lie Mlle Bertha Boonant&. 

dt '"" COTm5pODdanl& de la <emame <lerruere •ou
t "'Ir entnr à l'aodtmle pour !11re pendant.. si j'ose 

à Colel1" qui a:rge parmi les acacltmiclens de langue 
de Utttlrature l~ de BdllQue. Je ne oonnals pas 
i.. Mlle Bertha Boorumta el Je n• \'ODclmls. en nen. 
~ d~ble. J'ai pourtant la faiblesse de croire 
noua a•ons, à Bruirs, wie randidate, au mom.s, qal 
t auut bonne !&;uro qu'elle à l'académie flamaude de 
tlon rkcnt..:. 

s'app . .. Mme Mr.rtthal. Rien qu'à l'énoncé de ce 
on ae uoute tout de aulte qu Il s'agit d'une •orale 

lncante. Touft Ica vrai. nam1n11ants ont des noms do 
nlllloe !ranç.W- Boonants ne me dit r:en qui "aille. 

écbal, p&rlez·n>OI de ça, Sauf ~r....ur, Mme MarN'h•I 
lt l're ~nattur ou qu•lque chooe d'approchant. Elle a 
• en iout ...._ eon.eUlere rommunale. San• doOJte elle 

jamai.s ~ AMnlllle l*J' un saine, elle. ma.t.s C'ct• 
e que lea aaty~ à Brug.,., 1<>n1 re.spee:ueu• envers lu 

Jn-tlm d'un mandat public Il 1 en a du rn:c 
d'aultt$ au rempart Sainte C~thttine l'oe satyft'a 

\'OllS prie de le c:o.re. n'ont que l'embarras du choix 
n'est paa comme à Oand, oil Ils do1yent s'en p"'ndre 
6cbtnnea. .. 

Revenons à nos moutons ou plutôt Il notre académie 
flamnndc St l'on •eut.. et nous le voulons, qu'une femme 
y a:.·ee. noua pri'tendons que la place rcvirnt à notro Mm~ 
Mor~h>l. S'il "'ste des fauteuils di>Ponlbles peur I~ r.pré
aentnntes du beau sexe, apre. qu·eue aura ru! casre, nou., 
ne voyvns pas d1nconvénJents à ce qu'on Ira o!!re à Ber· 
l.ha Boonants, à Roœ. De OochlenalU' - encore un nom 
qui aent le fagot - ou à quelque aut.tt IUlt!\ZOne gantotse. 
Mals d'abord. noire ~flne :.tarœhal. Nous avons donné gan 
nom à 1 e des portes <le notre rtlle. C est dire m <11elle 
baul<' ~aUme nous la unom. :-oous TOOloÏl.< qu'elle Alt;;e 
à la noovt~• académJe 1lamandc. ron•'ll!'C\la que nous 
so~ quelle en fera le pl :.s bel omt=t.. 

VcuWn lllll'éer. mon cbtr c PourquQI Pu?•. etc. 

' ? ? 

Encore """ lettre de BrugCJ, molru violente t®lt/Oi• : 

Mon ch er Pourquoi PtU ?, 
Lu BollhllZ&r, Se\'ens et Sllfer, Pour sl~grr à l'acaMmla 

flamande. c'est bel et bien, mais que dlrtn-\'01i,, de notre 
Van Horstenberghe? Comme flam1.n1ant, on ne fait p:u 
mieux. En drhnttlVe. ne !ut-U pea un génml précurseur 
Ju Onunmens? C'est Van Hoes1"nbcrgbe qui mit à la mode 
dans Ica \1llrs de quelque lmPon&nce. les plaques de rues 
Wllquemtnt ré~es en flamand. Brug.,,., m cela, a donné 
I• ton. li me aemble que c·...,1 un tllrc qUI doit ulotr baut 
la ma un !au:euU d'acadt.mlclm à son tioursm~re 

D'a cuns diront peut~re. les ~ns son• at méd13nts, 
que !.t Van Hoestenbergbe n'<at rttllcmt'nt !laml!lpnt 
que dans la merure où il r est Indult par son tmlr.tnce 
irise :M. Oelva. aecn!tatre commun!ll Qu'à ~la ne tienne. 
Ce dernier Pl'Ut ttt> bien siéger, lul au.sat. à l'academ<e 
fl,\mande C est an br illant unlversltaLT<'. Il dispose de 
quekjur.s pe-.lux d'ànes. AYec aon mayeur U constituera 
une merveilleuse equtpe de c vlaalll!cll•-oelcnde • acadêml· 

Of'l passer l es f~tes cle P tîques ? 
à l'HOSTELLERI E D U 

Ry de Belle' Rose 
Grupont 

(e .t· . R.x: •• fort et St-Hubert. ligne 162} 
Oilma!ne de 90 b<Ctares. • Et&ll>1. · Ba1na Canotage. 
Weelt~nd de Pàques, 2 Joum. compl. de pension, 1b Ir 
Alcn'J à 18 50 et ~ fr. ·Truites de Llneon. produits de 
la ferme Bd'A11, mm~ prOprlété. • CuWne naturelle 
-- Téltpbonez sans retard : Roebeton 924. --· 



elen•. VollA. du coup, dewc fauteuU. qui l!ttODt dllnement 
oecu~ Et. pour une !ois. Brus,.. n·aura P8a fù oubliée. 

Je voua Rnlls bien reoonMIAl&nt. mon cher 1 Pourquoi 
Pu ? •· de citer c.. deux noim à Qui de droit., et, voua 
en remerciant d'avance, Je voua prie d'agréer, etc. 

7 ' ' 
De O~dbrugge, on 1IOIU krlt : 

Mon cher Povrq'IU)f PAi 1, 
Des académiciens. on en trouvera tant qu'on voudra. 

Ma ., pour 01eu, qu'on ne lea cholsls6e pu tous p&nnl 
les 'lcllles barbes. Noua a vona, à Oendbrvgge, un Jeune 
homm• de grand avenir Qui rfUMtt en tout ce qu'il tou· 
che. Il " uqw.. une srande nonommt'e dans l'1UTOnd11oe
mcnt et même dan.s lea ArrOn<llucment.o vOl$1ns, en a'oecu· 
pant d 'accordéons, de moulina à vrnt et même de polltl· 
Quo MN qu'on sache bien s'il m de droite, du centre, de 
&ouche ou de l'ext.rême-lt'lWche. 

Son nom .. t Matte! o·Hondt n ae dit lul-mme le plu.a 
jrun• lltternteu.r ll:unand. Ne -.lt-«! P84 sulll.sant J)OIJr 
1• !a:re admettre à l'acaMmle? Je ruts .or Qu'll aeralt 
lrts heureux d'y sl~<r Q\l'on l'y êllse donc, et tout G•nd
B!'UJle Illuminera. 1'"«t.ce pu, comme on dit, digne d'ttra 
pm en consldératlon ? 

VeuWn agréer, mon cher c Pourquoi Pas?, etc. 

' 7 ? 
Volet um lrttre tù Fur1U'1 : 

Mon cher PaurquOf Pal 1, 
Vous deml\nctei qu'on voua cite des lllu.atrattons du paya 

d• Flandre, et qul pourraient meubler l'acadfmle llamande 
qu'on Ylent de créer. Je m'ft<:>nne QU• Pl'l'$000e n'ait encore 
aong~ t. attlrer votre attention aur le nom de l'abW Ver· 
a<~ e quJ est Incontestablement un des pères putatl!a 
du tn>nu.me, de n~ct!T!me et de tcut ce Que vous 
..,udttz d• la même !arlno .•• 

Loa quolquea Ü\'?es QU1J a fcrlta et dont., naturellrment. 
toUA 1"9 llamlngAOt& disent men·ellle, doivent lui ouvrtr 
tout"" rrandee les portos de la classe dea lettres. S'll n')' 

._. ___ ., __ 
... ·-· .,;~ ---

U4, R~~H!tpla. tl..IJ.1J 

a pu de clas&e dea l•lltts. œ pourra J"accu.mtr d&Di. 
d.,. btaux-ana. car ce llttfrat•u.r •t aUJ41 ocu.lpt..ur & 
heu.rea. Toute acadfnm QUI ae mipecte compte au 
un homme d't&llae d.ana aon sein. Un de \'OO <:<) 

dante de la semaine d•ml~ra <IJMlt qu'U !allait une 1 
dans la nouvelle aCAd6mle llamande, Je '~u:t bien, maJr. 
roù de ce Jupon. j'&lmerata voir une 10UlMt1. CeU4 e 
l'abW Ver-...n est cruaeuae t. IOUhalt. Voilà, mflll, • 
llamlnpnl qal obaene ~a Yi•llleo tradl:Jœs de "" 
61 ce neu.x &entvel!ftt de Hie! anlt fù cure, U aW"114 e 
une aoutane comme cete du Ylcalre d'Alverùlehem. 81 1 
ne me trompo, c·•t une ttrerenee pour cc dernier 

Sana l'abW ve~ve, la nounlle ac.d~ ru.: 
ne aeralt P"S ce Qu'elle doit ltre. Elle aeraJt 
SUIPl'Cte de modtn1ntl&:n~ lln&Ul•tlque. Avec lu~ pq 
danger qu'on la aoupçonne de tiédeur dans la !IAman 
tlon. C'est une ralaon "'trlsante, ne trouvrz.voua Pll 
pour qu'on lui en ouvre la porte à deux battants. 

Noua ,. comp\ona bl•n dan. tout l'ArrOndlsoemmt 
P'u.rn ... et Je puta YOUa ...,.._ qu'U y aunW. du 
let pour peu qu'on nt min• d• ne pa.s donntt un t 
d'acadt!DIC~ à notre Vtl"!Chaeve. 

Vlkgt de Bl4"1Cooft 1 Storm OJ> kt I 

' ' ' l" Ant:>eNOll r<l"'tnmnt la 114role: 

Anvers. 
Monsieur le directeur du 1 Pourquoi Pll.67 •· 

Je ne sais si lee lecteur& iM\ols qui voua krtvont 
... rleu.x ou non, mai. mot Je le suis. car J'estime 
l'ACMl~mle Royale Flamnnde mt une chose trés a6rl 
dont la composition mtrtte boone rtt:exiœ. POW' ma 
Je TOUdnls voir cette docte assemb~ comp..-.œ de 
brea cholsls, non pu en l"landre seule, mals atl.!1!1 
Brabant, à Anvn'S et daDa le Llmbours. en prnporUon 
le et-Ittre de la pop.ilaUon d'exprt'liS!on llamande. 

C'est &ID.s1 que l>O'll' Anvtts j'œe dëslgnes- un 
qui a !ait plus pour la lal\(\le na.mande que blm d'au 
tét<!s, J'ai nommt Rllt St'nten. le f~nd pro<!ue·~u.r 
revues du ThHtre de 11Uppodrome d'Anvers 0.IOI 
tempS, nous n'avlooa toi que des revues lml~s •IJ 
lmportfe3 de Paris. et tn lrançal4. ""cc d•JJ d!l1l.'<el 
d'•:<pre~ton tr&nçalae rd• Bruxelles, mAI$ dltes de Pa 
Rllt Sent.en a cru...e l'es:>r\t C?I transquWcn dt"S 
&n\'ft'S01Ses et l'a remp~ por le- bon aettnt du !• 
tlamand. Il a auat compoel' - pel'30llDl'ls de balk; 
!Oies et Jeunes femmes de chez noua et leur a pernill 
<llmontrer qu'elles ~nt ausl •JPlea et alUSl JolJca 
n'lmil<>rte quel:es étrantkN. n a en œême tempo. 
un bon gagne-pain à maints ar.!stea et artlsam de 
noua. Rllt. Senten. enfin, a mis au premitt plan à Ali 
la bonne et Jov1ale chanl!OD namande. la satire polit 
culturelle et même la mualque populaire de notre pa 

On me dira peut~tre QUI> Rit Sent.en n'a pu des 
bltn haute$. Mals. mol. bon FIAmand d'Anvers, je ne 
pa.• pourquoi u ne taudratt à 1 A08dflni• Flamande 
~ typos embê::anta. dt4 ~!ol'S conhdt'DI lei.>, ou dQ 
O.Xtor ln Let!ertu.nde. ou encore dea Excellmt1es. 

D'ailleurs, Je propooe, en mime tea?pa qu.e Rlk B<::l 
la déslgnauon de.a membroe d• l'Academle Flama* 
flectloo - met:.ona arTOOd.lllemmtale. Et l'on ~erra 
QUI au.ra Je pl1a de Ml<lC4'1 et qui sera élu. ~lui q:ll MIS 
pOUr le peuple ~ QUI ~ alm~ par lui ou lea pratlqllllll 
du Hoog Nederlandach CQue pour ma pe.rt et œlle <k ~ 
breu.x amis et cantAradea nous nt CODJ!>retlClla pu Il 
dont notre peuple ne veut pu>. 

Voulez.vous, monsieur '• <llrecteur. publ!Alr ma l<tlre, a 
mal J!crlte oolt.-elle, et arter mes remerciement& et • 
aalut &lnctre. 

' f 7 
A!lv•.rs. le 2 anll 1m 

Au Povrfll'(Jf PAi 1, de B."UX.Ues. 
Leoi O&ntolo se rem~t terme pour a\'Olr cbeJ ..a 

l 'ACM!êmle Fl•m&1 .le et llOW' la peup!er de leun .
et t&vorta. Mol, Je •'IAll< b!m qu'lls en 1SO!eUt, ma•a Je • 



POURQUOI PAS ? 

FETES DE PAQUES 
(16·24 AVRIL) 

TOUS LF.S JOURS : Séance d'orgue. Thé-Dansant et Soirée 

dansante (2 orch. de jazz). Concerts symphoniques. Attractions 

Samedi 16 avril : SUZANNE DE GAVRE 

Dimanche 17 a\Til : L. V Ai' OBBERGH 

Lundi 18 aHil : MARTHE A,'GELIO 

LE GRAND ORCHESTRE SOUS LA DIRECTION DE 

M. EMILE DE VLIEGER 

SAMEDI 16 AVRIL 

REOUVERTURE des 

NOUVEAUX 
AMBASSADEURS 

LE DANCING MUSIC-HALL 

LE PLUS UP - TO - DATE 

LES SALONS PRIVÉS SONT 

OUVERTS TOUS LES JOURS 

\1%5 



POURQUOI PAS ? 

Secret de Polichinelle/ 
... Palmolive. 

I '1ACl'ffZ·VOt:S e<>mme la peau 
de - cinq poirptea • ntea nant 

terme l • pouuit être fragile ? 
Auui lea m~ttina ordonnhent·ils 
aruqucmtot de J'huile d'olive polU 
leurs prtinitn JOin1. Et en.suite un 
at.ul NVOD: PaJmoliveljuttem~t par
ce que c'eet un 1avoo l l'hu.iled'olive. 

Qutllo indiration pour vous, 
Madamt. ttW dfairea un teint rayon· 
mnt, une 1"'•11 fuie et utinte l 
Con6u vottt b<aott et celle de vo• 
enfanu a Palmoli-.. C'eat le u.-on 
de bentf le pl11a a<ti.C et le pl111 
dou.x. lt il .. , ti bon marcbt! 

dtmande powqUOI cet:e ~ .. doit ec knl: a 
"lout pour œi gens.là et run. sana doute. J>OUr An•lfl 
est ot)lf'ndant !a capitale des tn>li \"llla aœun. Ci&lld 
déJà IOD Un1,eraite - qu'elle a du N'&~e \'Oltt au~ 
aola q •Jl en ont eu les preiruer,, !'idtt Oela vlmt, IADS 
de ce que Anvers n'a depuig looctempg, h~ p:ia 
dlr!tctt par des Anversois de nalMance, d• corpg °' 
cœur. C'tst la lt.ute à Van Cau"•laert, le Bra.ban~ 
à Huysmans, le Llmbou?ieo15. Mala re•tnona à l' Ac 
Ctll~la doit venir chez nous. Noua donntron• en 
le • Pompbak • par lequel VM de Velde, ce Bruxo 
dœhonore en même temps la memolre de Pcttr Bené 
noe bell<"a aV<!nues. 

Le ~!dont doit aussi eue AnV1!nOla, car c'Olt à 
qu'on parle le meilleur et Je plua pur flAm&ncl. Enfui, 
e.utrea Anttl'30IS nous &•-ona les l'OUI et IWll<lna 
d~ m belles fêtes. oortéges. Landju .. ttla et 
Anl,..trp1'1L 

Quel dom~ que Rubens et Vt.n E)'cll IO!eu 
car aln<m qui a.uratt œe nous coot~er la dlrtct 
l'Acadtuue de !'Art !lama.ad? VofttAQQs cela : R 
prlloldml; VIU> ETcl<. v1ce-pré5ld•nt, et K,.'ln_ 
ettrtta!1" l C'eat ça qui fen1i eDr&e"l' les Fl'aneqtlll• 
Bruxellois et même les Gantois! 

A delaut de ces An'l'ersolo mustrefl, Je 'Ota otJP<'lll(lll• 
I& ll-te1 de l'Act.dlmle ou parnu ses mcmbrl'&, t. dM&iA 
candidats litterateun. quelques hommee qui ont M 
qui son~ drs hommes célèore.-; dana le monde enu.r 
ont rait plu• pour la propa11ande du peuple nr.m&nd 
beaucoup de parleurs et d'écrln.ln8. 

Je proJ>060, ne riez pas s'U voua plait, Guat .. ve 
cha.mptoo du monde de boxe. George& Ronse. chamJ)lae 
m!inde de cyclisme. Laurent O..rst.mana, clwnp10D 
monde de lutte. Pourquoi le sport flAmlUld ne 
paa reprwntè 11. l'Acadenue? 

De.i hQmmts qui &pprennent Il le:ll'a conclto)'ena t. 
tom. rislstanta et b:en portanta, \"aient b!m autant 
~ux qui .,,. s'oceupem que de m&ladee et de 
Pourquo! un professeur de culture phJslqul!l .,,. 
pu, au moln&. 1'~1 d'un proreaeur de pllllœoplue .. 
S)'ntaxe? • 

Et 1)1:1.S ~~rstmans. que:i.,. llCMl~1"81 
vtlle, quelle contrN!, quel pays peurralt donc en 
de parelllHI A i:>remltre vue. ma propog!Uon a 
.ans doo1~ tm peu bizarre e.wc vieux et rétrOll"adta 
fll!<>la. Mala on s'y fera et l'on y revlrndra lôut 
d<lna le. G..OOe Antique. patrle d' Altt.dcmoe. le père 
de tout.a les Act.démles du monde entier. 1.,. 
ét&lf'llt unanimement aux melDeures. aux plua bel'• 
de la aoclét<!. 

Je voua .Al.lue. PourqvOi PtU 7, conllakment. en 
Anvcnots. 

Rtl< Bren461, 1Ch1171~t!Dt9, All 

' ' f 
A la rN!actlon de POf;r({MDI PtU ••. , 

:Moll.Sleur le rédacteur en chef, 
Je lia votre mlette e.u sujet de la future compolltl& 

l'Académie R<>yt.le Flt.me.nde et swa d~ "ne 
pour ne paa - encore une fols - permeti.. "u Il 
ment de nommer les membrœ de notre nouvelle 
aauon culturel!e de la façon habituelle: e.utant œ 
raux, autant de aoclal!Ate6, autant de cathollQuu. Le 
doit &voir voix au cht.Pltre et la nomlnaU<lO dOa 
c:onUoratlon du vœu popula.lre enlh0\1$laaW. PM œ 
rien ~ des t.eadémlcleos nlUll&llda méritant& et 
de lA faveur ))Ubllque. Et l>Ula ll faut dee c td\te 
sen •. • vlaanuch spretend • tt 1 Vla&rDlcl\ •oeld 
Donc pu dP blitards. pas de mèl!S. pu d ' c ove~ 
ou d .. étnuirers nes par huard. d\m sang tmpur dlr 
noire P'landre opprimée. Donc pu de Wa!loa.a oa des • 
#DIS comme Orban, Borgl.nOn, Lehomlm!. Ldlotl, Plclf 
Conocltoce. Larron, De »ont, De!..-~. Marit. O. Ullt. • 
c tutti quanti • qui ne ae mè~t d.,. inu~.- du ,,_. 
Clf.mand quo pe.rce quoi 



POURQUOI PAS 7 1121 
~~~~~~~~~~~~~~ 

A 

TOUT EST OUVERT A p A Q u Es 
A 

KNOCKE-
LE ZOUTE

ALBERT PLAGE 
LES GOLFS, LES TENNIS, LE CASINO ET LES HOTELS 

RENSEIGNEMEN TS Bureau Communal du Tourisme, à Knocke 
Casino, Kuraaal Communal, 45, Digue de Mer, 45, Knocke 
Syndicat d 'lnitiative, Le Zoute 

HOT E L METR OPOL E 
Digue - r.o ch. '"'" aimer - T' '" rolf·•n - T• 1. 6t0 69 
p,.na. "' '' apréa 111Jon. 40 fr - Plel<.e sa!.!' 50-SS Ir. 
Diner cop1cux. Er, 12.60. - Mi me Direc-tion . Pcns..on 
LES MOINEAUX, &, r. du Con~o. à pan, de 30 Ir. 

Om t"1' wa//e t'<ln Mt smeer 
Ltl<t iU kat de kandeleer (IJ. 

ce genre, l• propoi,e l• pop>Jlalre Janneke Tlm
ans. dit • Kop en Kont J, dont le surnom JOUI 

tre qu'U e&t bien awrt<ié des couches prolétartennca 
'en et environ&. 

lfo:re Timmermans n'est paa l'auteur d• c Polle'.« •· 
s'il a\"Blt quelque chœe dans ce cenre ou <iMl.• un 

Ile U n'a:l1lùt pu pcm11s qu'en U'lldJlSlt = tlle!o
en lrantals ~ le Fe!J.x de Uene Pé!J.x -

un nom antUlamand 
hnnete nmrncnnana ..... populaire à Anvers. parœ qu11 
fait qO<'lque .-hœe que pui;onne n'a lait a.vant lui: né 

de tèlldancca acuvo-flammgani.es, pacal.ste tt 
Ubelfe, U a aacnllé tout cela. pour enrichir la Flandre de 
propre annexion: U a opté pour la Belgique flamande 
a !ait •<0lonta1rem•n1 aon JOrvlce militaire chez no\!3. 

un Fla.mn.nd. un vrai, un chic type qui a &:1crtlie sa 
t.6 de neerla.idals. ~ convictions nntimilltar1Stca sur 

de l'amour peur la F'lnndre opprimée. 
~kt Tunmermans à l'A<adémle. au Parlement, au 

emement, Jann•k• P!\rtout, volta le crl de tout Anvrl'T> 
t ron.."Clcnl de "' dlanllé l'.andrienne. 

1 Pourquoi Pu'> .1 voudra·tt-ll pousser C"e•te clame-ur a\'f'C 
7 SI oui. mel'Cl, 1 dallk 11 en van ha:'IA! ge::roet •· Sinon 

VUoct de B~U"'1'0et en atonn op u 1 • 
Jt/ Piel~• 

Sir Henog 

. !. A .. .lré Mauro'~ est décidtment l 'h!slorlen omclel de 
l'AnCl<terre. Son • H:.s:.oltt d'~le'.erre > - qui eat, u 
raut bien ~ d1re, un livre u<u 1CO!alre pour ne pu dlre 
mkllocre - nen~ de IW •'aloir lœ ln&llncs de chevalier 
de l"Ordre de l'EmJ)lre Britannique. 

De par cette dLStll>CtioD, Il acquiert le titre de c Sir • · 
C'est là une recompen.se que la R(1>ub'.lque P'ra.nç.1!se ne 
p<'Ut d.cemer à ceux qui la servent. 

81. comme on le dit, la vlellle dame du Q111<1 Conti rduse 
Il H. Maurola l'unmortallt.é temporaire que conltre un 
•ll'fre eoua la Coupcle, Il pourra toujours se consoler à 16 
Cour d'Angleterre! 

L. A. 

OPTl~UE UE PHEC I S I ON 

LUNETTERIE FRANCO-BELGE 
60. R~ Ul.i MIDI 
21 RUE MAkCHE • U 1,;HArt.llON 8 ell 
SO. RUE DE LA MOnAG~E 1 rux es 

102, RUE DE Fl.A."WRS ' 
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QUALITE 

LE ROI 
DU 

CAOUTCHOUC 
DOMINE 

PAR 

COUPE IMPECCAB L E 
PRIX S ANS CONCURRENCE 

CHOIX É N O R M E 1 
IMP'UtMtA.aLCS. o ••• A DI N IS. O t ""4 1•SAfSONS. LODtN• 

VtTIM I NTS DC. CUI" 

l e seul :;p~ciallstc en B elgique 
60 " -:cuftSALES 
A BRl...XELLES • 

103. Boui. A~o •he l\trnc 161, Ch de Wa~rloo 
Hl Rue Haute 51, Rue de Flandre 

15. Chau~ de Louvaln 

1 O p.C'. tû rl1LOlll'lld r.<m trt rtmi•t dt cette 1111'!011Ce 

11 C'est du Nord que nous vient la lumière » 

La Républlque dr• 1 •·mra P<' •è<!e, parait-U, un poè•e '1e 
génie IUté Inconnu )ll.oqu·~ œ jour. C'est M. lie Milosz, 
qui est aussi dans le cMI, rntn1atre de Lithuanie à Parts. 
La ~ œt d<-cldérncnt l.tts bien portée chez les dlpl~ 
mat.es! 

11.L de MUœz est. p&rnlt U. le plu..• gn.nd poète du sll<::e. 
C'est du mo!N le Journal • Le Gœ!and • <de Param~l 
qut ralhrm• Cet'<' Pétlt• feuille, qui est d'ailleurs fol'\ lnt~ 
ttS..<ante. et 1rt's btrn fait•. rompoue M de ~Ulooz t Claud•!, 
l Rlmbac;d el i Valtry, pour ne P"6 dire ciu·ei:e le met 
&U~SSU& 

San.. vouloir dun!nuer le r~I tAlent de M. de MUosz, 
nous oson.• dire QU• le • Goëland • va un peu Ion! 

L. A, 

LiVTes nouveaux 

DIABLERIES. 1>->r E\'e:yn Wau;;h (Indult do 1'~ 
tB<'mard Grasset, Mit. PlonL 

D•na c:<'ttt hl!<totn ciul débute a•oc une nonchalaot.e ~ 
lue. dont le r;-thme s'accélére sans rel.llchr t'\ qui .., !~ 
&ur une cote pats.lble qui e»t bien le dt·mler mot de 
satire, M. E\·rtyn Waugh aborde la qurA1lon coloniale lai 
tôt d• blnls, tantôt avoc une brutalllé prod1tt1e111<', IAlll 1 
dé[>Rrtlr d'une lmpsrtlallt.é bien exceptlonne:le qui lul Il 
.S..trlbuer lea COUP6 de patte fort l'q•.iltablcmcnt ent.te l'm 
pereur noir entiché de Progrts el un conseU:.r ~ 
auul dchrur que JUI. Autour de OO! drox !~ ctntralf 
a·aa1ttnt l"S repré<entant, p:U. co.:a&<ea JtS una que ~ 
aut rea, de !a haute &Oclélè lndlg™ et dea couvem 
britannique e~ français. pe~lt univera b!m Imbu de 
mhne, •I dont tou'e l'eeu va au mou ln de ! Anntnlm Ya 
lcoumlan. proflteur en toll$ genres, q~IJ que aolent Ici 
m~:n tt ?es ctrames que me:.:.tnt en .œne autoUr de • 
tJoutlquea. la ~tt.se. la sauvagerie ou l'lncœudence de Nllll 
et de Blancs. 

TROIS GR.ANOS VIVANTS IC.rvan•t-a. Tolsl<>I, lia\ 
delalrel, par Andre Suar~. Gr&Met, Mit Pion 

Oomme Tolstol venait de mourir, André SWlr~ 
dAn& • lea Cllhlers de Péguy • un Essai : c To:sto1 Yl•anl 
Il réunit, Ici. sea diven écrits sur !'Homère do la vie 
t.ou3 lnl'd>ta Jt~o;qu 'à present. 

André S11arés a placé T o!stol entre Cervantêa et B 
lalro. En Ce'! • Trois Granda Vl\-anta •, ciul le aeront 
Jou~ on peut voir trois former. de la grandeur h· 
Cervant.t'a est I• cœur; Baudel&lre. la pena<'c; TolStol, 1'19 
et la CODduJte. En tolU trots. l'art aocomp'.it le stn~ d'lal 
façon lnep.le. Pour le style et la p•Jlsaance, le deabl d 
Cervantta otlt lnoomparable. B.u:delalre l'emporte wr toi 
par l'lntelltrrnce et le calcul de l'ex;r...&oo 
To:stol, pv.r l't!undue e~ la prt!senc.,, le contact mmie 4 
la m ordlDaltt Tel e.;t le pn,11êge de l'action 

en peut dire ciu" Tolstol. de """ œ<IVtt et d" a mom 
q~'la aont la synt.hl'Se de toutt ta RUMie, dana le t<!Dp 
"I l'-e. D a la monotonle et la force lnnombmblt9 d 
la p:all'I~ ciut va de la Vistule l l'OcMn Paclrtqu~. 11\Jr dtll 
centa dtlrr~ de longitude. A Baud•la!re, ta rn""ure tl b 
perltetlon verticale de la pens.-e française. Cervantt;, • 
le plus hurna!n de tous, si ••P•l!TIOl qu'U pu...c être Le 
trols fliurM ensemble sont plus P~"<'ntes que Jam~Lo. a 
un tempe ou lu révolutlona de Ru&.•~ et d 'E.<Pftille m•tten 
l'Europe en branle, où le monde rhn!tl•n eat en quni 
où l'art m~me "t le g~le de la l 'ranœ aont au péril dl 
ch•<lOI qui menace tout un ordre o<i qui p~ en !DIU 
n:r un nouveeu 

SUR LA CRETE DES ANDES EN AUTOMOBIL!. 
H~l'\ CartOn de Wl&r. ~ P:on ~t~ Parti!. 

M H·Jbert C&non de Wlan, !Us du comtt Henri, scctt 
taire A l'am-de de B..:g>.que, i Pans. a dtl>u:.e dans 
cam~re d•plomanciue par d~ rni.nd.a raids rn autœno 
bile, l'un A travers l'As1e centrale, l'au~r" t 1ra1ers l 'A 
r!Que du sud. Du grand S!)Ol'\ s·u en est et aussi. quolqa'ùr 
... 1n peuple penae, une excellente préperat!oo au métier 
diplomate. Ces gn.nda voyages q1ù l!Ont de vtrltablra ~ 
rattona apprennent à connaitre les hornrnea au rnol.M • ""' 
bien que la fréquentation des salons, rneme dlplomauqua 
donntnt, d'autre pert, une maitrise de sol fort utile A 
rutur n~oclateur Enfin. là sont une preuve de cou 
et de cran dont les diplomates peuvent avoir betloln -
lea 1"mPf troublb oll nous 11vons. AJoull>nl q:ie la pubJI. 
cation d• ce r,'Clt de voyue d'un• humeur a~rte et cbJlO. 
rnan:e montre que Huber. c..r.on de Wlart a de vérttall:.S 
don • d'kr1"aln. 

AlUll b~n dan• sa pr-Mace, M \'an 7..ttl.and. m ce~ 
!A p:emltt ministre, a-t-U •oulu donn~ à aon • d1tt ~ 
tain • un • s:itbfeclt • au."'I prol""50ra! q e mlnls:h1cl; 
c La mklall!e d'or de ta sixleté de Oëoemp.'>le d'AoYe:> 
que vous .,.,. reçll<' après Stanley, Oo!ko:nmun•, de Oc
Jacbe, Scot , Amundaen, Gouraud. Pica.rd. i!cr!~ll. ICl'I 
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Qv C•tt~ annn L·ow ""'" o~réabl~ment 
1urpru t'n parcoura.n.t no1 ray~ru de 
tennt.t. '\ ou.i avon.r youpé à uot.re inten-

r~i~.,0 llOn un c/aouc énorme dl' roqur.1i.1 de 
,.11,7~ toutt'I marqu~J et de tou.1 pr,x. 1an.s 

· oub/;,., la /omew• raquette rn vo&ue: 
Î Io DQ\'\AY-VAV <;Cl/ELLE 1938 

LES CRÉATIONS 
VAN SCHELLE 
Panta lon•, 1hon.o, chem1oea, 
blouoc:1, jupeo, etc., en mo· 
dèleo VAN SCHELLE, voue 
U1ureot une trnue êlëgante 

et prauque 

Raquettes à partir de . • 50 frs. 
Presse-raquette 10 frs. 
Souliers tennis (crêpe} . 18 frs. 
Chauuons . . • 10 frs. 
Pantalon tennis . . • • . 45 frs. 
Chemise Lacoste . . • . 16 frs. 
~obes tennis (gr. choix) 95 frs. 
)bort, modèle idéal ... 39 frs. 
Robe-Short, très pratique 95 frs 
Valise tennis ...... 49 frs. 
Houue raquette . . . . l 0 frs. 
Recordages dt 45 à 250 francs. 

llZ~ 

Gr,gtis 
EnLo0yr: '°"" edr~ue j 

V AN SCHELLE SPORTS 
18, rue de lo.wm, 8f'w:eUu. 

et IJOUI r~('f*t.Jfe.& le1 
" CONSEILS DE POL 11 

I~ A 20. RUE DE LOXUM. BRUXELLES 30. AVENUE DE KEYSER ANVERS 
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Pasti lies Vicks 
con•re la toux 

La pa&tlllc 1Jl·ale qut.· ,., .u" che..,.. 
chiez Cootcnantd,·~in..:reJienta 
rué d 1c1 0. u X d . v•cKS 

t/lliti1111ts ,, tffirn(C'j VAP'OAUI 

touJours pour voua un radloo.x souvenir de jeunesoo et ne 
TOUS nuira pu. J'en suis certaln, dans l'es;>nt de vœ chefs 
Ill attaché$ qu IJa pu1.11&<nt i!tre à l'executton ponctuelle <lu 
travail <le chancellerie. • M!d lea chefs <!'Hubert Canon 
de Wlart som bien cenll!s et le Prt'!llter Mmistre ne l'eat. 
pu n>01n& d'a\"ertlr alnal aon • cher secrétaire • que lea 
export.atJon.. ne doivent p;>a troi> le dL<tratre du travaU <le 
dlancellerle. Le public. qUl na pu œ& preoccupattons a<I· 
mlnlatrattvea. dira aunpkment qu'en faisant ces harda 
voy- et en IM racontant uec cette charmante sunp11. 
cite. M. Buber\ Carton de Wl&rt a mont<é qu'il avait da 
quallt~ db~ d'action et d~ :rtsoluuon qui. dans la car
rière dlplomaLlque, valent bien «'Iles d'un parfait chance-
~ ~ D ~ 

REOUVERTURE 
de l'hoste llerie-restau rant 
LE 
CRSC€L caooR 

à Campenbout 
Le û~tel-Tudor, à Campenhom, C$l 

$Îtué dans le merveilleux décor du 

Domaine des €au~ Vives 
d'une étendue de r lS Ha., à une dis.
tance de 17 km. de Bruxelles et de 
25 km. d'Anvers. sur la chaussée 
de HJecht (tél. Campcnhout 113. relit 
jour et nuit) . 
Etahli,~ment de tout premier ordre, 
tr~s confor:.ihle. Pen•ion à partir de 
45 fran''· \\'eek<nd : ;o francs, du 
s.amedi au lundi matin. 

MENU DU DIMANCHE 10 AVRIL 
A 2 5 FRAN CS 

- ·.+· ......... ~ 
L.A TERRINE MAISON 

L.A CREME CE TOMATES 

L.A BOUCHEE TUDOR 

L.E HOMARD FROID "AAYONNAISE 

L.E STEAK CE VEAU GRANO'MERE 

L.A GL.ACE MOKA 

du Bienheureux 
Toine Culot 
(obèse ardennais) .......... , 

Dtllcieu.%, ce ltt>rt que vltnl ~ p111>11n Ill 
son, prO/UltlU d l"Ath~ de NtttU .. Il). Noiu I' 
111 d'Unt tra.•te et saru en J1<18'tr """ lfont. C'est l'h 
d'un vrot garçon d'Ar~nnn, d.ep<m 1a 11af.,an« t•• 
morMnt oû u mlll'k sa fille au médecin du tillaot, Il 
fl'OI oarç<>n qui, •• lamente-t-4l, n'a jam.ai. t11 t t n· 
1arna!l de chance, a la plus btllt deo t1u. la pl111 
r.1que et la pl111 amusante. M . ll ll$$0TI nt c<>UP<' a11C1111 
•eu en qu.atre et "" ratiOclM 8Ur la J>lllChologlt tl' 
de "'' ~1onnaou. mats aes peor•onnng,. eont cria 
tt!rt!t, Ils 1ont complets, typjqlltJ dt1 pttt11 o Io t 
11 1 a. da'U ~' dacnptiolU, tov1our1 brtt~• tl ra 
dt1 tTovoatlle1 d'images q1ll ""'' d'une JraleM tt 
pot!lt On lit la ~ drt bitnMlttew- Tolnt Caloc n 
nanl; -~I on part d'1tn éclat dt nrt; d~. dt-14. 
~tltt /ltUr bleu ... 

VOicl """ page ~ ce c/14rmant 110V01<111 - '°"'"" 
conte la IOkrnte du cordbnnler (chou11uiql«!, en 
NOTCIUe Culot allant annoncer d la c PO•tn"t • Io 
1<1nce dt TOlne, ron fil$, •on gros /rb quf plit onu lt-

... n se mit à marcher d'un pu lnaollte. un pu 1&Utllla 
et cad~nc~. une, deux. une. deux. mal~ •es plt<Ss !Dt 
n aurait bien voulu chant.et- quelQur ch06c, et raire 
cabriole. Il passa prés de l'éCUse ou les v~proa f iru..lc 
Lea premléres notes du • Tantum ergo • lui parvu'• 
Sur la route ou li ae trouvait seul. Il le chanl.<KlnA d 
voix 1*gutttante. en f&lsant un soleil avtt le ll&l"'Plule 
aa bellP-mhe ... 

n ae nippela qu'il de\'1Llt quelqu~ cb- a .alnl An 
et hil&lta Mals tout coa;pte rait. rien ne pruaalt et U 
elut : • I an co là quand dJ1 .--rai 1 • 

Un l>t\l plus loln, U rencontra deux enfanta de la 
clell Bailly. Le plus Jeune plew-a1t en m11Jlan1 ses 
mtl~ à dea pendeloques de pitwte l:autr~ autî&lt, 
•-oû~ et fatlcué, t.ral.nant des pantou!lea Ctt>l'ea 
Choumaque s·a.rreta et leur donna • chat'Un cinquante 
tlll'les. Sulfoqu~ Ils prirent l'obole. balbutl~l'f1lt un • 
cl ». apptlèrent le Choumaque 1 Mon•teur • et. planta a 
mllleu Cie la route. le suivirent d'un rrprd de VI& 
qUl allait de l'homme Incroyable o\ la pl~tte d~nt 
plkette qui ralaalt comme une brUlure rondi- et bla 
dnna leur p&ume Indigente. 

Le cousin Joseph Fécllerolle l!&a.lt son Journal, de>•nt 
p0rte. Le ChoomSQUc apprit la ll'allde nouvelle à eon 
rent, qui appela sa remme. On but de l'taU-dP-•le 11111 
çal.le. deux. trois petJta vetTeS. Le cordonnier confia .., 
ttalt tempe que c l'a!lalre •finit qu'll n'en pou,.lt p!!ll. 
qu·u lu! faudrait quelques Joun de rei>OS. Puis li 
&CMmpqct d'Un souhait: 

c Bonnt ronunuauon ! » 
li tt'Vint aur ~ pas pour dltt: • Ontt U!eal • 
Plus loin, U eut l'envie d'un cipre. d'un bon clptl. 
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au cabaret du Tch&Urll ll 1 trouva l'lllSUIU!eur QUI 
un ctnt de pique: avec le bnpd1er des douan8 Je 

8Qq•Jet et l'lnhrme 06d6re. Quoi qu'll n·y eût Il 
b bommeis. Il dit : • Mt.'lllll'Ul'l<. d&me$ e< oompt.l!nle • 
un seJ•1t du paraplul• pr~ntè comme tm sabre. 

L demore le douarutt, Il attendit la fin de la 
t . puill 11 annonl,"a l'é• mement, d'Un air qu·u voulait 

me. 
Noos avona ln p'llt valet di~!>US deux heù~. 
fut une explosion JoyctL'le. 
Né PMilllC 1 
SI lait al rait' One• llfeel 
Ne poss1pe l 
SI falt., al fait 1 On«X' lltts è co ~ne rawette 1 
aans tr!Ul5lllon • OJ! paye ene tournee ... • 

l<lrtlt de là ro:i. n'chantre Il >Uç<Ut de deux lhTt'S 
a.rrondks en ttnlouse, un morme clCare a qutru.e 

une œp<'cc dé lo!'Chc brunltte oeinturbl dune 
rouie oil. oous un heaume à panache dort. se 

ces ll'Ols moto • Pout la noblesse •· 
&Yalt tm l!ttOnd rtpre en rêlerve dans la poche de llOll 

continua aa tournée ~ttant d1cl pour tlltt'tt là, pa&
de l'ea\MI&-~ au J>"(l:iet. du CAS$ill à l'anisette. hi'lant 
o. IUTétant P'1flne ...:rroehant des ganuns à quJ li con· 
la commlMlon : 
Tu dira& à pop.1 e1 a momon qui nos avOM ach'tê ln 

>'&let ... Onc.i Ufea q11I tu l'teux dira ... Once lUes, 
J ... 'I'lna, v'là ln IOU, 
m l 

I<' dit qu11 f<l'&lt bien d 'all"I' aUM! chez sa vtellle tante 
• qW ne llOttalt plus KUèrt °' qui vivotait Mœ sa pe· 

malaon prts du •ltwt c~IJ•re Pour cela u dut s'lm· 
un dét.our a.ssn. long li éialt prt.> de cmq heutta 
n arriva pres du elmcUere abandonné doot on l&lS· 

encore la cnne ounm ch&qUe d.unanche. C'est là que 
t ll'.3 IX'l'tLl.S depuis bientôt trente ans. D tt&lt 

fUs unique, vmu aur le t&rd n les an.it bien aimes 
1!111' larnb& élalt une dœ nutux entret.mues. 

Jour. déJà, .. bleutalt d'UD ·~~ ~ 

NE SORTEZ JAMAIS 
SANS VOTRE IMPERMÉABLE 

SURTOUT SI C'EST UH CC.C. 
LE PLUS DISTIHGUÉ 
DES MANTEAUX Dt PLUIE 

64. 66,RUE NEUVE BRUXELLES 
5 RUE DE LA PAIX.i)l.ELLE5 

107, PLACE DE MEIR. ANVER!> 

1a:re. L '™'=ne poussa la gnlle dont les conds Cémlnnt un 
lamento atnduleux. Il pœa s->n ctgarr etelnt aur unt dalle 
cbav1rtc ... droite de l'tnttee, SC dérou>Tlt tt a. CD alla pal' 
dea ll<'ntiers m1!lœ$ et mcerta1ns 'ers la tombe des sie:o&. 
C'eta1t un• g1mple croix de pierre a= Ira deux noms e< 
Ica d'.\t.es. un llserl! de blllS meaclmlt !<' <l<•Ublc W'Ttre. oa 
un .emla de trT1"1ers blancs reprodu1..<alt, comme tme ombre 
aarandir. la croix Des plant$ de pen:;tes. prta de fl~ll'. 
verdoyaient dans lts cant-0ns du fun~ro bi&M>n 

Appuyé aur son parapluie. U "" recnel!llt un lnstAnl. Pula 
Il regarda vers les watre coins de l'cnclœ de &lence, PQUr 
s·assurer qu'il él.IUt bien seul. 

Alors. Il<' P"ncha.m un peu vers I• LCl't.re, li dit t. mHOlX, 
avec un accent d• knàresse ntlale • 

- Pa. man. dJl """ v·nu vos dcre qui nos avQl'\S tn pu' 
valet, oî. in bill ptit valet. on l'llommtta comme >'OUS pa l 
Ça an Anloine Culot. oomme vous pe • Et d'.lnt voix 
plus ba.- qUI l'étranglai~. U aJouta • Nos l'alHt:<'rl& 
~mnv \'06 l'nrous falt pour ml, man. t s":a honnftc, man, 
~ convenàpe ... • 

n ac r<"Cl"""8.. ac slgna, murmura avec une dOuceut 
d'en!o.nt: 

- Au r'>·OIJ' pe, au r'Volr man 1 
Pula li eort1t, avec. en luJ.. un apa.Jscment ttlntf de me

lancolle. 
D reprit son cigare à demi consume, le ralluma et entra 

r.111'11 "" vacille tanu. Flavie, qu11 aunatt b&Pn, p&roe quelle 
avait eu be11oucoup de malheurs et que, mal11T6 tout, elle était 
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,.,.t6e cordlAI• et bimveillante. at tenttve à tout ce quo toU· 
ch&lt la tam1lle. t.rE'S 1 mde et d• bOn ro~ll. roche de l'ex· 
pl'r1tnce de otS quatre-Vl~X &na. paa eelpuorde, ne pt.r· 
lant Jamai. d'elle-même et priant b<-aucoup pour Jeo auttts 
Elle Vivait ave<: sa IUie veuve. sa petlte-!IUe. coutunere. et 
aon pettt-111'1, apprent m•nUl•tf'r 

La nou•tlle que lu! "P!>Ort• aon n"eu la combla o·a~. 
Elle réJ)ètatt : • Dieu SOlt loué 1 1 Jl('tldant que sa pet1i. 
ftll• moulait 1• ca~. 

IA vlslie i:mante Nt prntr Ir couoln Deo<ne. un madré 
coml)tte de l'espece deo Sl'Cl5. qua n ·antt JamaiS eu de me
u-r n•U•m..,t cawoeué. maa av&1t toujours vecu abOn· 
dammt'nt 5a fem= lui avait Opporté QUf'IQUe bien et uno 
paire de bras acu!s. li Jouait M'Ctetalre communal. a'oœu! 
p&tt modort'ment d'iwuranc.:a et vcnd&lt des i"&lnea. Le 
rHte du temps, li Usait dos t.'\8 do JournRux et. J>aguenau· 
d alt dans son rrand vereer. IO\itlan t acs arbres et "'" hatea 
avte un amour plein de ltnttS mlnutlta. n s'arrêtait aou· 
vtnt, PoUr réOéclur. Lee )ouu dt fttf'll ou de be-aux entu· 
r tm•nts. U h1ssa1t Jll.!<jU'au JUbt de l'ésll3e sa volurnl!\f'Ule 
voix de baS>e et la d~bondatt dana des c Credo 1 ~ de.i 
c OtM irae • qui oo,fCaJent numnœ11um e t tra\'alllalent le 
f ,. du petit clerc-diantre, artl&te Jaloux à vob: de chapon. 
~me ~ prénommait 'Ibl!ophllo. li alanalt: T. Dtome 
T ollt I• monde l'appelait T ~m•. 

ChM!U• soir, T D~me QUI n'ava.t pag (\'enfants. venait 
pu...,. unt ll•ure chez :e Ch<>umaqne, où l'on appr~1alt aa 
faronde Joo.tale et S<'s \'11611'6 connali;.<ance& 

Il '1 &valt beau temps QU'Ii savaJL la gra.nde nouvelle 
quand le cordonnier arriva pour l'annoncer. Dès les pre
m ier& mot.!, on l'arrtt.a • 

- 01, c'esl-t'ln gamin. • Once IU~ ~ co ène rawette ... 
Tout va W... Ln verres """t pr~es 

Quand Il aonlt de là, le Choumaqu• aurait cllan" tout 
<e qu·on aurait voulu. SU supportait 8Mt'% gaJllardemmt 
I• ~uet neutrall.<é par le bon cal~ nott, le mtianac da 
~uei •t du bollrgoene le 1UbJUCll"lL 

Il dlt d'un lllr Impayable . c A e"'beQre, dJI vaa n -ye 
m am·r,.lle Ramonasse • 

T ~me et oa ftmme. en no.nt, le regard~ent p&nlr 
de.na l'ombre. Il fumait. en I• michonnant Jul!Qu'à la basue 
roure. eon second • Pour la nobles.,. 1. Sux I& vwm en 
!<>lie clr~ de a& casque~te de Moujik, la lune allum&tt des 
p ap11lonn•m•nta 

Ce eolr·li. le Choumaque fut l'inventeur !nçO!l!C!ent d 'un 
pu de clarae dont U ne ret.rwva Jaawa la m.sutt ... 

Un nai 
cadeau! 

Vllff_ 

et rue de biais ! 
ESSAI GRA rurr ! 

Mod. Stand&rd ... fr. 38 
Mod. Luxe ivoire.. .. 55 
! n eortret et 5 lames Skcram 

30 l&mea Skeram.... 28 
~lees p.r carte ou ~ 
iphone U :12.94 le D>O<Ult 

~ vous mroyer. 
jlll boui de dix J'llln, """'" •u c. c. Pos• Y 99a ou ren
,..,.n-le : SI\ \M, 10, rut 

Eu(. V•lhenen. BruxellCL 

890000<>0QOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOOO 

A LA MEMOIRE DE 

LEON SOUGUENET 
Qu'il nou.. soit !M!nn!I de reverur eneott, br.hem 

aur les temo!gna&e.i d~ a)'mll&!ble que nœ collfrt:u 
ne. ami& om b'en \'O'Jlu nous aru-r aprk la • 
de Uion So"i "'~ et que d&n$ notl'e dea:TOI. 
n·avons pu ~nnat~e toua cœnme noug ramona 

Not.ons, entre aui.:-es, QUe!quea :!g:ies d'un ex~llent 
QUIS paru M1X c NOU\'ellés 1, de notre ami P. 01;1! , 

... Il ne /allolt J:IQI tire grand clerc JIOUT " rt11dre 
101 oom~ ù r1m~t ocquq tm"'411G.Tf"' pat Uon 
vuenet, qui /titrait d'rulleura 4 traveri "' i:r0pre 1<1111 
lei emelvnement• qu'il avait rtn«mtrt aUleuri. F.t q., 
manière ttal t d<mc orlgjnale / Un sceplichmt JJllU a 
rtnt qiu réel 1emblalt d'abord tout enqlot>tt, pvu d4 h 
trra4aairnl, 11n /tu d'artl/tce lk mou et d'ltl«• tc/Dtau 
cta1n. t>an, sa Jtu:c J)"llJ.ltammnst CO«Jr~'!~ tt.a IJtVZ 
/'Jl<rlk1 paupttrt• " plUJaltnt. n rtve pa"'all dtro~I 
revard, et $G t'Oiz , .. ..., llOU eu lntonatk1•• parJofJ ttr 
f1tl) d&JWo nt /u ftuZ paradoz'2:z.z ~ r_,pnt. l'aôa! 
nait 4 qlU/.quC •//lûfon pro/onù, taule Vo•lltt de JJOl!lll... 

Et volet l& f in d• ce bel an.ici•. que nous "°'"'U<Jn& 
nlment de ne pouvoir rtj>rodulr t lOUt enuer . 

Un faut, noiu d/$1on.r 4 Saugiuntt : 
- A llOIU oolr, 4 VOU• 1ntlendrt. VOU$ nt dtwt 

connaitre la sow:ù, la crainte, ce qiulqiu cha.e lllff n 
rongt par/ol.t et •'altaqiu 4 et qui "°"trait ttrt ~ boftheid 

Il now rtpond.lt: c Je ne rtn!rt 1ainau CMI mOf 
ni. d.em4nd~ If ft ne wt.r ,,... trou°" ""' /nnmt mortf ~ 
"'4 mat.ron dttruitt. 

Cette /au. U "' a<>1<r1alt plu.a Ctt humaJn tinfTU/ier nr• 
u donc, "' ir..e dtu'ant. ciùtti-t """ ~ <! hb'oitmt ~ 
qlU 0<>7Ul.Jtalt 4 oppottr lu /arct1 noblt1 dt 1·1ndwld• 4 "' 
qu'U ;ugealt l'ld1!11le d• lui 1 El l'on -onqe a l'apaot~ 
que Crillon 1édlatl 4 1a mt1trab~ cc.rcas.e mr le ch11q 
dt balai/~ ••• 

Notom également un bref et aub&tantlel article d• Ut> 
pold Rœy, au Thyru, drs notes émues do l'Ezprut t!t 
L•êie, du JQ'UTna/ ù Char/trot, du Progrtt, de Moru. * 
Jaumal IU LM11•. du Rn~/, dt Charleroi, de l'Echo d• li 
1Vall011, de U~if:. de Chant,../alr, l'.l'Anven, dt l'A"""ir • 
TO'UTMI,.,, de la Giuette du Ctntrt. du JOtt.t, de Verna., 
du Phare, d'Ostende. du JotJnicl dt BTl<V••. du Covrrllr 
d'A•œr•, du 8T1<91elt HaruttLrb/<Jd, de la N,..i« Gi!ld, 
d'Anvers, de l'Eclto de la Bot.ru, de la Colt Libre. dll 
N tuagtr de Bnutlln, dt Le1 Sports, du T"7lp1, dt ,,._ 
ria, de la COrTPSpondanct /lat QI, de Toute fEd1t1on, dt Pl. 
rls. de la France ulfflturr tl colonialt, du Journal a. RO.
bot:t, du Petft N lçof1, do l'f/omme libre, d'Ezce/Jlor, dll 
Nor d M aritime, de Dun~rque, de L'Ordre. 

D'autres encore, ..,,. dol.Ile, no\1$ ont échap~. 

Nombre de télégrammes e; d• lettres avaient ~~ d'auin 
part. expédlb à Brlllr,. et llO'J& JOnt pezvenua qu'a•te m 
retard U6CZ Jona. Citons, pannJ eux. ceux de _,. -
Ittre A. de Oobatd, pr61dent de l'A..oct.uon des )oU1-
Ustea be-Iges de Pana; de M. Gance. presidcnt, ~ <lu • 
crétalre de l'Assocllltion pour la ddt>nSe de 1 ·ourU>e, dt 
l'a,·ocat Ch. Van Gœrt, d'Anven; F. Marquet, admtnisu. 
t.f'ur-dlre<:teur. et Ch P..-ctera. l<'Crtt.a1re général de 1' A<tnet 
Oecllenne; J. de Vlllaer, dlr('CtetU' <lu er.:dlt An•eroots: u .. 
r1Ano Otez, Rorert de OIW.Al&. Eugene Stovuis. avocat, qL 
de I& Mar, Mme Edith Vn11campt1 M. Enule Jottraod. Mme 
Van Le.nd~hem et M B< ken : Or r... Franci<. cllttc~ur • 
l'~nce belge de PubUc;té, P. Janlet, Loua Da•ld. le OCIDo 
..,~ d'ad:nln.s~nuon du Co~natolre Afrlcam, OfOtr-1 
Oauthltr, Marcel Prudhomme ci,, Ll<ge; \'. Nawrn. dl 
1·~nce Belp, Am-ers; PauJ Burtmnbo)'; Haoteklot, ate,._ 
taire de la Lisue des Amla de la l't>rét de Soignes 

En ~e tempo Qu'eux. remercions encore dP tout n:l'il 
lu amis loln•.ai.n.s. oonnua et lnconn\1$ - une lettre nœt 
..i puv~ue de Fez. au Maroc - QUI ont bien voulu OOUI 
11Murcr ~ leur aympathlo et. do l~r con!lano., 
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de la mode masculine 

1938 
or~anisée i voire intention pour vous guider daiu le 
choix de vos vêtements d'été. 

Vous y verrez: 
1 • les compltt -vcst"ns de coupe nouvelle, de tons nouvl"awc, 

la ." rnu!re mode.. 

2° les ensembles modernes pour la ville, le sport, 1.- voyage; 
les ensembles en cheviote, en ussus Prince de Galles, ete.; 
les ensembles en flanelle; 
les vestons en tissus card~s. poinull~s. rehauss~s de larges 
carreaux i tons vifs, ete. 

~· les dern1~rcs nouveaut~s en chemiseri~,chapcllerie, chaussures. 

LES GALERTES NATIONALES 
lot •ttul grand naaga•ln pour l 'h o-natt 

Place Sainl·)CAn, 1, 8RUXeLtes Place Verte • .0, ANVERS 

TOL" .1 - TURNHOUT - LA LOUVttRI! ESCH 

1'133 
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Hllo! Rllo! " ,Miss Cosy,, 
l 4 Ul 11 H /. /4 PJ.t S JOUE 

\CHCTE/-1.1, l'l "Vl Ht.E PELT IOLS fAIRf 
\;\f,\tll 1,000 FRA'\CS 

Ot:\lA\llF/ t • fil.1.1.ETI" OU CO,\COUR~ 
A VOTIŒ FOUR\ISSEVR 

10.000 FH>\NCS DE PRIX 
• m>' Co'' c. 1.1 CR\VATE SO IE ;\ATU

RELLE (,IR\\TIE P\R SA M\RQUE 

E' 1 f.\ Tl. r.1117 TOI' 80\S Cf/C:l l/SIER:. 

Pl:-"! ':-~ ·- ~~~~~ ~ 1 4 .-... ::-::-: 

CORRESPONDANCE 
V. V - 1; y " b>rn tu ·n •ffel. une erreur dans l'orga

ni.<at:on •t ~ ,.. .•tton a etc rat<'<'. Mais on a tiré do cria 
une h.lstoire LnHa aembtnbJr rt k"S ennemis de nos vot!tnis 
en ont fait un p'at 1... Faites comme nous : haussez l<a 
epaules. 

L., Mal>ntdv Un de voo copatn.s no1a a ecrtt r~m· 
m•·nt une lettre somblnble à la vôtre Seulement. le aur
kndf main. Il nnus ctt.SDU qu'tJ y a\·&lt am!Horation scn.e;lb?: 
er nous prlatt d ne rlon pubhtr Ators > • 

Jupnle. - Ruo du Pépin : Oeachllderdeprolst.raat En· 
t<>!l<! L El que l'exU VOU5 llOIL !~or. 
~ctru:e de Bost - 'On peu l<>na à rac<>:iter. Voye: notre 

numéro Jubllaltt du 3 &ml 1938. Quam au utre. c·ral un 
$eCrct - m•re nous. quelq~'Un a>alt demArldé: • .M.als 
pc u .~Jot en<'.'Ore un nouteau Journal? 1 tt un autrt qu~I 
q· " r<'!>onêt • • l'Wrquol Il"" • • 

A MBASSADOR 
(BOURSE) 

2 HEURES D'UN 
FOU RIRE ININTERROMPU 

avec 

UNE de la 
C AVA LERIE 

n·.•-..r 

DUVALLES 
Suzanne DEHELL Y 
Félix OUDART etc. 

PAS POUR ENFANTS 

CONGO-COCKTAIL 
Ot:l·X POIDS ET UE\;X ~ff~l lll ~ 

Je r<Ç0'4 la lettre •utvante 

• Mon cher • Pourquoi Pu? •. 
• • Dana votre numéro 1223 du 7 Janvier, c Kaw. 

Turobo • da.na son habituel • Congo-Cork1all 1, par.c do 
nouvelle caravane de chômeurs bt'lgta qui ac d1r11e 111 
mlon, et a - Irai.., vers le CoJlio tx>lt• •t èm•t du oœ 
dératloM tru ,11s~ au suJet do r enttte d• et.a O.-lira u 
notre Colome. 

• li ee lait qu'un journal local. • Le Coumor d'At 
datu IOD numéro 60 du 1• mlll'tl 1938. doDl:le un tabl• 
que j'annexe • la ~te - .., rapportant A la 
b!anche d• la Colome au !• Jan•1er 1938. 

• Ce tableau tal fort édifiant au au~t d• 1'•111 
de la populatJon blanche au ~ngo, prlnc P<li.,ment 
la provtnce de Sl&Jlley>il!e. ou. 6U? 1'9 en•tta, I' J a 1 
ttrana•rs pour toe Belgeo. 

• De ce l&lt la oopuJauoo étrangere de cette 
a au~nte •n 1937 de 32.55 p. c. alor. que pour les 
la dlft~rtnce n'eat que d• 18 21 p o ••• 

1 Il !aut ajouter à CC$ etran11ers Ir~ A.<IAI lqua, q 
arnvent octuellement let en maase. et •l<>r• le pour Clt 
d'étran~ers nr sera plia d• 32 05 p. c. mnts tntaln 
du doubl•. 

• Rion que dans le post<? oo je au>.'- en l'•llpacc de 
quea mots. ll •n ut arrivé un• dtzaln" &He rn p wi 
remmea et enf!\!lt.s, tous .-.nstallnnt lei coi~ 
çanta sana la moindre d;!llculte, et peu\.ttre mtme 
coup de fae11lt~. dans les quarU•rs tu.ropé<ns. blon • 

• Cependant, ces etrar.g•:s. pour la plup.~rt dQ 
çaota. ~ trouvent dans une >JluaUon :nftrlture aux 
du caravan1·s dont vous C3u>e< ca demlera ont m c 
toua un métJer et qui n·ral pu le caa pour le alltrs 

1 J~ aouha1!t que ces notes hât!Tt.S pul&.w-nt YOU.! 
resaor, tt provoquer de la pan de lecteurs d'autra 
vin- d'autttll consi<iéra•;on.s sur lu deux m.•nllrta 
ployéfoa au Congo boise: 

• 1> Pour les Belges; 
• 2) Pour les étran11•rs. 
• Veullle<t 111~er ... •. 
Cetle leltre appelle quelques comment,llrn. 
Un colon bt'll• arrivant au Coogo sans un crrUlleat 

travail pour une soclé!A\ ou gans caution eot prtJique to 
Jours. re!oulé à la front:ère Mals un étran1er - Le 
ou Astauque - ne l'<'$t JamalS. car U trou•er• ta 
un autrt Ltvanun ou un autre Aslallqll<' 1111:a1'~ au 
qui lu! fera un cerltlkat do comp!aaance. 

C'tal aln!l QU• dar.a l'Esl de !a Colonie M IOftl é\a 
de véniablN tribus de gens .. ,,. areu, ch(": l~u•llQ f 
mUlenl lea !raudours d1volre. Ira commerça:i\a vQdul 
!aux poids et le$ receleu.... d'or rolé. 

AUMl un oonlr6:e sèvere d•vno.l 1'1mpôKZ poar 11111 
celte ptrte dt'nlant toute valeur à ce.s «·rtlllcata ~ 
pl&laance. Cela vaudrait mltuX que dr l•rm<!r nvtr• 
tllre à nœ &ll-'8ns de meUer 

Mala Il rat vrai qu'il y a un dicton britannique qtl!·a 
nrme c Lorsqu'un Belge rencontre un autrt D•'s• 
l'étran1er. c'est pour lut taper sur le """ • 

L'ECONOM IE A SENS Ul>"JQUt. 
En ouvran• ses frontières au bétail rhOd~.!ltn 18111 dl'Ot 

alrleux 10 rr 50 le q. de vlan<!• ccn~elécl. le Oouvtfll< 
mtnl donne un sa!• coup au.~ éle>eurs du Con10 bell! 

Pourquoi? 
Pour raitt fa!re des ~ODlltli aux •mplO)CUTI de mal! 

d'ttUvr• lt&tania!s. Le ma!h~ des un& !ait le 'b<l:il:lt 
dœ aulrea. 

Mata entr .. t<?mpa •me !ois de plus. notre or t le Cllll 
& l'étraniu. 

De aon cOt.4. KJ.lt;Moto pour DOWT1r aon pulllllaDt 
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A PPRENEZ A F OND 
CHEZ vous. SANS mou 
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ASSIMIL '7ii:iïiï~ 

notr a'eat YU tore• d·aclleur d"S centa!nea de t.onnea 
en O\lianda. 

? 
e q~ Jad!a œ1u 110<lt~ a !'U!ru' eL expulsé les colon& 
dt &On ttrritalr~ 

ça fait une nouveUe Mmorra111• de noue or natl 'nal 
les oolomea br11ann1qu01. 

O ! 
va appliquer à la C<llonte lea lois beleea sur les &MU· 

llO<talr" aux ouvrlel'!I bl'l11ea travaillant au Congo. 
tente ~ur c<: l)()Jnt a nnt psr être real~ par !e 

du TravaU et celui de la place Royale. 
t mieux. 

1 A»oclauon dea lnttrfts Coloniaux à Bruxelles. on 
Tloltmment e:C\'6 contr• l'txtes&l\t !l$Clll!é dt !'ad· 

aUon 
! U eat trop tard pour ae plaindre 
au moment de b dllC\Wlcn deo oud11e:.s ouvrant 

dt q"" ceLU Ul!Otlatlon dena commencer IOO 

a·end<'lt• ce IOOl le. contrlbuablœ 
;.nqurnL. 

11 le& dtrlaeanu d• l'A.uociauon des Intérêts Coloruaux 
lent paa plu.a loin que le bout de leur nez. 
voudraient 1·enr1ehlr des deperues lnco11$1dér~es de • 
qui a·endeLte, mal.a lal&'er aux autre. le soin d., le& 

KATARA NA TUMBO 

'Che Scottish 'Cea - R oom 1 
Open lrom 10 JO Sunday1 !rom s Jo. 
4t a-..a.. T...._• • Ot ,_,... L9ol.tM • lllUXlUO 

lml'•t!•tpbonem••:•l2• M• S•t•-- 1,.011•:1••r •c• P• nnœ•••o!• W•a•::1ea• •-

Dick et Jce 
Vieille histoire 

VOiet, nOWt ~cnt un lecteur, une t,;1rtllr hLthltrt dont 
J~tut tzr• t t.s t:<,.i6 $Oui;enez tt qu(" {44 rt.'.(op.ee a 1;otre 

lnténtlon . Vo11tt 11 ... 

O~! cornb1tn cuneuse est l'aventurt d,. mC\n amJ Dick 
Folkeatone• Quand Je de< 0 ci< je C"· tlwmpt' Je d•'1"1:.S 
dire Joc. ou pN!ôt nvn. Je de;r.us d:l'< cl(' mra ~mui Dtclt 
n Joc PoQ:rar.one, car Ils etatn deux lr~·es. cea tomables 
lnaUla•r.s. Oui. mes enfant$. deux !rtrrs. et vn.mmt U 
n tta•t pas dlff:ctle de dern1tr qu'1la J'ttaltnt quand on !" 
TO)'&ll moemble. Ils ne res."'mb:a'cnt. en t!frt dr $1 
éU'lni;e façon que non seulemen1 le& tlrans•n ne !>01'· 
vaoent le& cllat.m;iuer l'un de l'autre, mala eux-mémea 
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(oui. eux·mêmett, tntf"ndn-\"OU!• ce 1&Ta1ent Jamala au 
juste loq"•; d,.. dw x 1:. ttal<n! 

Je ne t1-ns pas a \·ous raconter toute leur \'.ï.a, nt touui. 
les aventures q11e «tle rt'Slt'mblance txtrao.rdlna1re lN.r 
a ttira : u me faudr8tt dn \'Olumrs, quelqu03 trait.s ""11c
ment vous feront comprendre combien gnnde fut l•ur ln· 
fortune. EnfMt• encore. 8\lr I•• bancs du collège, l'un puw 
pour l'autre et ne pouvant paa a·excu.er en dlsaot : c Cc 
n 'e3t pa• mol • . .oua Pt1n• d'~lre puni doublement par un 
malt.l'e atup!de qui ét.all évidemment aQr de reconnaitre Io 
coupable; plus tard. amo•1reux et a'1dcntlflant st bten l'un 
avec l'autre qu'il• flnl1.'1&1ent par ne plu.9 sa901r lequel dœ 
cieux aimait. Voua en rencontriez un : 

- Mon chor Dick. Je tlena à te dire que ... 
- Pourquoi m'apl)<'Ua-tu 0~7 
- !'Udon. mon ch~ Joe, voulal.e--Je dltt. Je te ... 
- Pourquoi m'•Pl>"ll .. tu Joe à présent? 5al$-!u al Je 

IU!s Joe ou Dick. Oltl< ou Joe. n ne poux-tu paa croire en 
ca.uant ave<- mol que tu par!ea t. mon t rèrt:? 

Entm. lmpou:ble d'A\'Oir un~ corn·ersatJon &\'tt eux 
c quand U n'eta:ent qu'Un • En dehora de ça. de Il'~ char· 
111anta garçona. ,·aimant beaucoup et tenant énormément 
l'un à rautre. 

c Et C<'la ae ccmprend. m'exphqualt l'un deux Céta:t-ce 
Oie.le ou J""? Je n·en "'" rien>. cela ae oomprend. car lors
qu'll '1 a une dl8pu•e et que Je m 'en mêle, sala-Je mol
méme al ces• mon pull ou celui de m<1n frère que Je 
prends 7 Nota nous rt'-«'mblons 11 fort . c Nous nous res
oemblona al rort 1 •. c'ttatt toujours la tm de leurs dla.:oura. 

Un Jour. l'un d'eux Cétalt<e Joe ou Oiclt?J se fait plncer 
par un • card•-vall• • au moment où Il vient d't!tA'lndre 
quelque. bec$ d• aaz 1récr<'atlon de très bon goot. car .,..1. 
tait taire d .. économies a la VIIIe, et partant aux contrl· 
bual>lesl ; on tut d· ...... procb-\'erbAl n donne au huard le 
nom de Joe télA •-<:e hll ou son l~re, U n'en aa1·att r!rn 
lu:-m!m• J Q >tiques Jours ap~ il est appelé au tribunal 
Ils s'y rend•nt toua ~ deux. lct scme dlUlcUe à rendre 

KESTOS, 
le soutien· 
gorge d'une 
conception 
vro1ment 
heureuse: 
simple, 
prot1que, 
rotionnel. 

SOUTl(N·CJORCJ(. t ((.INTUR(.~ 

Ké.STOS 

Le Jure d• p&!x. - Joe Folltmooc? 
Joe et D.dt <se 1..-.-anu. - Prtaent. 
Le Juse. - Pardon. Je demande c Joe • Polk!'ltcner 
J , e· O. - c·est mot. 
Le Jut'- - Comment., toua lea deux 1·01a étee Jot 1 

kntone? 

J , et O. - Pardon, nous sommes Joe et O!ck ~~ 
Le Juge - Eh bien. lequel est Joc? 
J. tt O. - C'est mol. 
Le Juge. - Ma~ alors. qui e.t Dick? 
J. tt 0 - C'est mot 
Le Juil• <eonctlJantl. - Voyona, meaal"1ra. Il y a 1 

demment quiproquo, l'Ull de voua dott .., tromper. 
J , e~ D - Evidemmen t. 

Le Juge, - Vous voyez blcn. Malnt<'nant, dites-mol 
eat de vous deux ""lui qUl se trompe? 

J. e' O. - C'"'t mol 
Le Jui;c. - Ma1S non. voyoru. 1-ou& ne pou1·ez vous 

per tous lrs deu.<. Car Il e~ hldcnt que l'un de •- t 
Joe P'olkeatone, mais lequel? 

J et O. - c·esi mOL 

Le J~e pour en !Ullr. lrs acquitta toua IH ckux. ne .. 
lant. pas condamntt un ~noccnt 

Mali ce n·etalent là que de peUt.s dtsallrtments qui, ,. 
\'tncz d• !e voir, tou.rnalent quelquelola de bonr.e taçœ. 

Où la chose dr.lnt plus terrll>le et plus d!'llmat:que, 1 
tut lorsque, un Jour. ae promenant à chnal <tta1t-<~ Dll 
ou Joe?I , 1 un d"1X fit une chute et &<· b'1sa l'tptne dorai 
li mourut presque sur le coup. La douleur de "'" l'ltl 
C6ta11.-<:e Joe ou Oick?1 tut Immense ei amctre, car, Je,. 
l'a! dit, il s'aimaient énormément. Ire frèrts Folle 
~ tun~raiUes turent très bien; noua ~lions là to'JI. 
tmu&. Aptt• la triste céremo!'l!e, n U-9 rec:ondutalm .. ft 
l<fstone. L'un de nous pnt alora la l)ftrolc a!.n de lllJ • 
pnmer nos •rntlments de eondol~n<es • 

- Mon cher Joe, COmmPnça·t·U ... 
MAis U n'ache•a pas; Foll<estonc Hoquet des <kux "811 

ce? 1 se leva. fllrleu.< <Ja:naa nous ne l'avloru ru ainsi) 
- LA!ssl'Z·mol tranqull!e. s écrta-WJ; MYn--YO'lll ...., 

ment SI Je auls .;oe ou D•clt. O:cl< ou J:ie? Savtz·VOUS l<qtll 
de noua d<'ltx Ut mort? Savez..l'O\a .. 7 Eh non! voua ae 1 
1&-r.:. DU p:llaque Je ne Je &&la pg.a mot-mema. Noa. Je 1111 
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TOUJOURS GAIES ET 
~AIMABLES 

• 11<1 UX Ol Urt lT VU1.C.U 
J AtlGUl (f Ol,IUSION 
HUIVlUU • NlVltALc;1U 
• ""11ALA.1US 'l•1001outs. 
c; • tr'l • OOUllU•S 
l t-UMA11S"4Allf 

Car dh qua poin:e Jo motndre m19rame des q;.;e 
menoC:f' Io plu1 îegere lotlgl.i.e. elles ont recours o 
unt ·cROIX BLANCHE· qui d1rnpo rapideœe~t 
leun ~~Ils molo11es et leu.r rend 1 entrcm et le 
IOurh• 

POU.,.ORES COMtRJMES CAC,.HETS 
V. 9()Tl Of U '1(' tf Ill~ Ù • I"" (.Io.\.~ 
'-' ICXfl U\loAI fit,. ,. •c1 01 
ft,A IQJ:1•IM111.Uliilltl • NI. 24 ~do4ff 11,.. 

ll 'U•l Al.UMl"llU~ Ot 
tl CACHiTl • ~ ••••• • J.. 

lAIOIAtOilU tUT'E~t 
ASthl('.()l..AS.WAl'.S 
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Premier point. - Ln rHSorts en fil d·acter 
qa.lva:ru.M o ftoute rt, tance recouverts d'une eouche a. 1lnC: rn.1:tnt 0 plusttw• lmmers1ons dOJU unt 
soluuon dt 1u. tc11t dt C\llvre o 20* Cm une 
garant!• absolue conut la rouille et la d*tërtora 
uon dn ruwrts.. 
Deuxl~me point. - Les pochettes caotenant 
les reuortt O\t :..rtnt porlottement Io répartition d"unt 
chal.ur douce. C'C'tntantt fl non Irritante. - O. 
ph.11 la prtHnte des pochenn rend le matelas abs<> 
Jument 11ltric1,.ux. Preuve certaine de Io supêrlorttt 
du leka sw les outrH matelas. 

lM tn0t•!o1 o tenortt l!KA •<lftt H ,..nt• dent tCN1ff 1ff bo1ta.tt 
mouoot d• 111"1• . 9ron.d• •IMICJOnn• IOP'Ulen. 91c . o porW d• 
l.\J h-1 lh toril 6obr1q..,ft por 1 .. Tr• tU•rt .. Uoa IUAll:T,doo.t 
lin ptod\IJu •ont conthu dœ• le •«i<k uu.r 

; n • ? ~·>tom •I adresu à 1 T REf/LtRIES LtUt 
BtKAERT, SER\./Ct P , 'tU }'SBROECK •, •I LOUJ 
rtcct:rtz çratuatt-mt>nt unt tntert1sante documtntattO,J 
.,., l"MI d• bli"n dormir 

•ais pu. Nous nous ressembl!ons si rort! Je n'ai plu.. de 
nom. Je ne m'appelle plus! • 

Tout c. qu• nous p(ames dire ne sel"\'t\ à rten: notre aml 
n·a,·a>t plu• d ~t.at cMI, U ne .-oula11 plus en &\'Otr. Il ne 1e 
connai&Sa1t pl u~! 

Et pour êl rc sllr de ne p11a se tromper, sur la tombe de IOll 
frtre li llt lnsc11re : 

Cl·OlT 
L'UN DES FRERES 

FOLKESTONE 

VOTRE OPTICIEN 

Maurice W AUTERS 
88. rue d u Lombard - Tel. 11.12.23 

Remue de JO p.c, 1i.r prtienùù10n de cefù annonoe 

Coin 
x2 

VOû:I, 11001 dit M. J. M lnn•l<ens : 
11• + 111 + l>' ~ 2 a• + 2 11 + 1 (1), 

211• • 2 4 + 1 &Ont des êlêmeo~ d'un urr# dont la 
clne eompr<nd 4 ', a et. 1. 

En tlfet, /4J + 4 + 1)' :c o• + 41 + 1 + 
2 a• + 2 a t + 2 • 

En retranch&nt. membre à membr•. t 1) ~ 121, U 
ouc:•, ;a: +..,.. 21~ -; ::' ..,. (a + 1>1J • a• + 2 •' t 
ou o• ta + H* 
Oii 111 ta + Ill' 

RI-marquons que 111• + 
On a donc · 
(a 10 + Il + li' - [a• + la + l>'I • Io 10 + 1 

ou a• · 10 • 1 P + [o 'a + u ]' • la 14 + J) + 
Appltçall~ num~rl<iUes : 
31 + '61 ..,.. t 3 ~ 4)2 • ( t3 X 41) + J ]1 

ou 3• .. . . + 121 

4' + 5' + 14 X 6J' • [(4 X 6) + I J' 
ou 41 t 6 1 t 20• 

Sont de ~t 41111, ctan1 d<s .•t11lt1 dit·~n . 
!douard ~ By, Saint-Oilles: M•unt•r. Ottklr<I\ , 

l.f'<'.lettq, Br 1~•ll•1; o . Lai&Me, Lleg•; C. Otof'Jta, 
bloux: Oct. Ht.nnot. Brux.lies; Htnn 0.-1\ouck, 
OOll~. Ot.nd, A. Durtn. WoluwP'. Jul~ Poquot, 
l>f>• : Or !ud Lambottlle. Bruxtlles . J N Amar. 
Dol•br. Hannut, A. Badot. Hu•: El.ct.l'lcllt B 
Andrt Antoine. Celles ln-War"'1mt ; Marc.I Dol 
JPl~mt-Pltrre. O . Bertrand OHlfl\10$, E t1 N. 
croix , Amai·· Rortt De Paydt. Tauroat , Rodolph. 
varltl. Tournai ; A. ~ers-Calot. L1~1•: J-pb 
Mrlx-<lP\-ant-V1rton. ----LA ca1euta ta plus dUllcue.s "' font aver unt 
ID"lll• avec la machin• à ealculer 

RAMANN. ELJ:lCTRO.AUTOMATIQUE 
Addtuona Soustractions. OIV\slona Multlpllcatlooa t 

Nnttce 11Ju.stret sur demand• 
RONEO· BKUXELLES 
T•l~phone 1740 48 

'"JO Montagne awr Btrbe& Potai•ru 

A table 
Srmp/,, dklart i. L«t.,.r JUU/t 
La pan d• chacun tt&n• admia., l 1 trcnca la 

let.al• pour ln troll amis .. , d• 24 rranca. 
Il y av&.1t huit plat&. Oooc un plat coOlt 3 rrana 
Celul qui en a pay• cinq a donc donn• I& !ranca 

ro•l<nt donc 7 ll'anes. 
Celui qui en a pay~ trol.I a !ournl 9 ,,_&OC& n lUI mll 

donc 1 tranc. 

Ont trouV<I, rlmp/emtnt, les clrm:lreuri cltts pl"' 
ai,.11 que : 

Cl6mtnt Thiry. G&nd ; J, Mlnnel<en.s, Jett•. Henri 
loœ. Bruxelle1; J . Oœlthler, M&el<)'el: , Mt.allie, 0&114. 

Un compte d'apothicaire 
u,. 11pochleatr• ~ rtOS üclevn. qvl oec1<pt .. , loUft 

du t:vnofttb 1JU1thhnatiqllu. ut toml'l<! u """ -
c«li.d: 

Pr..aes le1 cblttres de 1 l t d8JlS lellr Ordre ~ 
imla 111 ~ le 1. Voua ollC8* le nomln 
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REDONNERA A VOS DENTS 

TOUTE LEUR BLANCHEUR 
Le Pepsodent est 1•unlque pâte 
dentifrice contenant de 1·1RIUM, 
nouvelle découverte qui fait revivre l'éclat des 

dents de façon Incroyable ! 

"Un nuas e sombre d isparait et le solell brille à nouveau"• 
Telle est l'image qui vient à l'esprit de millions de 
personnes dès qu'elles se sont servies de PEPSOOENT 

à base d'IRIUM. 
L'IRIUH est à ce point efficace qu'll redonne aux dents 
Je brlllant naturel que beaucoup pensaient perdu à tout 
Jamais. li garde les denu des enfants saines et forte s. 
Grâce à l'IRIUM, PEPSODENT mousse délicieusement et 

rafraichit la bouche . 

.------------------------------------' TUBI D'ESSAI GRATIS. M. A. VANDEVYVERE,(Serv.Q ), 

1 
S4, Boultvard Henr1°Speecq, Malines. Veuillez m 'e nvoyer un 
tube de PEPSOOENT contenant de 1'" IRIUM ", sufn$&nt pou r 110 Jouts. Cl·lnclus, SO eu pour frais d'afrranchlnement. 

: Nom. -· ·-- ---·-----
Adre.ue 

IPLOYEZ LA PATE DENTIFRICE PEPSODENT 
LA SEULE QUI CONTIENNE DE L'IRIUM 

. Il '""" multiplie pclr 9 Otl un multlple die 9. oU\ 

un produit. com~t des m~m..i Ch'.f!tes - por 9. 
r.cnt que dts 1: par li. !I ne vient que de& 2; par-

11 '1 a 11iu. <(Je dea J, n e. 
U!'l 7 - - ·- -

A pied, en voiture ... 
r~.:.'l< ,., c · d, pr•1> M P Landmt.it:er , d'A nttrs • 
commerçant h._blt.ant 1a campa.a.ne ~ ratt coi dutn 

m:1tm dan,M>n nutol'l IA pre de BrUx•tes-M1<1! po·1: 
dro le train de Gand ou li a &ta occupauons L"a•1to 
ap."éS cria à 13 dlmpa;rnr mals r..:o•.ime l'ap~..

l la dlle ~arr pour reprendre le commerçar.; qui tt· 
mvarlabltmmt pai Ir mhnr 11'\\lD et a la m~m·· 
Le chauffeur de rauto a'9rrani;e "°"~ arrhet c-toa.;·1, 
lbeure rx:.cte ou lt11 ro1,..;eurs ~b8rquant œ cr 

oonent de la , • ..., Crrt&ln Jour, le h8"lrd 1·rut cr.1• 
lllt"r~nt rc>1enne de Olond par un tra:n atTlv&nt ~ 

de L~ heures plus 16t. Comme il ta:; ~au. le rom 
1 d«"Jde de rcntrtr chet lui à piod e~ marche l 
n<>rm•Je du pttton oolt 6 km. à l'heure. Chrml~ 

t. U n:nmntre aon e ut-O qui, faisant demi-tour. !r 
dùit chez tur rt 1) rnm~n• un qu'tt d'heure pins tilt 
ne """'Il rentré a'll RI fllt pr1s le train de retour ~obi· 
°CNeUc es! la v!~ de l'Ruto. celle-<:i étant et~. 
~? 

1°sdan1l's, 
less iC'urs, 

Pour vos POSTICHES 
·voua• la 

MAISON GILLET 
99, Soul<• ·r<I !m.:e Ja<qm~ n, BRU;tELLES 

l't:tnei.<cz a E.n:a:1c1:.e-Bra.~ellcs de rtpandrc au • Jet de 
1 rxl>l't'u!cn lt' à Mlle '.i onique •Doudoucri. •;= lJCil'O:U 
qu·cu., 11111 trTeur quand elle dJt : • On rom· •ni r.epen:t.:lt 
d k'rtre a a 1, c.e n'tst là qU'Lme con\tntlcn 1 

P:n dfrt. la 5'•uJe romcntion eot ccll• qui ro~ ' 
~crltt n Â a x a x a = a•. ~s lors. on peut, on doi t 
krlre. 

a ... axa xa a• 
• a• 

a• 
Or, a 1 • a•.z. donc 

a· 
Q :e~ qu• sol,!"!t les expo::inu, cette t'"-\Lt rr 1 lrll1e 

louJours 
a• 

On peut docc g~nfraL-<er et trri1' - a .... 
a• 

51 m :s JI, on aura - - a---. • ao. 
a• 

(.,r, - t: donc a0 - 1. Il n'y a ~ne â auc:Jr..e cvn-
a• 

1·rnt1on. saut I• prcmJere, éer!lt• cl-<l<'SS'J S. 
(Q - /)Jm 

On a n:rssl -- - • 1 quelles que eclrnt les l'a leurs 
1a-1>1• 

de a tt de b. et ùonc œ~me (IUnnd b tend 1rrs a. 
l• - b1• 0-

0onc PQ'Jr b • a. --- = O-• • 1. 
ta - b)• 0-

1\Utre prt:ire · soit r - o 
Loc r • 108 OO - o :og o - O; or. loS 1 • o. 
DOnc loS r • IOi !; dcnc :r ~ l. 
O'o(I r • o-> m 1 
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''Pourquoi Pas?" . , au cinema 

Studio* Etoile 
r:r-<::œ MœD&le • Nouvelle direct.ion • :le, r . de !"Ecuyer 

Ouverture aujourd'hui 8 avril 

Et tout Bruxelles se passionnera 
pour la prodigieuse réalisation de 

JEAN RENOIR 

LA MARSEILLAISE 
qui vient de susciter en France les plus 
ardentes polémiques D'aucuns ont prétendu 

qu 'il était dangereux de montrer 

LE VRAI 
REVOLUTION 

VISAGE DE LA 
FRANÇAISE 

A VOUS DE JUGER. 
CAR SUR CE PO NT LES AVIS 

DEMEURENT PARTAGES 

MAIS SACHEZ POURTANT CECI: ADVER
SAIRES COMME PARTISANS ONT TOUS 

RECONNU QUE 

LA MARSEILLAISE 
est 

1 'événement cinématographique 
d e l 'ann ée 

DELICIEUSE 
L'Allemagne et l 'Italle se d.lacnt 1 rén<m!ea t: r 

eue. n·en .. t encore qu·au premier 11.ade : e!le 11 
encore v\eUU. Cett. juftnllltf, noaa. s.,.. 1 Y!eua 
pttna >. n0\14 la contemplons &Yec un plalalr que Dl 
procurent cenea paa nœ w!sùla vorooovtsb: DOWI 
\'011.1 dans IDllte clrcons~ea. ma1a aur.out au 
El:e se mlllife.s!e par une oerve exut>trante, une • 
de candl"Jr au sein même dea altuauona lea plua 
la atmpllctté des tbèmea et le IJO(lt p""10fld dea 
putrlla. 

Rl'eonnalseoll$-le, nous ne .. rona plua nettotn Je 
de noa p&Mlona tortu~ l 'enfance n'ln\é~ q111 
diocrtment nO<I dramaturges et a'U arrive qu'il• la 
aux lntrlKUe&. ce n'est que pour mieux aoutljtner nae 
ttona J)8ychotoirlques, nos vlees et nos •ertua. L' 
a aeute, dlralk>n . te prh1lège de c:rttr encore dea 
d'une éblouissante fraicheur tellea que celle. dOllt 
avona étt (r&t.Ulés à DUl1Dtes ~n..ea et notamment Il 
exqub donl nous nous occupons à cette h-.ure. 

Rien que de pur, de clair et de Joyeux dam ce ra 
petit drame: nulle ~voque, nulle arrlère-pe,.._ a 
préoccupaUon trOUb1": c'est un pom,e d'avant r.
app&rtlent tout entier à l'extreme Jeunœ.e eL ~ 
eependant d'amener un aow1re ch~rmé JUr ~ l t"fnl 
plu.a dRbuoés. 

LE THEME DU FILM 
Oomme bien on pense, u est d'wie rrande almpllclM. 

P" ile ftlle d'une célèbre étoile de Hollywood aat élnie 
un pen.•!Onnat de SuJ.sse. Par ordre d'un lmp1toya 
prt'sarlo, l'enfant qui devient grandtlr.tte ne peut 
rejoindre sa mère, Il faut même qu'on l'ignore lltlll 
ne pas « vieillir • la trop celèbre vedette. X.. 
l'entant est mort alors qu'elle était toute peUte, Il 
que ta pauvrette se trouve bien -utte, d'autant 
qu'elle entend ses compagnes \'&Oter leura partnt& et 
leurs exploits de vacances. Sa petite cervelle travlLllte e& 
tlnlt par a'lnventer un papa explorateur Qui fui k rti 
leLtrea palpitantes. Un )Our mWle, emportff par oœ 
ctnatton. elle allD<lll« l'arrlvte de ce papa c 
PT1ae au mot, elle est cnvoyfe à la rare. un 1JIOS 
daDa lN bru et e<ICOrtfe de toute& Ma compqnea. 
falL qu'un composit~ anglais descend du train. la 
ae je1.1e à oon cou. lui ot!re aon bouque!, l'entnlne vm 
\ 'Olture et donne l'adresse d'un bOt"l 

Nous ne suivrons '08& la petite Otorla tout au klll 
l'aventure dans !&quelle aon étourd•rie l'a prtclpl~e; 
seulement que, séduit par sa ert.ce !ncénue, l'artiste 
dona la combinaison et joue le plus ptahammen\ du 
son rôle de papa. Qu11 finis.se par le dtvtnlr t~rat 
qui en doute ? n conduirr OlorlA aupn!a de cttte mu 
bnllante et lointaine et ne POUrra manquer de l'lll 
IUl au.'51, t .,. manière. ce quJ llna par un marl•H. 

LES PERSONNACES ET LES IMACES 
Gloria. c'est Deanna Durt>tn. renfon prtld.1 P. ore- •; A f 

me et cependant adorablement puérile, O.. ,,,,,..., ... 
la nature, si OOU\"f'nt a\"&re. deT!ent prodliue " 
dans un oeul bforceau. tous à la fol!, us dom lt'S pllll 
lant! C'es• amst qu·eae m pour l'adorable pctl:e 
l'terlque IDArralne, elle lu! donna 13 beaU\é, la a:Jtce 
taltnt, !e charme e• :a jo:.e. een.. U!e Amérkallll 
claire et \1brante comme un ma'.111 de printemps. 

TtUe nous ! avons vue clans 1 Cent bommea, un. 
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la rrtrouvoru daru ce nouvtau lUm : '1vant 
&1'91: une fougue, un oubU d'ell .. m!me, une alm
nt on a'émrrvcllle A&na voulOlr déterminer ce qui 
cette rtuaslte, la part de l'acqul5 et celle du don ... 

Importe, apr~ tout ? 

tés. noua trouvona une autre miette, bhm char
auasl : la toute Jeune Marc!& Mae Jones. Quant 

rencontre, U Oil Incarné avec lnt1n!ment de 
et de flneue par l'excellent acteur Herbert 

es IODt merve!lleUS'-S : él)lnrlom entre auttts 
b'.1t : les l>W!lcmnalns ttntrrnt d'une Joyeuse 
El:e:s aont à bicyclette et la camera, fuyant d .. 
noua le.. fait .alr de front. Ces !Wet~ qui 
chantant ptr un chtm!.n de ré"" tout balané 

est un des p:ua Joll5 81)ectacln qui soient. Tout 
la bande, d 'a!Ueura, le mctte:<r en scène - que 
e. Mlas 1 ne nomme pas - s'est appllqué t. 

a·1tour des Ju•·tnl!es pnsonnages, un d~r de 
parente et lwnlneUM. d'un charme extraordl· 

prensnt. 

na ce film pour la plus délicieuse création de 

« LA MARSEILLAISE » 

lon1t•m111 D"• at endlnns cette rrande fi'eSque 
ie 14 Jull"'t !78ll . O... aujourd'hui. le public bru· 

a !'admlttr. On y \'oit par&ltre : Li.e Dela
P.:erro Renoir tnc.omam Marl .. AntoUlette et 

I : Loula Jouvet. Andre~. Alex Trucby, Ard.16son, 
<t J.·L. A:Jb<-rt, tous acteurs de preauer ordre. 

ftC llne teclmlque lmjleocab!e, moo~ a"oec un 
• œ!.Uo DOUTt!.le œUH't de Renolr. 1·autel.*J". 60\1\"0-

de c ~ Grande Illusion •. M wie des ré'"* 
tel de la alao!I. Noua y mtendrons d'a..Jleura 

HEIDI, LA SAUVAGEONNE 
Oe roOt '1ils ~"' de l'enf..nce e• d< . llla'.o!m mr6" 

nu• daot DOUi parl:ons tout à l'heure se n.•fle &11111 âD.I 
• Le Sauoraceonne • · Dl&la d'une manW"e dlffetente. Il m 
'n'ai que la •edet.te Olt beauooup plus Jeune encore pullque 
llO\I& voyoca Slùrley Temple d&na le penonnaae pnnctpa L 
C.C.t.e !ois, nous DOUS t.rouvoœ ~ant une compo.'1Uon ab
aolument enfantine: le thème a l'air d·avo1r éU lnvent4 
par Mme de ~ et lea lma&ea semblent aortlea d'un 
album pour 1.. tout peut.a. 

Le ltlm dl!bute par une !mai• tr~ JoUe, blen que trèa 
oonvmUonnelle: une femme et une enfant Jl'&vlaaent une 
ruelle -.rp6e d&na un vWAP atJle c P'ortt Notre • et 
d-.ouchent. sur une place oO dea femme.a font la i-i'·e à 
la toct&.IZle. La aœne - pie- d 'anlm&Uon et ml&e en 
~ neo un ..,. trea ..u de l"Unagene. 

Le peU:e !'~le .. , He!dl (SbJr;ey) qu'Ulle tante CODdu!t 
cbel aon pwld-ptre, YleJWod ~ a la rtputatloo d ftre lrr'
t&ble et dur. Cependant., la channante ~..ite Heidi Ca«n• 
l()Ut de tulle le cœur du aollt&lre. Ces deux fUU, al d.i&pa,,.. 
i.ea. 1e oomplé:..i>t pourtant et '1vent le plua hannoale~ 
ment du monde, lorsque I& t&nte, la méchante Mary Na.Ph, 
11116'·• la pellte pour en falre le Jouet d'une petite fllie trèa 
r1dle, ~~nue Invalide t. la suit<> d'un ac<:ldent. La couv°"' 
Dante de cette peUte f1lJe est encore plua m6chante que 
Mary Na.sil. Elle nOWTlt le dessein de se falre ~user par 
le pap& de Marcla, qui est veut et prœque toujours ab&<'ot. 
Mala 11 ae falt que M&re!a se prend d'une irrande atrecuo11 
pour la petite Heidi, qui IUI réapprend t. m&l'Cher. 
~~• d'a•·Olr perdu Heidi, le v~ Her-><:holt ae !Mt à 

sa tte.berche. li franchlt les 100 lulomèt.re1 qui le ~•Dt 
de Fraoclort oo 11 croit que la petite a ét<! emmeow. a 
arnve m Ottte vl!le un sotr de N~l, et. demAtlde Htldi à 
toua lflt khos. Hélas! On le croit fou et Il .. t conduit au 
l>Olle. Pm<!Ant ce temJll!. la méchante (OUVernMlte ~• 
de perdre Hndl; elle l'entraine sous prétexte de retrouv~r 
le vaod·ptre et \'& la r=ettre à une borr.ble bObtmlenne.. 
Heureusement, Herschait a pu bnser 1 .. barreaux de 1& 
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Gaby MORLAY 
el 

FERNANDEL 

dans 

HERCULE 
L'INCORRUPTIBL -

avec 

Jules BERRY 
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~n. U est llbre et Il entend les appe:S ~•'&Dtâ de 
Hel<ll Il prend l'enfant dana - bru, se jette dam un tr..i. 
D•Au qu'I trou'4• à proumlt~. car la pollœ est l - t.rol..
ua et fuit l IDulea t>ndea avec $& mignonne. Tout !lllil. Uil 
b;cn d"nUleura et l'avenmre a pour apo1béœe un srac•eux 
l>Anquet 110us les nrb~ TOU$ les personnaces a·y retn>u· 
vent. à rcx<•·prton, cela va de sol, d..s deux mauval&e.s lem· 
me..11:. causes df': tant d'anaoiae.s. 

Shirley œt touJoura l'étonnant baby que noua connal&
eons. bien qu·~ue ait irrandl Le rôle est à sa taille et elle 
le remplit avec un charme et une désinvolture !nlmlt&bles. 

L1llusll'aUon de cctt~ bt'lle histoire se place au ~Pl oü 
U n'y avait paa tnco.re d aut~ et où l'on •'kla!ralt avtc 
d"' lu.mpes et des b<JUgll'S. On y trouve des tableaux déaueta. 
Jolls comme un con!<' de fées. La nwt de Noel, avec -
pond~ lng~nm. plait ma~ t<>ut. comme plait la cabane 
de Herocl>olt. derrltte ~urlle .. deos!nent d'allleura d"au
th•n lqW"S et aupcrbes ID(on~·"· 

c· . .ot un coote d• • Ma Mtre l'Ole ». un roman d• b:blJo. 
thêq•1e roise, pan! de la mouvante mag:e d• 1·6cran. 

METROPOLE 
LE PALAISou CINtMA 

TROISIEME SEMAINE 

TARAKANOVA 
1 ,,._ • ... : ..... • 

avec 

PIERRE RICHARD Wll.LM 
et 

ANNIE VERN.i.1 Y 

AUCUN CINEMA DE BRUXELLES 
NE POURRA PRESENTER CE FILM 

AVANT 6 MOIS 

LE CHANT DE LA LIBERT! 

PaUl Robeson es:. la l!iUre cent...._ dl' t> :. JD 
terme de CT'&Jl(l"8 beaut.éa. X... ntarœ 81)11t dol 1 
uceUenta et partieu:Jèn!ment pbo~énlq-: 
noua du merveilleux che!-<l'œa\"Te : c L<s VeN l't 

Oh certes 1 Noua n·enteodona paa compam c 
de la Liberté• à = ouvra&e. noua vou!ona 
appeler l'attention sur l..s doM naturala de la 
qui, gang doute en raison même de aon Ame 
trouve aana etrort l'e:rpregglon de sœ vntlm~I& 

PaUl Robeson possède en plus de c .. faculté& 
beaucoup d 'tntelllgenu et surtout wie Yolx 
Toute la noa:&Jcie. IDUte la mlaère dune niee 
•"exhalent par cette voix pa~étlQUe. chaude et 
On ne peut l'entendre saD5 tmol Pau! 
!'Oncle Tom subllm1'é. Le IUm a nature~\ 
atnùt de manière à multlp!Jer les occaalona de 
U a·apparente, à sa manlt:'I!. aux compo&\Uo:ll 
ranceooa clans la rubr!q'Je du c bel cant.o •. 

Comme ses ému!ea l :a peau b'.anche. !"~ 
couvert• par un grand compo&l~ur. U est 
en •&leur et un beau $Olr, U triomphe au 
fortune e.st laite. 

L'b\4tolre .se compl!que un peu dana '.e caa de 1 
car U fait servir l'or qu'U i&il'• à p:e1n .. ma\lll à 
llS&Uon de aes frères encore sauv1111~-s Celà nous 
Incursion en Alrtque et quelquea bellt• ec~net 
v\Ua11e hoet.lle. Quand noua dllloM belles, noua 
aewement de certaine$ 1ma11ea trM mia.14 la 
concerne la Jl6YChologl.e et le tollt!ore n~ 
aona que 11011 explorateurs y trouvera.lm~ l 
IDut. ee n'eat pes l'essentiel et noua pemo111 "' 
tique J'emporte au cmèma. l! y &. dAn5 le ftlm. 
racea macnU!ques. des oont.'"f'-JoUD de toute 
allhouette alb!êtlque de Robooo et • ' 
ce IODt !à des eoUl'Ce& de Joulslan<:e qu1 ne 
dloda1trner. 

LES MILLIONS DE BREWSTER 

Le 1bème n'est pas nouveau. D a '' · d' ID Jo 
homme qui. pour recuelillr un he.-1ta.11e de 61'< mlL 
l!~ llA!tll.Di, .se volt dans l'obl!&atlon de dlM!per • 
en alx mois. un autre héritage de cinq cent milll 

Oépen.ser plus de 73 mU!lona en 180 Jours n·e1t 
ta.:l!e qu'on pense lor9QU'on eat un 11mp:e 
ma\4 les extravagance.. que cela Impose !acU !!llt 
ment, par contre, la beao1;M du ac~narislt Il 
blanche pour unai1ner toute& les avml\mil p:m 
surtout celles qui perm•:!eo~ une tlir.lnltlon Ill 
et d<.4 dkots variés. 

A aon tour. le met:eur en rtn• .e trotte lai DO 
.. pouvotr !aire de la belle ouvn.ce c•at ce 
arrtY6 dans :e cas qui nous occupe. 

Le r6:e du Jeune mil:.lonna•:e dlss1pcsteur a t:t 
Jack B\lchAnAn. C'é:.alt un beur<!'J.X cbo:x : oe ~ 
a du charme sans ~'.ni un bcllAtre. U a b i 
l'allant, 4e l'œi>r'..t et. une ton Jolle voi:L 
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:rona pM'llltre l - cl>~. 1 .. t:ou,lours charmante 
• dev~ c amerlcan C>rl • juMjue cl.ans 'es 

• lnllnlo~ de la '00t ~ n'eat qu'l c:ertama 
!eux q~ ~ ee reconnaitre eDCOre de tempe 

.. eémlllantc Panalen~ qa'elle ru:.. c·es; peu; 
dolnlnaie-
cloll de " ftlm lo> eux ei f"urmillant est aus 

la • llcU& • ~ d.ans une pe:>:e Tt:le espa.
:e :M1.lle'..a J~ Le csec.or est je>!! et fort blel 

n comporte UD œcalln par ou. un moment 
foule dea d.anseurl devale comme un torrent. 
ence un bolero fouaue'1X, p:mi de ca.rac~. 

ltment délallle par la camera. Tantôt elle no·.is 
l"eNemble, tan\01 el:e fait po.&>er en i10S plan df's 

curiL'Ueœ. dn vl.sait'll parucullérement gracieux. 
de vision cha1111e aane CNM!, les plans s'élèvent, 
t. e't.ba!M<lnt, virent, eouvent, Cl!ll mouvement.& .. 

nt avec ceux dllll darueure. A.lnsl, tandis qu'une 
jeunea ftmmQ p:o~nt le aenou, le plan doeacend 
l• premler mouVdllent ~t oommand-:r 

'etret l!llt amblant. 

teehn!qu.. habile e'aJout.ant a l'i.rrœis~ enlraln 
communique l cette oomposluoo une Vie extn.· 
Jama!a, l'.D' un plateau de thë.ltre. Il ne serait 

craY.elndre l ce:te varUté d'lm&'es. l cett.e étour· 
.suooes&lOD d'anab'&<s et d.t eyn:.h- du IDOUTe
ron ee demAnde l quellts &:ilou!s&n:es men-ell!ea 

IJIUTlcnd."& loniqu'11 alll'lt. n'llolu :e prob!m>e du 
de la 001"'""'~ .. 

UN HOMME A DISPARU 

al • on m..t Para cl.ana une bouW!ille, disaient IEl5 
d'aut.relol& UUlllOM l notre tour ce mot 

et d.l&oua: al noua n'nvlona Jam&J4 ent.endu parler 
e, et al. noua trouvant dllnS cet état de parfaite 

on noua m•>ntr&lt c Un homme a dlaparu •· 
ent nca lmpreaalone? Nous pouvon.. croire que 
de surprlle •n aurprlee. 
ent ae !&!1.-11. -'1<:>ns-noua. qu·wi homme 

t dans toutea ...... 1Clencœ, l<lll ob!leé. pour 
la loi de N1"10ll. de oe &...apeodtt, la ~ en 

branc:.be6 d'un t.rllft? Cette expér.ence d'ordre 
noœ !eralt croire qa11 a'artt. non du plus pe.rfAili 

. ·. ROXY. .. 

.. ~. . -. 
e. . ~ 

CINEMAX RUE DE MALIXES 
GARE DU .NORD 

SHIRLEY 

TEMPLE 
remporte toujours le plus vif succès dans 

HE 1D1 
CINE LOUISE 

PORTll. LOUISE 

spécimen dbumanité qul soit au monde. m!lll bien d'un 
~ de cabanon. 

Noua cherchenollJI aUM1 \·atnement, au IO!li des &!èeka 
et parmi na. contemporaul.S, un poète qul aolt comparab'.e 
l ce Cé!HUC Claude doue d'un nom françala. ce qui a=b:e 
denoter que, dans l'eai>nt des au:.eun. un é!re aussi Oénu6 
de tO<Jt boa ~ aUS<>I follement Idiot. dOit avoir des atta
ch .. rtM:lQUts aYec: les dbcendan:S d..., Gaulol.5. 

Enl!Jl. noua demeurerions surpris d.tY&nt un Jrtme m~
llanlall'e qui. â Yll1&t ans. aurait trouvé lt- tanps d'être t. 
:a Iola phy>.cien. bota=te. économi.te phil<lll.lphe, boxeta" 
de prem~re clasoe, automobills:.e nrtmxse, fketrlClm, lllkt.
ruc1en et excellent cUismler. 

Mala volci que tout à coup le voue se dé<h~e. no\lf retroU· 
vona notre m~molre, t't mème nous avons lu • Bablntt •· 
Dè6 lora, noua ne nous étonnons plus de rien. Tout devlen• 
clair et même très sl1?rulltatU. Car l·humour, dana a"' 
extrava1rmces m~me, ~t un miroir plus nd~le d•"' mœura 
d'une époque que JQ araves dissertation.. des chroniqueur&. 

Noua poeenona donc sur • un homme a dt.paru >. daN 
notre lllmotheque une étlquet.te ainsi conçue . !Um Pol. 
riche en belles Images. pour servu- à l"hl>tol:è d<i l'Am~ 
nque dana la prem:ere mo:ue du x:x• 8lec:~. 

LES ACTUALITES 
Pourquoi, c-h t p<>urquoi les eu.an..$ Yac:iuall!Q ~ lhttnt.-

11..i joume:le:nent à des debauches effl'0711bl<s ~ sons? 
Ser&lt-Oe qu11J auraient partie liée •·•'C Ica labr!cants 
d'ouat.e ou qu'ils se seraitni ll&Ués uec !'.'3 ~lall.Stt's '1• 
roreWe et dea maladies ncneuse• ? A,loUtona bien \1\e quo 
la ton!truance n'est pa.s une excli:s•v1te : d autmo &alles 
1<>nt tout aua.<I tt<1ouU1bles. 

Cela dlt, reconnalssom que la presse f1lmrc •·améliore. 
On comprend enfin que c'est <la chronique» ou cl'artic:J.c• 
bien oomposé qui doit pnmer à l'é<:ran. Lts dtftlal, IH 
partll!ll de rootbnll. les lnauguraUon.s, lrs \'l•ltcs otnctrllea, 

BEAUX 
ARTS Carole LOMBARD 

et Frederlc MARCH 

LA JOYEUSE SUICIDEE 
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lei con!~ oont en ttallt.6 d'Un ~t r0t1 mine~; 
IDAIS noua nous tnth'eleons aux faits a:roupts, bien ecchal
n• • dont la concluaiœ M d~ lwn!Deuaemmt.. . C'Kt 
b"n :e c.u de le dire. Soua ce rapport. le prtlldpe de c LA 
M •!"Che du Terni» t mMtenLlt d'être p'.ua aou..mt appltqué. 

Citons. cette eemalne, le bel enoemble qu'on a lnUtulê : 
c L'Europe Inquiète 1; c·est une excellente &>'DU\™ do! la 
&ILUatlon. 

Ce que noua appelona c cbronJQU6 en lnulies • a é~ rort 
bien Ulusc.rd par • Ftta cbet lea Cœaques 1. Que aont 
la rod6ce amérte&IJ\e .. <X>t.6 de ces maenl!tquea ex.b.lbl
t!ont d'~ et d'es!bétl.que eJ>Ortlvea 1 

Nous &\'OO.S aUMI bef,uooup admiré le lllm c Côtes de 
C..tal<JllIIO •. palatble& et rsdleu5ea vl&!aN qUI font mletlZ 
que :oui... autl'el apparaitre lea abominatlODS de la (U<lT8. 

lol'S<JU'OCI "°"P aux darlcera de destruction qUI les m.
~t.. 

Sans que le ~ d'actualités devienne tendancle-ux, u 
peu t cependant.. par les contrastes et les swtes Judlc1~ 
mmt ~ expnmer dœ 1dees saines et utUM 
a:i.x fO'Jlee. Dana .,. aem, les beaux 1tlms QUi noua repr• 
oe.ntalent les rorcet mt.r1t1mea de la F'l"aDce pouvaient apai.. 
1er b<'nucoup d'a,ppréhenslons. 

Il raut renonoer au tohu-bohu à l'écran; c'est d&DJ ~tte 
~oie qu'on parait 1 61.N enaaaé auJourd'hu1. N. 

INFIRMITE 
Harry ~aur entre au atudlo de Billancourt en annonçant 

QU'U vient de renoonl.rer Maurtce D .... romancier spéclall.16 
dans les aventurai 1ralallta et dont le atyle lala.se ton .. 
d6&lrtt : 

- D boitait Wcmment. dit Baur. 
- LA crampe dM krtvam&I expollque ~ Lefèvre. 

Coup ~ pour la a-nu>cSe famille dea avla.teurs: Ja mor\ 
du bon pi!ote Van Damme est une perte l.rrépa.ral>le. Coup 
dur all&SI pour la conatrucUon aéronautique belie • 1'6era. 
- e.u .oi preequ. dàt i. dbparl, de l'o.non atn.t..ph6-
rl.que Rell&rd •t un de - acddenta qU1 émeuvent tt 
~ubl<lllt l'opl.Dlon publlque. 

Et pourtant.. Van Damme ftalt Wl lllComparable v11'

iuose du mancbe • b&lal; l'&pparell qu'on lul nait conM •t&lt une :UJJMtlon technl.qu• parfaite ••. ou alora ce aen.U 
• ~!'fr de :.. compdleDCe des dix mtmbrea qui com
po&a:ent :. Comlt.6 de aurvelll&nce de :a construcuon de 
l'a.\1.on. toua d~ lna6n1~ dœ a~tes e~ la. plupart. 
da pror_.... d'wlln?SIW. Les essals de !a ma<1uette à 
la aollfl!eM ci. ~1-0enllee, les expfrl~ d'ordre 
ttatl.Que d6 r~ )UICIU'à rupc.ure. antlent tt6 ~ 
~ au maximum e\ rliOUNllM!mmt oontro* 

L~l1llear Renard n·est pu U"\ déb~!ant d.uii le 1 
U a rùlW .UJà une d.lutne d'&pparel~ doai Q\I 
u.na - eut~ aut.....-es un appa.retJ d'eeo!e e: ~ 1, 
ch&.>Oe - .ont ~putâ de toute première ractutt 1 
utl.llae en llèl1es l'un d• typu oonÇ'l!.I par Do)~ 
trlote. L'avion Renan:l à cabl.De tt&nche - kl 
en avt.lent été ml.Dutleuaement étal>U.s - devllh 
quement donner toutes aarantlN ~ manl&1>1:1tf 
robuatesae. B~ dt.na ce domaine peut-tire pl111 
tout aut.re, U faut compter avec lea lmpondfrallla 
l'incident anodin et fortuit, QUI peut provoqoer la 
wphe. 

Jamai.. peuW:xe lea experta n'ont ft~ a-1 
d .. ant le t:q\qUe eu PNilenl, D Mt .. peu prta 
que la chute n·a pu tté ca.- par la l"IJIJt1n 
piece m vo:. 

Van Damme avait .. son ac:lt 3200 heww de .,. 
de aea an.ciena cMla, ~ oo:On.:-&m~r 1"'i* 
CS.•ant oon cen::ueil : a 11 a tté le prol-w
eo>urai\fUX de tou lea =niteura de l'a•iatll>a 
la p;upart d• ptlo:es. de toua arad-. de 001.ra 
Arme. • Alors. quoi l 

CelU1 QUI !ut un dea créateW'll de l'acrobat:e 11 
ral.e.1nn6e, celUI qwi la tollle a tant Mlmlni dana 
tlnp, celw QUI a'étalt vu dk<!rner po.r !'Eco'.• A 
de Wltler!ni, le brevet d'ln.lt1"UC1eur de Pl'Wlln 
celui qui avait porté al haut et al loi.li le renom 
bel&• - u rut pendant deux ans l'lnaLrUcteur dll 
mllltalrM du Gouvernemtmt lrar.lm - a-t.-U tt.6 
trop port. du .ol, par aes moleW'11? Une bl'lllQue 
d'alunentatlon. ou une raus.e manUNVTt dt9 voldl 
d06. a-t~Ue entrainé le perte d" \1teue de l'a 

La Comm.!.ssJon d'mqu~~ ~ trouoe a dt-Ya111 l 

bit.ne qu'e:!e aun, croyon5-DOU. ~aucoup de p 
r8oudre. 

' ' ' s1:.~JA:1tL'I covrau; 
S• Porlnlta - s .. MlolalurH - li .. te 

14 ... nue LOUiSO Bruse~es <Porte Louae1 - T~ 

? ? ? 
Mal& à la t?Ute5$<! et aux retrreta M doit Pt.a 

le d~urascmeot. Il oe faut pa.s aunout qoe 1 
aement d'un prototype de conception h&rdl.e 
doute aur la valeur de la construction aéruoaut 
n&le. Dans toua les pays <>Il l'on IJ&a,lle de 
oouveau, de raire mieux, de marcher cl@ ravan: 
miùl~re, l'on a connu - et l'on connait lréqu 
4- <lé6:llu..ion.s entrainant dea d~. Irl >e 
pale ch~remen~ : toi.tes les ét&pe& aont marq~ 
huma.n. de i.ombœ; mai.. :es poulbt:Jtœ d'1 
que l'air sont auJourd'hUI preoqo~ l!!Jm:•ëu Ce 
ql'O 1·011 sadl•" ce qu'!I faut d!re ._ 11!lrmcr 
douloureux h:hecs. c'est que nous po&>kl<>:u q· 
nleura •l)écla!lsta qui ra:ent ceux de r~:ran~r. 
=-<1·œune en de toute pffm:~!'f clasoe -
oona~t.s en Be!alQ-..ie .sous !lctnce ae 1ant 
qualllê auj)Uleure à ceux 10rt1S de. ua:n• c 
•t qu. la tris arande maJorttè ~ nœ p:;o:-. 
mWl&1rea. poas6deni une valeur pro!calonne;:e 
de la moyenne. Quant .. noa pilote. ~ ~ 
donn4 .. notre avtat'.on marchande un prttatltl'I 
noua pouvOD.S, &veo rellJ>"Cl et t.dmlrat!on. ~ur 
chapeau. Bien da P&>'S vol.&lna noua I• envient. 

' ' ' 81 un drame comme celUI de l'a vlon atra 
pouvait avoir pour conséqu~ de provoquu 
ment, dan.a la ~. daDJ l'opinion publique. c 
réacUona dMlriea, espérêea de-pU!a al lonrtempo. li 
.. la mort du pauvre Oeora• Van D.unme ds 
uons. Et. !Ul-mtmr, tout IA-baut dans le Ciel .m 
OÙ U èvo:1'e m&lnt=:, be recrttletll(t pu IOll 

Peukm croire qu'un Jour Y\endra - e: ::. p!i:a 
&lb'.e - ou le paya comentlra à o.coorckr à !'a't!A 
na:e J'appUI et lea c:rédlta dont e':e a belolll 
~,. dé\'e~? 

Eal-U adm.la!.b.e, par ex.emp:e, que li lem.ID 
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Etabl .. P. PLAS~IAN. s. a . 
12 Cylindres en V BRUXELLES CHARLEROI GAND 

$67. cha....;e da Wa1nloo %, rue de Bnuell.. Place St·ldi<bel 

de la capll&le p1'8en:e des trous - oertaina vou. 
de dancert'U3Q fond.ri~& - &!ors Que oe:. aêropo:1. 

• la Io:. pa.r l'a•lallon milliaire, l"aviallon 
la.le. l"&YlAtloD de t.>W1sme et par des éoo:es "" 
- ce qui est atupéftant 1 Et vous voyez qu"on s»n 

=i pour l'œaal de prowtype&, un aéroport J~é 
auper!le~ beaucoup trop restrelnt.e 1 Dans cœ wn· 
pour l'll!lrendre !~ propres paroles de l'actuel Mln!.&
Tranbporta. un ae domande comment U y a encore 
ta. qut osent a·entratner ou voler à Bruxe!les. t.e 

eet bérolq'1è, valeuttUx ..• 
? ? ? 

n• rendent aux Cnves de ~Iaestrlcht 
t. Porte de N:unur, XL. Dlr ·r 8 Ir Bulft1 !•"'"" 

1 ? ? 

i< a fait. ~ dem:..:r, dee ~!anuon.s exttt
cra- t. la Chambre. Il a "'°"ll?lU Q'11J était 

de c r6o."1&nlaer l'a.dmlnl&tra!lon de ?"&é:ona:i'lQ le, 
une ~tualton malialne minant l'autort:.. du ch'!! 

• • . n a dit a;iu;I qu'il n'exla:.&.t paa c!e Servlœ 
ure ~ Que c·~t en 1'1l40D de l'&blence 

de l'eaplce que noa aêrodi'omes 6!.alent dana 
allMl. lamentab:e •· N'eak<! paa lnouI ? Enlln. et 
~tre le bouquet, le ll!lnlatre de4 Transporta ' 

Q'» la question de la aôeunl.é des avton.s dev•lt 
t. la bue. c On a ooMt..tk, a·l-U dit, que le con. 

la UAV!i&blllt.! clu matêr1ei volant était conJlé à 
ta aervlcea qUI ma.nquaient de cohé>ion ... Une caa,,e 

re.lde dana le manque d'orprwsation du tr'"1lc 
na dea terrains d'attemAs.i~e. . Actuellement, 

plua de 7~.000 att~iel et d~;w-..a à :•aéroport 
eI:ea. Lol J->um«s comi>!&nt ~ del)am ne .son: 

• En haut lia:, on connait dœic :a sltuaUon 

~ le t>Uan de l'&\l&Uon ci~. ptUsq:ie c"est 
là aelll& q ~" M. Marck a qualité PJU!" .,..,.:er. an 
t q11°elle lllADQUe de tout et qu'e21e tonctlonne 

condl' Je.na d'IJl6<o<u:rll<! prmq11e totale. Ce n'est 
que la """'°• parf<>Ja avec 'f'1&1.;.eur et sévérl~, 

a dênonoê toute !s ser:.e de carence& q\ll D01.:a ont condmi:.a 
ou noua l()mllle&. !Ucemmen: encore, M. MaUZ'lee U ppena. 
t. q1U l'avtatlon dol\ beaw:oup, protestait au Sen..t contre 
1'1ndll!~ ooupab!e des pouYoi.1'$ publl.ca: c L'Etat doit 
lah·• un ~rue! mta-culpa, d;salt-ll... L& puaillanlmlù de 
l'admlnl&tra\lon est redoutable. Rlm ne collt.e ausgt cher 
que d•.& économie.> mal placées ... On craint, t. l't1.ranier. 
le.& champe d'aviation belges. Cet eaprlt de métl&nce ~t 
Ju.stl!lé 1 Il laut q,e nous remérlttons notre bonne r6pu
tatlon d'autrefois. • &n dlscour.s !ut lo!\I. car 1\11" ce thme 
ll )0 avait b<'aucuup de choses à dire. 

l::t U conclut : c La coeldstmce da aerodrOmee clVl.la 
et mUltutres ea: d"'<:.stllb:e. car le6 d.Lsclp:tnea aont dlff.!
ren•.œ. I! arnver:i un jour un all'reux accl4ent par la 
rencontre en p:e!D \'ol d'avioœ marchand.a. bourTeS ~· 
\'oy-.;eurs, et d",nion.s ml!!taire>. ;o;.,ua de\-ona dt!enc!re 
notre &\latlon et nœ llanos aériennes avtc rntr('.e. SI 
noua ne miuchona paa a:iss! vae que :ea autrea paya. D:><UI 
aeron.. l»n:los. Et !e .)our où :es a'flOna s;ll"\'Olt-ront notre 
telTltolro aam s'y amter, on ne ramener-.. plus l• Uines 
étra~•- <D Be!i'Q••·. 

A ce mumen:, le Mmistre des Tranaporta all'lml& qu11 
était d'accord avec !e oomte Llppena pour ré&llaer :a 
J)lup"rt dl's re!onne.!l qu'il precon1aa11. M&la. aJout& 
M Marck : c Pour cela U me laut de l'al'lfen1. • 

Esi>é.rons qu11 en aura assez pour parer tmm~atemeni 
au pla& prc.saé et réaliser en.suite, et trea vite, le pro
,ramme minimum qui s"lml)OIM! et qu·u OODDalt. 

? ? ? 

L'l'.latitut d'Ed·:utlon PhyS:que P. Ryon lttera. d•m&ln 
a&medl. les ,1ng1-cl:1q ans d"acli"lé proteuora:e de cel'.11 
qui a do!lné aon n.>m a l"è:ab:Jaement e: qui lut chal'lf~. 
pe:id&nt la ;uerre, d'or;:~~• à Port-Vt:!len, m !"rance, 
la réêducatlon lonctlonne::e des IDvalldea de r•erre be:rea, 
:rano;als et llmlnealDs. Nous Jolsnons noe hommacea ù 
DOl5 \'œux t. ce"1:< qi;I a!fii.<>ron:. à l'OCCa6ion de IOll Jubll~, 
"en Io Ma.lt:o R;on, ex.:e::en: apol"'.U ei DOD molœ bon 
p&IJ"..,:e l 

Victot ll<>ID. 
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Je ne crola 11uè1 • aux atai.lst!Quea. On a !ail dlre l&ot de 
chœe.s dlltfrent41 et cont:adlctolres aux cbillr"" qu'eWJ· 
mêmes do1v..,nt aoul!nr du rc).e ndlcule auquel on 1.,. ,... 
u .. 1m. AllUI. Je n)' prête 11utre d'attention_ J'ai fait wie 

<xœpt!on. pouna.n~ pwr cell....,, qui nous vient d'Amtrtqu~: 
e::e tend a prouTtr q'Jt. contra~•=: à la croyance atn~ 
ra:e. :es Il•'"-' qui u lt-1cnt 16~ ne vnet pa.s plus JonstemP6 
qu• œuc• qui font la ~ mat:ntt. Erreur 3usaJ, dlt I~ 
me.-ne stat!lt.que. erreur de cro1.re que les maunewc réu.ssla
lellt mleWJ dL".& la '~ 1•anent plus d'ar&en~ iOnt pl111 
beureWJ que ceux qui tJJ'Mnt leur Ut. Et notre Amérlcam 
d<> prouver cela par d•3 ciuu,... tloquents, exa.ct.a, nunu
tleux. ré.\ultat de J)('r5'v~rantea observauons. No"" qui 
alrnons llnmodérémcnt notre Ut le matin, nous qui dét..,._ 
tons le& révellle-mattu, nQ\11 qui n'ouvrons pas volontiers un 
œil &va.nt neul h•ur&., nous ne demandions pas tant de 
preuves, mals nous aornmea contents. bien contents q~e la 
6t.ltJ.>tique v1eu11e col\J\rmer notre opilllon sur le &uJet. 

§filllllWilllJJllUUJlllllUl.llllUI llllllUUlll!lllJll!llllllllnlffillllllllllllllllllllllllllllll!§ 
LA NOUVEL L E COUPE 
• FIL A PLOMB » 
QJoute cent pour cent à l'esthetique ce votre 
vêtement. Grâce à o!le, los llqr:es du tissu 

= lombent droll, dans une verticale parfaite, = 
depuis la pointe d'épaule Jusqu·aux rabats 

du pantalon. 

LES TAILLEURS = 
JEAN MATTHYSSENS = 

24. rue du Gouv:7•ment Provisoire 

EMJL~S. ru~ E l~~nM E R 
= sont 181 promotews de la nouveHe coupe e! 

Ils en revendlquenll'exclus!vltéderéa>lsaUcn _ 

~lllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllllUlllllllltillllllll!llUIUI~ 

o.!tmtel •• Vol~ en pege de cou;e:tUre la 
n<>n(e Rod.'na : Dttenœl Plua encore quo pol.lr la 
Journallère. la détente ~ d"' vacanca m 
ex.li• une belle robe de chambre, ~ante. d~~ 1 
fort.able. 
Vacanc~ de Pàquesl pe~J ~ en Pttvl&lon liJWI 

emplettee à la succursale de Rodlno la plus proche. 
tez oette belle chemise sur n>Ch•U"<'il 1mtm• prtx 
slrtel qui mettra en valeur votre nouveau corn 
prtntempe; cho~ quelques bell<'S cravat(oS c 
tranche t demltre nouveauté; enfin 1" prlnten11111 
récl6Jne ~ aous.vft«nenta !~ers et fratJ. C'ut 
chœ Rodma que vous ach~tett'Z 'oe tlllelllbln .., 
r&)'onne lndèmaUlable fcamllole et ca1«on> à ~ 
deux p16c ... 

Avant '-otre départ pour lu vacanc<S ~ialtn la 
sa:e Rodlna la plua proche. 

' ' ' C'est l~ ~t'ndema.ln de la Jecture de cet:.e ~tatlsUqce 
!ortante que Je r<:çus le te:é•ramme •uha.nt: c 
Bruueta Fr1day 8.30, p!eaae book room. - BlLL. 1 

Orà<:e au pellt cours d'anglais que notre ami Jaa.ta 
chaque semaine &ratultement dana leo colonn11 de 
chronique, Je n 'eus aucune peine à traduire : • ArT1 
Brwceltu \'endredl 8 h. 30 pr!~re rt•erver chambre J 
B•ll. 

Et c·.,.t atrul qu'except101U1eUcment la 1are du H 
vtt à l'heure où &én<!ralement l'oreU~r mt ft.!t it11 pr 
conftdtncea d~ la journée. 

? 1 1 

D<lns le club art:Stocrat.iqUè de la place d'Armu 
tend de plus en plus le nom de JamfS. le ch•mlsler 
aman. James de Gand. 52. rue de PIAndr•. 

? 1 ? 

Cette excumon ms.~:.na.le ne fui. pas d~p!wa.n'A. IDa 
permit de COnit&ter q1'e beaucoup de B<:litl ne l(,llt 
!'avu du Statls\lclen amér1Ca1n. La gare était l"O 
de monde 

n me parut que tout ce monde me dévtoaKea.t oo._ 
1ntru.s Pula Je me rendis compi. que les ie11<Jd1 h 
lntr!guh venalent de ce que mol-mêine Je d~vlsog 
voyaaeura avec trutstanee. Je prolltall. en etl'et. de 
ston pour étudier le standard d'hab:lkment de 1' 
de banlieue ou de provmce qu: "-'l sana d•>Ute le 
tant le plus a'tl~ du Belle moyen. 

? ? ? 

Déjà on tnt~nd dl.re par les taWeurs : Je n'u~ 
rtcn à foum!r po"r PâquPS. Le Boa !>latcht, ~ • 
Hrture d~ son département • à l'amértca~ t 
to•ites les demandes en QUAR.A.VŒ·HUIT Il 

Dans le procédé c à l'amér'.calne • on -~• Je 
tnl·fa\I, &Oit dans 1t. condJUoo où Il 60 t.rou'f! cb"I 
leur ordinaire lors du aecond -yqe. En e&UJ 
ooetume façon • à l'amtrlcatne • l'acheteur ee rend 
tcinent comp~ de ce que sera le cootume entièrement • 
apree les retouches. 

Au dt'l)arl<lllent c à l'américaine • du Bon Marell4 
prix pl'aUqu8 110nt 495, 595, 695 franc.i. 

Au département Grand Marchand Ta!lleur . .,..nd 
de belles draperies angla.~ 

Enfin. pour tes gens J)l'eS84. l•s cc.otumea prfta l 
coupe eo!anewement étudiée pour la vtl.., tt pcx1r i. 
à parur de 2.5 f...ncs. 

Au Bon .).lan:bé, rue Neuve et Bd Bol&nlque. 

1 1 1 

D...ona tout de aui!A! que la rnue n:aUmtnl&lre du 
=~en ptr:net de ronstatc: une tmu: IOliDtt qui 
u:> haut st:indard d'él<:pnce et de quaU~. SP«tadl 
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11'1.i•&nl en c .. lflnl>'I oil <IM naUol'll tnUtru ne oon
?111 pl:ul d'autrt t1'aanee qut celi. dt J•unlforme suer· 
Cbes no111 1.. bonn .. et belit. llO!!.. •ont encore. 
mon:1, i l'arm<'t pec1nque dea bc>Utleol& l&borltux 

1 ptt.tna • 1'1\abllltnt toujoun mieux tt l'on OOl'lltate 
u•mtnt proaon• 1 ••n 1''8:t.llll en l1'8:f.r.ct antzt 

Dt ~ tl flmJnJm. 
: pou1~ probab'.• m!<M ~ :a prtcocltl dt e• 
pa 1~ ait dlcltncbt t6t J'Mlol):IOn deo ldnta 

• Ta:it ~:UX tJ un maLn bnun~ a dfmantrf: qQe 
n·a pu I• monopo.• dea coultur1 p .... Sana doute. 

• bnUaut tUl amtli<•rt I• •~I•, Maa pui.qu·u 
11 pu dll!et•• oonrou.nr à la file ce matin-li. on a·en 
pu.lé et d• 1 &tre put comme s'II ttalt li, it. nruran1.1 
Jl&leot ntanmo.11'11 un tableau bien ..,-tablt aux yeux. 

t t ? 

a nouvelle auccunalt Rodin& 21 ~ cita Cbaml>'I. l 
on tt'OUYt les enaitmblCS IOU$--Vftt'mtnta ~D IOl~ 

ne lndtma1Uable ~ lr. !.., dtux pl«n. 

' ' ' llllon au.ra I'-" partlcullemneot prop1tt aux par
de dem1 ... i.un. L"Lmpermeable a dù eMmtr dèaeo>

l. Ceux qui ont MJIVI mon oo.-0 et ont ach•tl tin 
en JalM 1mpermeabll~ ont tU bien IN>plrb, 

e de vtttment connait à prt.sent une vQIU• remar-
en Analetrrr• ou le Loden eat peu connu. Le Loden, 

ne dtvrait pu 6tre learté l prlorl. mata convient 
• rautonlll~. 
qu1J tn IOll l >mptrltl4'&ble m pop<'1lnt ne ~ Il"" 
•nt dk:on&ldhl ll nw.te œ qu'il 1 a de mlf'WC pour 

la prd.,.~ oomplett d'un c•nllrman bien ttnlt 
conttnlr cinq pardt>OUS ..ott : 1• un p&rd...aus 

d Ui&it courant et de voyaa•: 2' un pardeuw; 
, 3 un Loden pour l'automne; 4 • un dtmt-.a1son 
• lmpermeab11l.1,.t pour Je printemp• et tntln : 

lmpermlabl• en poptlme pour 1·11t. 
lt<' 'poqut, li t"Ol enrort tempa d'.\c:QUtMr lt dem1-
lmpermlab1l1W. Très proebalne.ment. on verra app~-
1.., prem1•ra vt~ments en popeline. 

' ' ' tout• ~!lt chtmLiot. 
Keoi~mont. 27. rut du Prlnce-Roy.J. 

? ? ? 

le hall de l'h6ttl du Cmlre. où deacendlL mon 
tt, j'al - un• $0tr6t et aUMi un,. ap1e.mtàl a 

du tM 
de mondt vtndrtd.J soir: quelqutg homrnt! d'atraires 
r rs rt"Ç01\'enl ltura representant.s tn &l11qut Jt 

quatre ftranw•ra · deu• Anglab. un Alltmand un 
. <b&<un acc»mpacn• d'un Bel1t quJ es1 .on aatnl 
,,. paya 

' ' ? 
oo dt Namur, Bruxellois et Namuro;.a font Ull&Ut 

e. lrice à Rodlna, Rodlna-Namur, 22 rut des 

? ? ? 

ont al· Je rtconnu les quatre &111es ? Oh 1 c'est 
pie. à des dftalls qui ne trompent pa.a. Tout d'abord 
avait l&IL t!rort vtalble d'eléjance pour ta ire hon-

patron. Etrort louable enoore qu'il a·arcompacne 
t.oujoun d'un• ctrtaJne ctne qui 1ulf11 l 1ou1 pter 

IM!taals • <lochaJenL • L'un portail des ooul1en 
un illltrt des bolUnoa: lJ y a•t.1t un col qui 1·ei.:1 
OO If oou1l1».n1. lJ 1 avait unt cravate dtlralcble. 
Lalou una pli deoi dltvtux tboutilfh f en deux 

): un.r barbt mal f"l.IÎ't:, unt chalnt en or dts chau,s... 
en accordéon O.t pettLS Mens qui dlltnt btauooup 

trutt lla:t d·autant plus frappant que lh quatre 
rt appartena1tn1 à ce qu'on appelle c 1 tllle • cos

lt. Cett.e c tUte • n'a probabkmtnt auctine dea qu,. 

Co~&Le"' 
'4'4t-Lt p~? 
""' Seau co-~tume SUA. 1ti.eJUA.e.S 
TISSU ~!· o~tr.SO:u é~. ~,:v t ''~ d:~~~. ~~~:~ 
de f~iquie o. nombf.UX .... lw•1 -~yvr10"f"ltr1f ~:. 

~~~~T~ .. ·;;~.,.~·~=:: ~V:' mu •• ~·• 1,,_,. 11 Q Fr. 
le•dre 
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JUSQU E MI DI 

llUa sérleusea dt la classe laborleUS4!, mals •Il• sait s'habll
ltr Impeccablement. C'est ce que lu Analats appellent : 
perftctlY rroomed. 

? ' ' 
TaU:eur :.!~~Urs fi Dllmta l>on blaeur. cllen'.!'.e boU!'o 

aeo:.w :nov&U main. ::..s"" ~,.a!s premier cho;.x C3nna. 
o!!re fo1Ct:lth dt Plll•::nen: à ;iersonnra bonorsb:ea Ayan' 
re:auona O...crf:Uon ,a plt.s s~r1ctt 

Ecnre bol:e l>O'!a'.e 8?"1xe!:cs Centre 1031. 

? ? ? 

J'tusse a•mé voir entrer un Bt>lge qui damAt I• p'~n •U< 
cosmopolltama M4'n \'ŒU fut e:u1.uce QueillU :> ~ s 
plu.. tard, I• tamt.our c!e la porte d en•1;e proc! . "'1it le 
type parfait du qu!nQUl!Jlén&ll'e co.su Jrnpeccab e ct.ar
meur conQut 1tn1 Il l50rt de Lo.:.a;n Il\«" la plus granj~ 
disl~llon. ntn dt fA!.ma Mattr. n n~ d'Une minoter.e 
n.oderne où 1'011 moud a•;351 de !"amidon no:• l• \OU.S dae 
(jll< sea cola aont d'une blancheur k:latan!P d'Un tustu 
inetal~ et d'unr raideur que beaucoup df' "'eu" me~itou.rs 
souhatte11uent par atlleurs? AlOr!I je cntlndrat! fa!re une 
réclam' cratuttt' à l'RmldOn de- notrr. mciu~trtt•l 

Lul·mème ("()ncurrenct la b:ltflC'htur dt ron rol et de son 
llnae par sa barbe, so1gneus•ment La1llte, d'un brUlant 
arcentt Incomparable. Les ch•veux moins tpslS, visible
ment font l'obJtt dt toms plu.s mttlcultux et tout aussi 
fréquenta 

? ? ? 

10$, MtJ' Anvers : une autre suret:rsalt RodJna. rayon 
sptc;&J de conf<etlon, demi-sa"°° et complet spon en 
L1"eed, 

? ? ? 

Voyoiu la tollelle de notre homm• Ct n·,.,,. certe• pas 
par huard qu'il cholsll généralement du hnbus de tetr.· 
Les sombrt1. Le srlS foncé falt re300r\Jt la blunchcur ~ la 
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barbe et <te. chevew<. lt. blancheur aussi du !Jnge dont no~a 
parlloiu plua bau!.. A1IU1 encore la teint de peau eat mis 
en reller. Le tout ut une oompoc!tJoo qui accepte rt~~ 
ment le poids dea a.nofea tout en revendiquant P<JUl" !'li• 
très mQr une verdeur enoore itta· capeble d'etroru et de 
auccéa. 

c J'al cinqua.nte-<lnq ans, .. mble dire lbomme à tout 
\·enaot <' toul<I vena.nte. J al ctnquante-etoq IUU. l'àme 
et les forces d'un oonqummi.. Ou est l'ennemi ? • 

' ? ? 
Hôtel AST!UO, zi. &venue Ct.mot, Paris ô!:toUeJ. M!ll•On 

!lt'!ge. - Tout oon!ort. - Ttl<'phoœ &vec l'exttrleur <!an.s 
chaque clUuubre : P' 2 ~,.., 30 fr.; &Vec s d. b, 40 tr. 

? ? 1 

Décr!voiu la toilette en quelques mot.s ; complet de pe1. 
gné oouven &ri& maren110 liané blar c. bonne coupe à une 
seule r&nll6e de bouton, 10ulle111 nom; pardesrua demt-
158.!son mi>me telntAl que le complet en peigné arete ~· 
P<'ISSOD. coupe cl&Mlque, unt rt.n11ee de boutons SOW1 patte; 
chapeau mrlon nouveau modele rtttangle arrondi; chau• 
&ettes 50le nolre; Cl'll\'&te ari.araent. 

' ' ? 
A l'occa&lon des f•:. dt Pàques, deo trains SUPP!émen· 

talrea &mèneront lea ht.blt&nt.s de .i.sowc.ron à Bruxelles. 
Co Y Viendront at:NI clllca que !es Bruxelk>IS rrtce à 
l'existenc<! en leur vllle d'w1e succursale Roctoa. 

~ ' 7 ' 
Au tllé du samedi, à la t&ble \-olslne de la mienne, trolS 

tunmes dicut•'rent to•let!e pendant au moins une heure. 
Qu&nd un bomme lea rcJ011nit elles n'avalent pas eput.s.) 
le auJet du co.>tume-t&Uleur qui falt fureur. c Je ne pOrt.e 

plus rien d'autre 1, d!aa.tt lt. plus J<'Ulle. la seUle de. tro!a 
QUI portAt un de cea vêtements. Et elle ajouta : c lltaln
t.en&nt, en robe, Jt ne me sena plua babillée•· ou coup 
les deux autres rt.menùent aur leur robe l•ur mant.•au 
de fourrure. 

7 7 ' 

Hello Jt.mesl la lt true checu t.re 10 faahloaabi. 
aca.son ? 

- En Vtrlti!, répond James, carreaux et 
Cchecu &nd ovec ches14> sont pr..ique une obawlaa., 
les volt daru Iola les tissus sport; on ne ••rra • ta 
la et.mpqne que veston en rwte<l à carreaux " 
de !lt.Mlle; on en verra auut l lt. ville, au Bots. l 
rtût dana lea • pr!\·és • chics du haut de la Ville. 
l?Tmlnde •OSU•! 

Ainsi pe.rla c Jt.mes • qui noua fit •olr dea 
rport VTILment ~ e:i<<ft&;mntnt aura7anta. 
bement et spon.h-ement chics 

c Jam .. • pour ceux qui 11rnottralcnt •ntott. 
cllem;aler, cbapelter de l'&rl&tocrat~ b"""'llo'..te. D 
clana aa ~lte Cbt.pelle de l'él~e : 30.. Aren~ 
Tol3on d ·0r < an&le rue Crespe!l. 

t ' t 
Pourquoi? Parce Qlli! sa cravate a'omalt d'Une tna 

perle, son auriculaire d 'Un br!ltant trh brillant. 1<111 
enet d'un superbe bijou prétextant une montre. L'é 
CO•mopottt• ma'<:ullne n'admet aucun &pl)llrrnl#mea 
la devanturt d'un bijoutier 

Oommr vous le voyez, l'élé&&nce cosmopolite nt 
capr1c1eu>e, Elle exige de l'e.rient mats elle prend Il 
1ra11d eoln à ne Ja.mala faire étt.laee de ~ mb-. 
est nuancée lntmlment diverse; elle t.dmet wv 
ext•ntrlctte, • œrtalnes beurea. en cert&lna Cldrolla, 
C<'rt&lna lndtvldus, eue autorise l'Or111I1allte l 'la 
qu'elle .ait tout à fait or!gmal•. ou de &tyle, ou 
que. ou ttuo.pectJ\e 

Lord Ha::fax s'babWe exactement comme au 
d'Edouud vn. p-.nt&l<m etrolt l p!J de côte. melon 
mod~le 1910; Jaquette à revera mlnu.sc~ boutonll&llt 
Cela ne l 'empêche pas de faire partie de l'tUte 
uonale oornme Douglas Fa rbllnlU. le duc de 
M von Ribbentrop et M. Hennessy. 

? 1 ? 

Chemise pour bornmes et chemlalen pour ta.\lleur 
notre &Uccuraale de Charleroi, Pl. du Sud otlre d111 
mlslor• aux dames et des chemtsea Rodtna pour m 

? 1 ? 

Y a+tl d• riw avantages à a'tmrodulre dana ce 
f ? 1 Beaucoup de cens. pour m faire partie. dl~ 

On demande : faut-li porter dea p.nt.s ttê comme hiver? fortunes D'autres. parce qu ils Pt: font l)&ltle. 

Paut-U lea poner t<ltll * deux? s. l'on ne pnte qU'Une btauooup d'&r11ent. 
ma.:tl !&quelle faut-U CUll..r1 Je dmiand&!a à UD 1Lm1 que Je sala t~ rC11t.rdanl. 

D ft.Ut port« d .. pnt.s par brvime el prop:ete; Us acnt quoi U dtµenaalt ctnèreu.sement de& qu'U a·&j111Ult 
pl\4 D~ tllQOt'I l't!A QU4 l'hiver. D faut lea PQrter toilette pcnor.nelle. D ma rtpondlt : 1 SUp-
toua 1ea dewt et apprendre à tout lo.!re sans se deeanter. huard m•Ue un Jour sur mon chemlo tJ. Pttrpont. 
LA pollteeoe exli• qu'on ~l<I lt. dutre pour échan&er au moment prtcts où U recherehe un collabora 
une ~ da maln. Atn.I • Tenue l'habitude de 1U4er eeratt lt. cht.nce de ma rle; Je veUJC que Ill cela 
une eeui. main et.n* : lt. rt.UCl!e. multl-mllllonnt.lre b'oun en face de lut un homme 

Pour 1·~ OO!*ldt.nt. u n·ee1 peint de con.fort aans un et.blament mi. qui, mJlllo04 t part. aott aon 4pl. 
es.nt spécial. 1-er. t.blorb&nt, bien aén!. Teà eont lea ajout& : •La vie n'est-elle PM faite d'Une lnftnttf de 
cants en pé<:arex ~rfor6. tn suède et daim, dont voua hN!U'<ll où chacun vient en oonr.aot a vec une lnltnt 
trouvere1: un splendlde aalk>rttment à toua pnx. au depar. pellt.1 Morean dont on peut obtenir une lnflntt6 de 
iement pnt.en. du Boo Mt.rcb'. profit• 1 • DON JUAS 

Au Bon Mt.rche, rue Neuva et Bd BOtt.nlQue, Bruxelleo. ? ? ' 

? f 7 On trouve toua let articles Rodlna au Oonco. ID • 

Lbomme an1•-a. petJr. mlnu&CUJe même. b!en blU pour- d1fflculU, a'adreseer à Rod:na Bruxe~ qui rn11t1•• 

tant; UM réducuon parfaite. Il parlait l'anglata avec un p 
accent t.mtr!raln. le françata uec l'accent allemand ~ etit~ correspondance 
r&Cema.nd avte drs tntonaUons zla,·c.a J Nous entnons f'I' 

plein eo.mop..iU. On dlxutt. lea aJ!alres hraniérea. lu j N""" répondrons. comme d'lu.b!tude 
6\·6i;ementa d'Autriche et Je aua all'lsl qu'il ttait Autrichien, OOD~ernt.nl lt. toilette ~ullne 
Vlennocs de nau..nce. Tcliko&lovaque de natlont.Ut.6 otll· foindre un timbre de tr. O. 70 pour la • • 
clelle, Il av&lt étudl6 l Oxt~rd e~ tra1·alllé en Aménque. ;_ ____________ .......;;_ ___ ..;..,..11=1 
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. TUMBLER ! TUMBLER ! 
"Voilà la bonne saison. Pour la toilette de votre voiture le produit 

de beauté TUMBLER 11 s'impose. 
l:.XIGEZ CETIE MARQUE auprès de VOTRE GARAGISTE 

ou VEl\DEUR D'ACCESSOIRES 

A DEFAUT ADRESSEZ-VOUS A 

Mestre et Blatgé 
10. RUE. DU PAGE. 10 

BRUXELLES Téléph.: 37.56.25 
Tél.!ph.: 37.56.24 

i... ........................................................................................................................... . 

q uestion j uive 
l'~rlon.. prt\U : U aout a .. urn dt publltr une lettre 

1ur l.a qu.n&.lon JulTt pow- que nous rectl'loDS 
cbe de œrrtspond.Al\t'"S tn Wlb divHS. .'-nt(se.. 

philatm.ith a'tnc .. ~t t·ommtnt ! Us appdlent à 
) JOU< rt ln propb~tn, Drumont tl Leon Dau· 

fonl de l'bi•lolr<', dt I• •octoh•li•. de l'etbnoJT~
dt t'ext-cèK. SI nou.. donnion• toutei ll'urs lettre&, ta. 
d u journal tn c..t'ralt tntomhrt't. Notre llberalisme, 
ucl de donnrr •<iut U"ltt rubrique tout.es les nu.an· 

l'oplnion, mtrur <'fl1r1 quri noua n 'approu,·ons pas, 
tout dt m~mr P•" ju"(lue-la. Il ' a 13 dn IeUtH fort 
nie.. RtltnOn• ctll"' dt '1 , J , L., dt 'lnrehlenne; 

. d'U., d'An\en.: dt 'I . C. L, d'.\nvtn, ~te. Il y en 
e vtna1. Contrnton1·nou' pour termJntr la disru._s.. 
doonu dtu<c ltltrn p:utlC\lllfrtmeni bPiQues. 

t t t 

Mon ch(t POM•allOI Po• 1, 
l:.oona dans \'OU• Journal c!..,. llTtlcles de pbilelémltea 

1 

:~tes certainement t:b lnttr<ssams ma!.; peu 

le sa\ona ks phllœtmtlu m.us aune:::it. Jea antl
us d~testent •t un irrand nombre de n<>--i-)uâs est 
ment lndllftr•m à notre ~pnl. C..pendant iout le 

est d'aooold .ur un Point : c·est qu·u ua:e des JUl!I 
ne ~endra pu t. lea exterminer! 

PQUJ'QUOI nous lnvlton& toua uux QU! "" croient 
d'krlre que!que choo. à notre ~ard de ne pu 
de notis rtpondre à un• question tpuls-Je dlre: la 
esUon?I qui notis !JllA're.<M: Qu'est u que voulez 

asae des JUl!a? Tow I•• Jul/1. 

' t ' 
Un appel i la $. D. N. 

Mon cher Pourquoi Piu 

vous ref!!IH à ~r la quesuon J\l!ve clans "°' 
et \Oil! a\cz aana doute p1.rta,temenc ra~ 
~·z b.•n q-J e. ~ d"e Je.mtme et que 

ars ~ !orœ:tt t. .a cltoc"J'tT 
;i.e q i·e . ..- lnq-11e:e bC~..00'1;> le \"le1'X Ubèral que 

Ce qui v ·~ ~ ... p:uoer a \'~=• œ qui ae 
A-Jema&ne d<"l>J.la :·.1cnemcnt c1e Hli.:er re\0;1.e 

·~ l• rena ~ cœur. ma.; • &t1:;;enœ d• Ju:u rel ·'-..., 
:-.o\iulClo de cenaJ"lè::t p.rv:ess.om eo Fran.ce ~t mtme t1l 
Bdpq1.• reroltent tant Q wteré\a que Je cratna blen que le 
t'œt.r M ae tai&e On commence- a 41.J'e, oon M"Ultmen' 
en Fl'9n«•, ma:a oh<>i nuus, q11e l'anUAemlllSlne a11emand 
1·up.lque. Un de mea parent4 françala, en >l.Slte a Bru• 
xeiles,. mt! d1&ait recemmtnt : c Tu Mlla SJ pendant J•attatre 
01eylua J'•I ete ardemment dreylu.&&rd. Tu &aa que Je 
ne &ula pna antisémite, mais quand Je vola que toutes lu 
1LVenue41 du Pouvoir sont occupées PQr dea Julia; que. dans 
le mlnlatêre actuel. outre le pre<1>dent du ConKU. U n·y 
a paa motna de trois mwistres Julà ; que toua lu cab>nets 
muuaterW!la, tou:eoi là Jr1'1Ulde$ admlnl.Stratlons, t.<>ua lff 
bu.,...•.uc de l'Etat sont encombres par des Julla. Je aulJ 
&i&œ tl lnQ<llet. Et J)'.11$. Je •= bien obilCt de oonota:er 
que ~ aont lei aouvernements a prtdomtnanoe )\<Ire qui 
ont mtnt la Prance ou el:e est. On pown me d1n: !ou~ 
C<i Q~ l'on \'OUdn de la h&u~ lnr.el:lien« de B;um, ce 
n·eat paa molna le destrue~ de l~t lrançala- • 

J'ai protat~ J'ai dit à mon perent que de tell propoe 

STUDIO-ETOILE 
Ex-Cinéma MONNAIE 

36, rue de !'Ecuyer - 15, rue Léopold 

••• 
• NOUVELLE DIRECTION 

••• 
A parfü du 8 avril à 2 h. 30 

LA PRODIGIEUSE REALISAnON 
de Jean BENOJll 

La Marseillaise 
Qui 'rit1J1t de •uadtn m Frcmce 

I• plua violentes po!~qu ... 

• •• 
INCONTESTABLEMENT 

LE CHEF-D'ŒWRE 

QUE LES FOULES ACCLAMENT 
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Prêts hypothécaires 1 r et 2· rangs 
rai.A t.ctu1t1 f~ilHft O. r•tN>ovtM«!ent 8ALAIH et JIU 
14. rw• LeduHtuft. IHllH fMA llON '0HDU IN 1H I ) 
'lu• .. 1.1• di9' li J hh·~ 1 : , ~tsJIOl:r ; clùrl. 9 • l1"' 

condul&alent tout droit au ractsmt, à lbltlén.lme le phia 
atrreux, ma:s mon parent a r•poeû: c c·est pœstble. mali 
beauto1;p de Fnmçala en •1rnnent à penser qu•un rroatz 
frança14 d1utlèrwne antl&tmtte vaut mieux que l'anardl1e 
Juive •. 

Je trouve cet état d•eoprlt fort inquiétant et Je le vola, 
Mlns! se répandre en Bel111Que; les lettres que voua avez 
pubhé<>s en sont la p: euve. Il eat certain qu·à An>en, no. 
tamment, et partout où le. JtUta venus récemment d'Alle
magne 10nt nombreux. et à eau.~ de la léiltime pitié qu11a 
Inspirent à Jeun ~lli\mnall"t'$ J)fenndlt la plM:t des 
chrétlenti ou. st voua voulea,. dee Aryens autocb~ l'an
tlaémisme s'accentue. 

Que fane? Je ne sal.s. mail et n·- pe.s en fermant I• 
:reux. devant un perll qu'on le QOnJure. Ne aera1~e pu à 
nos ju1r. œlge.>. autbenUquemmt et anetennement bel& ... 
et qui ont donné dea 11&1"" t. le Belgique. à donner dea 
C()n.•oas de prudence et de dLs<tttton à leurs frtree lmml
IP"~ • N'ous venoM de voir en Autriche et en Allemaane 
à .,,,., , résultat.a abornin:ibles peuvent conduire des mou
veme 1t~ populaires trrés:stlbles. 

1.-, protMme JW! eat lnaoluble, dJte&-vo..tS. Je le Cl'lllns 
Mai. ooaunent la SOClé~ des Nations n'a-trelle paa mt'mt 
•-Yé de le tè>;Oudre ? Va+<lle lalSeel' redwre à la m!Mr. 
et au dtseopolr les 300 000 Juifo de V!enne que Ooerlni 
•eut cha:sur de leurs !ayen? :"• va-t~lle pa.s leur cber
ch"' un &S1'e autre part q~r da~ le& payS d~là sunaturéol 
crimnueréa et de rHual<'a de toutM les nations? 

Un •~tuZ IR>ttal. 

... vous pouvez 
dessiner 

U etl ta.ri~ de ..... ~. l•tU n.mb1cn peu de ltDf. ag;our• 
d'hui. U\-tDl d~tinu. 101 .. rrog:t.1: di-. penoonti aa b•tard : 
1. :r-1urie1°\0Ul fa.ire un par«"iJ cro•tui.1 ! • t:ne pe:ut~lrc, 11ne 
•cuit. vous répondre par l"alfirm•tne. Toutea let dix. tcptn• 
chnl, ont, dan• leur jeunwe •Ui\ti det coun de de .. in. 'hi• 
e llet n'ont ('Onou que (a pàlt routine et la terne (rÇqu cntl • 
lion d'un eo•eignerncnl périm.1, mant d'une métbl)de dêftf"• 
lucu'e ou. plus exac:l~mcni. "ide de toute méthode 

t::\E MER\ flI.LECSE )IETHODE 
VErole .\. B. C., pa.r ta lo.mi.rltu .. t m~ 

t~de.. ba.~ce tur des. prin .. ipn abeGlument 
OOQ\HU'I., in1tnieo,, timplu. et rationne l•, 

~
.._ ne prewnle •urune dûficulté et fait dt" 

j I l'1pprentnu1e du deHiD o.n véritable pl1i· " •ir. llnt d .. plot ltUcbantu ditUKÛOOt 

Vou• poU\CI\ tan• 1ba.odonnt:r 't'OI occu· 

. 
pi!lfont journ11itrt.,. q ueù qqe soient votre 

~ •JÇe et vutre rt. idtnce, 1uh re let court 
\ do l'E.:ole A. B. C. et o<quérit on peu 

'~ de ttmpt toutet lt.t qualitèt d'un excell..ut 
det.1in1ttu.r. 

-------------------RE:'\ S EJ C :'l EZ -\'On 1 V.aei.-ootu Yoir ou de- BO='i 
mandu-oob 1ajonrd'bu1 pour l'ouvrage c LE DES· 
mtm• ""'" ,olo.mr il- '-1' ET SE:; POS5181LI· 
hi.ut \OU.1 do,-um~ntant T~ » à adreuu à M. J. A. 
•ur 11 ~lt1bode A.B.C .. i IIIL\RET. D1rtt1<ur dr l'F.<'o· 
l'1id~ du bon d·contre, le A. B. C. de ~'in 4~1udio 
et mu)tnnant 3 rnnct J 1611, 18. !'11e du Mt> r-id1en . 

eA timbre.a-poile. Bruxellea. Te l. : 11.60.SU. 

Sur la paix à tout prix 
Un pacUlit• toro•nt rtpond à M. E. Otmblo,.... 

Moo cher Pourquoi P'u1 
J'ai touJoun rort admire llndtpenclance ronclue oc 

eeos que vous conservn l travers vent.. et maria, 
à la politique dn deus ions d• c.ocbe. Jt !><'Ne q,. 
~rerez 1.. Uines qui •u1vmt Dam la n~tlte 
tout de m~me contl'llrJ6 à vous e<:lalr"' sur le 
vue des moina de trC"nte an&. 

M. E. est déçu. on tXA~•re se:on lui, en dlsa%11 
guerre : tout. mut p..., p ! Et d'enfourcher IOD 
de bataUle. Qui l'emporte vers des re1tol\! ttb 
l'hérolsme vot.slne avec l'abnégation. Ramenona-le 
plan pi~ humain Il i:.. liberté est relative. i1 L 
est relatU; 31 La mort ost aboolue; 4 La ruerr• 
pes l'esclavage, el;e ~e rond plu.s dur lvolr 14 1a1 

Ne serions-noua plua dllrJles. nous leo leuM&. de la 
ration QUI noua a pr<'œdé ? P~ur ma perl. le rn ta 
tenus. car ..... •ll• qui ~ • amenés dans lta 
draPs où nous eommea •t ell• n'a paa lieu de 1 
ter : VOICI ..,n bilan : 10.000.000 de m0r1.a. I• 
Veniail:O$ la crlle mondial< l'atfatre ethtop.ennt, Io 
choukouo. l'Espagne. la Chine, l'Autrtcbe et J •n 

C'est Justement parce que Je lui reproche a• 
Jamais réarl à teml)OI lors d~• vtolatioll! du tr.oJ té 
sailles que Je me refuse à rèparer des erreurs 
matie par une offrand• de ma carcasse. quand 
de me penuader que la guerre est devenue tné 
marxisme a bOn dos C est le buuc emwaire rtvt 
vre. q"1 •= eon l.mJ>lllSs:lnce coneerutale bltD 
n .. J•mAls ram~ que d ... vol~s de bol.a ••rt n 
qu11 partaee tour à tour aa respomabUltt avc:c 
les rrancs-nuçooa la paœute el Stalme ""''nt 
où 1·on se trmne J adore ega1ement ces affl 
• Sauvez la race • •ça !•ra des regtmon~l Flllt•a 
épouses des m~ree ! 1ahn qu·e.le• p~nt pleurer 
fams ,QUI auront détendu l•ur indépendance 1, Sana 

Alors que nou.s .avons tous que tes confllta ac1u 
alimentés par toutu les natJOI\! • qui veulent 11 
<Allemagne Italie Etat.a-Unla. Angleterre. u. R s 8 
ce> et qu·u ne lient qu'à •lies que ces coufllta 1 
tout eeu..s, Jt COl\!ldere comme la pire 011lrecu 
appel à ta croisade contre quoi que ce soit. Ça 
plu.. En 1914, c'était p->ur le droit, ce: te lots ces; 
dernocra!ies en 1910 ce sera pour te prix du bt: 
pretex.tes n·ont Jamais manqué Les poa·es non 11111&' 
leurs. 

M'est avi.< que ma rac• <? 1 a plu.s de chlllCll 
prolonger SJ Je ne commonce pas par me aupp 
11ue1Te ne défend rien, ell• détruit tout. Et ellt 
les suivanté>. Plut.Or bouffe1 de la choucroûte ayn 
uacnllce qul a sa 11randeur1 que votr ~rlr dee 
d'hommes et compromettre l'état physique des el 
ultérieures eomme c'est le ca.. de la m10nne 

Qu'en pet1Se1·•11ua. aympa~h1que contradu:teur t 
,n.ce, ne ooœ p&rl.z pas d·ego_..__ outraJldtr 
que nous sommes en meaure de marutœ:er n'est 
plie repllque de celu: que '"" di11&ean~ ocr«nt l 
éil&fcl. Souvene&-\'OUI de Napolé<m devant un 
bat&llle recouven dt cadavre& : • One nUlt de 
rt.ra cela ». n avait ral.lôn n comptait aur c-eux 
10nnent comme voue Ce qut n'a pas eml)kh• la 
d'être wenée • blanc. pour la &lotre. 

Lu teml)OI où l'on Ml battait pour un ldtal sont 
Que ceux qui ont de l"hérolsme à reven4re tl qUI 
dans une guerre un outolre naturel uttllsent leur& 
qualités da.na un but humanitaire : Io radJum a • 
par exemple Je veux blm ...,r111er ma guenille, 
pour ta stup:d.tté ll(anteoque qu·est une ~. 

vo!l1 l't.Vl.S d'un moU\I de trente ans. 
t t 1 

Enror-t une réponse. 

Mon cher PourlllJol PtU ? 
Je veux s.eulement Urt'r de la communlcatton 
~loux (numtro du U mars> la concluatoo qllt 
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~a Maison RETTIG ~ 
>CIÉTÉ ANONYME. 

entreprise générale de décoration d'intérieurs p o ur 
particuliers, hôtels, restaurants, bars, etc., met depuis 
50 ans .ion expérience il la disposition de ses clterts. 

VISITEZ SES SALLES D'EXPOSITION: 
37-39, rue de Linthout, BRUXELLES 

VENTE AU PRIX DE GROS 
X COUP 
EPHO~E 

DE 
AU 

3.48 .45 

SIJI~ dk rtt-dt<hall#U: MOBILIER. LU::>T :RG:. 
ARTICLES fA.-.;TAISIE. 
SalZ. du I" ttaot: TAPIS CAAPE'ITES. FAl1T&Ull.S 

vrt.OU'RS ET TISSUS D'AMEUBU:Mlo:NT ----

un délégué se rendra chez vou s sans engagemen . d1: t'otrc part. 
•••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••••• 

10 d ., caractt'rtsUquea de notre époque t.rou?>lec 
un 1.._;erprétc lu Calta l 11& manière et selon ae.s 
opinions ou mnps do la soclal-<iémocnule alle
et des tcntam·ea d'un rapproehement •ranco-alle

• puche. • et.aient pour lea • droites • de8 pacl· 
' u. M&Js depula 1 nareasion Italienne en Et~ 
ram;ulate •n E»;r.>ane, cc aont tee • droites • qui 
~ puchies de c \-a-t-cn cuerre • et font eu.x-

ffglltt de c l)&cill>tos l l<J\lt Prix •. Il ne raut 
nt ;iu ral!onncr bien protond#mont pour ducerner 
cas 60Ilt b!en dllltr•nta. m&l.I l'~p!'I~ criUqt:e $'8C· 
"'l avec la p;i.&slOn 

comble. e'ut loraque 1-otre corre.J)ODdant ren<I le 
tt>poruaole de tous cea maux et lorsqu'U dk;are 

•al.IX dl::t<>tures. c'l".St aurt<>Ut à œlle 1 de puche• 
mCln<' c celles • au pluriel - au demeura.nt ce 
un charmant bomm• car Il parait avoir beaucoup 
llon.J Que vient lalre dt.ns cette aflau-e le mar

;u1 n pgt q11 une <!Octnne tconom1què? A mo1r\i que 
ntall tma~tné Pl'r Hltler et MUMOl!nl pour lea 
de 1a cause. ne produise auut aon e!tet sur cer
prl•~ e<>pendant h.ira d 'atl<'lnte des contraintes 
uellea et mora.ea. Lt1 dlclaturea, n'est-ce pu en 
am l'es:mt natlom<ll>te •. comme le aouba.lte votre 

nt. qu'on 1~1 p1epere Quant à bonnlr davan· 
1':. de t;auche. •orons les !aitl : celles de droite M 

u.cs célèbrt.9 oar de mu!Uples vio:atl<lns de U1lltM, 
de paip!ea tnotlerwrs ot d'odieuses Inter· 

l l'itra!ll;U. ~Ue de puche est encore à au.en· 
r 1Tprocile IXJllr sa plhtlque utfr1eure 

ez :.artt:. oie. M G.-Q. ----
La querelle des heures 

1.ant que nou, CL\On11 t heure d'tlé, tardons-la! 

Mon cher l'o••11u01 Pa•'. 
suis donne la peine, PMdt.nt plus <le quatre ans, 
towJ ICJS Joun l'heure d'.\llpar1Uon des premleres 

u matin. J'l\l pu noter a!nSI la tomme tormldable 
de lumlm 1><rdue pour 1• travail D y a quelqu'!S 

dant l'heure c'hl\'t't), on en perdait plus de deux 
rnaUn 
t part de mes CQ0.$1.t>• IOOS e: de mea SUggesllon.t 

mlnls1tts COIDP' '.tntl tô'll m'ont n!pondu q',e 
nûscn. mals que :n B• .,. ~e ~al: li~ par d .. 
IOns lntanattœ-..o:- o e'(lste-!.-11 donc en· 

autze- .-r .. le ttftttndwn ouvert sur œttr Q!Jel.. 
le bu!ktln d: J"J\Utomobt:e-<:lub donne une QUUI 

~ en la>l".11' du maintien de l'betire d"é~ pen<!ant 

'""· 

Si donc li ttt n~essalre. de par Ira cor.ventions lnt•r
r.atlonalea, d 'n.·olr une heure d'et~ et une hrure G'h•wr. 
que l'on commence po.r adopter notre h••Jre d'étc l>':ndant 
l'hiver et que l'on nous donne une nou\·elle heure eouvale 
l parUr du Ier avril. et cela Jusqu'au ltr octobre. 

C'est d'ailleurs ce qu.J se tau en AUtrr.afP'it, au Da.Il~ 
mark, en S~e. en Nol'\'èie. en Salsse, tn Halte. 

De cette raçon. on ne perdra au= li:mtere en hiver tt 
on Pilltrl une heure de lumltrt tn pl11S pendant six 
r.io:a de l'annh. 

C'e>t la ~ule f&QOn de rècUPtrtr le maxl:num de 
lum1ert J)t'ndant toute l'année e: to~t le monet s'en trou
vera blm ncept,, ~t~-.re. :es marchand$ d etectrldt~ 

Sonaez que pendRJlt plu.!ieurs mc.1s de 1 o.nnte on y nr-
1 ait clalr d<']X!!s a hl'Ul'6 du mat!n JU!q'1'à 11 htur~ <111 
soir. 

Toote la v:e o<uve, travail. plaisirs. ae J>&"3<TUl~·n: en 
pleine lumlère ~ul le sommeil wta1t 10016 pendant la 
nlllt ... ce qlll cat normal. 

Dr i·a11 de Kerckl10/, 

Ce qu'ello 5,..1",. ... -
bcllcla ~/~ 

WEGGIS •• HERTENSTEIN 
Lac des Quatre Cantons, Suisse 

à 30 minutes de Lucerne 
27 hôtels 

avec prix de pension : fr. 6.50 à 14.00 
COHCUf1"8~ DANCINO. HHN f S ~LAGC. SX.CU1ta1n--
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~ 
JAGUAR 

DISTINCTION - VITESSE - SECURITE 

AGENT GENERAL 
pour la BELGIQUE et le Gd-DUCHE 

W . E. DU VIVI ER 
1P, AVENUE DE LA COURONNE 

Bruxelles - Tél.: 48.10.4 7 

Pour le peuplement blanc au Congo 
Le Concrès d'(Mende. 

Mon cher Pourquoi P11.11, 
PuJ&.Je vou.s domander de précJAer que lea aéancea du 

Conçèa d'Ostende pour le Peupll!lllent Blanc au Conso 
auront lleu les 15, 17 et 18 avril, c'est-à-dire pendant les 
têtes de Po.quea. 

Le Ooneria rencontre l'approbation des Cercles Coloniaux 
dont nous recevons encore chaque Jour !es t..dbésJon.._ Mats 
il e.ot uaea décevant pour ceux qUl ont donné les pl111 
belles et lea plu.s féoocdea anni!es de leur vte de oonatater 
oomblen l 'Id~ oolOnlale occupe peu de place dans lei 
preoccupatlom dei au:ieux dlrlae&nt.<. Ainsi, pamu les 
paria politiques, lesquels ont éte tnYltés à tlllla:er au Con
çèa. seul. JUIQu'à prWtit., le Colllell général du Parti 
Libéral a dêc:ld6 de se fa!re reptt.enter ! 

Le Pré11dent du BllTeGU. 

~ {ftn0L/ 

JfSuPÔltTS 

Soçt., 
bycifujqllL 

Caleçon-1uspen1oit ~. <:..~11!11!11lltf'P"'l 
•à fennthlu automatiqaL.., 

Le caleçon 20.SO 
Le gilet. •• 18 fr. 

dans toutes les bonnes maisons . .._ -................... ,...,..._. ...... 
ADRUU:Z-VOU!t A 

W. J . OOSTEB et a. - a, nae d'Aaaul, D 
BRUXELLES T6I : 11.1~ 

Florimond 
El "" ...,...taJre... Et cle l'&rlftll •• 

MCI cher Pourqlj<)I Pa1 7, 

~ Journaux tla.lnandJ ont pubUé 
appel de fôn4s émis par le c R&ad dt·r l>.iad • -
ment nomme c Académie de bQrboulUllie 1. 
n res.ort. de cet appel que : 
l• D est de toute néoeas.ité que le &i•ur Flolimond 

mena IOlt mis en pœsesa:on d'une auto = 
\a.tin dr J>OUVOU' fUJ.r plu. raP:dcment "1111 aucun 

2" Il est lndi.spensable également que le &leur o 
aolt doub:ë d'un secreta:re UIOlll C00.1elllona de 
un f~ekhcller eo mal d"exerdcel. 

C... deux arirumenu au.'vla dr toa11Dtnlaltts 
<np&cnt le bon publlc à se ~~ au plua 
"'au de POS!e, muii d'un b1J!Jeun de vrrsemi:nt au 
eh«jues de ces !>fes..:eun. n M IDUUlc do llbellcr 
''Uns de venement en lanlUe rrança11e. car Ils 
lmp!toyablement refusé&. pensona-nous, "'"" la 
c seen vl&all!SCh. geen centen 1 . 

Noua doutoll$ fort. que lea babltànu du llttoral 1 
acront de collaborer à cette œune de chnnte et 
!~na Wl plaisir de déclarer que : 

ll NOTRE c UNION • n'a et n'aura Jamais 
d'aclu:~ une vo:ture, car plusteura de 8'!11 m•mbrea 
a«lent et te. mettent à notre dll>POSIL!on à leurs 

2> Le Jour oQ nous aurona - de 100 
nous aommes cen.am.. de 1"" trouver lmmtdla 
d'obtenir leur collaboration sans boutJe ~lier. 

L'Ur.lon pour Z. bllln1711!.rme 411 LI 

A la Vlaamsche Philharmo 
t;nt Fliun.:L114" •UC111Atlse 1.. pr~.. 01.mln 

Mon cher Pourqvot Prur 
L'affaire de la VIAanl$che Phllh&rmonlt me 

cœur Flamande d'ex;>re.s.;Jon rnmçatM, Je mo 
tant plus libre pour detendre cett.e aaaocta\lon crtte 
d•un arand idéal artistique flamand. M11lbeure 
d'autres Flan>an.ls à l'esprit me$qWn Dl! reculent 
ri..n. même pns de,ant une alc!c ftrn""'re. pour filin 
ber la Vlaamsche Plulharmonle. Cette guerre IOl1Jde 
d<'PUls des mob et écœure tous ceux qui metltnt 1 
dOSSUll des oontingeneé11 puUtlquea o" llniUlstlqU~ 
a\llvt la dernl~re affaire de três près, je pull ma 
reT que les promoteurs ont rlmU.. de chic et de cru 
tts!ster • !'Ukase allemand qu! n't!alt qao la 
d·un mau\-als coup beJ&e. A ce oonart. aans Jouer 
Ue MM Bac'o<hata et W •Dl".eln 1e IOllt produlla 
l'autre. Le pub!lc. qUl • savait • et • CCllllpronatt • 
a ftl.lt un au«êii fou et memt. Z. 

Exemple à suivre 
Que les bons Flamancb riart6knl. 

Mon cher Pourquoi Paa 7, 

04!penclant, pour ce qui concerne lea taJcet, oon 
etc., d'un cbef·Ueu de provtnce ent!erement nama~· 
1•n.1ces tnttre.osê3 m·envoyalent continuellement des 
!aires, sommat!ons. eu:. en tlam&nd.. Je leur !1.1 
qu ataSI k;nitemll'i q;l'on ,·adressenut ~ mol m 
- t<>ut bon P'lamand que Je 10ll. CQ<Dd2nt - je 
rats t<r~t paiement et mtme toute ré;>onse. Comml 
enchantemeni.. ces dlwrses 9dmlnlltraUons 
dea conU1butlons, eu:. ont trou1 • des formults 111 
!T11DÇa:ae qu·ellea m·ont falt parvdllr. 

Quand donc les bons e~ nais F'.amands - Be!iea d 
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(lronrAll comme mol et reftaeront-lla, comme mo~ 
communtcauon, e:c. manant dt1 admlnl trt.llo!l.9 et 

acralrnt pea redl8ttl en françat.t ? 
J. D. ----De la pénurie des cadres 

l.1 du r ruttmtnt du sogs...lle-at.en.a.nt aa maJor. 

Mon cher P01trfl1U't P<U 1, 

;neor. qu &l·J• tait, en vmant ronchonner en votre 
l>le vOllA auc trola Mh'orsairft 1\.r ltl bru. 

parviendrai pourtant, tl me 6"Dlble, a amadou<r ceuJC 
ecnvent 1Ur 1a que.stlon des eoua-ll•lltMant& 

commandant du k'Cteur 118. Je pu!a certlfter que Je 
emandrnta pa.s m:~ux que de voll' les ol'J)heltna de 
e et le:s llls d1n>'&lldt8 et d'a.nc:tna comt>attanu ob~ 

tour de la\'<'llr, bon .ang ne peut mentir; m&la Je 
a!WI à l'lm1><4'1blllté de !all'e abO'Jt1r ce qu'il pr<-

De W d~!enseur du reen:u.m..nt par le cadre. l• 
qu'il ~ un peu en dll&nt que l'eumen 

trb U> cUfldle: qu'll n·ou1>:1e pu auu1 que ..,.,, 
tous ceux qui obUenne!'lt lt8 b 10 Que Ucole de 
est parlai~. J'rn accept<! l'&tJIUl'e •un Jeune artU· 

ut 1 llllt "lent d'tJlleurs de nreo parler avec eloeel. 
que de nombreux généraux aont. 1..~us du cadre, 

lia y ont mla du leur et eo &Ont d·~eun d autant 
mtntant.. 

dowc correspondADu ne proteatent pa.s contn ma 
Uon d'ausm•nt.r le:s ed.ml.5'lons lors du procha!n 
d'en~ l l'ko:e milliaire, J'en conclus QU'Iis 

nt mon opinion. Passo...'IS au rouspéteur qui m·ac· 
'mexactltlldt1 et d auttt~ a!mea al1111. 

lui 1 olllcler c hr.rnani.ste • aera t l!C!o."l. J 'en 
t. pl111 ln!ormé En parlant de la campagne de 

ou de l'oulT.lle de Bnalmont : c Conaideratto!l.9 
uœ et mllltatrn. etc. • j'ai pr11I deuJC Qu-.tlons 
dœ c•ntalncs QUI pourraient etre ~. mats puis
UA clton.11 cdlt'lKI. puis-Je lu! dire QU'Ii eet Pf'rfOla 
rcLre les anciens et que par eicemplr. Brialmont a 
la pœtUon &ur la Gette et.c .. ))l1H en 1914 par 

armee - et al mea souverura aont bons, ce bOW;utn 
18;27 ... 

le num6ro du 2$ mars de Ill • NaUon BeJie •. 
les d \'d•Till•. da!l.9 un an1c:e sur tee quallt<>s et 

o de l'aml~ alkm.ande. reproche aux olhcl•rs du 
<lch lfllr manque de e<:lture tttntn.Ie Là. c'ttt une 
~ crolssanc<J, je sui. t.ranQuU:e. li r 1tra vit,. reme-
• relève aussi à l'lnteDtion de mon honorable contra
ce~ oJJlnlon du maréchal l.yautey : c Un orl1cter 

rontrnte d'ét rc.• 1'<'Ulement un o!Ucltr c-st un mau· 
ticler. • 
ns au coura de prlparal!on à l'examen de major. 
m'a IO<lmls un trnvatl technique aur l'armtment 

terte la.t le 3 tévmr 1938. com~ par un professeur 
dat ayant omis la be'lonnelte dR.ns 1:1 nornenclll· 
•oit rrot;tler d'un : 1 et Ill bal<>llMtte •. •ul•1 de 

lnta d'nclama!.!On. 
.olun'..- élM..,. f't leurs prot~ n'ls'r.CY.ent pa.s 

t toote la auerre !.-18. la balonnctte fut par. 
rom.me portt:'-!oum:ment et port.e.bouJle a1ax b'an· 
comme aux r.antonne!ll<!nts; elle sen-ait de plus à 
ter à la llarnmc d'un brasero. la tranche de pain 

on voulait rOt:r 114 savent aUMI QU'Ii 1Ulllrnlt de 
pages de papltr de format moyen pour ftabllr le 
d'honn<ur des IOldats belg"'5 qui aont pan-enus 
t Instrument l et.nper un boche. Lo n!cJp1endtUrt 

t·tl pu ~ mal l'fÇU s'll ava.t doone cette sunple 

' mme. on m'a montrt un aerc!tt ..ur le ~•min da~ 
vlrr JVJa. Il a'a&lt d'Ur.e êontre-ettaQue à fa<re Je

" de la barn<! 7 de la rou:.e <Ir Nœaesh•m • S:.er
pour reprendtt \'askapel que l'ennemJ a enlevé 

t. 51 J'en cro11 ma ca~<' le :.erraln d'attaq11e est la
bl<m•nt plat et um le mo'.ndre couvert. Et comme 

cœur, mon cher rouspétt~ur. Je ne voua eouhatte 
'6lre IP'&\lflé d'une po.rellle mlMtOD &V<'C les mém•S 

-~ 

Des chaussu· il 
res cirées au" 
N ugget attl • 
rent toujours 
l'attention. 

:NUGG:ET .. 
POLISH 

moye!l.9. al c'était pour de 1 vrai • comme d1-ent les en· 
tants. s·u existe encore une aeu!e mltr~llle- bien servie 
à VO&Jtapel, Je crois que vo"' IJUW'l'll'Z marquer d'Wle 
plerTt noltt ce jour de votre carrl~re d"olflr!er. 

Je polll'?'&Ja encore vous raronter plusl~n an~ sur 
!es deux dernten cours. et quo'.que \<>US m acCUS:tt de 
manque de cobipttence. Je me permetS 4 "'Ir dans ces 
dewr petltee !Wto:re> un doimatlsmc un w e:nQue. 

E T UDE DU NOTAIRE TYUERGH E I N 
156. RUE BERCKMA:-OS. A SAINT-OIL.LES 

MERCREDI 13 AVRIL, à 4 h. 15, 

L 

EN LA SALLE DES VE.=-<1'1::s PAR NOTAIRES, 
23. RUE Dt.. NORD. 23 

ADJUDICATIO.'.\ DEFI NITIVE 
soirs BRUXELLE~ U. DI.,'T'. ICT1 

Superbe propriété 
de ville et de campagne 

gpade1 ... oon.;troctton 2 et ..... .,.e d• 25 m • cra.nd J..rdln ~ 
veraer d• rapport, lac 64m75' cont 31 a 53 ca 80 dm. 
2 Beau terra in à bâtir 
av<'C beaux arbres fruitiers. façade 18 m, contenance Il a. 
63 ca. 94 dm 
3

· Beau terra in à bâtir 
façade U m ,,m<enanc• Il a .b a 49 dm. 

Lo tout d ·in '•"11 tenant. comp• '1nn' 56 a. 13 ca 23 dm~ 
et façade dt t4 m 75. avec f•cul!e d t une ou plu-
Situn rnaues aa • Bruxellt~ 111 c: ~·" 

CHAl.JSSEE RO:\lAI:\'E, 529 
Proprotti' ava:itageu.sement ... iJt • 4> m·"lJ"" ·!<> de l'ave-

nue d• Mey"° 1 future route BruxeU• '"Anvers à l'arrêt 
du tram c ChRltt du 0!"0$ Tilleul • . 

Jou1&.•anct !mmMiate. - VJsrn:s tou· 10$ Jours ouvra. 
blet, do ~ à 4 h, Plans et ren.,•1ancmeota en l'étude dll 
notaire Ty9erahe1Jl (tél: 31.10-25). 
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Etabl. AJAX 

MONTE 
tr 

DESCEND 
Am4!llorez 
votre home 

PAR 
!'Escalier· 
Surprise 
AJA X 
Placem•nt aratult 

partout 
ID Bolctque 

38, rue du Lombard 
BRUXELLES 

Je ne sais, par exemple, oü vous avez lu que faccuaats 
l es professeurs. o!ftctera auper1eurs. de ne pas avoir 61A! 
de braves conibat.tant.&! 1 NI leur Age. ni leur irrade. U y a 
vingt ans ne leur peTl1leltn.ent de se t.rouvtT parmi !Ill 
ltra~es en cham~• Voua aavez fort bien QUI sont l•s 
arands chefs et SI vous me n.-proch02 de deronsldt!r•r l'ar
m<'e 1paa mo111&11 reprodin.le aussi à la • Belf11QUe mtll
t&trO • et awt Quottd.er.s QUt unpnment les êtatl de ur
'l'lce de ces mtQleurs. Je n·r trouve bien sou•tnt pendant 
IN annks crurulœ de guure que des mutations d\ln Q 
O A l'autre. Me Ptnn<'ttrez.vous de d;re qtoe plu!lltun 
n·ont même pas la crotx dt• fe-J? Et pourtant on la donne 
l>OW' 12 pauvre. mols. •t m~me 9 SOU9 certaines condJtlom, 
d e pr~ au feu ><tr 52 moia! 

Vous avouerez que pour dt.'I gens de métier. Ils ont été 
bien peu curieux de voir d" prèS comment cela ee J)MMlt. 

voyons, Il n«xu.to ri~n d• parfait Ici-bas. et l't.tmte, 
oornme le n!6te, peu• bien et.te l'Objet d'une enUque sur
tout ne m 'lMlC\lllez pas en me 1·oyant signer comn>o Je le 
fats. do lever l'étendard de l'an3n:hte. 

Un roncho1u" l "°"' quand c'ell nol1'. 

1/{aff.111t1â(J!/lf oit' n ~ / ttf ... 
• V,.,, petits Or>l touioun r QU d •ire 
tiobtlles d • n•ul 
• Pot •tonnorw li.\cdam• Durand. 

~ ==~~~::.:;:.md•.PÊR~ 
• o.a.n11 ... ......., rMt..at -.o.tOUtt 

'°"'Pl.el • hOM. ne s u.s.anl po1 M 
"""- ........ pluo ..... 9' .... P' 
L eo• do.c:ie pt"OC'W'9 u ouv-e un• 
~-- ..,.,...,.. de IO'YO• .. et. 
~ 
[a ..... r- ~ omp•d><• .. 
~ de~ reoouw•.., 

- _..... -4'--co..chedepo..dr• 
, ... ~ ............ - • - roct.lt 

\)ot.,,. ---- - -- 'iucR'itO 
* 

Chômage, encore 
Et ....,_ des •une.lion& 

Mon cbtr PovrquOi Pa. 1, 
Les Idées que voici ne mertteraJenWUes pu d k; 

élée$? 
11 Créer une cai- SD6ctale Co?1Me ••cluSIVfllltl 

le prodwt d'une pe11te taxe à 1·aponauc.o C..la 
raa des mllllOlll et ne OO(iteralt pas un .ou ni à l l:tâ& 
contribuable. 

Cette caia.e pourrait en•1.1Qier la conatllutlon d'U!>r 
p0ur les vieux. Calcul1 à établir. 

2) Revenir pro1nptemtnt à un état aa1n dt'4 • 
a) ReCl!Mlr éner111auement tout paiement en "-''*' 
chômeun. mals -'lrtr le vivre et le couvert ~ ku111 11 
au moyen de bons dlvor$. comme cela ae pratiquait po 
la auerre. Lea commerÇants ne d•mand•ralftlt Pl& 
que d'tntervenir pour le mlew:~tre des chômeu._ •I h 
les pra le. plua b&8 : b• reruser ealé1renque,,,.,n1 
terventton au cbômt'1!r qui fait travallltr a:> !am 
... enfants alo._ que lu~ Jans nen raire. "" rend • 
cation. Bien entendu. tàclwr de fournir du U'af~ 
chômeurs et obllaer otux<I i accepter de tnv.W. 
une branche qui nt aeralt pas de leur m~tJtr 

Mais pour mottn i.out cela au point. U faut <ce • 
manque pasl des hommes courageux et QllP le P. 
lui-même le veuille. 

Je m'attend& à un tollé irënéral. ma1S en !ln de 6 
Je m'attends auaol au bon aem de la m•ue. 

Que n·a,-on.nous pu obt.mu pendant la iru•n-e c 
brans soldata ? 

Un tinl.r 

Au nom du fila ... 
La bellr hl&tolrt d'une asslroatlon po>tale. 

Mon cher POMrquo1 P031, 
LaJssez..mol voua conter W1' petite b.l&t.OIJ'e 
Un brave petit milicien, de mes eotltl&1$1ancea, tb 

tennlner son aervtce m11ttalre. n eon rentré au 1 
récemment, muni d'un carnet mlllt.alre exemplaire. 1 
Il a reprl$ P<>n tn' ail et. naturellemmt, ne IX'Nt 
la caserne. 

Mals ''Oili que t• J' a quelques )Ours, le !~ a 
l sa mère une u.sia'latlon postale Et la hraH 
descendue da~ de son qua:rljme ~tace. 
les mains à la vue du • carton 1 donnant droit à 
du bel argent. L 'U&lllnallon est au nom du t 
peut-elle vemr? APrê• tom. on verra bien Mai. ~ 
la somme d'abOrd. Combien ? 

Vo1cl : l'a.ssl(lnatton etatt au montant lorm1 
neuf cenUmes et rfrular1$111t une rectiflCAt Ion de 1 
nlté de mlllce de JuUlet 1937 

Vous me crotrez al •ous \'Olllez, mals le Jeune 
ltbt!ré a'obstme à ne P8<> \'Olllotr quitter aon ua 
perdre ~ deml-Journ~ de salaire J)Ollr aller IO 
neuf centime.a. En bon patrlOte, U :ea abaDdollDI 
C&!sse du regtment 

n serait peut~tre tn~res.unt de connaitre ce qu'il 
de dépenses admlnlatra!lves en tentures, personntl, 
d'établir le montant de 1·a.ss1gnatlon. Je !len1 
nl~re à votre dlapo111Uon. 0 ----

La Fagne et le ski 
Abukl malot~ol son opposilio11 au ùt 

Mon chor l'<lurqvo1 Pa. ~. 

J'ai :u, avec irrand lnt~re!. : ea npœ:ea d!ll altlellll 
lettre pourfendant lea exhlb1llonrustu &i<1eun Je 
mord.tcua qu• l• a.s:ru!naeements c oommerc 
conçus nuiront à la sauvage granéeur de noire ,P: 
• Ilot ilaclal.re •. 

Ce qu'il faut craindre, ce ne sont pu lee akleura J& 



petlta rroupe<. lolàtrent 1ur les plaina neigeuses, 
!e.s h}dromt! re1 1ur la aurface cal~ de nos mares 

·. ~ que l'on Mt en droit de redoui.er, c 'est 1• 
tlon l}'ltemal.Que de b&waea ~de mome-peni.e, t. 
!'">tes Unles ~ bralllan :~ Je pre~end.s que les Pa
Botrance tt dJ OhiAtt'l' "'ront uail!ées au Sn.>

de Quelques &kleura t. la manque e:. que, la lo!!e 
~ • aidant. 11 m Mra de mtme du versants W et E: 

na"t pl&i.enu Craignez les ptteéàents, &J?llS 1s
~ &aCh<r. qu U a liiJlu l.nals:er pour que, cette ann~. 
de i"on·ea• "" 1'1Jv.tallmt pu en Fagne wallonn•. 

pure menellle, que l'on dO\Talt prder de toUte d~p~ 

Liiez la • FUiwe Rtic111e des Hautes Fa&nes • <\~ 
prolt3Seur Bollll:enne et VOùS verrez combien la ~ré
é.• l'!ndustr1e <le l'homme contrane et é.etruJt '"' 

res blolortquta • d<lll.I ia natUtt 

U chaut peu probablement à cea sportifs gregaires 
tJt là-haut dt'tl KYmnndtnles blancllAtru, des plrOIMI 

ru. d<'S •mpelnunea, de;i nartbi!<:iœ. des lyc:r 
~ autrœ m•rvell.1111 botaniques o~ entomo!o(lquea 

absolument de l'avll des • AmLS de la Faa:ne 1, 

••,llante et Jwne llOtlH~ qw lutte ooarageusem•,tl 
le malnUt'n lntter&J du laclts lainlU'à, si cuneUJC .. 

pointe de vue ' Sl l'on ne "' cabre pas raroi:ch,.. 
Cl)tltn lea apptilte da eoa'.merçants du :.ounsme d.: 

1 

et de 1116:cllerle •U? Io c Vteux Sommet •. c·m ser.t 
!an d'J marme lncomparab'e de :a :.Ode. charme 

e de ea dhlolat1on, de .. la!J\"agerte. de sa c prt. 
• •• A bcuki . • qUi '"''' cl su MuTU. 

Pour les « vieux » employés 
On aall qu'aujotml'hul nn •mployé ttl "vltu • l 15 ana. 

Mon cher P<1llTquo1 P4$1 

c Pourquoi Pa.s ? • •tan~ lu par nombre d'lnduatrtela ti 
de commc:çan~ Je nens demanMr l'bœplta!IW à ..,. 
colonn._ poi;r a ttirer l'attention tt la p:u~ de ceti.e ca~ 
cor~ de l<Cleura. a .nsi q"e cel'.e de nœ CoUTemanta, " " 
la lltUatlon péru~!e. vo:.re des<>spéree, d.. Ylewt employM. 

Quand l• par:e de • v;ei...• • emp:oyea. U °" a'artt pu 
m~e de ' !eillards. mius Il s;;fl1t de aulvre I• pet.lie 
annone"" du JoUina"" - spon que Je pratique, bélaa 1 
saN succea, depul.a dc.s mo:s - pour ttre convaincu qu·apiù 
trente<lr.q ans, un homme n est plua bon t nen 

Lo1n de moi de voU.:oir so.u;.,,stuner le traval.l dea Jta
nea. AUt•nt Q'1e noua. us ont droit à la vie et au palA 
quotidien, mal.a un homme d• .quarani,e..,lnq ou clnquante 
aru ~at·ll moln.• a;>te à la>re un travail de oomptabUltt, 

Nt gàlez paJ votre 
WHISKY .•. 

. n'a1outez-1 qut du 

Schweppes 
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ÉGALISATION 
BRUXELLES 

85, rue Antoine Da.nsaart 

t>W u em?Je 1 D & pow- J'll! 1·e~t1enu de oombreuat:s 
&DJ>êél de ln.val~ et l• "'21t1ment m&n.e de oon lnferiorlt.f 
aet1<~e •~r Je rnarrM d• la matn-<l'œuVtt fera qu·u Ml«'l>
cera avec piua de ph!loeoph1e et de patience lei lnco.:i
• wenta Inhérent& t. 1<>u1 mé:ier. 

Loraqu'U a'&if\t de t.ravawc manuels, U est parlall.('ment 
admts.slble qu'un emplQYeur préfère un élément jeune a 
un élément plua lit!. car là U y a la question de réel&
t.&nce physique qui entre en liane de compte, mata !orsqu'U 

,l 'Ailt de t.ravaux de bureau, <*I& n'a plus I& même valeur. 
O. plua, 1 .. u-a vaUleun manuels, eux. aont bien plua MCO•l· 
rua el aldé.t que lee Ylewc employée qui. de plua en plus. 
oont abandonnée t. eux-mbnea et t. leur tr\.ste aori. He·1· 
reux eocore lc>noqu'lb ont. comme c'est Je cas de ctr1a1n.s. 
c que!quoo bnq\lœ t. manaer • comme on dlt. mals :oracpe 
ee!A 001 parti .. que dol•enl-!!.I faire ? 

Lea Jeunes. e;;x, ont W"Jt de meme encore <*rtain 'S 
rt5«>urcea . t.rmt!e admtnla:T&tWn, e:c. mala P>W' !es 

, ........................................................... . : : 

. 

~ 

f 
! 

1 
~ 
~ 

- O..ollo bube tu u. lllLOD chul 
- O..ol aupplke toua Io• lo....,I 
- Mali pu dD tout, eu oa oo ,... 
doua ot• bloD - 1 m1nu1 .... .., Io 
cr•m• oJ la lame Run. Plua &llCUM 
doW.1&1, al 6Npllou da la peau1 
plUI U IMlpWI al le1a da aaoiL 

u .. 'l'ftl• ......... ···~ Va prodWI PAllAITI 
En nnto panow t .-, li.-. a- ta 
L.- auea 6.54 "- a.. t. 

DAZEX 
t . &••······························· .. · ·······~······~ ···· · 

phla de '5 ana SW"'.oul, tou•e por-..e est tr:m~. e: 
James. A:ors. I! ne leur reste plua qu'à mourtr 

M .• e ll4lnlatre d'Etat Dnese, cana un ron bel 
tnUtulé: c Crhncea pnvl!~ • paru <'n Trl 
du c Soir• du u Janr.u, adr ..... lt un e:nou•ant ap 
pouvoLl'I pub:lca sur le eu d.llelii.\re de c ... mali: 
c Sonaez. d.Lsail-11, aux employm rh6m<'Ufl, au• 
:eun lntelle<:tue!s abandonnm â la blenl al.lance 
Incapable de leur venir au.Cfl&amml'nt en aide ma 
appela 6mouvanta de quelques lmea 11tnfreua<·a. n 
lltuarJona YJ'&lment douloureuaea, pour ne pu dln 
q~. dont u 1mparu de tenir compte avant de • 
r taU.U de nouvel!ea réformet d'•-mble. • 

N'Y aura-~ personne a.u Parle'llltnt pour a·occupe 
d'UDo ca~on. Il ln~raaante de la petite bom 
oet.c. petite bouraeolale qu1 • t.ouJoun • ~ • 
dalla toua 1 .. boulnersenenta d.OI ~ d'apria-f 

PWaque l'Etat crée tant d 'ortra.nlames &la 
ne pourrait-on ennsager l'admlalon <bna ca o 
qUI ne aon: quand m~ que temp. ra!ns. des 
c lee YleUJt • · Les c jeun.a 1, eux. ont encor<' la di. 
pauvolr postuler un emploi danl ie.. cadres pe 
Pourquoi ne pas la!.sser, ne f~k>t qu'Une ~ 
nouveaux emp!oi.s aux p:u.s vi~.ix que cela :a.aur-e....-,Ji 
m~r<', tout au mo= pour wl temi» ? Et en caa do 
llaatlon. ce qut nous atlend encore danl un ttmpa 
motna MIP:>roché, dlt-on. !es setvlcet l\<! e<ralent paa 
fait déiamls. 

J 'espore que ma voix, si deblle aol~~e. trouver& 
m~me un écho ... 

Votre lecteur bien d.twu,, mati 11 tltcourcçt, ----
Pour ressusciter les 6 jo 

Des idfea : Deo ldtt• 

Yon cher Pour~ ~1. 
Non, la ne n'est pas quotidienne 1 
On aolr La rad.10 :oncuonne : c Voua allrz ci• 

chronique de$ sports • 1 lmm~laum•nl. cette E 
&hurla.S&Dte : c La courte des SIX.Jours de Bruie 
tnttZTOmpue. • 

La T. S. F . malgré l'&gTément qu'elle noua dlJlln 
provoquer de fameuses èmot loas. Lei Slx.Joun de 
I«. lea nôtres. anéantta. perdus El pourquoi. a. • 
manque de apectateurs. Où aUowi-noua. arands < 
Alor• que aos écurewls. nos at!anL<. nOb Jllfrtta 
eonl si souvent tes <alnqucurs des plus dures f 
sparttv.... nos compatriotes ne se dér&n&•nl 
peur tea encourager. entretenir leur morv.I el .. leur 
ter lea argenta si l~tlmement espérés 

ce:t" sttuallon ~.Lte, n'en doutn pu, rnon éa 
quo! Pas ? • d'1n m&nqu~ abiSOlu d orpnlsaÙClll 
tous loo domaines. les mèth<>dea uauellea ont fall 
L'esprit moderne veut du nou•eou, du Kn:s 
moyens qui fas,_-.,nt l'e<*tte. fvtdcmm•nt.. 

A quot ont peMI! les organllateura de cette Jam 
course. la auraient pu corser l•Jra proaranunta d 
d'attnetlODs QU'un espnt quelQUe peu lm&ll!WIW 
~ ans dlff1cullé$ : .séance de • crochet • pour c 
débutant&. leçon de raJeunlssement p.>r CkC• 
• Mias •· exhlblllon des • Rota du Sport • Raimu 
nandet, aans oubher Jules Berry; le d~tllf, en ccr 
det O. R. de l'I. N. R.; que aaJs..Je encore ? 

La question est d'ailleurs bien plua atmple totO 
avalt.-U personne pour faire un rapprochtment 1 D 
an. exactement. que ce meme lieu do rùWilon était 
craquer d'Une foule enthousJ.Ute qui, wus l'œU d'IDI 
ado!eacenta armés de balal.s. Vidait tes aou.utta 
c aa,,. t. pommes de terre • •&r1•men1 aceu.tll:an~ 

Pourquoi donc n·a-kln pu falt ap;>e! a~ beall 
MiMre 111 
Jo •·oua remercie, etc. 

Les manuscrits non IDM'r& ne aonl P_.. 
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hii emploie Tarr SCl-IER~ 
près s'ëire rasé a Après la barbe 
ujours la peau 
· e, neue, $Oupk et 

1 wurire aux /,èvres. 
' anlilwn 2 frs. -
'olte & Co., 31, Rue 

1 d ' infections • Plus de dartres • Plus de fe u aux joues • Plus d e pe au te ndue 

Honorons les anciens 
Oui. mal) aulrtmtul que par dH décorations. 

Mon cher PourquOI P<U ?. 
U>cJon. un VTial, ne dtmande plus de tlnc honor!!lqu~; 

ça uux coureurs de dl.$Unct10na. Ils aont fon nom 
Ce qu'WI an<·!en demande, c'est. de lc.rdre, de l'or<lre 

IDus 1.., domaines. 
• 1 oo botte le derrière de Clnquanu: pour cem d.,. 
: U r en a la mo!UE d• trop. et que l'on paye par 
de prbence rauue mCl!~~. 

·• Gouvem<'mtnl aupprlme !s re:en"e de 10 p.:. 
ren'.e de cllevrona de fron~ :.. ~e perception d• 

crtae qui soit maln~ue. 
l'o:> i>roctdé une bonne !o!.s à la rer..slon g~ntra.e 

'diûs. el quand je dia etnertJe. Je comprend.> 1,. 
et grad~ JUSQU"-' el y compr.s :es anciens o!tlcV-·• 

trois ptll~ revendlcullona qUI, Je crois. pourntent 
?eti anc!cna. ----

Sur Jt mtmf: auJet, tncore. 

Mon chrr Pourquoi Pa11 
pGl.IU<>n de voire correspondant V d. B. Cpage D<>9> 
r les anclena combattanta par une promotion dana 

nationaux. à l'occasion du XXe anni\·ersalre de 
e, lhno!;rne d'excelien~ a<.ntlments et je 1 en ,.,. 

occasion &CIUt llC3UCOUP p;us remarq-.ab:e pour :e 
ment <co:nm~ 11 l'ecrlll si enfin ce:u!-<i se d~l-

se mettre Il l'O;Uvre. D abord rub:ter :e ra;>pon de 
lss1cn S:X. afin d'6:lalrer l·optn1on publlque, tt 

lea merurt1 qul a'lmpœenl pour en!ln ( \'\ngt ans 
<l>nnn &0tlsfou:Uon aux lérJtlmes re..-end!catlons 
lmt.o de la 11uerre. A commencer par les '1eux P•· 

dn morui dr 1a icu1•1Tc 
n• \'OUl<ins pa.s monnayer la ~onnalssance que no.. 

tr'.otes nu'.ent b>tn nou! t'molgner et nous croyona 
eont encore nombreux. 

vou?ona. ardrmm1•nt, que Justice et tndemnl$atlon 
donnét'a 6. ceux·là qui ont tant aacru!é pour que 

l'lllrle aolt libre 
·mol. là eat la lnel!leure manière de nous hono

de \'OU.S honort-r \"t>US-m~es. lOUa ceux quJ n'ont 
e oublh! 

10m-ooua re' Olr des vieux parent$ et dea anciens 
le ca.<i"e bouut aux coinl dt1 rues tl sur le parvla 

f 
re..-mu.s dt1 duoOun et de la ... !tr· 

O. t .. Angleur, 1tcrt1a1re F. N. c. 

Et 11 l'on sonceait aux iardH-CMquea t 

Mon cher Pourquoi Pas ? , 
Le vtn11t1~me anniversaire de l'Arml.st!ce pourrait Mre 

auasl pour le Gouvernement l'<>e<:aslon de réparer l'lnJWIUCe 
a.vec :aquelle on a. traité les memb"'• dr la Garde Civique 
q\ll ont servi aous les ordres du aener&l c:ooten. prom11 
dans !'Ordre de Léopo:d. dt3 septembre 1Dl4 - à Salnt
:-ii.colu - pour :...,. ..,rv:ces delà rend~ alors par !a auadite 
G~rd~ Cl\ique. 

Oc c braves cœw-s • u wnt gutl.'>Sts de la G C. Ce<\SlnJ 
ont UOU\I!. Il son sujet, <le multlpl<S et rttls mouts es 
• n~ •. Cc n ·t:a.11 pas <!i!flctle. évidnnmrnt 1 N en .. i-u 
pu a.na1 de to~tt..s n"'5 lm~i~ut\on.s 7 

Cependant, le ~vernement !emt d'l;norer qu".l exis:e 
une c ~e m.nlsk:ie::e en date du 21 octobre 1925, 
L-'1.G A .. Stctlon o. n. 998 • qul reconnait que :a Garde 
C1vlq~e a pris put au ope:llt.ona de rarm<e de Ct.ml>-\
rne du 8 aoCt au 13 octobre 1914. 

va Bel.a.a Incorporés la vei:le de l'Annlat!ce du Il t'> 
vembre !DIS ont tous .es moo.a1::es de la Commemorattve et 
de la Vt.c101re; at:jourd11Ui, ces bons Belgta reQOlvent >a 
carte de r<'ductton de 50 p.c sur les Chrrr,1na de Ier d6 
l'Etat. P<>urquol traiter au:rement ~• autrt:a bona Belcea 
quJ ont obéi """ Instructions que !e premier O<Juvtrnem'!"lt 
d Union nationale a cru devolf leu: pr<'&Crite ? li y a là un 
ce.ote ' aceomp!lr. 

La quea:.on a été posée au Gouvernement: re~rde:-.-t U 
encore ce ceste de J?:.S\!ce? 

Croyn, mon cher • Pourquoi Pas? •, aux bons &en'lmen:a 
d'Un de ces G C qui om J>:'ll> - nen ~pb.se aux• z=n· 
U'Utll • - l• 16~ qui leur &!t a.slgné t1ès •u iérlewc e~ qui 
ne :peuvent P3S oub::er qu'l:.s on: eu. e;a auaal, leurs morta 
Il""' :a P trie Salnl·V. 

OU PASSEREZ·VOUS VOS VACANCES DIE 

PAQUES? 
A 

WESTENDE - Bains 
LA PLAGE IDEALE DES FAM.LLES 

A PRIX MODÉRÉS 

Aa•OCIAT10fll OIS MOTn.11.U &T COI04Ut~hT8 aCV*'ile 

DC Wl.•TC•DC 

38. 
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RËYEILLEZ LA BILE 
DE VOTRE FOIE-s.... alomel - et •oas sauterez da lit 

le matia " so12f!t à bloc • 

ll faut que le Iole Ytl'lle chaque )Our W1 litre de OUe 
Clans l'mtaun. Sl cett.e bll~ arrive mal. voa altmenta nr 
d!gùent paa, Il.a ee putrenent. Des 11az voua gonlleo '
voua ttaa con.ttl~ Votre O!'l&nt.ame a'empol.sonne et voua 
etee 1.mer, abattu Vo114 voyez tout eo oalr 1 

i,._ l&xa tlfa aont dea p!Jl.aller One seUe !orcee n'attel!lt 
pu la C&llle Sti.les les PETITES PILULES CARTERS 
pour te FOIE ont te 1»uvu1r d'assurer le libre atllux de ~Ue 
qal vous rtmett:a d'aplomb veaetales. douces. etonnantes 
pour f&ltt co..ier ta b le. Ealsn les petites PUUlea Car..:" 
pour le Foie. - Tow ~ pharmactes fr 12 ;o 

Klaksonneries 
• \; n bon tonducttur ne kb'tonne pas. " 

Moo ch<r Pourq•ol Pa• ? 
Votre lecteur A H voua tcrlt de Judicieuses cons!d"" 

rauons au auJel de l't·m;,llOt abu~1r du k~on par de 11<.tm· 
breux automobl!u.tu. La pohct ne reaglt pas e:, C<PCll· 
dant, elle doit raire re.,l)l-cter les termes de la lot nouvelle 
QUJ aont forme:.. 

Dan.s toutes le.• vUJes du mond• l'usage du klal<.>on e.•t 
strictement lnttrdlt. de méme l'US3ge abusif du timbre 
pour les tram ... a)a Pourquoi faut-il que Bruxe:les ae dis
tingue par 1<1n vacarme ? 
Auss~ Je suis d~ldé ., &lifl&ler au.~ autorl'.é~ compé~cn· 

tes le& aient• de police qui ae !ont comp:Jces de l'lnobser· 
vance de l'arrè:~ royaL en ne ~prunandant pas les chaut. 
fards qui s'ourrent te chenun • coups de k.labon Impératifs 
et lnlolent.s. 

Les Grands Evénements 
Touristiques 1938 

• 
Le 10 mai MAIDEN VOYAGE 

du , , • NIEUW AMSTERDAM 
'le plu~ 11n1ni p:.qucb"'t n ll'ld~·~ - 33 (V)() · 'nn. 1 

Rotterd3m - Boulogne New-York 

CROISIERE DE PENTECOTE 
•• SLJl.MA" 

Madère , le Maroc , l'Ita lie et la Corse 
~- d~ RruterCS.m ~ 2 ~,~' ~ ~ ~u~ ~~:seb.'~ 2~9~0:: 
CROISIERE EN BAL TIQUE 
par s, • VEENDAM • Ou 30 IU'" au 13 1u• 

Rotterd3m • Oslo • Zoppot - Helsingfors • 
Shckholm • Visby • Copenhague · Rotterd3m 

Prix n-1 n1mum fr. b. 2,800.-

Grande Croisièr;;;:-sumatra-Java-Bali 
llëS PERLES DE L EQuATEUR• 

par m.s c OEMPO - Ou 29 1u1IL·t au ~(\ '\ "1)ttmbre 
Marseille • Egypte - Ceylan - Singapo ur • 
Sumatra • lava • Bali et reto11r à ~arse ille 
Pr•x tn c:llue 4f, "" c ....... P, -e<i - 114.-.-

Rtnk tr ~ n " OM P-.~z u Agrn Cé~rau> 

MM. Ruys r- c • SS, r..e des Colon1t1 
U' Brux. • T. 12.89.90 

OC! mtme. Je alint.Jeral les tram..-.ya qui font 
timbre un!quement par habitude ou déoœuv~ 

Do allence. mc>&leur• 1 Et que les amateun de T 
mettent UM sourdine l leur a~pia.ttU ou qu'ils fo 
ll"I kn~tre:. •Us estunent que la mu.lquc conwte • 
du brutt. 

Menon• tamll"ltlle pour le l>lltnc•. S&n1 quoi, d'ld 
qtJrs 0101s. Bruxelles ~era à nouveau un tnttr, 1 th 
conducteur ne corne paa », \-OUà le 1lo11an nouveau 

j 

Le volant à gauche 
Voilà, dJt ce lecteur. le r~'po1...,Mo 
de la plupart d.,, a«ldt nla d·auto. 

lo(QD cher POVrquo1 Piu 1, 

La BelaJque est le P•Y• qui enregistre le plw d'
d'auto. Pcrmet:a a un ,.leWt chautleur d'afhnner 1 
cause prtnc1;ia:e ~ due • ce que le volant ac 
Jours a i•~che de la \'Ottu~. a!ora que le concl 
d'apte< les r<1:ltment.s. teDlt sa dro!te. Cette mode clu 
a gauche a èle 1nnodui~ par '"' •ollur"$ angla~ Il 
rknlnes. parce que dans cea paya. les couduct, 
obliges de ttnlr la gauche Rlrn de plua Juale : r. 
~ouche. volant à 11auche. Mals en Brla1quc ? Volant 1 
ch<• et tenir la droite 1 C'est lnse~ 1 J e condull 
depuis vingt ans. j'ai toujours le volant à drotte et l 
paa encore eu un accident. D·ameun, dans lea 11 
tpreuvea Internationales. les coureur& ont 
volant o. droite. N'&t.-ce pas aiantflcattl ? 

On devrait ou bien prohiber l'entrée des \O(, 
vo.an\ a pucbe, ou bien modihtr le rql.,_nt Il 
tenir ta gauche Le cond.c:teur doit constamment 
ce q-n .se passe à droite. alon qu'U se trouve 
l'auue cl>tê de ... \'Otture et ne peut \-olr. Comb.m 
nous d a=ochages de vé:os e: auttta véh!culea. 
Ier des pi~tons à ca:ioe que le conducteur ne 
de vtstblll~ sur:isante. 

St quelqu'un vouJau crêer un mouvement en la 
\Olant à droite, quel service ne rendra•t-U pu l 111 

Un /tdtle l<cteur de c Pourq11ot ,.., 

P.A.T. d'ailleurs ce qu•u y a de mieux à B 
2b-35 fr. R ClrQue. 26 !Pl, Brouckèrel. T . I' - ---

A la Ligue contre le péril vén • 
Mieu que d ea l ratlll'!& 

Mon cher Poi.rqao1 P111 7, 
D'1Ill l1IW! let~tt parue le 14 Janvier e! IOUI le 

c Sous bourr._"-t-Qn ~e crane ? • un corrupoodan: qQ1 
L. I'. d.. q ~• pour 1 ·a.n:iee 1 P37, U n'a trouv~ nalle 1 
la mo;ndre confettnce de !a U0ue Na:loruk- ~Ife c 
:e PêrU Vrnfr1en. Or, da.na svn rap:><>rt annuel. lt 
tlll~ C<!n~ni.:. le doc:eur ~rard. a expoot l'hour~. 11 
acment de ractM~ de la Ligue au cours de l a 
ecuu:é. 

c En 1937, dit-!!. noua avoM dlstrlbuê 21 000 t 
bruchurca en dltfèrentes langues <namand, rronçalt. 
mand, po:onals et yddlsch> plua de 600 alftche• or 
placardi!es et expédlees et 117 conlèrenc~a ont été 
•·l\UI lt• au.,pl<:<'s de :a Ft!dèra:ton Nationale des 
Comùu:tan:>, la Sertano e: la Centr:Le d'Ed~flor 
vrlere, ainsi !a propagande an»vênèrtmne ses. 
dlUJS tous les aul:eu.~ · à la ville à la campafne el • 
lndust:it! : parmi ies él~ d'Nbê:>fu. l:Udl•n!A, ic 
ap;i~nt'5. 1nJl:m:eres. o;:vmra. ertiun.t. cultlnlr.: 
un mot p:i?'.o:tt où ce:a a è:è p.ll6lb!e. etc .•. 

Fn conc;t11:on. c pu:. a.ftlnner q~ :es risu!tatl 
èUllent dea p:ua ill:el'es$&l!:& et del plua mCI01"~~ .. 

POllT 1' «<:rtlatr• otMrcl, Il. 
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.'HOTEL METROPOLE DE LA DIPLOMATIE 

DE LA POLITIQUE 

DES ARTS ET LE CENTRE LE PLUS ACTI F DU PAYS 

.e lieu de rendu-vous des personnalités la plus m1rquantee DE L' INDUSTRIE 

Qui tendra la main ? 
Le mon.Jrur ou la madame 1 

Aton cl>er Polirqiwt Pdl 7. 

dons la c NatJon • du 3 courant, -• 8 : Savoir· 
c u~ femnlé ne tmd JamaJ.g la ma.:n t. un homme. 

<J QUl do(t, le prcm:er. ~ la sienne • 
~ Je la œns : • Lœ belles manières •. de 

w, parc 51 • • Un homme ne ter:d la.mals la 
une dame et U pr•= délleatement et respectueu-

quJ lui ost tendue Dana le IJllS&é une dame ne 
qae très ~•nt la main à un bomme qu"elle 

t pour la pn:mltre fous; t. !"heure actuelle cette 
a·est beaucoup attenu(:e. t 

L-!l croire ? 
De M 

---·---
ojet d'exposition du tourisme 

D>ns la •all··e de la 'Ieuse. 

lit Utre • e Bravo. !a Bn1i«ila t, vous écnvez : c n 
cepend.o.nt faltt que!que c"-. ma:s cr.iol ? Bons 
e: lr&llC tourlate? Pro~ande el.llcac:e? Ftte&? t 

f éllcllc2 B<Uies d'avoir ori;~ CJ.Dq representa· 
Jeu du s~1nt..san11. \'OUI ajoutez : c Bruea a 
:que chose, a:ix autres d'en fAlre au:ant. • 

à un vétéran de la ca:iae touns'.:qi;e Cil y • 
40 ana que Je batall:e aur ce terrain) de vous 

une bonne nouvelle Mon projet d 0 Expos1t1on N~· 
et In:~rnauona?e du Toun.ame dans la Vallée de 1, 
a tin! (tout arrive> par tvelller l'attention des Na· 
puis dea D!nantall. Ce projet, v:eu.~ de 11 ans. vie:>t 

à 80n heure, mala li a fallu lutt.er à la fols oontre 
or&anl&rnt'S Cifl!clcla rt contre .. md!lference des IDtA.. 

-:nmta 
abandon~ toUI espoir, qJl.lld j"eu.s !a Donne 10"· 

rmcontn:r li! Fran901a Bo•-. Dei>= ce bout d• 
Uon. ma aur•es•iona ae:nb:mt a\"o:r pr..s bel'.e 

:a rrand~ et rutUan i...a mota d"ordrr . c San•,e, 
'ère. ~10.vemrnt. • Ce aera aussi u"ès Important. 

l'Er,>osltlon s'~mdra aur une trentallle dbec:.t.rd 
a toute la •al:tt de u Meuae el meme ... un pe~ 

çj!Jona e1ran1ers acront Ica vérltal>les rellets de .a 
&le dn peup:es uec leur habitation, leurs .. ru 
leur folklore, Jeun. danaea. :euro costumes. leurs 

leurs Vins, etc, 

es:.atlona d'art. tell.,. une ExJJOS1t.lon de o:nan
~ ~:~uve du PAY&a&e Mosan, glori11catlon 

'er et un fœùml de Juz à la 1:oire d"Ado?phe 
ptre pur sane. du &port *'14e!n!m1lt à fooon. for. 
la P:lli be!:e attraction du monde. 
OIOOmp;om la fou:• la piwde roule. des millions 

au moins 

fera un beau remue-mhl<l;e c.'e l&lne et belle p.ltt~ 
aYOn. rudemem bdout. 

R éflexions simplistes 
De GoU mlt l"ns i. l'arbre de b ~leoce. 

Moc cher P0rtrq1WI Pdl 1. 
Cl. Q\jeJquQ rezlexlom sunpllstes. 
l• En 1914 les Allemands aalent. d"o!llœ. enrbl~ Dieu 

IOlla kur b&mùère (0ott mit unsll. Mals D.eu. en vrai 
Bon o-.eu qu"U m, a rem1S chanrn à aa pl.ce AUMI. ooa 
arr-u:a n O\lttnt-Ua pas !leu de sen montrer aatLl!a1ta. 
[lg veWtront ttrta1nement. en me de ta rrr.inthe à la.
quelle U. c·on1 calé de se prl<pe.rer dt"PUUI 1918, à se ré
server un appw cékste mieux dlsclpl.ne. C"est t.J.NI que, 
tela ln &tl:hanieo rebelles. Us om dec1dé de ae chol&u' un 
autre cUeu - l"1 ersatz, quol PUi.sse ce demter les conduire 
P<ll' le plu1 court chemm au royawne d(-a archan11ea aus
nomm~al Ainsi sott-ll 

2·• Pour faire su:te à cette histoire de diablerie : Depula 
quelque tem1J8 Il m'arrl•e. en manlpulant mon rk'ept~ur 
de T. S. F d"&rrêltr mon curseur sur nndicatlon d.o !"un 
ou !"autre poste aDemand : dl'UX rots sur quatre. enY!ron. 
Je tombe sur IJ'.:le uplœion lntt'rmlnab~ de hurlemema 
et •·oclftratlons. Comme il est unprobable que aemblabld 
émanations provleru>cnt d"une source humaine ou LOUt au 
mo:ns d'un pays clvtlisé, peuH!t~ s"aflt·U de actnea de 
l"nifer au...: plalntes et !mprêcatlo:is des c!Amna. à 
molnl qui! ne a•ag,_ d'une émlsslon c A partlr • du 
cecitre d~ l"Atrlq~e afin de noc.., !alre ~tr à d<a Kènea 

Le Short 
le caleçon 
de l ' homme 
moderne 

Euayez ce caleçon de l'ham· 
me moderne. pour éprouver Io 
sensation nouve le et ogrêoble 
que seul le Short linio \l'OUs 

donnera. 
Non seule me 1t 1J éoouse étroi

tement vos formes , mois surtout 
il opère un léger niouoge ogre· 
able du corps, et contribue ainsi 
ou renforcement de 1o muscu
lature abdominale. et ou main
tien des organes à leur place 
naturelle. 

PRIX ,,. ISO.•• Fu 195, •n fil. Pure 

~~o:~~.!::u·,.~~~•:,onc!i~:.,f:r~:!~•,.o~ 
Gonn•': I• con•our le plus lorge du corps 

Li nia 

Visitez nos mogasini ou demandez 
Io brochure luitree N• 7 gratuite. 

Uniquem ent chez 

J. ROUSSEL, 144, r . N euve, Br uxeltea 
llUJUl U S11'4 1t cfeNo•- ,.6,8d.E.-Ja.c:at11110 n.ANYla.$11.•.0vetr. l'I 

OHINDf 1 2.S, r.,"' d• F-0"'4•• • lllGf1 •3. t\le Vu1"4•• d He 
OAND : ; , •v• Ch• S.O'e._ • CMARUROl 1 li, lovl. A"°•"'' 
MON S 1 S. l d• Io Cl\01.1uk .. NAMUI 27. R. dH Cet,. .. 

S 7 '•.ri• 1 "'· S...t .. HIR!u,..._ 

38. 
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= 
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11. rue 

CADEAU? 
.\on 1 Mai• une offre de rë
dame pour étendre not.re 'ente 
de f1u•ie bijouterie. Voua (lb· 
titodrea cet auordment de 

brochea de fa.n1ai1ic 

presque 
gratuitement 
en nou1 envoya.nt •Olre adrcnc 
Hl.et• et bie.n lisible. ICC@Ul• 

p1gnte de cette annoM.e. Ce 
t.el auon:iment ut offert au 

prix de propaiande de 

9 FRA.'\CS 

cle !êtes ou de combat.. captées parml les peuplad .. 1 .. 
p ha recultoes du conun~nt noU'. Quid ? 

30 On entend cllre llOUVtnt : c nous vmms W>e ~ue 
troub!~ • ou . c nous retournons tout dro!t à la bcbt.ne • 
ou : c 11111.UUlnlté est tmp;>tt d<" fo!le •-·· Tout cela er.t blt'n 
pos.\lb!e ec. peu\ m~:n<' s expllqt:er Pour œla. remontons de 
1·enter au Pamd:s ~entstre. Adam et IXe ont e~ purus, 
et leur descendance aprés <'UX, pour a•o:r toucM à l"arbrt' 
du Bien et du litai. Us <mt é:e clûtin de leur O"ll\lell quJ 
les &valt pouMb aur les pl,t<!S bandes du Crkott-ur. Or, 1 
la hèntlen d'Adam aont p~lsèment occupés à rtnou· 
veler la !aut.t orlatnrl?e. f"t comment! 1 ! ... Ils se 110nt rm
pnres du vol d~ OlSt'"\:.X de l't!l'Ct r1ctté &\'ec sea appll<'1\· 
tlons aua.sl multl11!ea qu .. merveilleuses; ils ont t. leur 
a ctif les d~ou•erlcs étonn•ntes Cet trop sou•ent deton• 
nanl"-'l de la chlinle mod~rrn:; Ils ont realisé 1'enre11llstre
ment et la reprodurt ion du son, de la Jumlè<e et du mou
vement, chacune de ces conquêtes portant en elle le bien 
et Io mal Tout cela vaut bten une pomme et Il y a là 
mWe fols plus qu'il n'en faut pour attirer ~ d~é-
inenl&. St Pllce. 

Le vin du connaiss~ur, 
de l'élite, des grands menus 

l• melllrur cru 
IAt.•Cft 

d'uo.e ho•U• d W. hutlt recnorquoblu 
daa,M bon coacow• ô toutet t.1 npoa1 
...._ chol.tl pow .. ~ 4~9w.1011on 
... poqw•bo< "NOlMANOll" 

Sur des vers d e Richepin 
Qu1 ne IOD.t pas d< lUth<PlD. 

Mon Cher Poi.rqMCI Ptu 1, 
Dans \'Otre num~ro du 18 m&ra, \OUI avez 

&leundrlna bouWonnan~ que \"OUI attnbun à Jta11 
pin, en r•ponae au Kt.Iller qui l'&Vlllt tralt.6 de c 
Or, volcl œ qu'e.n dlsa.!t QauUller-vwan tWW11 : 1 
plàco convulalve, alillée c Jean .Rleh•Pln. dt I' 
françalMt >, llnprùnée sur d.. c&rto111 rorm&t 
lut répandue en Su.Isse à pro!ualoa pendant leo 
mols de l& ill•rre. OOllaborateur à cette •l>OQ 
c Suisse renevoi.M •. dlniée par le cllt.rmant Ir 
M&nlnet, Je m'lnoc:rl\ia en taux contre cette 
Richepin m·e.nvoya à œ aUjet d .. ll;neo ~ 
• non. parbleu, ca vers ne IO!lt pas de mol. cbU 
• Voua l'avttl subodoré tréa Jus:ement... DOnc, 
• Je l"al d~lt. fait t. rc Intr&nsliltant • tt aux c 
• Mals en va:n; et cette es~e de c Chrbt au 
• (l<>'-114 rev~re.ncn sardtt.l H$1e. pour beau 
, chet-d"ttuvre. Qu'y pul$-Je ? n m'a uJu. du 
• Joie dt votre llOUverur, etc. • 

Et wllà, cher cP. P. t • 1 n ne nov.a rest.e 
détruire une fols pour Wut4 une ~11ende dont on 
qu'elle ne soit pas vraie .•• ----Des livres pour nos 

c NOU. avons reçu votre Poi-.on d"Avnl. no<a 
&e!'ierlt Lefèvre, d u R. T.T d'Arlon. et nous & 

ob:iaés d'aarandlr no:re blbUolhtQue... • 
c Notre b10llothéque - vraimt'M d•vi-nuo 

ecrlt le lleuttnant .R. r.i.._ro, du :i.. cha.isei:n 
A tous ceux qui, par -.otre lntenMdl&lre, 
Joies. merc 1 • 

Le oommand.a.nt dJ Ier ~~nt cle 
Mis tAr.on> cous !ait erpnmcr MS rtmen:lcmtnll 
dt t.e1 llO:da!$ : c ... \'OUS noua p:n ei. nos 
h•ureux de votr l'in:èrèt qJe voua lt\11' portez. 

Le eommandam de la b&tlerle d"Ebell;Emul 
tou~ la valltude de ses ao:dfo(a e.nvera noe 
lectrtces 

De m.-me le colonel commandant 
Bruxe!les. 

? ? ? 
Et déJà nous avollll reçu pour I~ proch!\111 mvol 1 
De Mme H Ketels·Ransellll, rue Emie B<>u!Jlot, 

paquet de Uvres et de partitions: 
De M Poellnans, squ&re des Llbér&teura, !out 

de revues: 
De M Maurice D·JSO&r:, de Mallnd. un Cl'OI 

d'Hebdo et d'tll~'"6s dl\"US; 
De Mme Van Herenth..:S. un paquet de b8U 
D<I CM>aret Wal:on, tout un tu de revues. 
D'un anomme. quaione romans. 

Po"r les~•: 
ClnQ llTOl5 co:t.s !!Ont r:ce:ts p::f1' l pa.'11:. Ill 

sans dOJte pan:s qi;and ce numéro po.raura. ---· 
ON NOUS ECRIT ENCORE 

- M"étant prtsenté à la C-Ommls.l!on dta pens 
tall't'a d'tnva:1dlté en 1928 •donc apr~a la lol 
3-0 p.c. J)ùur a.voir droit a une pcnslon>, j'obtlrm 
d"tnvalldlte, donc sans l)<!ns1on. soit, lita,,., :e cr 
Je n·a1 m<!me pa.s droit aux aol111 mkhc..ux à l 
m111tatr• ! Anoma'.ie, un lnva!Jd.e 10 p.c. d'a•Alll 
non aeulement UDe pen.slOn. mats en.:ore les IO~ 
et mMlcamen~ à l"ttl! 1 s·a a-:.-U p.u parmi voa 
une t.n!l~er.ce pour p.'"t':>dre !a dê!~nae des 
,... t.rou\"ant dans mon cas? - Un i-olontaùe .U 
argent et $CJU IOi11.s. 

- Je "'"" routier au clan cle la l2'e lr<r.:Pt dot • 
Or, .. clan ne se compose que de dc-.u unit.ta, le 
clan et mol Pourquoi? Parce qu riant ~ rela 
ne parvenons paa à toucher 1<>1 Jeunea i;tns qu. 
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.&lt tntûes6<r. l>• pourt102rvota nous ald<r • 
Ô'6 adh6nlota ? Je vous ~ •,,,. r.coiu.al&s&ot 

alNI t. ta tormat:on d'lln 1T('Upe de Jeunes 
qu'un but: c Ml'Vir • . - A. 8., FClf'UI, 
anployf ~ oll.emUla de !er dOtt-U connat~ les 
...,. • B."11l<ella, ou &·lrll le droit Ge rtpo1141' en 

t. une q •JCS:l<Jll qu'on lu.I p00e en 119onçaljl. et de 
Lam&.">11' .le ne coruia:s paa le fntJ>ça:a 1 LI cas 
~ t. I& IL.., dJ Nord entre :. pNpoM aux 

rmute da q~ et .m.,.,,......,. q.11 IW dalan· 
ro de l.a w:.e pour S&ln:..Nk>O>;.u Ce YOJ'&lt"U.r 

.. dl<lli de .. p!a!ndr• &U d>e! de ,.,.. 1 Qu! 
1i1<Z1 me répondre 1 - G. P. C.. llrMZtUt1. 
""'111 ~rf que M. i. mlnlstre Merlo!, Imitant en 

e 1n1uauve de IJ01l coll~. M. le mlnlatre W&u· 
t &dt~ lt. lto 8. D. N . p0ur ta déalfPl&tlO!I d'ex. 

leurs tn vue de dét.ermlner 1 .. causee de ta rul>' 
pont m~alltque IW' le canal Alben et d'&pJ>Orter 

uai.s aembtablea les ~ adequ&ta de"l&llt 
i.out oouvel l<lddent.. Cet fllPOlr ft.&nt 06çu JUA

Jour, ne poUrrtn-voua ~ cottt l4h dans ~· 
7 -C.C. 

une maman qui TIXU éerlt J>OW' vooa dc:mandtt 
'l'Ou!Olr alil>*ler ced lt. la vi&1l&oce de llOe *CtD'5 

bruxellola J'ai un• pel.lt.e tille '1e qutlqu• mo!J 
met& dan.I une \'Olt.ure p0ur la C'llldUlre chA'$ '4 

Je dola U"&vm.er ainsi la POrte de SCllA~-
1i-ce l.r'O!> d~mMder • raa :nt de J>C)lte f ixe de 

ouvlr ta dl'CUTatlon quand la <llte .Olt.ure de -
mln ? Cela arrive trois tola sur quatre. - F 

ll"'ll09 de ta miette c Spreett Vlumadu (J> 10061, 
ll'aarall-ll pu 6tf l'objet d'w:le pl&llant«le d• dewt 

tt.ud.i&nta ....UOns T Le bonntt.. ta e&lo:te. dl.Ions 
d'a51rakan es\ le couvre-ch.r oftldel de l'ttudtant 

w..Uoo. L<'.s ~WdJaDUI !lamlllpn ts po~nt Ull• 
route- ~wtre s'apt.-U d'une oombre CODJJ>I· 

- Un ttudlant Btlge. ('Note analoeue d'un ttii-
01lQ•M.J 

C. 1196. - &oçu lotl.re pour voua. l.'rlère de prtei.ser 

? ' ' lmbro!~; 
avons dlatn~ cet!e semaine quatorze cen:. Umbru 
llilO lène do petit& phllatfli.:;ea. A cett.e houre. nous 

u, de ~ petit am! Carlo J ... une beLe Jetu-e 
6crl~e qut ~ d;sa!t: c J'ai rtÇU avec pl&lsu" 

\"01 do tlml>n<& le 2 aTT'J et _,. en rtmftele beau
. Vo!lA q'.11 !Alt ~IS!rt Au moma. on iwt al lt.S 

ne se oont pas èl&rfs. Un· 1><>n point J>(>ur Carlo. 
jeune .UOOK~ d"Ena!val, elle all.Yl.. nous a ~pondu 
t.. Mtn:I pour eon petit envol 

t·nveloppe noua .,,;t arnv~ de Par11. Elle en 
t tro:.a plus petl\4 Chancel L'aimable ex~uur 

à 1.1 ... un trla&e. Il y avait les umbres !n.n
belaœ et q~ues dlveni. Vol.lit. un c s~oérewt 
• qJJ mtrlte un double b&n. 

a\'ODS li.en ~u la dem&lldo du penalonna.re H B ... 
d·~. n ura de la prochaine dlstrtblluon. 
aux )0:1ea IJD&i• rtÇU<ll la aemalne deml~re. nous 

en'O)'ffl aa peUt ilU'ÇOil aa.IM!e et sans ami 

?a!>P<'lOll.I qui- lt'S timbres cour&nt.t !ont un IJn. 
pla!lll.r aux lnval:d .. de la auerr• qui nous envoient 

mola un dt~ pour recueUltr la ré<:olte. Prtère 
qUl noua tnvol~nt de ces timbres de nt PM 1 .. mêler 

.,. de collection. 
f ? f 

1 a un &Il, une 'ectrl« comp&tlaaante qna:Alt lei 
.&!t;iaU~ d'~ monto~ prmQ1.ie &'\-Wi"~e. mère 
t>ou poU-• carço:ia, mala don: te mart. menace 

n:ui-. aval\ dO o.ba.'ldocne tout t"'vall. Orne• 

AUX HABITU~S DU ZOUTE 
Lea ~teun de 

~~1lod~Ju0~( '~~ü11s 't.~r, 
lT (;lACD AUX I RUITI 

IOll1 cordlaleuient 1nv1tœ lt. vWter, d.W ~uos, !ES 
nouna;;x aa!ons c1e e1t11oatatlon. 

DIGUE DE ME&, US, L'OCKt;.zoi;n :. 
Deux t.erraAea - J&r<Ln 

Bîér-. a~rlt;h, Y1Ls. S;>éclLJ.~ dt e&!6-crème. 
~e<>t : rue des v...-, au Zou:..) 

plâtrer J>OUr &roll mol3. la médecins parlent d'une ca.rle 
de ta colonne verttbrale dont tivla vtrtllbnoe .. ra.lent 
ent.am6ea. .. C'Qt de nouveau la mWlre d&na toute llOil 
horreur >, nous k.rit. notre 1n!ormat.nce ; « la ne ~1ven~ 
J>lWI q~ d.- cbarltel dep'11& qu'U ~t hoçlt.~~- L'&SSJ&
t.anoe publ!q.;e, q1! tut tout llOll posill>:e. e.: lmpu;sant.c1 
l nourrir Cinq )>el"lollnt.S. J·a.1 pu l&!zt ~tue l'aln6 
des petlta q·Jl •: dtllôi:, dan.> ;e J;ll'tHnl<lri:un de Mal· 
s.ttta. Ji>X-.1-0n co:lSentlr l l'y prder encore q""'!que& 
6&llS leu, pe'1\.tu-t D'.en!l>: uns &br., c.ar o.>m:Dt:nt payer&!~ 
on le lo)er 1 • N<><a .:Jons e>.<ayu e=ble de aou:aaer 
cet.te misère lmm~rl!H. - A. P. 

- O D, un ll'Alld caUlard de 29 &Ill, dmtnapur père 

~ 
c: .. pa~tvou• 

conseiller la plus haute valeu1 

expertl1a ble pour votre dé

pense, que tant d 'horlogers. 

tant de bijoutiers, recom

mandent la montre Ery 

@] 

E RY 
iœtt de n<>s locc.oun. une )O'.le ~ AlNl que 
de -·.a Yttenenta e: c1e draps de Ut !u~t 

Dt-Jx moê.• aprlia r.otre lnt.erven. Uon. le m..rl pou- 1 
ln~arer .a J>~ ma:a. bélu, po'1r cinq mol.I aeu· 

x; a <Ill rm:.rer lt. l'b6pltal, ou l'on vi.ent dt le 
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BAI NS-MASSACES 
CAR80..c.AZ "\JX Tu1t•t ,.., MASS f U $ l 0 1PLO M11 

PCOICU' •P*c.i.ah1te d• ratferm1SMfftHt lln c.ha1rt 
Ml\SSACE F> . IAI. CONSERVERONT 

Beauté-Santé-Jeunesse 
Il RUI OU,ON T - I RUX ULU ( NORDI 

de deux enfant4, cherche du travail. lA mlsèro rilne au 
foyer à cltlaut do tecoW'll-®ômnp. 

- M. B., 42 ans, père de !amllle, iéclmètre-&ll)ent.eu.r 
•lC!lert, ne trouv&ne plua à ~r sa v!e dans le bor!n8ic, 
est venu l<!Dt.or aa c:hanoe • Bruxelles. Voilà tro;s aema!Dœ 
qu·11 bat Je pAvè de la œplta.e sans trouver un =i>lo~ Dl 
dana le - de 11 ~~. Dl même comme OOIJUDla 
aux «ntures ou employ6 <14 bureau dont n connait toua 
mol&. .Mals c'est un crt\·~ de vo:r le chagrin de la 
mère. epu.116e <14 p."lvatJona. et les trol$ pauvres pcf!•a 
les lrn•&!.IX CO<ll'allt4 (petite comptabl.:!é, C-O,.,,...pon<lanœ. 
<!aayloça~) • .SOllS VWdnons l'alder à :!Ortll" de l'lm· 
pa&l;e, car ICI tconomlœ ~ él)wsées. 

- Un autre 8 0 S. DOU$ parv'.ent de M. R. K. e•-;i&· 
tron =ta~~ ruln~ po.r la crl$e, amputé du bras ~au
Cbe lllU' suite d'aœldmt du t.rav&ll. Allé de 52 &Da inala 
solide et b!en Nrtant. n e~a1t péniblement 100 !ranca 
par semaine et en aort.àlt erilee aux travaux que'quclois 
très dura que •a l<'mme accq>talt çà et là. lliala elle ne 
peut p:u... à li• ~u!t.e d'ttnt' Mmorragie provoquée par 1,. 
ru,pture d'uno var;<-e. A boat de ressourees. l'homme aol· 
licite une place uc gurc.l:l'n, !)Ortler, hUl=er, homme de 
C>O\lnieS. 

FOURRURES 
Maison Omer C 0 L 1 N 
U Ili Il "' ~ - - BRUXflUS UI 
M "" 81.LCE - TtilPHOM IS 30.o2 

RtNAltOS - CAPES 

- Mme 1d, dalla 11mpo&>:blll1' de Vivre a\ec la peUt.e 
penalon de '"'JVC de guerre, cherche une mod~ OOCU· 
patlon pour combler W1.le lllJ>u!!isance. Tlios au cow&nt 
d<'6 art.lclcs J)hamuccucqU<S, el!e est l>Ql"tlC\lhèrmieni ex· 
perte en emba!.laau de •~ialli.,,. a.uxq:.te:s elle donne. 
rapidement, lll"!lc<l Il aun to11.r de main. une preJ>ellta twn 
ao!gnfo que d<!I cl~nu·nIB, méme beaucoup plw; .l•:unu. 
ne sa.uralèn\ 01111:cr. 

- R. R. proft..:,.·ur d'une c!a= de pleln air pour enfanta 
d<'bllcs, crt'œ et entr<•t.!n11e gnice à la chanté de pari.leu· 
l.!ers, nous dcmnnd~ •il ,,._. trou,-erait. p&rml nœ lect..,.._ 
un philan'.hr<ll>C poUr ortrir un 51>ll"ometre dœtlné à dt
p!ster lœ dé!lcicncea rep:;ralotres très fréquent.cl$ dan& C< 
peUt monde de ch•Ws et de m&!lner<S. 

- One dame d'Uocle nous a o!!ert des P .P., Tuunn& 
C!ub, ReTUe 'Belt:<' etc. t;ous acœp:ons a""' recannai.
u.noc. mai. r ... • WU'ION lu! ~- malgré le tlmbre 
annexé. faute d"IMiresle et même de si8Datutt. Peu~~..., 
b= ll.ra-t<!:e = ll;tles 1 

- NO'JS &\"On& reçu ; H R, XI., 20 fr. ; Z. V. G. ~ 
naerde, 100 ~r ; J'nmC'.a B, 100 %r. ; Ch. G .. Atb., un cll&l'
eement do P..P. et de broobW'<5 dlven;es; I.. B. P., wie 

QUARTIER MOLIERE 
RUE J. B COLVNS 

APP.\JtTf:~U.NTS MODERN"ES: 6 PIECES 
90,000 FRANCS 

Poiu rtDJ.; O.C.0., 17, booln. 1\1. La>oonler. 

paire de aoull. •. 2 bell<.... chel!Wes. CO!s. ete. ; Martanne. 
5 tr. : A. L., 10 fr. : L. P, bra&iètt, bonnet. CIJIDJ):et vca
ton. 2 p&nta:.ms, 1 \...:OO. 2 vestes; W. M., Houôtns· 
Goel!nla men:1 Il""'"' le& 50 promeruw!es dA%l3 le Centre. 
10 fr.; J T . !><>'.li' 1.lme J. l4, 50 tr.; An.. Wt.ntt, ~ !r.; 
R. D. E. V. 10 tr : V. V, E. V, S tr; J. D A.. Ch&~ 
6 rr. ; S. J. & V, JO tr. : O. D. P. :.tayumbè, un complet 
)'CS'ton. - 111.etd, 

1• ak1 n '•t pu un apon C1e brute. ou un 
baUQuo. comme on pownlt le crotn P&rt'O c.u. Q 
" brtaent l"tp1.ne do:ale ou M \Ol'Cbfon t ime J 

Et que die llOWTlœs :n.al3drolt .. tordent le 
paunes i>eU14 OM!lés à leurs IOln&. 

' ' ' Ou SOIT, 20 maJ'S : 
t:xœa de ta..nat1Quea ruta1euz au Mn1Qut 
Rto C1e Janeiro. 19 mans - DM ta.natlQuee rwl 

r.tt&Qu6 une ferme clan& l"Etat de Bahia et ont • 
l'er10no~...!I. 

Lœ dé))t.'cl!es cl'a,aences n·avaJent ~ annon°' t 
Mexl(IU~ ILVl\it • a.n.schlusi;é > un Etat ~llen. 
!lnlt p.u- ,.. savoir. 

? ? ? 

P.!k!nols de toute$ couleurs et de toua lCt!I à 
avec i>6d!erte. - The ClOlilllldi l"elclnra<, !Oil, 
de Louft!n, Woluwe-&int-Etienne. - Tel: 16.0S• 

T T ! 

De la Libre Belgt'lt.le, 31 lllJln : 

l."t Sl avatt ra.bon : la. baleûl• n·e,g PM 
un mammUér" du genre cn.Ja~. 

Tels Ira km1.<aes. les horna:ds, 1 .. c:rabc's et 
tnc:fl. 

' ? ' 
o., la Llbrt Belqiqv.e, 31 mara 1 
M. NorwLnlky 6talt e.ppe.16 r6cemment t. taire IOll 

~~~U{'~n leA~=·i1 I~ut~~~ J~.:.'.~ eo Au 
Où 11 a.rrMt !ans autres ennuis. 

CONSTIPATIO 
---- U SOIR UN SE 

GRAlllJk VAL 
Régularise doucement les fonctions 
tives et intestinales. • Résultat demain 

Do Lei Nouv•IUI CLa. Louvières) , 10 maza 1 
Lo brouillard et.an tri• dellMI. M OUO O't&.,.. 

merdo bru.me. loreciu'tl au.rvol&J.t la oommune de 
lLll'Ch• ..• 

Brume ou brune r 
T p p 

De PatV-Sw, 31 man : 
. un .,..,. camion a. 11....i.on. q ul rowt.lt • "'" 

1ntra.ln6 Mn.a dout. paz • YI~. •lnt h~ i. • 
Où clrculaient de nombrw.s: J>MMDte 1/taorme 
reD\"H'M com.ple~e.nt sur I& Ce•a.DU&H d'UD cat• 
truuTt & cet endrolt. C:.nQ l>enon.D.81 out •~ 1rlfn=al 
~ et t.ranJ,pOrtff$ d"ur•ence à l'hOplial de l"H 
LM J)OCllplon. lmml<Uat.omont a1ert6o. °"' ,,.- -aus D"a••uz de d6blale:ment.. 

Prutnlcr p<IZ de •t;le JaJt.6-dl\OI'& 



POURQUOI PAS 7 116:J 

")Uard!D •tait a<eompaanj C1e ooa &ml R&lpb. i. 
a i;n.amobUlat. Sa Jote d'avolt a.battu ::>ehe:eoa tC&lt 

tt6nuM .•• par =• raae 4• dmt.1. S&med:t. u courra 
pul.a 1J ttp&.M.lra un lit 4 rtu1er en Ki. sur 1• 

' ' ' 
FLORALIES 

' ' ' 

RESTAURANT 
PAT I JNTJE 
- GAND -

1 Mont--Dor1 &on man, Albert PNJtan. QuJ applau-
• • •1ctol.r•r l'acoomp.i • n1ra 

ue adoucit lea mœurs; mala. 1 ce qu·on voit 
1 i. ltJ la C<>mlU>pcnl dtplora.bl•m<nL. 

f ? f 
u Panricl, n ft\Tlcr : 
: mllt.aln Oroaln a •tait, C1&nll le ct•U. que eole1at 

Cl.-

le mJlU&lre' PnJWi..e dTll hors concours? 

' ' ' rlanr.t, 20 janvier 1938: 
•tatt plat• comme un bll.I&!"d Elle son.nait de. va .. -. 

6'eUlé, fét.ab ooueh6 debout >. dlaalt déJ1 

Du Pait Var 19 fe'ITlrr : 

On DOUA UUl'llloe La. na.!san« de Jœ~. tWe de Fr:ln• 
çœ..~.nn• et de Pierre Bta.ssl. taw deux: cntrf~uewa.. 

Ça. alon 1 .. 

' ? ? 
Du Petit DGuphtnOù, Ier février : 
11 est. eourd. Oa crouaa au.a&! à l"entcndr•. c.u'U ni mu.,t.. 
Pcut-.\tre QU'on a ~U qulJ ttait a<>Urd, à Cè QU li 

alma.t éwu~r chanter le rœsïgnoL 
1 7 ? 

Du Petit Ariridl<>nal, 5 aout -937 : 
fhrall :n Bof Khalll, membre tmh1eint ctu 1~rt1 C1f' 14 ~ 

ft'1lM natlonalei. •t pa~nt du ma~ a~ IW~;i. a ~~ vkt ., 
~e:un, d'une ttt.nta.1.De d"a.asa.ûlnatt, H a et6 1'r'tn·.::11ieui: 

On Io k:-alt a moln&. 
1 ? ? 

De La main ganth ü "°''- ro=n de nulbnt F'<>Ot!lrr. 
traduit CS.. l'angbls : 

LN t.roll hommea 1e n.ifru:, ~u!' L&nee e~ Je Ft'nverNrcot 
a\&.r le 901. Le quatrtfme a·occu.,. auultllt de IW Ccr i.. bfl_. 
et ... Pol1n•t.a- aprita l'&vci.r bAIUonnt 

- Commf'nt. C:llatilo, nus tom;Janez·toua 'ti..&.Vl.I dt mot f 
vrotnta tance 

Quand on se nommo Lance, on a Vite l:llt de crcHr Ull 
bà1llon. 

~& 
PREMIERE TASSE 

• Plriodi(;u•-..1, "'""dol M. L. D., 
l>IO<Ain~ li A., i• eou(frau do dou· 
"'"" da1t1 te ""4 d" OO. d fdau 
Jlarfoü i,.,.,pob/1 do mart:Jter. r .. a ... i 

"'' "'°"'""'""" Htrbuan. J'n"1yai 
auu.tAI cc r~mbù; aprü deu.z jo&1.r•, 
ù • d~ulftjr• daM lu rrino a"".....t 
complct11n«nl di..-paru. En oulrt, ma 
{<mm• thil atltilll1 de coMlil'<'lion 
c.\ru,.aqu• dt1 plru dangere.ue. Pali· 
quit d,, ,,.,. clit:trl qu•tll• prtnail 1ana 
rl•ultal, •Il• tut r<cour1 à l'Htrbuan. 
E'/11 aOirme a•cc joie avoir Ill 
101.tugt1 n1ul• l'ab•orplion de la prt
rni<t1 lau1. • Réf. 120/140 

Le• planlta 61alont !ta temàclta do 
aoo aadtita q"1 TIYalont Tlev.x . La 
nat.ire Ù>a a mi.Mi l notre clispcnition 
non at:ulement pour noua nounir et 
no\&11 charmer. m&ia encore pour noua 
vu•nr. N'&bllNZ pu de drogues qui 
(ont plus de tort que de bien. Codez. 
You l H•zbe1aa, m'1ua9e .blea. 
4oa' de plaalo1 choWu, recueJD..• 
e• mornenl i. plu. Cavon.ble el aux 
.....U.ura endro1to. 

NOtotrau Robut.son Sutue, de P.-J StAhl : 
ft:ne-1 ûonc ~rlr tn Jetant. pe.r l O\;\trt.utt. •PrU 

ucbee J1ern1~t1quemtnt. deux ou trola rutthta ac 
UnàH 

Bien sOr? 
? 7 ? 

• La H•l• dfoa ctnuts "ltu.s d'unt.tc~ !ltl;!.0-
: a:.nouri au Wbllc La ~f' du btJCOo CU 
YU:e. 

* Cr. 7 .SO la grande boite. 
tz. 15 la cure romp/dt. 
& • ZS la curt familùt.lt. 

&ac. M&Ut . Lotab Saadon, S.&, 

HEÂBÊSAN 
L.l SA.NT1: PAR LES PLANTES 

Du mime• 
L'f"mploy6 "tt'ndlt un morcea.u de reutr~ fl'Ur un bout ch._ 

cun d'eux et flt rapidement son choix 11 para lo vrtx Clu 
comptoir tt pusA deuua plu.sieur• n:volvers. 

De plus rn plus ét.ranse 1 

? ? ? 

Otfrrz un abomi<ment à LA LECTl'RE U1'1VERSO.LE:, 
8e. rue do la Monta;ne. BruxcUe.. - 350 000 \ oturnes rn 
lecture - AbolUle!Mnts: 50 !rancs par an ou 10 francs 
par mols Faut~lla numérotes pour to111 1 • l,ht&troa "t 
rr~t:i poar leJ cnémas .,.., t.T.t' st= r rtductl<>tl do 
prix - Tfü phono 1: 13 22 Juscr.ie 7 beur.a du so:r 

Le nomeau ratal('IUe de la Lecture Cnhc"'ldle • do 
paral:re. Un volume ~lié 1900 pages). Pn< • I~ lra11ca, 



BLANKENBERGHE ~t..;t1 ~·.l011S: 
BRIT ANNIA LE il0~~o:i.,;.,.URANT 
Men.a • prix ! IXe. - C&:te IO~. - Botuie c:i;.,e. 
Hullrca. - Homarda. - Po!uon. - FO?MU .,. l 905. 

Correspondance du Pion 
Lee COl'l'Hpœdan i. eonl lnlb mmenl p r!b, IO'*IU'lla .., 

rif6rtul à un law, d 'iodique.. la pare 06 U a puu. 

ON REPOND 
- PIOll 1. N. R. - Jute. Le mot c œm~ • ut atasl mas

culln et ~ en terme. de beaux..-is, !en.semble de3 
œun-ee d'wl artiste. (L"œuvre entier de Reml>nU1dt; l'œu
\'re rrav6 de Rs.p!W!l; tout l'œuvre de Gr~t.ry.I M~ 
encore. en termes d'archlwctur•>. Il veut dire la bdtla.«' <le 
eiu œuvre>. En &J.ch.lmle, on dit : le gra.nd œuvre, QUI est 
1& p!ure phlloeopbaie. Quant à c ln!<!n1ew •. le mot a He 
reçu par l'Acad.ém.te et 1e met au !émln.ln. La nouveae 
z.-.m eat eana doute pe.s encore \'t'llUe au • aplk .. ur •· 

- Fldt~ lecl<'ur, Louvain. - L'expresr>lon corre<'le est, 
eo e!!et. c comme si de nm n'ttalt >. 

- L. L. - Sl le c aJ>IJ<eur • a d:t que le rouvtrnement 
trançall a donné son agrtatton à la nomJnat.l<>n de M. Le
e.ruer, c'tst Qu'à ce moment.-là Il linoralt <.'ncore l'exls
ltence <1U mot agrément.. 

- Pour Mme Z. M . - Le livre <>- O . SCheld toSt lnt.ltUI~: 
c L 'E.sprlt du m e Reich •. L11 llbralr1e Caal&ltne \'OUS le 
JllOCUnol'L 

- Pour E, .v. C. et A. L. D. G. - Sl ; 1> Mar!~<l:llomé. 
Amère <1ea apôtres JaoQUea et JtQn): 21 Mali• <1e Cleophas. 
au~t MArle.Jaoobt! <eœur de la Vleiiie1 dont u ftSt rai~ 
mecuon dans l'Evangile de aalnt Jean;3) et MAM&-M!Lid~ 
Jelno, n e sont pe.s lee pe.-.OIUUIJCS du tableau. Il 1'$l µn:>
blble que DOW DOW tzoouvons en présence d l•n• c ltu•u•l!"< • 

d'art.ale. qui n'a aucun rap1>0rt poaslble a•l'C la 
<iee Soltntes Mar.œ-d&-lll.-Mer. fêtées le 25 lllAl 
pb.lnœ de la CtunarJUc 

En et!et, Marle, mère de Jtsus, n'a Jamals N 
\"tnce, Elle a "'11\1 Jot.n en Jud~ avant d • 1 
Eph~ Q-~dqu;,s réf_,,_ : e.ux c Baux >, die 
p&rml lee rwnl'S. ~nt lea prol!ls des 
et de leur iér>ante Sara. orolptès dans la roche. 
narit, t<:outons Mistral : c En tus, le bon Roi 
douze évêques, avec sco l>Clilll. t1a belle Cour, aea .. 
VlJl( aur la Sfève et IOUS les aallCOT!les, ll'OU\'a Dili 
<oe IOl\4 1H ""'1ntes Qui po.rlent). Depula. ~ 
Marle <1e Cléophas reposent dons une clupc:Je 
cl<' la our'.ellle ~ !orU!lée de Saintes. tandis 
trouvé plaoe dans la cn"Pte. Q\Wlt • ,, 
elle à"tl&Jt reurée dans une rrotte nan loin de 
Sainte-Baume. ou on l't\'OqUe encore. - Il M. H, 

P. $. - La l~eil<le des Sl•llltes Martl'lKl•-b•·M~ 
belle p0ur qu'on la conYrve lnt.1Me Ne le cruyd,, 

- Pottr E. G. N. - Le i><llll re nurnlt-11 PQllS5d 
f!e Ju.qu'à ré-mir do.ns W1 mrnie b.'tiœu !"3 
Cll1 Io ..._ L 'Une <1'elle, celle dont la slmplldr.6 1111 
coup pardonner. Mute 1 E;ntUmne y est acnl 
reœnnal66ab!e 8aDs all<"r jllllQU'au rénllsme Id a 
mant) <1'un GWJ"aGd de Scr>i>b llhistrant les c 
dl>Crei.. •. l'auteur <1u tabkau. rn dénu<hnt "' 
l'Wle des trois lemmes, en l'l\SSOClant à la dl 
batelet, mAIS plus encore en dirigeant sur elle 
tenuon du nautolùer, a nptl111ê cl.alremrnt qu 
rep~n•.er que Mane n:10 ptlenne apJ)al'tenaJt i\ 
m•lle triS pau~. habitant W1 lkll. dépourvu de 
~ Pour aller awc pravlAlons. pre>que 
elle ~•'lllt t:mprunter la bant e. Mais comme fil 
•prHér..,..vous caures, comme on <:Jt à 1'amut) 
raree. pour aoqwtter le Jll'U3C•, Marle se donnait e 
lier. E.'v1ckmment, pour mtntcr les horuieura 
par ln 1u1~ elle pratlQUt1 d'auu-t'S œuvres de 
D'où aon nom de « Maria Ein'l>liCa paenltt·m 1. -

- Pl:>\u' Un p&:luur, <'l:ld<'111ment. - Je •nls 
amateur de rêche et J é<:rts même de ~ml)ll 1 
ceri.Jnts revues t:n llnll mod•me que \otia dn 
e.>t c Tedm!Qce de là ~e au roup •. par O 
autre ll\To tnlt're.sant est « C<munent pêchPJ' 1, 
not. Il y a ausst des livres ~"'ux par polll!OD, 
• La J)('rche 1. par B'.guet, et c Le brochet " pnr 
Certalrui ma.rehnnds d'articles de pt'<'he à Bruxelld 
ce:; llvm1. vous pouvez les obt•ntr au.ssi à là 
bord de l'tau •· Un bon Ubratre belie vous les !eia 
nlr. - SeUct 

- l'll<tr P M. 12. - n exl5te de très ocrnt>nwr 
0·1 <1 t!lo mer. ou de ~~trJlre lea moo.stlQ es d 
l'Tœquo lws les procédéll sont ~ sur H!n 
5"nœs vol .. tll!'4 de plant<.'3 taurtout c1uoMllo, lav 
ret.hre. llér&.nlum rot>t-rtt. me.nlhl", CJ.tron. nc1n, 
l'évaporation de p:oclu1c.i ch1m1ques lcresyl. Li 
phré, acide ~hénJque camphre, ron'Utrln~. VI 
J>our plus amplt:> ttn.selJllemeni... c.>n.sultez l'exce 
vrage de E. Hegh. c Les MOUIUQues; Mœurs et 
desuuctlon 1, 250 p., ~ fr. 1111 M~re dœ 
rection de l'~ture. plS(:C Royale. - L'agr 

- Pwr JOI. M. - Nous avona !D.lt coruialtre à R. 11 
les oondillons auxQuelles voua tte. dlspa6e à lui 
dlcttonnatre françals-lt&J.lcn-1t&J.1w-rrançais et Wll 
malre lw.llenne O:to-Sauer. Merd. 

- Pl>UT D. A. Z9~. - Sans a&•Olr Ill \olre dt 
lnl.rodUI~ en ln\'&lid!~ militaire ou cM:e. U 
c'e.t ""ni &llOWl doute d'une lnvalidite C"\"1Je qu'il a 
dt!lala pour un• telle ln•'&l1dlt.e ne sont cer. 
clœ. - L. R. J. 

- POUr If. F., Jfontegntc. - Pour entrer à la 
!Lclalre, Il !::WL en !aire la drrnando au ' 
Jus!J<:e. On !)e'Ut au.sst krlre au Procureur du Rd 
trl<:t oo !"on esi domlcllu, ce!ul-d t!tnn: charté de 
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roanne du coodldat. Le mlnlstm roumlt loUS lea 
mcn!I n"essa'fd. 
• Em G. - Olaor,.le une toi. de plus • la ,-alrur 
t ne p<'Ut ttre év&lutt à datance et aunout lors
t dun violon La contretaQOn a eévl tout p&rtlcu· 

dans cette branthe et u eat. ir.dl!i '<'nsable de 
xpen. 
• L R J. - B!fn reçu ira remelgnellll!nte de6:Jnea 

. !\°Dia lui a~na U"&n5m!.S dlrectemmt. l~ 
.we de ~ e ...,,. oommunJQuer I& YC>ttt Merc2 

• H F. M~tt~t. - ~OUI \'OUI r<cm<Tdona pour 
de Paul O~nlldy, Nous lea t.\"OQa envo; .,. ' 

~·-
Jr Rtt.~ Pro/. du ndtcMTu et Ma.11eur1 d• Bel· 
Tn'fi aimable, l'envol de la blbll"ll'1!.phle destin~ 

J, Merd pour lut. 

r Anonvmt. - B>dl reçu oos ~DKa pour 1.,.. 
OUI voua rem•·rcloaa, au nom de nœ oatrdPQn· 
lllS lee leur •'-o:ia ~ 
'G H G. - Merci pour la sa]ade znyU>O::sJque. 
om enl'OYtt l A o. 176. 

eot merci l L. t.I 

r ,Vercator. - Mrrcl pour le renulgmment.. Nous 
1t àEOR 

• L , U., Martme/lt, - n n'est pas donn<! IUlto aux 
1 anonym""' 

ON DEMANDE 

a. d L "~. une o..rl• de localll6' 
ae tennlllè eo • &ni• • C\l'11'ttlange, l'ttal!ie. 

ct.c.1; plus au :-;ord et plus dispe11M!cs. li y a en
elanie, Rocl!-nae et. Basseng~. o·a1.tre put, nous 
une autre .trie en • ogne • !Bastocne, Recorne. 
HOllOllJ1<. WlhQ11T1e>. Quelqu'Un de vos lecteun 
la stgrnllrollon do ce su!!1Xe dont l'un est., vral
ent, la corruption de 1 ·autre ? Le plus OW'IL'W< 

l•t. HollaDJ;e •t liollocne - G S. 

· La Vllle de Bru.~ell<$ n 'autorae lt'S l.ombolas. au 
tties. que pour a:>tant que c"" !~us n'aient pu 

tire pCülte. • SI Je m'en rapporte c.ux 1~"3 :uix

a""1sté! «"t hher, le tame • ~~re public• 
nt ~Wt!Que. J 'al c:onsult~ t. u 111Jct, un lonc. 

de la Vllle, malA œlw-<:l t.etlu per ..,s rooc:Uona. 
d"nntT l'exphaillon Un l<'Cteur pourrait pt'Jt

ren.i<'lgnor? 
u'une eoc1ct~ muwell.i>t.e organi..,. un boù, ell~ 

à P6l er au 111;e une taxe rort1U1A1rc. 011 me dit 
bal ""t Prt<'tod~ d'~ repr<sentaUon dramatique, 

en d'k:happcr à toute tax.e en ,-ertJ d'une lot •au• 
de l'OU\'rler. • QJtlqu·un pou=lt.-ll me oonner 
J>'lnltlon de ~tle loi au • Monltt'l:r • si, bien 

elle ex1sle ? Pierre D. G 

lqt:"' amla des 1.nN \1tnnent de fonder A Jupille 
de l~ure. lia dtsinf1llent -.'<Ier la collectlo!l 
de la • Rt\'Ue ~I~ ._ Malheur.,111ement.. le'.lr 
t paa t.rèa rl<'he. Se renoontreralt.-ll un lecteur 
c:èdor M ooll..:t.1un à un p11x r&l-0n1mble ? -

club de 1.<niu1 ou tenniS privé accuellltraJt une 
taire? - G. W. K . 

de , ... I•~• n'&Ul'ILlt.-U paa l'obllfln.nce de m• 
paroi..- du chant blndou utl1LIL do l 'opél'a 

t de RunskY·Korsako!f ? - M . H . l 

'Un poumolt·U me - lb paroles de t.rcts 
pour œ1».1tt. : c Ill.a ~ • !Jamblon1. • On or. 
et ., ranante • On est rat:rué • ~ - F, Il , .•Ion-

lecteur pourraJt-U me !aire connaJt.re quclquea 

PATINOIRE 5 1 -SAUVEUR 
REl>OEZ..VOUb OE.• ~ A llw..t:;; 

l'EA·ROOM POINT DE: VU& - Entrte gratMICt 

rous wœ JEODIS M ATIN!!!! f.!ffA~INE 

écn•'lW JUI ont emploi-é des nmes rares ou dtlllc:lles ? 
-A .P. J , 

- N 'y auralt-U pu.. pamu "'" lfcteun, quelques ama· 
teura de Uutta1un flamande pOUvant me 40Cllmenta' = 
l'écrlvaJD Meunbt-G!J&en 1Alben-Oorl.I•. auteur de • H<·t 
Hw.s • not.amman Cblogr.lphie. œu•-,..,., alUquesJ. adra;sa 
de l'AUt..'UI'? - G . Cii. 1. 

- L'8 timbres A.Ibert Ier <P"Ute ttt•l oot. I(<! oblJ•.tto!IJ 
en 1914, alora que le iOUvemement élAlt ••1 Ha>re : .,.,.,. 
danL quelques jours • Le Hane • . ensuite c I.e Hane Si><'• 
ctal •• c ~nt,e..Adrf!b.Se •. c Po:;.t.ço miU t.a\11 •• Jes t·:H.alt).. 
eues ne font pu m<·nUon de la ,-nleur du timbres obl!lt!r'>1 
• ~ Havre • Q•rlque aimable ph!la~IL&te pourralt-U m~ 
~tr IW' b \'1llt'.ll' approx'matlve de timbres ~b!3-
blement obll:ttb ? - corn. E. B. 

- Exlste-t-11 des d:unt'S professron de brldi• t. n r .ix'11 s? 
01i les tl'\JU\'er 7 - J . D. A. 

OSTENDE-DOUVRES 
Première lime Anglo-Cootineotale 

pour le trafic 

des VOYAGEURS el de1 AUTOMOBILES 

m a 1 PHINl,;E BAUDOUIN t ll~Jl t 

Son s11:nshlp m1a • PRINS ALBERT • en S<M'lC• 
•n 193' 

CONFORT -RAPIDITE · REGULARITÉ 
,... •m~1euses rl!duc/1ons dt t ·ttl' 

T ransporh d'autos à prix modérès par 
paquebots à pauagen et CAR-FERRY 

En été, <ret1r11ons maritimes d'un 11'1"' 

et tlet prix errrémement m odiques 

R•~lin•m•nta •llX prtnc:l,>al~ atatlotts <lu P:ll'I 
et A~ences de Vo1aaea 
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DINANT •· HOTEL HERMAN 
T~l 180 ORAND CO!\"F'ORT - Tt~ lie 
Son tt4taurant r~put.é. à I& carte et à pru: fl.xe, 
avec plat.a au rhoU<. Pension à partir de 60 franca. 

- Le génén!011lat.1 qUl s'lnléesae à la famllle Sl>"J)Ollh& 
llt!Jt-il que le Noblllairo des Pays·Bas, édlt.é en 1760 à Lou· 
'9aln, ch"" Jean Jl\OObs. 1'11$ de Tirlemont, à la Clef Not!'\', 
âonne cct1'1Jna re•~l8ncmenl.! sur cet.te lam11Je 1 - AnO· 
nvmc. 

- Qaelque ch~ me dit qu'Un lecteur de 1 l'Ourquot 
P u ? • pou.mut me oeder, à des cond;Uons l'1IJl<>nna.bl .. 
l'ann~ IP<>l d~ la r .. vue 1 The St.udlo •· Remerc•ent<'nta 
antactpés. - L. L. C. 

- ~. ae trouHrait-U 1>8$, parmi les lecteun, qu~u'Un 
qui '°'' clralt me oé<ler une crammalre arabe 1 mtth~ 
Geapey-Ou.o-53uer, ., ec corri&è des Ülèlne; en allemar.d de 
liarderJ? - S. L . 111. 

- PoorqUOI !aut-U un plus grand effort pour sectlOlllll.,., 
avec une haclae, perpc-nd1culaJrement <à l'axe) qu'obhqu-. 
ment. une tige en boaa >ert de 5 centunetns de dlamttrc ou 
mom.s? - A. D. li. 

- Un alm\ble lecteur 1X>WTa1trU me donner IM pru'Olta 
de la 1 Snénade • de T~IU et dee 1 Roses de Picardie • ? 
Mille mrroi, - Ttm.w{no. 

- Reçu ce mot : • vous me ler!ez un :nunenae plalair eu 
a emanclant a voc locteu.1'3, J...unes romaneters, al run d'eux 
ne voudrait voir ICI œuvr<'ll publiées dans une nouvelle P· 
tette régionale. • - La Co~te. 

- Quelqu'un pamu vo.. k<:teurs POWn.t·U m'tnd!qun 
w: livre ou un article de rt•1Je donnant la n"producuon des 
P1111Clpaux polnçoœ nationaux pour obJet..s en or et pnnc1-
palement en argent ? - W. A. 173. 

'
1llllllllllllUillJJlllJJlllllllilJYlllJlllllllll!!lllllllllUIUllllJlllllilllllllllllllllUJ11• . w 
.. ) ANVERS, 36. Courte rae de !'Hôpital 

S1eges 
BRUXEl.Lf.S. 30. Avenue des Aru 

1 SUCCURSALES ET ACENCES EN BELCIQUE 

BANQUE 
BOURSE 

CHANGE 
PARIS 1 20. Rue de la Pai11 
LUXEMBOURC : SS, Boulevard Royal. 

Banque de la Société Géni 
de Belgique 

Bénéf1ce de l'exercice 
Prcnuer mv1clende ..... .. ................. ........ .. 

6 p. c. allocations statutalree 

~u.'<lt·me dhidende ............. . - ...... . 

Report de l'exereiœ prkéden t •• 

rrïii 
Resene ennordlnai.re -... . ................ •. 301 

ft('port à nOU\e&ll •w ............................... Jr, 7.1 
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:sultats du Problème N 428 

"'" dotW11t "°"' pc1~ le mardl ...,..,.:-mlda 
1 ttre e!"J)':U;t • 1"'"4 '"""'oin>e /ennte d pOrl~. 
• • v<>llCJuJ - 14 mmtlon t CONCOURS •. 

2 

~ 

4 

5 

6 

7 

Solution du Problème N 429 

2 3 4 5 6 7 8 9 10 11 

l-'-4--1----. 

s 
9 

B O 8"nJamln Oodard 
Les reponscs exacte• !>C<Otll publlees clans notre numcro 

ju IS nvnl. 

Problème N 430 

11 

Hon .. -ontalcr.1ent: 1. déchargemcm; 2. annt.>U de ver -
uuUa.leo d'un sculpteur Iran<;. m. en 1891; 3 oreille d'nt>m
mc - ndmel le> dOC<>rat1ons; 4. endUlt a prrc!u :.on 
ecorce; S. s'em1>lo1e dans les comptes - \'lUnqurur des Ma
dumltes tniUales d'un consul romain; G. suite de des. 
ccndanta màtcs; 7. matamore; 8. type - :1bl'tv1.it1on; 9. lac 
ru!<·.C on y p.'\SSC un cor<Ja&e; 10. char~t· 11 «St torii. 
d'aprb Ooctne; 11. plante - iuteressc ILS numl matta. 

t'.-rt1eo1<m 111 : I. r<'.>lstance au flot; 2. on ne P"Ul le 
fwr -· conU'aCt.1on; 3. outil de serrurier - ltfl\t•: 4 chàn-
5011; 5. ~nt - dctrult.e par les flammes; 6. ttrrue ecomé
nquc; 7. in111ales d'un poete lrança:s - prellxc - riv1erc 

alltmandc; 8 nie d'ltal:c - intUal..,. d'om premier m.
mstre lrançal:; m. en 192S; 9. prelue sans r~. 
10. œu\Tc d'Un auteur de monologues: li dt<-oulc - c1ca
<ric..,, d'Oll lra.ctur~ 

Hecro, OANIOU. 47. rue du Houblon, Bruxellu 

938. 

r , 

J 



LAVOG 
des pyjamas RODINA . 
" Prince russe" et ' No. 
vorro ". est 1ust1f1ée por 
1 élégance de ces vête. 
ments d intérieur, par ra 

p erfection de leur coupe.parla beauté de leur matière. 
Le pyjama classique à brandebourgs a vécu. Les 
hommes jeunes veulent des modèles nouveaux. 
Les pyjamas ·· Prince russe ·· et ·· Novarro ·· vous 
séduiront par leur originalité et feront que, même 
ou saut du lit, vous serez habillé. 
Coupés de façon parfaite dons les célèbres pope. 
lines Durax, ils vous éviteront le désagrément de 
vous voir en pyjama fripé, avec le pantalon en tire
bouchon. Avec eux, vous serez toujours impeccabre. 
Leur prix, cependant, est des plus abordable. Ils 
sont vendus Frs 95 et 11 O. 
Comme cadeau de fête, d'anniversaire, un pyjama 
RODINA constitue une surprise toujours agréable. 

Entrez dons une de nos succursales, et fo1tes·vous 
montrer ces ravissants modèles. Si vous ne pouvez 
vous déplacer. échant illons gratuits vous seront en· 
voyés sur demande. 

~ODINA 
Pour la pro v inc e: envoi d echantdlons gratuits sur demande 
Gros et vente par correspond a nce : 35. rue de l'Hôpital • Bruxelles 

38 Boulevard Adolphe Max • • Rue de Tabora • 2 Avenue de la Chasse • 2S. Chouuee de W 
26. Chauuee de Louvain • •S b Rue lesbroussorl • O Rue Houle • 68. Choussee de Wo1erloo - BRUX!! 
2'2 Rue des Cormes - NAMUR • 105. Meir - ANVERS • 21 Rue des Champs - G AND • Place du 

CHARLEROI • 182, Rue de Io S1a11on - MOUSCRON 
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